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On a appris, en fin de semaine, lo nouvelle de la mort de i }
Seeur Marie du Secré-Coeur, (Marie-Louise Martin)

Totes ee eeeCételer Matinconontée À MINUIT, DEVANT L'EGLISE NOTRE-DAME...
en 1925. Lui survivent, deux soeurs: Pouline, (Soeur
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Lo 4: " Le ani is de

nès d ) pri isi + Léonie, A minuit heure fatidique, vingt ‘Chouans de Ville-Marie se sont réunis sur le parvis

{Soeur Genevièvedaie duComaldeLietrationde la gronde église montréalaise, revêtus de cagoules violettes et portant des boucliers mar- .

Coin. Voici les cing soeurs religieuses et leur cousine, qués de le croix de Saint-André. Leur but? Voyez notre article en page n. *

arie Guérin, qui elle aussi entre ou Carmel, d'après une - _— i

photographie datent de 1896, un on avant la mort de T TT TT
me== -

le sainte, En haut, tout ule, Pauline, (Soeur Agnès de P 9
1

Jésus) prieure du Cormeleo Lisieux;ou centre, de gou- e ape n espare Pp US

onsdeMe(SoeurMarie du Socré-Coaur!qui
mourir, se, seinte, ot ,

esFrahe paix immédiate
: bes. « gauche, Crlinc, soeur Frençoise-Thérèse) of une

m

) Merle Guérin qui entre eussi eu Carmel, (Lire
(voir PAGE 2)

notre nouvelle en page 3).
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L'en a souvent
cité comme exem-
pie ‘d'aide nous
danger” celle que
porte et portera
davantage encore le
Canada à l'Empire

; britannique. Erreur profonde que
; de creire que ceite contribution
i soit aussi aisée que lon veu’ bien

Ie dire.
Le Canada était en plein esser

écomomique “de paix” lormque la
éclata: comprenez par cela

qu'il devensit un pays où le ché-
mage était en constante diminu-

} tion, où je coût de la vie était l'un
des pins has que l'on puisse treuver
au mende. où le confort et l'hy-
giène modernes se répandaient jes-

que dans les plus petits villages...
Cet effort dut être interromps
brusquement: les soines fabriquant
des appareils de chauffage. par
exemple. se mettaient du jour au
Jendemain au service 6- l'industrie
militaire.

Je sais qu'il en fui de même
dans tous les pays en guerre: ce-
pendant. parmi ces dermiers. je
crois que en doit mettre & pari
Le Canada. dont les centres u pre-
duction se trouvent fort éloignés
Jes ums des autres el od. par con-
séquent. Ia coordination est plus
longue à établir.

8 LA MISE EN TRAIN

Le décalage demanda environ un
Mois avant l'établissement du syn-
chronisme de guerre. Depuis ce
mement, le Canada effectue régu-
Mérement ce qu'il peut considérer
comme sa mission militaire.

Quelques mois avant la déciara-
tien de guerre. il était de netoriété
publique que l'Allemagne avait
accumulé des siecks tels que toute
Ma benne vosenié. toute l'activité
de In France et de | Angl-terre ne
pouvaient prétendre regagner le
temps perdu. A l'heure actuelle. je
suis fier de pourvoir constater que
meus avens élé pour une benne
part. nen seulement dans l'égalité,
mais même dans la supérierité
matérielle que lex Allies ont main-
tenant eur certains pointe En
matériel aérien, par exemple. le
Canada — rien qu'en ces treis pre-
miers mois d'hoestilités — a satis-
fait aux besoins de l'Empire pour
tonte une année de guerre. Ft en

ECONOMIES DE GUERRE:
ON SUPPRIME LES |
BUREAUX DE POSTES
OTTAWA. 20. — Le gouvernement

fédéral à décidé que la construction
de iout édilice ne devant pas ser-
vit immédistement aux fins mili-
Saires devra être remise à la fin de
Ja guerre.

Cette décision à été prise à l'oc-
canton de l'abandon des plans de
construction dun buresu de poste]
-& Tweed. Ontario: ce village avait
réussl, aprés un long plaidoyer. à
oblenir dans ce’ but un octrol de,
$15,000. 4
Moniréal se trouve par Je fait

même à perdre cette annexe de
$500,000 qui devait être ajoutés à
son Hôtel des postes: les travaux
devaient commence: incessamment.
Cahawa et Peterborough (Ontario).
devaient mur se faite constiuire
des hôtels des portes de 4250000

un.

|.

 

 

 

  

 

son élégance concise, M. King
: l'étonnonte sortie que M. Mitchell Hepburn vient de foire à la
Législature d'Ontario, contre la politique de guerre du gouver-
nement fédéral, qu'il occuse de ‘ne pas remplir son devoir avec

 

matériel métallurgique et eu pre-
duits alimentaires. i] sera à même,
dès 1960. d'alimenter à lui seul
toutes les armées des démocraties
européennes!

TRAVAIL GIGANTESQUE

L'effert d'erganisatien que re-
présente cette assurance est. crey-
ez-moi gigantesque. Nous sommes.
teut au moins à présent. à l'abri
de tout danger de bombardement
aérien. et c'est cetle situation pri-
vilégiée qui neus permet d'étaler
nes usines, d'agrandir. d'activer
sans Ia perpétuelle crainte de
l'alerte.
Le Canads, en guerre contre

l'Allemagne. bernera-t-il sa parti-
cipation à asourer jes Alliés de son
appui économique total? Nem
point. Le besoin le plus urgent
ayant été celui du majériel, je
Canada, outillé pour pouvelr je
combler. se devait de diriger com |
plein effort vers ce but.

DES HOMMES, DES RENFORTS...

En dehors de celui-ci. H Ja
reste le devoir de défendre F'em- |
sagement prie: celui de prendre
part personnellement à le lutte
contre l'Allemagne. Jusqu'à pré-
sent, et d'ailleurs Ul ne saurait en
être autrement, au front les effee-
tifs des Alliés élaien( neteirement
supérieurs, en quantité comme en
qualité. à ceux des Allemands.
Les bessins de la relève deman-

derent des hommes frais. C'eot
alers que news irens prendre notre
poste.

LE SOLDAT CANADIEN

Le Canadien a preuvé durant ln
dernière guerre que. au peint de
vue endurance, ailant, robustesse,
il pouvait étre comparé avec le sei-
dat français, ce qui n'est pas peu
dire. De sen cadet. l'en doit aiten-
dre exactement les mêmes qualités.
Celui de 1940 aura seulement cet
avantage sur celui de Is Grande
Guerre qu'il disposern d'um maté-
riel fergé par lei, avec lequel NH
s'est déjà entrainé, alors qu'en
1914 # arriva, rertes plein de cou-
rage et de benne volonté. mais
avec une arme qu'en venait à peine
de lui mettre entre les mains.

Enfin, fai gardé pour ce dernier
paragraphe le sujet qui nous leu-
che je plus au coeur: celui de nos
ferces nériennes. Ce n'est pas un
secret que le Canada doit, dès les
prochaine mois, devenir l’un des
piliers de la Royal Air Force, la-
quelle comple y poiner l'élite de
ses hommes,

L'EFFORT DANS LES AIRS...

Dès l'an prochain, ce n'est pes
par centaines que le Canada pour-
ra sortir des appareils et des pile-
tes de guerre. mais par milliers.
18 est possible que nous atteignions |

 

COMBIEN LA FRANCE
AVAIT-ELLE DE CANONS

75 AU DEBUT DE LA
GUERRE DE 1914 ?

—_——
L'aimée francaise était

entrée en guerre avec 4,780
canons de 75 dont 3,792 ré-
baitis dans les divisions et
rorpa d'armée: touten ren
hatleries étaient approvision-
nées à 1,190 coupe par pièce.

——
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Un texte qui pourrait servir de réponse & M. Hepburnvu,

LE CANADAETLA GUERRE
IAEATIANpar l’Hon. Mackenzie KINGHEAHUHChery

Notre courrier d'Europe nous apporte un article de notre
éminent premier ministre, l'honorable W. L. Mackenzie Ki
Les lignes que l'on va lire viennent de poraître dans ‘Marianne ”,
l'un des hebdomadaires les plus influents de France.

Dans cet article remarquable par se clarté, sa sobriété,
semble répondre d'ovance à

ce qui représente. et de bein. Ia
plus forte cadence européenne. Les
pilotes, instrmits chez mous, seront
secompagnés par leur matériel à
eux, afin que leur entrainement et
leurs habitudes puissent denner un
rendement maximan.
La “Canadian Air Force”. qui

n'est pas encore entrée en jeu,
vers. d'après les rapports d'instruc-
teurs européens, aisément compa-
rable à celle des grandes puisan-
res européennes: le fail que ces
Jeunes pilotes furent toul de suite

dernes leur donne mème, parsit-il,
ume valeur exceptionnelle.
Et voici comment nous enten-

dons que le Canada remplisee jus-
quà la chute du gouvernement
allemand acter] son deveir, et ma
mission.

W. L. MACKENZIE-KING.

le chiffre de deux mille par mois, | 
habitués aux appareils ulira-me- ‘

|
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Le premier ministre du (anada 5 sn table de tra:

 

ciles à surmonter.

Le Saint. Bere s'est exprimé en
cen termes dans un message qui a
été remis au président par le «é-
légué apostolique à Washington.
Mgr Cicognani. (“était la reponse
à une lettre que M. Roosevelt lui
avait envoyée le 23 décembre der-
nier, lui annonçant l'envoi d'un re-
résentant personnel. M. Myron C.
‘aylor, pour étudier la question de

la paix.

Sa Sainteté dit que l'attitude
prise par le président des Etats-
Inis en face de la paix est une

“aide providentielle”. “C’eat, ajou-
te le Pontife, un exemple de la
solidarité fraternelle et sincère qui
unit le Vieux au Nouveau Monde
pour la défense de ia civilinati n
contre Ia froideur et le paganisme
des tendances anti-ch nnes.”
Dans de telles circonstancer. con-

clut-il. la présence au Vatican
d'un reprérentant personnel de M.
Rooseveit lui precurers une satin-
faction spéciale.

UNE PAIX DVRABLE

“Quand le jour se levera — et
nous nimerions à croive qu'il n'est
pas loin — où le tonnerre den
combats se perdra dans un grand
silence, et où il deviendra possible
d'établir une paix véritable et aai-
ne, dictée par les princi n de la
justice et de l’équitée, celui-là seul
qui pourra dixcerner la route à
suivre, devra avoir, en plus d'un   grand pouvoir pet . une com-
préhension parfaitede le voix de:
l'humanité et un renpeet incèrel
des préceptes divine de la vie que|

 

 l'on retrouve dans l'Evangile
Christ, walle do,

“Seuls dex hommes de cette sta-
ture morale pourront créer une
paix qui compensera les sacrifices
incalculables qu'aura entraînés la
présente guerre. juste pour tout le
monde,efficace et maintenue par la
confiance mutuelle.
“Nous sommes prévenus de l'epi-

nidtreté dex obstacles qui sent sur
la route conduisant à cet idéal.
“Et si Jen amis de la paix ne

veulent pas que leurs travaux
soient vains, ils doivent a'illustrer
l'état critique de cen difficultés ct
l'improbabilité d‘une paix durable.
tant que lex sentiments des rations
belligérantes resteront les mêmes.”

La coqueluche,
le plus grand

tueur d'enfants
—

D'après une étude faite par le
docteur H.-B. Cushing. une autorité
reconnue sur les maladies de l'en-
fance, ia coqueluche tue plus d'en-
fants chaque année que ja scarla-
tine, la diphiérie et la perslysie in-
fantile réunies. Cette terrible ma-
lacie, pour laquelle aucun sérum n'a
pu être trouvé à date. a tué plus
de 15.000 enfants l'an dernier dans
l'Amérique du Nord (une moyenne
de 200 enfants périssent en moyen-
ne chaque année A cause de la co-
Jurloche dane in province de Qué-

)
Ceite maladie est provoquée pa. |

un bacille minuscule qui se loge
dans les voies rexpiraloires.
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Le Pape n'espère plus
une paix immédiate
WASHINGTON, 20. — Le Pope Pie Xil à dit au président Roo+e.01 <.-

medi que l'entente immédiate pour la paix n'est qu'une “mince proboi te"

étant donné les ‘’obstocles opiniâtres” qui, chaque jour, deviennent rl. - et.

Le Pope demande aux ‘’amis de la paix“ de s'illustrer l’état critique re ces

difficultés et l'improbabilité d'une paix durable tant que les sentime 1: des
nations belligérantes resteront les mêmes.
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11 a affirmé que l'unique

n d'en arriver à une fin ra-

pide était d'opposer un “front

; uni” à l'ennemi.

“Les nations neutresjoué rl
les 3 igérant

Sabrent e In barbarie den Nagin.
le premier mivau-

es Niemands coulent les na-|

vires neutres sans se soucier des

bois internationales de la guer‘c”.

“Les neutres, sur terre et sur

mer sont les victimes dela ‘ourbe-

pie et de is haine de Hitler, a-t-il

ajoute. Los pays situés au nord

de l'Allemagne tout comme les na!
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"Le conflit s'éfendra,” dif Churchill
+
 

chill a dit gue cette courageuse
nation, en résistant victoricuse-
ment à l'envahisseur russe, a ren-
du un service inappréciable à l’hu-
manité. Grâce à l'héroïsme finlan-
dais, on sait aujourd'hui ce que
vaut le communisme rt ses préten-
dues théories humanitaires.
—————

a SELON DES ARRANGE

sion scolaire, des professeurs laics
enseigneront les éléments du sa-
voir aux soldats illettrés dans les
régiments qui sont présentement à

 

    Montréal.

querelle avec le gouvernement bri-
tennique et d'en venir à un com-
promis au sujet des droits reven-
diqués par les siens.

“Je n'ai pas perdu confiance dans
la Grande-Bretagne”, dit-il, et il
ajoute que larécente déclaration du
marquis de Linlithgow. le vice-roi,
lui à plu. Cette déclaration “semble
contenir les germes d’une entente
honorable entre les deux nations”.

Lord Linlithgow a dit récemment
que je principal obstacle aux ré-
formes constitutionnelles deman-
dées par les Hindous ne résidait que
dans le conflit des 1rléais,
 

ête témoin

On céblait ue Lisieux, en date de
vendredi le nouvelle de la mort de

Bœur Marie du Sacré-Coeur, soeur
propre de sainte Thérèse de l'En-
fant-Jésus. Elle était l'aînée des fil-
les de M. Martin. Elle se nommait
Marie dans le monde et elle était la
maine de Sainte Thérèse. Entrée
su Carmel de Lisieux, le 15 octobre
1088. elle est morte en janvier 1940.
aptes une vie monacale remplie de
toutes jes vertus. Lui survivent:
deux sœurs. la révérende Mère
Agnes de Jésus (Pauline Martin)
preure du monastère de Lisieux, et
la réverende Mère Geneviève de la
Sainte-Pace «Léonie Martin) à la
Vuitauon de Cagn. Une autre de
#es soeurs, Soeur Thérèse
‘Céline Martin) avait été nommée
prieure à vir du Carmel. à l'occasion
de la canorusation de Soeur sainte
Therese

QUELQUES NOTES
On sit que les époux Martin eu-,

tent neuf enfants dont sainte Thé--
tèse fut ia dernière. Déjà elle avait.
Perdu deux petits frères et deux|
petites soeurs morts en bas âge. Elle
jeuait avec quatre soeurs, Marie
'‘S marraine» Pauline, aujourdhui
Mrieure du Carmel, et Céline qui
devinrent carmélites. Léonie entra
à le Visitation.
Madume Martin mourut. le 28

Sot 1877 à l'âge de 46 ans. Céline
3 jeta alors dans les bras de sa
soeur ainée. Marie, lui demandant
de lui servir de mère. C'est alors
Que ln petite Thérèse demands à
Pauline d'être sa maman, C'est à
ot moment que la famille Martin,
Mint habiter Lisieux où M. Guérin, :

ee de Mme Martin, vivait avec ses.les Jeanne et Marie. On sait que
fule dernière entra également chez

« Carmelites. ‘

Eu 1882, Pauline «aujourd'hui
Bricure sous le tom de Soeur Agnès |

  
Notre nouveau consul
de Hongri
N.-York aujourd’hui

Soeur Marie du Sacré-Coeur (Marie Martin) s'éteint à un

âge tres avancé. — En religion depuis 1886. — Elle avait

de la guérison miraculeuse de Thérèse. — Elle

fut aussi témoin de la mort de la sainte en 1897. — Une

vie vouée à la prière et à l'abnégation. — Lui survivent,

deux soeurs: Pauline, aujourd'hui prieure du Carmel, et

Léonie, à la Visitation de Caen
—

Mort au Carmel de la soeurde
Sainte-Thérèse de l'Enfant-Jésus  

les éventualités
ROME. 20. — L'Italie neutre vient

d'approuver le plus énorme budget

jamais proposé depuis la Grande

Guerre. Le cabinet de Mussolini a

autorisé la dépense de 10.848,000,000

de lires (environ 3542000000) pour

fins militaires au cours de ls pro-

chaine année fiscale 1940-1041. |
qui porte le total du budget de !'I-
talie à environ $1.745.500.000.

L'adresse sur le budget insistait
sur le fait que l'Italie devait être
prête à agir rapidement et efficace-
ment advenant n'importe quelle| LONDRES, 20. Quand la
éventualité. Le peuple italien se ré- guerre éclata, les examens de per-
jouit d’avoir bénéficié d'un accrois- | mis de conduire furent supprimés
sement subit de commerce depuis le jen Grande-Bretagne. À partir d'au-
début de In guerre tout en ayant |jourd'hui ils vont reprendre. II y
évité d'y prendre part: le peuple a 'a 25,000 candidats qui, depuis le
été averti de ne pas croire que la ‘mois d'août, attendaient d'être con-
paix durerait nécessairement, d'être voqués.

prêt à prendre les armes à n’im-
porte quel moment.
Soucieuse de rester parfaitement

neutre, l'Italie ne prendra aucune
part à la conférence des Balkans
qui aura lieu prochainement, au
cours de laquelle la Petite Entente
(Roumanie, Yougsolavie. Turquie et
Grèce; décideront In conduite à te-
ete

25,000 candidats pour
le permis de conduire
à Londres

—e

 

de Jésus) entrait au Carmel, C'est
peu après cette date que la petite
Thérèse fut frappée d'une grave
maladie qui faillit l'emporter et dont
elle fut quérie miraculeusement.
C'est alors que sa grande soeur
Marie veilla sur elle pendant de lon-
gues nuits. lui prodiguant tous les
soins. On raconte que Marie. Céline
et Léonie étaient présentes lors de
la guérison miraculeuse de celle qui
devint plus tard carmélite et mourut
en odeur de sainteté. et que l'Eglise
a canonisée depuis.
Puis ce fut au tour de Marie à

entrer au Carmel: 1886. On sait en-
suite que Thérèse obtint une audien-
ce du pape Léon XIII. fit son entrée
au Carmel. On connait toute de sa
sainte vie et de sa mort en 1897, le
20 septembre. Soeur Marie du Sacré
Coeur était présente, à son chevet,
ainsi que Celine et Pauline. Nul
doute que le Carmel de Lisieux dé-
plore aujourd'hui la perte d'une
autre sainte.

Incursion sur
le sol nazi
PARIS. 20. — Le haut commen-

dement de l'armée française rappor-

te qu'il y a eu des engagements sé- |

rieux sur le front ouest. samedi. Le.
communiqué de la matinée rappor-
tait: “Il y a eu un vif engagement
entre des détashements de recon-
naissance sur le territoire allemand.
Un avion ennemi a été descendu
en dehors de nos lignes vendredi”

C'était le première fois que l'on

parlait de l'entrée des troupes fran-
çaises sur le aol nazi depuis le mi-

Heu du mois d'octobre, alors que
Jes forces françaises avaient évacué |

des positions occupées depuis le dé-;

but des hostilités. en terre alle-

mande.
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e arrive a

L'hon. T.-D. Bouchard revient bien reposéef
prêt à s'attaquer au problème de la Voirie

Le ministre a parcouru 10,000 milles en chemin de fer.
 

15
millions pour le budget de la Voirie. — Boulevards et grandes

routes; travaux pour les chômeurs.
 

L'hon T D. Bouchard. ministre nomie et qu'il n'a pas “intention de
de la Voirie. et sa fille, Mlle Cécile “gaspiller en expropriations.” Le
Bouchard sont descendus à la gare député de St-Hyacinthe ajoute qu'il
Bonaventure. aamedi matin. après | demandera une appropriation de 15

un voyage de 4 semaines. L'honora- millions pour son département mais

ble ministre, au cours de ses vacan- que cet argent sera dépensé là où il

ces. à parcouru plus de 19,000 milles apportera des profits. "Nous ne dis-

par chemins de fer et il a visité une

|

siperons certainement pe les de-

partie de l'ouest canadien ainsi que jniers de la province. dit M. Bou-

le Mexique. chard”. Et surtout, que les gens ne

IMMEDIATEMENT AU TRAVAIL |Cemptent pas trop sur les expro-
| priations pour s'enrichir. nous

Environ quinze minutes après

|

avons déjà 2,000 cas d'expropriations
l'arrivée du train, M. Bouchard re-l qui ne sont pas réglés et qui nous

cevait lex journalistes dans un s@-àont été laissés en souvenir.”
Jon de l'hotel Windsor.

M. Bouchard a insisté d'abord su
le fait qu'il pratiquera partout l'éco-

LES GRANDES ARTERES

“Nous dépenscrons pour améliorer

 

lex grandes artères: les routes Mon-
trésl-Maione; Levis-Jackman: Mon-
tréal-Senneterre: Montréal-Ottawa-
Toronto etc...
“Le boulevard Montréal-Ste-Anne,

de méme que la route traversant
l'île Perrot. seront complétées aussi
vite que possible. Nous verrons à ce
que le boulevard Métropolitain soit
localisé de façon à desservir les be-
soins de tous les automobilistes et
de manière à ce quil puisse être
élargi au besoin.
“En tout. conclut M. Bouchard,

nous suivrons une politique progres-
sive et moderne mais une politique
d'économie. Les chômeurs auront
leur part mais ils devront travailler”

 

i aux neutres. — “Le serviceAvertissement oux : AND ONF ° .
rendu à l‘humanité por la Finlande est 6 D À CONFIANCE ’ e lourdement 3

inestimable”, EN L'ANGLETERRE | .
, , -— Winston, tions balkanique demandent 4PERarenit| pow=e =" AFMÉE, prête à toutesChure "ce voir, & dit aux natio s|sera Ja prochaine proie de la ter- Gandhi, chef nationaliste hindou, a 9

prose ue la guerre menaçait|reur hitlérienne.” écrisdans son Journal “Harljan”, sa-
plies Got travers toute l'Œu-| Parlant du la Finlande, M. Chur-| CSL Gull essayait d'éviter une
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NEW.YORK, 20 (Bpécial au “Petit Journal” par Intercity News

Bev“ok = M. Jules Mandorff, nommé consul de Le Hongrie à Mont- ;
oi déba uerA New-Yorkavec Dlunicurs passagers de mar ue, i i

dimanche, arrivantdAod an Republics Line, aujourd'hui Enviven 200 personnes attendaient l'hon. T. D. Bouchard lersque le ministre de la Voirie descend= cos

u "cern accompagné de son épouse et de sa fille, Mlle Magdalana train qui le ramenait du Mexique où il a passé à semaines en compagnie de sa fille, Mie Cécile nachos.

ae wif * Voici une parlie de la foule qui guettait l'arrivée du sa à - gareeTPare ménisire
« “Hrazii” io-de- ,| nous remarquons: MM, J. À. À. Leclair, H, Sperdakes, Mile Cécile Bouc , LT. D.

arent passé par lee Barbades, Rio-de-Junciro, Banton, aa ia Voirie, Mtre Allan Ouellette, Claude Jodoit, président de ln Jeunesse Wbirale, Mire Jolin Absacs, ‘
M. Armand Daigle ef Mire Emery Pihaneuf. Etnient ausei présents Mtre Brais, e.r,; Mtre Gérald

teux, procureur Courenne, Dr Gaspard Fauteux, M. François J. Lodue, député @e Laval,

at Usiveurt, reAugute erie Paul Pertolnnce ot nombre d'autres. (Phots “Le Petit Journal’).

Montevideo Buenos-Aires et Trinidad.
ta À bord ce même paquebot arrivera une commissionspéciale
matste par la compagnie de chemin de fer du Bréail de visiter le

\ des compagnies ferroviaires américaines. _
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Mis en déroute par un détachement de patrouilleurs fin-

londais, un parti de soldats russes a abandonné différents

objets, sur le front nord, où il foit trop froid pour faire

de la musique militaire, et où lo neige est trop épaisse

pour les chevaux; c'est pourquoi on remarque dans lo

vignette ci-haut des selles et des instruments de musique.
_—.—_————

‘Vague de froid ©
aux Etats-Unis

—o
Vingt-et-un Etats en sont

affectés.
ee

NEW-YORK. 20. L'Etat de
l'Alabama « connu le froid le plus
rigoureux enregistré depuis 4 ans.
tandis que le centre des Etats de
Touest a également souffert d'une
basse température qui a tendance à
s'étendre dans les régions du sud et
de l'est des Etats-Unis.

Depuis samedi dernier. dans vingt-
et-un Etats, soixante et onze pertes
de vies ont été causées par le froid.
Vingt-quatre personnes. dont ls plu-
part étaient des enfants. ont péri
dans des incendies survenus dans
des maisons privées. Dix-huit autres
personnes ont succombé. & cause du [ERG
froid. tandis que le même nombre Sg
d'Américains à perdu la vie au cours, ‘+
d'accidents occasionnés par la tem-
pérature inusitée. |

Le thermomètre a atteint 10 de-:
grés au-dessous de zéro à James-
town, dans l'Etat de New-York, soit
une température inconnue depuis,
Quatre ans. Les citoyens de Hunts-
ville ont connu un {roid de huit p
degrés au-dessous de zéro. Depuis ! :
Torianavalvins Ia LeSu On s'imagine difficilement
fectés par une Penpératurs de 13. Onéanti une colonne russe.
degrés au-dessous de néro.
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LES FINLANDAIS SE DEFENDENT

 

 

royables.
St l'on étudie la stratégie finlan-

daise, on voit qu'elle s'apparente
beaucoup aux méthodes employées

par les Indiens du Canada et qui
long-

Les troupes finlandaises ont fait
essuyer maintes défaites honteuses
aux Rouges sur quatre fronts: ceux
de Petsamo, de Salla, de Suomusal-
mi et de Suojarvi, grice A leur “tac-
tique de l'encerclement”.

Il ne faut pas confondre la ma-
noeuvre d'encerclement avec l'atte-
que de flanc qui est dirigée soit sur
les colonnes de droite ou celles de  gauche des ennemis.

Cette photo saisissante nous

nait de tefaireso din:pagnie, 1]s'agit se -
gor vers les troupes embusquées,
d'intercepter ses communications
avec sa base militaire. puls de l'at-
taquer à un moment où ss position
est désavantageuse. Le Succls de
cette mancsuvre ne réside que dans
ln parfaite connaissance du pays et
dans Part d'approcher |l'ennemi
sans qu'il sen aperçeice.

‘Tout corps d'armée qui ne main-
tient pas des communications direc-
tes avec aa base marche vers un
précipice. C'est le sort qu'ont connu
jusqu'à mainenant les troupes

COMME LES INDIENS

skis, en petits groupes, et se réunis-
sent en temps et leu pour fondre
sur les Russes: c'est-là le principe
poy Uy a plusieurs se

Indiens de l'Amérique: “Divises-

d'ordre des Indiens était

lnisses :

tcte de l'ennemi, ses mouvements.

pour avancer, unissez-veus

bat

mais ne vous
Jamais surprendre.

Comme cette tactique obligeait les

etc ces derniers devinrent des

vous
pour
Le

aus

[ -
mot
“8

”

Indiens à connaître la position ex-

=

C’EST LE SECRET DE TOUS LEURS SUCCES
PONDANT DE GUERRE QUI A VU des COLON

ere su flair paiticuncionent

Les Prançais qui sont venus s "la.
blir en Amérique ont vite sais; =
méthodes des Indiens qui fuyaient
pour encercler ersuile les ennemis
Aussi les autorités de ln colonie “v.
comufandèrent-elles à plu. 1e
prises aux colons de ne pa: - ¢
des centres.
De plus, M. de Prontenac …:. 14

souvent sur le fait qu'il ne serait
à rien d'annexer au Canada d'aicis
des étendues de terrain qui 11 pour.
raient être conservées parre que les
troupes qui l'occuperaient. eloigness
de leur base, sermient use à
l'anéantissement.

C'est aussi l’une des rai-ons pour
lesquelles Charles Huault de Mon:-
magny, deuxième gouverns ir de in
Nouvelle-Prance, aurait preféré
voir M. de Maisonneuve établir
sur l'ile d'Orléans plutdr que sur
celle de Montréal. À 180 milles de
distance, un avant-posic pouvait
difficilement soutenir la muace 1:0.
Quoise; voilà pourquel on consuère
Is survie de Ville-Marie romne ‘in
véritable miracle.
Les troupes, habltuées à ju ader

 

 ou à combattre en bataille rangée,
ont vite compris que leu: :irniegie

   
ce que peut représenter un champ de bataille quand on apprend que les Finlandais ot

endonne une idée. Remarquez les chevaux qui jonchent le sc’

enneigé de lo forêt. C'est encore un succès remporté por les toctiques militaires finlandaises.
 

  
   

 

“Seul le national-socialisme, proclame la presse
nozie, doit rester pendant la guerre la source de

réconfort spirituel”.
—

AMSTERDAM. 20. — On apprend Le “Bchwartzekorps”, l'organe des
d'Allemagne que la lecture de la |8. 8. qui consaere un article spécial
Bible vient d'être formellement in- |à ce sujet, assure que pendant la

| terdite aux soldats allemands sur le dernière guerre, des tentatives de
front. sous peine d'emprisonnement. .mutinerie s'étaient justement pro-
Cette décision des autorités na- duites parmi les régiments recrutés

sles accentuant leur guerre A la dans les régions les plus réputées
religion dans des circonstances sem- par leur attachement la foi chré-
biables a provoqué une véritable tienne.
consternation dans les milieux peo- | Ni la Bible ni aucun ouvrage reli-
testants à travers tout le Reich. ‘gieux, déclare ce journal. ne peu-
La propagande officielle justifie vent avoir leur place dans le mu-

M mesure édictée en proclamant que sette du soldat. Tant que la guerre
Jes poids ne peuvent pas Gouver : durers, seul le Datonal-soclalisme
dans Bible ldées capables rester source ue
d'Animer leur ardeur guerrière. confort apérituel, mi 

 

Défense aux soldats allemands de lire la
Bible, même devant la mort!

 

Comme conséquence de ia décision
prise, ia Société biblique de Wur-
temberg qui. au cours de la dernière
guerre, avait assumé la tâche de
fournir des laires de la Bible
aux soldats du front, reçut l'ordre
d'avoir à cesser son activité.

MEME DANS LES ANNONCES
MORTUAIRES

D'autre part, 11 est également In-
terdit d'envoyer aux combattants
allemands des livres de prières ou
d'autres ouvrages religieux. Le nou-
velle restriction 4 la liberté de con-
science en Allemagne se reflète mé-
me dans les annonces mortuaires,
qui paraissent dans les journaux.
Dans celles qui font part de 1a mort
des militaires sur les € de
bataille, Je nom de Dieu ne doit plus
être mentionné. 

plus de cent
LONDRES, 20. — Ii à été révélé

que M. Sigmund Freud, Je fameux
paychanalyste qui mourut il y a

quelques mois en Angleterre où Il
s'était refugié' après avoir été, com-
me juif. persécuté en Autriche par
les nazis, à laissé une fortune éva-
luée à 22,850 livres sterilng, soit un
peu plus de 101 mille dollars.

C'est & la suite de formalités de
validité du testament que ce chiffre
% été divuigué. L'opinion britanni-
qu: en à éprouvé quelque surprise,
les persécuteurs l'illustre profes-
seur s'étant vantés, avant de relà-
cher leur victime de l'avoir totele-
ment lide,
Le fils du défunt, qui réside lui-

même à Londres ainsi que d'autres
membres de sa famille. à au cours
d'une interview. éclairet ce mystre.

CONTRE LES NAZIS
_ de nombreuses années,

@-t-ii dit, mon père ne s’ t aucunement de ses intérêts et n'était

Freudle psychanalyste laisse
mille dollars
déchargé sur moi du soin dy vel

ler. Lorsque commencèrent les per-

sécutions contre les juifs en Autn-

che, les nazis prooédèrent dans of

bureau à une perquisition en “gle.

Ils fouiliérent partout et mire! is

main sur tout l'argent qu'ils purent

trouver. Dans leur stupidité. toute-

fois, ils négligérent d'examire. les

comptes de banque de mou If

ainsi que sa déclaration de ievciub
B'ils avalent pris cette précauti1. À

m'aurait été complètement fwpotst-

ble de sauveur un seul sou de

capital. Et voilà comment | ai vous

à faire sortir d'Autriche sas, on

porta: Commer

atsBrestlàUn secret de tenais

qu'il m'est impossible de public pou

je moment. L'histoire pou'an "
amusante, et veut deur
Peut-être le feral Je Jn La .
e dire néanmoins a

Ratcout que Jo ma sien fasit
ne soit exactement conforme à cienne législation autrichienne.

Cent]
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(OMME LES SAUVAGES DU CANADA
yy

U’A DATE.— RECIT D'UN CORRES-
DE CADAVRES RUSSES EN FINLANDE.

vaincre les sauva- torturés. sous une couche de deux

  
 

 

  

 

  
l'épaule de celui qui était en avant.

 

urat,rt po! : pouces de neige nouvellement lom-|C'étalent des Russes; fs étaient blen
- ent que les |bée. Ms ne font plus qu'un avec le|chaussés et chacun avait son mas-
cest ps née Pandoc, en froid et la forme bianche des pins |que à gaz. Ils formaient l'élite d'une

àaient pas habitués à la et des épinettes... troupe de choc russe. Le sol en était
1786, ane. el qu'il étaient sé-| ‘Quand partimes pour par-|jonché sur toute la longueur de la
cer leur base, qu'ils sont tom- courir l'étroite péninsule du lac Tol- Péninsule, le long de la route qui
pris va, nous ne nous attendions pas à conduits à Aglafarvi…. C'était unet-spens. ;
DeaRusses sont duns la ‘cela. Tout le long de la route, nous spectacle que nous ne pouvlons re-

garder longtemps.”
LES PAMPHLETS

On sait qu’au début de la présente
guerre entre l'Allemagne, la France
et l'Angleterre, cette dernière a in-
ondé le Troisième Reich de pamph-
lets. La Finlande emploie cette tac-
tique essentiellement moderne; elle
y à trouvé un excellent moyen de
renouveler et d'augmenter son maté-
riel de guerre.
La Finlande a fait jeter du haut

des airs, au-dessus de Leningrad et
du front russe. des pamphlets of-

   
     

frant soldats rouges des récom- 2 ~
pen ur leurs armes: “100 rou- - , rar £…. “À
bles pour un pistolet. 150 roubles = = — 4rahina . Depuis le début des hostilités, les Russes ont laissé en Fin-

lande du matériel de guerre évalué à plus de dix mitlions
de dollars. On voit ici un tank russe examiné par deux

soldats finlandais.

pour une carabine, 1,000 à 1,500 rou-
bles pour une mitrailleuse, 10.000!
roubles pour un tank.” On dit même
«ux Russes comment se rendre sans
risquer d'être molestés: |
“Formez un groupe de six ou huit

hommes. Portez votre carabine en i

Teane| “LA CANALISATION, UN
DESASTRE ECONOMIQUE”

Mais l'offre la plus intéressante
pour les Rouges, c'est celle qui leur |
a été faite pour leurs avions: ‘La

PHILADELPHIE, 20. — La canalisation du St-Laurent aurait

de terribles répercussions économiques en détournant le trafic des

ports de l'Atlantique, selon le comité législatif de TAtlantie States

 

 

Dernièrement, des soldats finlandais ont saisi un comion Finlande. disent les pampblets, pa--
conduit par des russes. Ils ont trouvé dans le véhicule une

machine à coudre en parfaite condition. Les Finlandois

s'en serviront pour réparer leurs vétements!

 
aime situation. et c'est le cause, pouvions voir des formes étranges

pmcpale de leurs défaites jusqu'à
Rautenant.
Les Finlandais ont des équipes

déclaireurs sur patins, qui filent à
ne vitesse vertigineuse sur les lacs
telés. C'est justement à la tête d'un
de ces partis de reconnaissance que
le champion mondial du patin Bir-
get Vasenius. âgé de 28 ans, n été
tué. alors qu'il traversait Je lac
Lastokke.

blant à des billote. Tantôt. les for-
mes étaient repliées sur elles-mêmes,
comme des morceaux de bois à demi
débités par is hache du bûcheron.

Tantôt des chaussures feutre appa-
Taissalent lorsqu'un soldat passait
trop près, secouant la neige qui les
recouvrajent. Nous avons vu des
aoidats trainant des cadavres gelés
ici et là, lesquels étaient entassés en
attendant de les enterrer dans une
fausse commune...

“—II y en à plusieurs ici. dit notre

guide. Ile ont été fauchés par le
feu de nos mitrailleuses.

“Tout A coup nous apparurent des

groupes de corps couverts de neige.

Quelques'uns étaient étendus sur le

sol couvert de glace; la plupart

avaient les bras et les jambes re-

VISION HALLUCINANTE

L'an des aspects les plus halluci-
sois de la guerre en Pinjande est
décrit d'une manière vivante per un
eœrespondant du nom de Stowe, qui
aIe champ de bataille de Toi-

“Dans celte triste solitude gisent
ks morts: des milliers de Rumes
tués. écrit-lI, Ils glsent comme ils

émergeant du s0) enneigé, ressemé|

 

Cette vignette nous montre
la proportion de la Finlande |
par rapport à la Russie. |

vera 1,000 dollars américains pour
chaque avion reçu en bonne condi-|
tion, et son pilote sera transporté |

gratuitement n'importe où dans le!
monde, à s& discrétion." |

+. |
Les Russes qui se battent sans

savoir exactement pourquoi, qui
sont malmenés par leurs chefs, qui
guerroient dans des conditions inte-

nables ne demandent pas mieux que

de livrer leurs armes aux Finlandais,

Shippers’ Advisory Board qui a ouvert sa seiziéme session annuelle,

cette semaine.

Le comité. présidé par un ex-membre du Congrès. M. Frank W.

Towey de Newark, va demander à la commission d'adopter une ré-
solution s'opposant au projet de canalisation.

M. Towey » déclaré que la réalisation du projet serait fanesie

À l'économie américaine pour les raisons suivantes:

Le fleuve n’est ouvert à la navigation que pendant sept mois

de l'année.
Des montagnes de taxes seraient imposées.

Les chemins de fer, les autres entreprises de transport et les

nembreux ports situés ailleurs que sur la nouvelle voie maritime ver-

ruient leur activité diminuer à un degré désastreux.

La stabilité des taux de transport par fret ne pourrait plus être

maintenue.

Les travaux entrepris par les chemins de fer, les mines et

d'autres entreprises du genre seraient réduits à rien.

Les valeurs de propriété dans nombre d'industries baisseraient

et, comme conséquence, une diminution notable des revenus des

impôts surviendrait au Fédéral et aux gouvernements locaux.

En plus, le comité ajoute que Ia création d'une commission inter-  wat tombés tordus, gesticulant.

!

pliées, prêts à faire feu par-dessus! pour vivre tranquilles. ll mationale pour contrôler la canalisation pourrait inciter de graves 
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Cott aliiinDein dnBlWeaut

Les tactiques de guerre finlondaises sont semblables à celles employées par les Indiens

voit ci-haut des potrouilleurs qui viennent de localiser un détachernent de

Le parti se disperse: chacun s'embusque derrière un arbre, et forsque les -

de balles qui les couchera tous.

u Canada.
joidats oon

Quges apparaitront,ils seront surpris par un oroge
nd les Finlandais s'effacent devant les troupes russes, ce n'est pas par lâcheté, mais

bien par stratégie.

—

 i| controverses entre le Canada et les Etats-Unis.  
 

 

Clair de lune artificiel
sur les villesallemandes
BERLIN. 20. — Pour faire dis-

| paraitre, en autant que cela est pos-
(sible, les inconvénients de l'obscu-
| ration, rendue nécessaire par le fait

que l’on doit protéger. la nuit. les
grandes villes contre le danger des
attaques aériennes, les Allemands
sont parvenus à créer un “clair de
lune”artificiel qui leur permet de se
déplacer sans danger. la nuit com-
me le jour, Ms utilisent pour cela
des lampes à rayons ultra-vioiets
et une peinture lumineuse. Voici

 

 
 

comment le tout fonctionne: à ls
tombée de la nuit, de petites lampes
à rayon ultra-violets sont allumées
un peu partout. Les rayons invisi-
bles vont se refléter sur des pierres,
les coins de rues, les murailles et
les clôtures, les poteaux que l'on a
pris la précaution d'enduire au pré-
alable d'une couche de peinture qui
semble gris pâle à la lumière du
jour. Le résultat donne une lueur
jaune, très douce, qui éclaire suffi-
samment les rues mais qui est abso-
tument invisible du haut d'un avion.

Le thé de qualité
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LOC-NOTES
——

L’henerabls wmi-
nistre de la Juati-
ce, M. Ernest La-
pointe, rend visite
au 83ème régiment.
Après la messe,
laquelle il assiste à la caserne, Ÿ
passe en revus les recrues de ce
régiment. Dans la soirée, à l'occa-
sion de l'emprunt de guerre de
$200,000,000

1!

prononce une cause-

rie à la radio pour inviter les Ca-
madiens français à souscrire géné-
rensement à cet emprunt. M. La-
pointe dit que ls Canada est entré
ibrement en guerre pour défendre
la liberté. Il ajoute que la guerre
se gagnera sur le front économi-
que.

WFRRBEACSISSIES

IE

= L'administration
municipale est toute
vecu à rédiger le

SiLhMont … prépa-

EC) ration du budget du
prochain exercice fait également
l'objet de ses études. Dans les

cercles municipaux, on dit que le

bill contiendra des ariicles qui me-
difieront non seulement le charte
de Montréal mais aussi le système

administratif actual. Daucs ns

étendent que

le

mandat du maire

Lohdes échevins sera prolongé de
quatre ane ct que, partant, les

élections n'auront lieu qu'en dé-
cembre 1942 au lieu de 1940.

  

 

  

 

que
cadets le police
scront mis à Ten
trainement qi

ciques jours. Ces
adets sont choisis - A

parmi un groupe de candidats qui

œuf déjà subi leurs cramens et qui

ent été acceptables. Ils remplace-
rent le groupe de vieux agents qui

prendront leur retraite dans

cours de l'année qui commence.
L'administration municipals déci-

de également de mettrs à l'entrai-

nesient 75 nouveaux ts ax

service d'incendie et de procéder

de la même
bauchement des

pour l'em-
25 des policiers.

SEE

La Chambre de
Commerce de Mont-

gréal. à son assem-
blée annuelle, annon-

LP Bee que M. Alfred-H-
Paradis, industriel

et financier bien connu, est le seul
candidat au poste de président de
cet organieme. Alors, M. Henry
lauseys, président sortant de
charge, le déclare élu par accla-
mations. M. Henry Laureys doit
quitter le pays. Il vient d'être
mon mé par le gouvernement haut
sommisenire ranadien auprès de
Pl'nion Sud-Africaine. Avec cette
nomination, le Canada sera vepré-
œexté auprés de tous les pays
sembres du Commonwealth bri-
tunnique.

PrBEEBE

M. Paul-Auguste
Boisclair, ffier
en chef de la Cour
du roroner. à Mont-
réal, est décédé cet
epria-midi hépi-
tal Victoria. Il était
âgé de 47 ans. Lez chirurgiens ont
vrinement tenté de lui sauver la
vie. Il laisse pour pleurer ea perte,
aa mère, Mme Evariste Boisclair,
(née Anne Provencher): son épou-
æe, (née Thérèse Lalumière): aim
ai cing file, Bernard, Mare-

dré, Jean, Jacques et François
Boisclair, M. Boisclair était un
Montréalais. Il avait fait ses étu-
des classiques à Joliette. A la fa-
mille en deuil, le “Petit Journal”
offre ses sincères condoléances.
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Le prérident de la
Ligue des id-
’aires de

son

à I -
bdoannuelle, que le mois demai

err “une hausse à te
loyers à (noneNieeE

n rois raisons 8
Propriétaires à musee .v leurs Honneur le Maire de Montréal et de
priz: ln pénurie de logements con- Mme Carlllien Houde aura lieu. le
venables, le nombre des mn- |6 février, dans les salona de l'Hôtel
mayes depuis quelques et be Windsor, le Geuxième bal annuel des

de constructions de wie| Artistas de 1e Radio. Pour tous ren-
ben marché. soignensents, appelez HA, 37.

7 Fils de M. et de Mme Adonal Bru-

21 janvier 1940}-

M. et Mme Albert Dumas, d'Ou-
tremont, annoncent les fiançailles
de leur fille, Simone. avec Me Ar-
thur Boivin, fils de M. et de Mme
Léger Boivin, de Montréal,

eee
M. et Mme J.-O. Préfontaine. de

Sherbrooke, annoncent les fiançail-
les de leur fille, Jacqueline, avec M.
Bernard-William Quinn, file de M.
et de Mme J.-W. Quinn, de Wind-
sor, Qué. Le mariage aura leu le
ler février, en l'église Saint-Patrice.

ee
On annonce les fiançailles de Mie

Dorothy-Helen Marler, fille de Mme
William de Montmollin Marler, de
Vancouver, avec M. Gordon-Lennox
Kirby, fils de M. et de Mme James
Kirby, de Vancouver, autrefois d'Ed-
monton. Le mariage aura lleu en
mars

+.
Le capitaine et Mme Guy Vad-

boucoeur, de Saint-Jean, N.B.… pas-
sent quelque temps & Montréal les
invités cde Mme E. Vadboncoeur.

® OO

ques jours à Québec, l'invités du
docteur et de Mme Antoine Petti-
rev.

e ee
Le juge et Mme Gregor Barclay

et leur fils, Ian. sont de passage à
Ottawa, à l'occasion du mariage
McGee-Pieck.

LIK I J !
M. et Mme Renault Miviile-De-

3 chéne. ont passé quelques jours à '
Montréal, cetie semaine. '

eee

tournés à Québec, après avoir passé
Quelques jours à Montréal

ee
Mme Edouard Baudry a fait un

court séjour à Québec, chez M. et

Mme G. Martin.
oo 0

Le samedi 237 janvier, à neuf heu-
le (res. en Ja chapelle Saint-Louis de

l'église Saint - Jean - Baptiste, sera
célébré. dans la plus stricte intimité.
le mariage de Mile Marthe Lacasse,
fille de Me N.-U. Lacasse, CR, dé-
cédé et de Mme Lacasse, avec M.
John-J. Clogbesy, fils de M. et de
Mme J.-J. Cloghesy, d'Outremont.
La bénédiction nuptiale leur sera
donnée par M. Georges-Henri La-’
casse. pas. cousin de la mariée. Pas

de faire-part.
TI) !

Le mariagead Mile Jacqueline
Sainte-Marie. file de M. et de Mme
Pau! Sainte-Marie, avec M. Maurice
Goyer, fils de M. et de Mme Pré-
déric Goyer. décédés, sera célébré.
dans l'intimité, je samedi! 27 janvier.
en la chapelle du Sacré-Coeur de
l'Immaculée - Conception. Pas de
faire-part

. &
Le mariage de MueJacqueline Le-

Cavelier, fille du docteur D.-E. Le-
cavelier et de Mme LeCaveller,
décédée, avec M. Cléophas Saint-
Aubin, fils de M. Cléophas Saint-
Aubin, décédé et de Mme Saint-
Aubin, sera célébré le jeudi. 25
janvier, en l'église Notre-Dame-des-
Neiges dans la plus stricte intimité.
La bénédiction nuptiale leur sera
donnée par M. l'abbé Louis LeCa-
velier, frère de la mariée.

».e
M. et Mme A.-A. Paré partiront

fin janvier pour la Floride.
eo

M. et Mme ClaudeBuchanan, de
Knowlton, passent quelques semsi-
nes au Ritz Carlton.
Mme J.-M. Mitchell et Mme

Grant-Suttie sont retournées à To-
TOnto, après avoir passé quelques
jours en ville, les invitées du juge
et de Mme R.-A.-E, Greenshields.

* 00
Miles Phonsine et Patricia Paré

sont parties pourMont-Tremblant.

M. et Mme Georges Hamelin an-
nencent les fiançailles de leur fille,
Carmelle, avec M. Lionel Brunet.

net
* eo

Mme R. C. Vaughan recevra à
déjeuner, je 24 janvier, pour sa fille.
Gioria, débutante.

..
Mile Isabelle Baudouin recevra à

l'heure du thé, le mardi 23 janvier.
*Bous le hau! patronage de Ihab.

et de Mme Henri Groulx et de Son  

Mlle Germaine Merrill passe quel-

M. et Mme Emile Morin sont re- ‘Cercle de couture de la Ligue de la

Dernièrement ont eu lieu les flan-
quilles de Mlle Adrienne Dufresne,
fille de M. et Mme Edmond Du-
fresne, avec M. Clément Dalbec, fils
de M. et Mme Aimé Dalbec.

+.
Dimanche dernier, Mlle Pierrette

Gagné recevait à l'heure du thé. Les
salons et la table étaient décorés
de fleurs de saison. Miles Marthe
Houde, Françoise Lapointe, Margot
Monat. Jacqueline Paquette, Jeanne
Quintal et Mariette Gagné servaient
le thé et les glaces.

* oO
Le 7 janvier avaient lieu les flan-

callles de Mile Rollande Hamel, fille
de M. et Mme Donald Hamel, avec
M. Maurice Gérin IF. fils de M.
D. J. Gérin, décédé, et de Mme Gé-
rin, de Québec. À cette occasion une
réception intime fut donnée au Ma-
noir des Oliviers,

OTTAWA, 20. (De notre corres-
pondant). — Il est peu probable que
l'on nomme un ministre des Muni-
tions: le personnel du 3ureau d'ap-
provisionnement pour la guerre est
jugé satisfaisant, dit hon. C. D.
Howe, ministre du Transport.
On s'attend à ce que d'importants

contrats soient donnés dans le cou-
rant de la semaine. Des aisines ca-
nadiennes recevront Une commande
de 1.000 avions légers qui serviront
à l'entraînement. Ces avions. qui
coûteront environ huit millions de
dollars, seront principalement des
types Moth, Fleet et Harvard; cette
commande sera placée en grande
partie dans la province d'Ontario.
On annonce aussi que cinquante

vaisseaux seront construits pour les

QUEBEC
L'honorable et Mme Wilfrid Gl-

rouard. d'Arthabaska, sont inscrits

7-0

On s'attend à de gros
contrats de guerre
pour cette semaine

flottes canadienne et br
Ces contrats se chiffreron Lanie.vingt millions de dollars. “a
Suivront pientôt des commiepour

l
a

production de petits ta,,; destinés à transporter pe italeuses Bren, Les différentes Mone.
tries de l'automobile auront environ2,000 unités mécanisérs à prose:On croit qu'au printemps,1 n'y surgplus de chômeurs au Cannis
On dit aussi que des NERO tatin,

ont été entreprises pour ia Citation
deJoue industries.

vernement appoite à:
| contrats une attention toute pes ae
jafin d'éviter le gaspillage de la ce. |
nière guerre. Voilà pourquer les
:commandes ont été quel: ;.) e
‘tardées. '

 

 

 ‘au Chateau Frontenac.
e + +

Mme Alex. Martin, de Vancouver.
était de passage à Québec, ces jours
derniers, l'invitée de M. et de Mme
A.-W.-G. MacAlister,

ee.
M. et Mme L.-J. Girard annoncent

Jes fiancailles de leur fille, Aline,
avec M. Etienne . fils du
lieutenant-colonel et de Mme Hensi
Gagnon.

 
PARIS, 20. — Les appareils qu

forment l'importante catégurie
avions de première ligne peuvent
être ainsi classés: appareils
chasse, d'obaervation ou de recon-
naissance, de combat et de bombar-
dement, ces derniers comprenant
les avions de bombardement léger
et les bombardiers lourds.
Ce sont là, en effet, len catéxo-

ries principales, et il PT pas lieu
de faire rer dans cadre de
cet article les appareils employés
en quelque sorte pour des services
auxiliaires: avious-école, avions
d'apprentissage ou d'entraînement.
avions de transport militaires.
avions annitaires, ete… desquels
on n'exige point des qualités égales
à celles dex avions dits de “pre-
mière ligne”.

DE QUELQUES
PERFORMANCES

ee.
Mme Edouard Gosselin n reçu, ces

jours derniers, les membres de son

Jeunesse Féminine.
e à +»

Miles Marjorie Delaney ot Louise
The sont parties, pour Philade!-

OTTAWA
Son Excellence le gouverneur gé-

néral à reçu le premier ministre de
Is Colombie Britannique, ces jours
derniers,

e e
Le ministre duJapon au Canada

et la baronne Tomi ont reçu à
diner, jeudi.

 

© a AE
Mme Pia fede est revenue de| Les chiffres que nous indiquons

Toronto où elle à passé une se- [ci-dessous suffiront à mettre en;
maine. relief les performances d'un accom-

plissement récent. Ils ne concer-
‘nent que les avions de première

Le sénateur Borah i ligne. c'est-à-dire ceux qui remplis-
sent un rôle essentiel dans la guer-

POSSIBILITES DES
AVIONS MODERNES

nes. Ce genre d'app:
un chargement de plus
de livres d'engins exp!

pont
smilie

entre
  

de |200 et 300 milles à I'hv ii v. en vue
d'atteindre un objectif, an wau-
mum, éloigné de 800 à 1.500 milles
du point de départ di appa...
Et cela sans tenir conte des
innombrables barrages Œ- D. CA.
ni des incidents atmospt: 1ques, ni
de ln réplique des apy - + +
mis.
——————ear-a>

Le maire présidera
_—__

8on Honneur le ma.» Me
réal. M. Camillien Hou

0

de préskier le souper «- à M,
Arcade Pournier, éches ae
chine, qui aura leu .
dimanche, 21 janvier, da - … -
de l'Académie Saint -+
rue Ste-Catherine, Lacie :
de présidera conjointeme:
maire de Lachine, M. Ec,«: :
M. Pournier serm entou«

sonnalités de marque: MM.‘ . .
A. Kirkland, m.pp. Elphieze ‘"
mpp. les échevins de la :
maires et membres des ©: 6. +

   re, sans rien enlever, au surplus.
au mérite des pilotes d'autres ty-est mort
pes.
Un avion de chanse peut attein-,

dre une vitesse oscillant entre 300
à 400 milles à l'heure, à une altitu-|
de comprise entre 3,500 et 5,000
verges, laquelle est en général at-
teinte en l'espace de 6 à 8 minutes.’
Quant à leur rayon d'action, il est:
d'environ 600 à 700 milles.

LES APPAREILS
DF BOMBARDEMENT ‘

Te poids total d'un bombardier
lourd est à peu près de vingt ton-

Ouvrier de Montréal
tué à Batharsl,LB.

   BATHURST, NB. 20. — Patrick
T. MacMahon, de Montréal, a été
tué, accidentellement ici, hier, alors

une com
pagnie de construction. Le malheu-
reux était stationné sur une poutre

+Vile Saint - Pierre. Vile
Dorval et Pointe-C'aire.
Use.
Martineat, avocst, Paul (+
de l'ALN. etc. etc.
Le souper sers suivi e

et de chant.

1a oe,
TH Ie

échevin de &t-He '
. t

 

Taif-Favreau
LIMITER

1. FAVREAU, ODI

 

  

POUR L'EXAMEN Dt

VOTRE VUE
Ajustements des serrer

CORRECTEL RS

WASHINGTON, 20—M. William-
Edgar Berab, (ci-haut) cétèbre
homme 4'E(at, doyen du Sénat
américain, est mort vendredi soir
à l’âge de 76 ans. Sénateur de
l'idahe pendant trente ane, le dé-
funt était célèbre par sen in-
transigeance et ses Iuites pour les
droits de l'Etat contre les truvie
et les grands cartels financiers,
Il fut un ardent partisan de la
politique leslationiste et c'est en
Partie à caves de son opposition
que les Etats-Unis ne devinrent

 

Un vapeur britannique
heurte un bateau-phore——

Cobian avec un bateau-phare dans Manche.
Les deux vaisscaux ont été em

dommagés.

d'acier aux usines de la Bathurst
Power & Paper Co. lorsqu'il perdit
I'équilibre et s'écrasm sur le sol. Le
(cadavre a immédiatement placé à
bord d'un convoi à destination de
Montréal.
La victime était le frère du Dr

Roger MacMahon, médecin bien
connu à Montréal.

qu'il était au travail pour :

|   HOTEL WINDSOR posaide
une atmesphire do distinction
trim rechecchée et est visité
par des voyageurs de renom
venant de toutes les parties
du monde. El! est renommé
pour ses chambres modernes

LE SPECIALISTE

L. FAVREAU, oo»
XT SES ARSISTANTSi

Wébert, BAO. ere

hyPew Tier Monette, BAG
et conforiables, son excellente

 

cuisine et son service courtois.     Uptométrisies-Opticien
s

ton (| mater Duce
: ' 265 S.-CATHERINE Est

inôsor || weissom
CANE BONNNON | 6890, rue ST-HUBERT

Sou
’ Td CA. 0344



f INTERVIEW AVEC LE COL. GEORGES-P. VANIER
>
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Les Canadiens, plus populaires que jamais en France
L'amitié franco-angla
 

ise, dans le présent conflit |a'hui menacé pour In seconde fois.
ne de l'actualité à la vieille sympathie a52000 lorsqu'il avait été étu-

j exi

pilingue, €

de |

Frement. Journalistes e

intéressent.
inte! ainsi que le “Dimanche a

», par la plume d'André Des-

htt, POerviewe le ministre du
; à Paris, le colonel Georges-

Vanier. ancien combeitant ety

Food mutilé de guerre. Le colonel

Vanier est le grand ami de la France

a cette dernière nation lui porte

amitié toute particulière, faite

Teconnaissance et d'admiration.

LES CANADIENS ET

LA FRANCE

voci comment débute l'interview

ndré Desmorget
bdGort chef de l'armée bri-

tanaique. nourrit une sympathie

particulière pour le grand blessé de

Chérisy. le colonel George P. Vanier.

du Canada en Prance.

Assis. en face de son premier se-

at:aire, l'aimable M. Pierre Dupuy,

J mprésentan: du Canada nous
offre Thospitaliné aimable d'un sa-

Jo confortable. aux couleurs sobres

¢ de bon goût.
Cest lc. dans ce bureau. que

séadorent et À développent toutes

Is sources d'amitié qui unissent 1e

Canada et la France.
Lors de is dernière guerre. 600.000

eamadiens sont venus sur notre front

; défendre à la fois honneur
e: les Lbe:tes 2 monde, et plu. de

#00 mo:!s dorment chez nous leur

dertuer sommeil tandis que 200,000

stires comba:tants. meurtris dans

Jeu chair. ont gardé des titres à

notre reconnai sance

Le Catia .: allés à nous dan 

 

M. CG, Vanier, d'après on dessin
fait sur Je front (rancais en 1918.
Au-dessous. la signature du mi-

nistre,

deux guerres, ne nous marchandent
M leurs hommes, ni leurs réserves
Sul sont immenses. Actuellement,
de volontaires se préparent à venir
en grand nombre. Ils savent que la
Cause des alliés est sacrée. Ils savent
Sunous avons pris les armes pour—luire Un ennemi barbare et

LA CARRIERE DU MINISTRE
Le colonel G" A ia 1 FaP. Vanier est

b fait sex études au collège deLori. à Montréal. et ensuite à lnFaculté de droit de l’Université La-2 EL. reçu avocat au barreau de‘ontréal en 1911, 11 est aujourd'hui
eu idéré par tous comme un espritUe haute culture et d'un com-iy très agréable

1914. il s'engage au Xe b-je Canadien français, où 1 wTati
Nl par ses qualités de sang-fa *: de bravoure. À Chériay, itYigg TTLYement blessé, et des cita-0 Hogleuses le désignèrent peu

e un vrai -he - grand chef, soldat et com
A guerre de 1918, 1} deviui evientde de camp du gouverneur généraleu Canada - puis, de 1995 à 1099, ilFanmande le 22e régiment canadien
bene à la citadelle de

partir de 1928, 11 exerce

quest, est en grande vogue en France, ac-

[Heine, au milieu de ce peuple fran.|

ant, avant 1914, 11 avait tout de

ste entre la France et le Conada, Dominion {suite aimé le pays de ses ancêtres
dont les arts et lex lettres rayon-> ; à cause de son caractère. ique. Notre pays, a e A “nalent A travers le monde.pritannid t de l'envoi de corps expéditionnaires sur le| Les circonstances, nous dit-il,
m'ont permis de connaître la France

V A , au cours de trois séjours qui sem-

t périodiques français s‘y|blent ne compléter,
dimyasord, Jal été, avent 1914, I'étu-
ant émerveillé d Ci 5

nadienne à Ta Conférence navale de le pays de ses persery
Londres et à l'assemblée de la So-{urts et des lettres. Tous ceux qui
ciété des Nations. Vers la fin de ont connu celte période de la vie
‘année 1938, George P. Vanier est | | at ;ann parisienne en gardent un souvenir
à Paris, non loin des bords de lu ‘nostalgique.

I était naturel qu'une fois de
çais avec qui ll sympathise en toute retour au Canada. le sentiment que
circonstance. !Je portais à la France ait contribué

L'AMITIE FRANCO- à me faire contracter un engage-
CANADIENNE ment dans le 22e régiment composé

Le ministre du Canada a. en effet. de Canadiens francais.
une amitié véritable. sincere et agis- Et me voici de nouveau à Paris,
sante pour notre pays, et il retrace, comme représentant du Canada. Et
pour nous. les circonstances qui lui 'de nouveau, c'est la guerre. Il m'ar-
firent découvrir notre pays. aujour- Irive sauvent de regretter de ne pou-

Ww
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L y a de bonnes raisons de

prendre de plus en plus

l'habitude de servir du vin.

D'abord. c'est que les vins du

Canada sont à l'apogée de leur

qualité, Le Vin St. Georges, par
exemple, est fait maintenant

avec certaines variélés de raisin

qui sont cultivées exclusive-

ment dans les vignobles de la

maison Bright. Vous trouverez

quele Vin St. Georges est plus

vineux, plus capiteux et plus
délicat, parce que le raisin qui

thTE des Nat,vient membre.da Bi en 19%,1 se

 

est employé pour sa prépara-
tion et son mélange est cultivé
dans les plus grands vignobles
du Canada— propriété exclu.
sive des fabricants du Vin St.
Georges De plus, l'immense
capacité de leurs chais (4%
millions de gallous) signifie
que le Vin St. Georges n'est
jamais embouteillé avant
d'etre convenablement vieilli.

Hi a toujours été de bon goût de boire du Via
M. Georges. Maintenant, c'est un vin rconemique.

Fuayes le Vin Se. Georges aujourd'hui même!

Les évêques allemands
refusent de livrer les ornements
d'or au gouvernement

LONDRER. 20. — Les évêques catholiques romains d'Allemagne ont
été priés par se gouvernement allemand de bien vouloir lui remettre en
dons “spontanés” la moitié des ornements et des objets en or qui se trou-
vent dans leurs églises et abbayes.

Les évêques ont jusqu'ici refusé, mais 200 prêtres catholique: vien-
nent d'être arrêtés, annonce le “Sunday Graphic”.

Le clergé s'attend à une campagne destinée à démontrer que l'église
catholique est un ennemi de l'Etat, et alors tous les objets en or des églises

seront confisqués. .
 

voir être le soldat que j'ai été. Notre
horizon était restreint, mais notre
tâche était simple et claire, parce
qu'il nous suffisait d'obéir à des

l'impression d’être devant une ma-
guifique épure oil toutes les forces
spirituelles, morales, physiques, ma-
térielles, se complètent. s'harmoni-

chefs dignes de confiance. Aujour-|sent dans l'union et Ia collabora-
d'hui, je puis mieux me rendre tion fraternelles des Empires fran-
compte de l'ensemble, et ma satis-|çais et britannique. Et c'est pour-
faction n'est pas moins grande. J'ai quoi je crois à la victoire prochaine.

artiste of vedette radiaphonique
bien connve . .

e er
onbgiosfenLtdToajoun!7
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Seule, la science
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Superpequebot
+ =

s Etudes atomiques
*  

La science n'a jamais fait autant de pregrès qu'au cours de ln décade qui vient de se terminer.

Association de femmes canadiennes menacée

par des téléphones mystérieux

 

  +—
NEW-YORK. 20, ‘Spécial au "Pe- , . :

un: Journal” par Intercity News: Sam Thomson n est: Un jeu qui à de
Service). — Mme (igs Siimore ibles résultats
Bea:tle. de Philadelphie, p nte pén
du “Club des femmes de la société plus doyen des
canadienne”, à reçu ces jours der-; 44 . “ —

Sen piersWioneoss mona, petits tambours™| jungten, minvees menaces, €Frant de discontinuer les réunions LONDRES, 20. — Il y à trois ans. Cardinal. a été transporté, hier. À;
de cette organisation. Elle assure, Sam Thompson était sergent quar-| l'édifice du centre de l'hôpital Gé-;
cependant, que le club ne disconti- | der-mattre de compagnie dans l'ar-| nérai de Montréal, où les médecins '

| mee anglaise. Atteint par la limite! ont constaté qu'il avait été blessé |
id'âge, 11 dut prendre sa retraite.| à l'oeil droit, par un plomb de cara-assemblées.

Mme Beattie est d'avis que ces Mais Sam Thompeon n'aime pas la! bine à air. Les agents du poste de|

aver.issements lui viennent de quel- vie civile; 1! reprit du service pour police de Ville-Emard et de la Sû-
que ami du régime naz. Mercredi lcing ans comme “drummer boy", |reté municipale, qui ont enquête sur
dernier, une femme lui téléphona et C'est-à-dire petit tambour. cette affaire. ont appris que l'en-
Jui cit, avec un fort accent. qu'elle, Aujourd'hui Sam Thompson. qui|fant avait été blessé accidentelle-
devrait cesser les assemblées du club. à Cinquante-quatre ans, & retrouvé, ment par un compagnon, le diman-
“Vous n'avez pas le droit de vous Erêce à la guerre. son ancien grade} che 14 janvier dernier, en jouant

Jéunir. dit-elle, car vos activités ne dans l'armée active sur le front. aux cow-boys.
sont pas essentiellement américal- mais fl a perdu son titre peu banal A l'hôpital, on nous dit que l'état
nes: de doyen des petits tambours de de l'enfant n'est pas encore alar-

D'autres membres de l'organisation l'armée anglaise. mant.
ont aussi reçu des téléphones du
même genre. Mme Beattie insiste |
sur le fait que son club est cent|
pour cent américain. qu'il comprend
plusieurs centaines de femmes nées
au Canada et vivant à Philadelphie !
et que son but est d'encourager la |
bienveillance des relations interna-
Uonales,
Les assemblées se tiennent ordi-

nairement dans l'hôtel Bellevue-
Sratford, Philadelphie.
AP

Île trouve une perle
n mangeant une huitre

———
SAINT-HYACINTHE, 20.

(pur téléphone). — Une jeune
fille de Saint-Simon de Bagot,
Mile Claire Gaudette, a trouvé ces

BRANDES Hr
9,

   
    

ne SOYEZ Pas

ESCLAVES
06 VOS MPRMITES + VOS LOUE
PEUVENT SE RÉDUPRE À PLUS QUE
LIRE SUMERJOUER QUE CONTES.

NY
Jours derniers une perie d'une É

ande valeur, alors qu'elle était
manger des huîtres dans un éta-

blissernent de St-Hyacinthe. Elle

F'autheneisé dele pierre, die ft‘au
exami: par trols de

, MM. Antonio Breton,
Emile Gaudreau et J.-A.R. Morin,

perie était véritable  

|

<a
LA DECADE TERRIBLE

 

servirait qu’à faire périr le monde
Dans aPer article, dimanche dernier, nous disi

cémment avait été‘Yerrible au point de vue éc sions
décade qui vient de se terminer, du ler janvier 19304e 4ie
décembre 1939. Voyons maintenant les . 20031
science.

progrès foils per la

Jamais, dans histoire du monde, une autre
vu les sciences en général se développer autant.
moyens de combattre les maladies, des avions plus g
rapides que jamais, études sur les vitamines, “explorotig
des atomes, etc, etc, voilà autant de travaux elabores ne

grande cornue scientifique du monde, ou cours des der .
dix onnées. “res
Environ 40 maladies dangereuses,

les, et on a trouvé des moyens ex-!

decade ng
Nouveaux
ros et plug

LES ALLIAGES AMENENT
ont été l'objet de recherches spécia- L'ARRODYNAMISME

Grâce aux nouveaux ain cellents pour les guérir. couverts, on a pu creer | Fonte
LES RAYONS X misme. principalement dns jeDes progrès remarquables ont été moyens de transport. iy Ht dang

les chemins de fer. grâce a:; taux
moteurs Diesel perfectio: ne:
L'homme est monté nu. ., 14 mi

les dans la stratosphere ay.

enregistrés dans le domaine des
ravons-X. Les apparcils ont été

| perfectionnés et leur rendement est
de-dbeaucoup supérieur.

   

 a
Les vitamines sont presque “do- de plus en plus à étab.ir «2 Ip

mestiquées” maintenant Les physi- tement les prévisto:s ange,

ciens ont réussi encore à subdiviser [U5
la matière et on a trouvé dans STANDARDISATION ps
l'atome d'autres particules fonda- CERVEAUX
mentales. La subdivision de l'atome] IÆ# ondes électriqu': gy
d'uranium a fait découvrir aux aa-|ONt élé mesurées, ce pente
vants que cette opération crée beau- [AUX savants de trouvs © use,
coup d'énergie, et On espère en pro- Moyens pour Qguetir sain jen
fiter dans les choses pratiques. mentales La propazi :r que en

INNOVATIONS avait toujours conto comme un
art, est devenue ut
crise qui à jeté le 1

ablme économique.
guerre, R suggère à ©
Ustes de mettre le:
au service de la 3x.-
Mais de grandes

sent: pourquoi fai.
éludes pour sauve:

la   Les astronomes ont découvert une
neuvième planète dans le systéme
solaire, Pluto, et deux nouveaux
satellites de Jupiter. Avec le nou-
veau télescope du Palomar, muni
d'une lentille de 200 pouces. on
pourra découvrir encore des milliers
de nouvelles étoiles et planètes.

 

 Le génie à atteint de nouveaux [mains puisqu'ils sen -
sommets avec les ponts ‘Golden [quoi inventer des a oo.
Gate et Oukiand” à San Francisco |ront à détrulre les ;: og
et le George-Washingion, à New- ponts, produits de :s
York, avec les énormes barrages de On s'aperçoit que +.
Boulder et de Grande-Coulée, et peut marcher seule à
avec les deux super-paquebots, le ne soit dirigée adez:«
Normandie et le Queen-Mary. iment, elie :isque de

L'aviation à fait des progrès Monde!
énormes. Des services ont été lances —————e
au-dessus de l'Atlantique et du Pa- eo IN DETACH:
cifique: des avions portant 50 pas- vingt hommes est ja
sagers et plus ont été mis en usage: monter la garde & is
les appareils militaires ont atteint ‘Saint-Hubert, nous
une vitesse de 500 milles à l'heure. aux «quartiers gêne +
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Féten, on peut dire

appsde1minbea officiel:
dimanche et lundi dernier

Is colonie orthodoxe de

| célébrait le 14 dernier

Jour À cette occasion,

banquets traditionnels ont

i elferts aux membres de quel-

çoleai étrangères, entre au-

. ikraniens qui se sont

la Pointe-St-Charles ainsi

angeant le “hatin, mets

é rôti dans le miel qu'en ne

Lois qu'une fois l'an. Ces

“ furent marquées par des

rammes de chants et de dan-

qu pationaux très pitloresques.

Be

Chacun fait ce qu'il peut

la Croix-Rouge canadien-

"est ainsi que ce soir, aux

oh de l'Alliance Nationale

des Tchécoslovaques, café St-

Jacques, aura lieu un concert

mettant en vedette les meil-
leurs artistes tchèques et alo-

vaques. Ce sera un régal mu-
real pour tous ceux qu aiment

les chefs-d'vcuvres des grands

maîtres de la musique slave.

Ajoutons à ves quelques notes

sur nos group+ments ethniques

jeudi soir avait lieu un

Goer à la mode finlandaise,

diner nommé “smorsgashord

ot qui réunissait les principaux

citoyens de cette petite rolo-

nie locale. Les recettes iront à
k Croix-Ruuge finlandaise.

we

foifies touristique de Montreal,
ss débat de la semaine. il à été

é par M. Alexander Me A.
jared vice-président de cette
weacistion, que ni jamais un centre
divigne est construit. om l'érige au
teur de district hôtelier et non pas
sex confins de la ville. Cette sux-

à vivement été appuyée par
, Léon Trépanier qui attend

anxieusement la décision des au-
terités quant à ce projet qui ai-
derait beaucoup au développement
de votre ville. On à de plus repré-
tenlé que [aute de local assez vante,
le ceavention internationale du
“Rotary” ne pourrait avoir lieu à
Montréal, ce qui signifie que les
1,600 délégués de tous les pays du
monde devront se réunir ailleurs.

ote

les restaurants de la rue
Ste-( Atherine déplorent amè-
rement le départ des trou
de la premiere division cana
dienne pour outremer ou pour
ls camps ontariens, Ce sont
sutant de clienta de moins. Le
départ des gare de la Black
Watch pour Toronto et celui
des autres unités incapables
de trouver des locaux assez
ates ef, quit perdre quoti-

nnemen a vide 31ner lie la somme

 
. ue.
Un voyageur raconte une expé-

intérensante d'avant-guerre.
passage i Berlin, il acheta des ‘

jmuets-miniatures dont un le frappe.
Lia un minuscule char d'assaut

ty)
ment ki

tes fil enquête et on apprit

que fabriquent necrète-
nazis. Le

que le fabricant de ces jouets était’
sana le!8 Allemand qui avait

pou, dévoilé un secret milital-pe L istoire ne dit pas de
chefa du Reich pou où ived § l'Anglet oun vocret àFermée hitlérienne. un ert de
È we
Fe l'autre soir lors

resentat
traphique de "ThanderAfinTacontant la vie à bord despsmarins et des contre-tor-pleurs, cette remarque d'uneame évidemment rensel-Himedoitde vue militaire.

nde pou
ont pas tous desbates Kt

"4 sous-marins. Ÿ auraientMains d'navires eoulén.”
ong

niemnent, la enteritis na-
ont du 7 penser!

ere

As cours du déjeuner offert par
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® nière il fut remercié par

a
 

SAUCE ONTARIENNE
Le suppression ou le retardement des élections soulagerait le budget de
cette année. — Ce
vernement provinciol

 

ue Québec en pensera. — Chez nos voisin
et les contribuables ne sont pas de même a

 

. = Le
jardin botanique. — On renforce notre police et cette précoution est bien
venue, particulièrement à une époque où le sabotage est possible sinon

-

L'hon. Mitchell Hepburn a ouvert
une voie où, dit-on nos péres cons-
crits municipaux semblent vouloir
entrer avec joie. Le premier minis-
tre de l'Ontario, on le sait, veut es-
pacer les élections municipales pen-
dant la guerre et présente un projet
de loi à cet effet. A l'hôtel-de-ville
on est à mettre Is main aux amen-
dements à la charte. Or un confrère
d'expression anglaise nous fait sa-
voir que l'on demandera de suppri-
mer l'élection qui devrait avoir lieu
cette année, sous prétexte d'écono-
mie. 11 n'est par du tout sûr que le
parlement de Québec sanctionne ce
projet, Mais au moinsil aura un dé-
fenseur puissant sur le parquet mé-
me de la Chambre puis que le maire
siège désormais comme député à
l'Assembiée Législative.
Les amendements à la charte con-

Uendront aussi d’autres clauses plus
ou moins litigieuses vu l'attitude gé-
nérale prise per les gouvernements
de limiter les dépenses au strict né-
cessaire pendant la guerre.
On demande notamment le droit

de construire des maisons ouvrières
à bon marché et l'autorisation d'en-
treprendre une série de travaux pu-
blics rentables avec le concours des
prêts fédéraux à 2%. On mentionne

, parmi ces ouvrages d'art la couver-
; ture du réservoir McTavish, la cons-
truction des nouvelles prises d'eau,
la création d'un centre civique, l'ex-
tention de l'annexe de l'hôtel-de-
ville, une dépense d'un demi-milllon
de doliars pour continuer l'enfouis-
sement des fils souterrains.

De tous ces projets celui nuquel
on semble tenir le plus c'est la cré-
ation du centre civique ou du palais
des fêtes municipales. On parle dans
im nouvelle que nous venons de citer
de l'utilisation à l'arrière de la bi-
bliothéque Saint-Sulpice, immeuble

probable.

 

qui appartient déjà la ville de Mon-
tréal, mals il semble aussi être ques-
ton de l'ancien Institut de Nazareth
qui est actuellement employé à d’au-
tres fins qu'à l'éducation des aveu-
gles.

du troisième centenaire seront dé-
pourvues de tout l'éclat dont on vou-
drait les revêtir s'il n'y a pas à
Montréal, à cette époque, une gran-
de salle pour les manifestations que
l'on doit préparer,

Le Jardin Botanique

Le danger qui le menacait Ia
semuine dernière parait désormais
écarté. On dit que les autorités
militaires Jetient leur dévolu sur
un autre emplacement pour y éta-
blir un aéroport et une école d'a-
viation. On apprend, par ailleurs,
que le guuvernement provincial se-
ralt disposé à continuer son appui
au Jardin Botanique, en attendant
que la ville puisse assumer une
plus grande part du fardeau.

Le renforcement de la police Les honnêtes gens aiment que la
police soit bien faite en tout temps
--mais particuliérement pendant la
guerre. Sans cette barrière humaine
c'est la pegre qui devient maîtresse
‘de la situation ou. encore, à l'épo-
que que nous vivons, ce sont les sa-
-boteurs travaillant pour le compte
‘de l'ennemi
{ On applaudira done .ux réformes
policières que, malgré la pénurie de
ses ressources. l'administration mu-
niicipale est en train de tenter. On
annonce l'engagement de 150 agents. |
Ce n'est pas trop mais trop peu
Iquand on se donne la peine de con-
Isidérer 1a situation dans toute sa
réalité: nous avons actuellement
 

Immédiatement
avant son

Hauptmann n’aurait
‘plus car il doit demeurer ici et cette vieille dame.

exécution,

pas puparler [
WASHINGTON. DC. 20 — Bru-

no Richard Hauptmann, qui a été
trouvé coupable d'avoir enlevé et
assassiné Charles A. Lindbergh, fils.
était physiquement incapable de|
faire toute déclaration juste avant
son exécution, même s'il avait voulu

   
 

Le bourreau Robert G. Elliott (ci-

haut), exécuté 387 meurtriers

 

parler; voilà ce que le défunt bour-
reau Robert G. Elliott dit dans son
livre “Agent of Death”, qui vient

[d'être publié.
Elliott qui & fait dans se vie 387

l'exécutions à écrit ce bouquin avec |
la collaboration d'Albert R. Beatty,
ide Washington. Le travail n été ter-
‘miné trois jours avant ss mort, |
l'automne dernier.

ABASOURDI

Parlant des dernières heures de
Hauptmann, Elliott dit: “A 8 heures

‘heure fixée pour l'exécution) on ne
vint pas le chercher, Les minutes lui

semblaient des demi-heures; 11 croy-

ait probablement qu'on lui avait

donné un autre sursis. Cela était

bien arrivé auparavant, ne lui était-

{1 pas raisonnable de croire que la

chose se reproduirait? Mais tout à
coup, les gardes lui dirent que le
temps était venu.

AUCUNE OPPOSITION

“T1 ne le crut pas. NI fut abasourdi.

Avant qu'il n'ait eu le temps de ras-

sembler ses idées, 11 était déjà sur
la chaise. Je crois qu'il aurait été
impossible à Hauptmann de s'expri-
mer clairement, même s’il avait eu
quelque chose d'importance vitale à

dire.”

Dans son volume Elliott dit qu'il

était opposé à la peine capitale par-

ce qu'elle n'a “aucun résultat pra-

tique et qu'elle est une sorte de
revanche”, et que lorsqu'il a élec-
trocuté Hauptmann, {1 s'est deman-

dé el vraiment Justice était faite.
I écrit que de tous les meurtriers

qu'il & exécutés, ia personne qui fut
Is plus stolque fut Irene Schroeder,
qui subit la peine capitale en 1931

pour avoir assassiné un policier.

Judd Gray, executé avec Ruth Bay-

der à Sing Sing, fut aussi l'un de

Il n'est pas douteux que les fêtes

cent agents de moins qu'en 1929 et
depuis ce temps ia population a cru
d'un quart de million. Et l'augmen-
tation est sûrement plus grande
dans le monde interlope que dans
les autres milieux.

| Quand le corps policier sera porté
à mille, {1 y aura un agent de police
«par mille de population. l’est beau-
coup moins que la moyenne des
grandes villes, celle de New-York,
par exemple. Et, encore une fois, ne
(l'oublions pas, c'est la guerre.

Non seulement !l est important,
malgré notre détresse financière de
faire ces nouveaux engagements,
afin de nous protéger, mais aussi
‘pour nous conformer aux lois socia-
(les les plus élémentaires. Tandis que
{dans les grands centres les agents
.de police travaillent en moyenne
huit heures par jour et ne sont que
trés exceptionnellement dérangés
leur journée faite, les nôtres n'ont
plus d'heure fixe et peuvent être
appelés en service supplémentaire
même après avoir fait leur douze
heures par jour.

| On avait parlé de dégarnir cer-
tains services municipaux qui

 

avaient plus que leur nombre d'em- ÿ,
ployés pour Incorporer ceux-ci dans
la police. Mais mieux vaut une police
spécialement recrutée et entraînée.
Réjouissons-nous donc de cette

réforme tutélaire et souhaitons
qu'elle s’accomplisse avec toutes les
précautions utiles dans le choix de
sujets et dans leur entrainement,
c'est-à-dire que l'on obélse= en cela
à d'autres considérations que les
politiques.

SANS-QUARTIER.

 

Les juges américains
valent dix cents
la douzaine

—_—

PORTLAND, Maine, 20. — Le
juge Edward P. Murray, de la
Cour Supérieure de Portland,
Maine, & évalué cette semaine la
valeur des juges américains.
“Les juges américains, dit-il, va-

lent dix cents la douzaine, et un
membre d’un jury vaut beaucoup

aire son travail bien souvent pour
une semaine complète avant de
pouvoir quitter la Cour.”

Cette remarque du juge à été

!faite à la suite d'une plainte d'un|
jury qui se plaignait que la salle

d'audience était froide.
Le juge Murray ordonna alors

aux employés de la Cour d'appor-
ter des couvertures de laine pour

être instaliées dans les fenêtres

afin d'arrêter l’air froid de péné-
trer dans la salie d'audience.

POUR L'EXAMEN DE

VOTRE VUE
SPECIALISTE

PAUL-E. TALBOT
Bachelier en Optométrie
we l'Université de Montréal.

LALISTE: CORRECTION
sFEC ! PRESCRIPTIO

6761 SAINT-HUBERT
CA, 7616

! SHLE PETIT JOURNAL, 21janvier 1940 9

VEUTCHEZ NOS EDILES S’ACCOMMODER A LA

LES VIEUX MEDECINS ETAIENT
AUSSI FORTS QUE LES JEUNES

Montréal 15 Janvier 1940
Monsieur le Rédacteur
“Le Petit Journal”
Montréal P. Q.

Monsieur.
Je lis votre journal de dimanche

(édition du 1 janvier) à la page
10, que l'on trouve extraordinaire
qu'un médecin spécialiste d'Angle-
terre, enlève un oeil, le recouse, le
traite et lui conserve la vie.
Je vais vous raconter un fait

qu se passait il y a cinquante

|

 

uit ans.
Un bébé de 3 ans, (aujourd’hui

ma femme) se plantait un ciseau
dans l'oeil (dans la rétine) et si
profondément que sa mère dut ar-
racher la lame.
On la conduisit à Nazareth où

le défunt Edouard Desjardins
spérait.

Il lui enleva Poeil, le mit dans
une petite cuiller en argent, fit

| des points de suture en arriére.
Quinze fours après on lui enls-

vait son ndeau et l'enfant put
distinguer une aiguille d’une épin-
gle

Elle a aujourd'hui 61 ans el vost
encore.
Lans ce temps, nos vieux méde-

cins faisaient presque des mira-
cles, mais n'en étaient pas plus
iers.
Vous pourriez peut-être le dire

‘dans votre journal en lettre ou-
verte, ça, ça serait intéressant,

» Merci.
' Henri Renaud,

6354 Bordeaux
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La mère a 132 ons et le
1”bébé” de la famille
62 ans ———
ARZNI, Arménie, 20. — -ada-

me Shakar Muradova, une syrien-
ne du village de Arzni, en Armée

(nie, maintenant âgée de 132 ans,
a assisté cette semaine, toute
joyeuse et pleine de santé, à une
fête organisée pour son fils main-
tenant âgé de 62 ans. C'est le
“bébé” de la famille.

‘ Madame Muradova a 120 pa-
jrents différents comme enfants,
petits-enfants ou autres. Presq.e

‘tout le village où elle demeure à
un certain degré de parenté avec

| Elle a eu connaissance de la
première maison qui fut construite
‘dans le village, il y a maintenant
plus de cent ans.

Bien que Mme Muradova soit
‘âgée de 132 ans, elle a encore une
mémoire remarquable et elle aime
à rappeler des choses dont elle a
été témoin il y a plus de cent ans.

|” On rapporte que le “bébé” de la
famille qui a été le héros d'une

fête cette semaine et qui est âgé

de 62 ans est en excellente santé.

OPTOMETRISTE-OPTICIEN
Diplomé de

DES TROUBLES MUSCULAIRES DES YEUX
N DES VERRES.

330 RUE SAINT-GEORGES
ST-JEROME — TEL 171
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QUEBECENFIN REPRESENTE
DANS LES DISCUSSIONS SUR

LACANALISATION

 

 OTTAWA, 20. — Malgré le fait,
Que le fleuve Saint-Laurent coule
presque dans son entier dans la pro- |
vince de Québec, jusqu'ici le pro- :
vince n'était pas représentée dans
Jes discussions entre les Etats-Unis
et le Canada sur les projets de cana-
lation du fleuve. Ottawa vient en-
fin de remédier à cette anormalité:
Je département des Affaires Exté-
rieures vient d'adjoindre au comité  

Un encrier à
la tête de
son avocat   canadien M. O. Lefebvre, de la

Commisston des Eaux du Québec. Ce
comité se compose de plus de M.
Hogg. président de la Commission
Hydroélectrique de l'Ontario, de MM. ;
Bkelton et Read, du département|
des Affaires Extérieures,

Les villes américaines des Grands
Lacs, certaines que la canalisation
les transformera en véritables ports
de mer, essaient de faire adopter au
plus vite ie projet. Mais jusqu'ici le
sénat américain « toujours refusé
ed l'accepter.
M. Lefebvre et les autres membres
comité canadien partiront pour

ashington lundi. On discuters les
cotés techniques et pratiques du
sujet & l'étude.

 

Rien, rien ne se
passe sur le
front ouest

" |PARIS, 20. — La guerre sur le,
front ouest a atteint un état éton-
nant de stagnation. Rien à rap-'
porter”, disent les communiqués
français. Et les journaux sont
obligés de broder sur les incursions
de minuscules patrouilles pour en-
tretenir leurs lecteurs de ce qui
se

 
passe.

L'impression générale à Paris,
c'est que la guerre logiquement fi-
nira par atteindre un point culmi-
nant, par devenir vraiment la
guerre. Quand cela se produira-t-
il? les Allemands attaqueront-ils
au printemps ? tout le monde
l'ignore.

 

Qui casse les
vitres les paie
LONDONDERRY. 20. — Le Capi-

taine Fryar. directeur de la prison
de Londonderry (Irlande) ne s'em-
barrasse ni de formules ni de phra-
ses quand il s'agit d'apaiser les tu-
multes causés par ses pensionnai-
res. En apprenant qu'un certain
nombre d'encellulés avaient brisé,
dimanche dernier, les vitres de leurs
fenêtres, le directeur les fit aligner|
dans la cour.
—Vous avez mal choisi ja saison,

Jeurdit-il, pour transformer vos cel-
lules en glacières. Ne comptez pas

 

NEW-YORK. 20. — Mae Murray
a fait tout une scène dans le bu-
reau de sen avocat, Vincent A
Catoggie. vendredi. On sait que In
Cour vient de lui refuser la garde
de son enfant, Koran David Mdi-
vani, 13 ans, tant qu'elle ne pour-
rait lui assurer un véritable foyer.
L'avocat Hsnit le jugement des tri-
bunaux devant elle et plusieurs
reporters, et le commentait copieu-
sement; Mae, trouvant qu’il était
injuste dans ses remarques, perdit
connaissance, Un photographe en
profita pour munir sen appareil
d'une lampe au magnésium et
pressa sur le déclic. Cet éclair de
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russes qui ont vrombi

Les Nazis
torpillent deux
navires neutres

———

CTOCKHOLM, 20. — On vient
d'apprendre que le vapeur suédois
“Pajala”. 6,685 tonnes, avait été tor-
pillé au large de l'Ecusse. C'est le
second navire scandinave qui soit
ainsi détruit en deux jours. L'équi-
page de 35 hommes du navire « été
sauvé et conduit en Ecosse. Le “Pa-
Jala” était en route de la Suède pour
Buenos-Alres.
Le navire danols “Canadian Ree-

fer”, 1,831 tonnes, parti de la Médi-
terranée pour Los Angeles, a aussi
été coulé par un sous-marin. au
large du cap Pinistère. Son équipa-
ge à été sauvé.

LA GARE-TERMINUS
BIENTOT USAGE
Quoique les travaux ne solent

pas encore préts d'étre terminés, le
(Canadien National a décidé de com-
,mencer dès maintenant de se servir
[dans une certaine mesure de son
terminus de la rue Dorchester. On
lest actuellement à installer des
| voles ferrées dant le réseau s'étendrs
[Jusqu'à la rue Ottawa. Mais le jour
yest encore bien loin où la gare-
| terminus aura une activité compe-
able à celle de ia trépidanie Gare
Centrale de New-York.

 

 

Les aviateurs suédois ont démoli une bonne partie des 450 4,

 

vendredi sur la Finlande.
> neutre mais ferme.

HELSINKI, 20. — Un groupe

 

LE DANEMARK SE
| Copenhague, DE LI

distraire les armées finlandaises VC à tout prix; mai,
dans leur poursuite des armées dépendance contre to
russes en fuite, 450 avions russes Cette résolution avait pos

étrangers que,
peu armé, le
ferait pas à une invs :…. |

de la Finlande. On ignore le nom-|
bre exact des avions russes abat-
tus. Les centaines de bombes j
tées aur le pays ont fait pour toutes

, victimes un mort et quatre blessés. | Muslin,JereAR

 

résentar*

 

, Quoique officiellement neu-
tre. à déjà fourni plus de $25,000,-
000 à son voisin attaqué par les
Russes, plus des hommes, du ma-
Uriel. Un groupe d'ouvriers sué-
dois se prépare à traverser la fron-
tière pour venir en Finlande inten- ;
sifier la production de guerre.
On rapporte, entretemps, que la

grande offensive aérienne e
FU.R.S.S. a lancée contre la Fin |
lande n déj coûté très cher aux
Russen. 204 avions soviétiques ont,
été descendus dans les sept pre-|
miéres semaines de la guerre. Len
Finlandais assurent que ces appa-
reils codtent environ $200,000 cha-
cun. Pendant la méme période de
tempe, l'ennemi a perdu 434 tanks |
et camions militaires, 189 canons,
1282 mitrailleuses et 522 autres vé- |
1 hiculex. |

équippés, prêts pour la lutte. 5

 

Lembleme : -»

BIÈRE MOELLEUSE

 

 
lumière produisit une réaction im- |
médiate. Mae revint à elle, saisit
un encrier et le lança à Ia tête de
son avocat. Ce dernier se baissa et
Fencrier passa à travers in fenêtre.
On lai fit prendre l'ascenseur. Dans
la rue, les reporters appelèrent un
taxi et la firent conduire à la gare
“Grand Central”. On voit ci-haut
Mae Murray et, dans Je médaillon, |
son ex-époux, le prince David

Mdivani.
AP_—

*&% HOLLANDE, 13. — LESsur mol pour faire remplacer 18 |COMMENICATIONS TELEFID.vitres brisées. Ce n'est que lorsque NIQUES AVEC L'ALLEMAGNEYous vous zerez cotisés pour payer ont étéroute Ja
Je vitrier que je le ferai venir. Qui j
casse les vitres les paie!

journée, presque
mpossibles. On en ignore la rai-
son.
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Le Danemark

EFENDRA
ar q

d'aviateurs suédois venus augmen. de15&0. teparlement duDans
ter le nombre des volontaires en! résolution, préparée une ferme
Finlande a eu fort à faire au cours | parties du pays: ts eri ©
de la journée de vendredi: r, Cette résolution soit wire maintes

le payêtre préparé à défendre" ne
ite at| , I v but dont bombardé les villes ouvertes “Orriger l'impression de certam

arce qui H'est que
Aanemark ne rege,Per

Jory
des ming.

volontaires suédois sont inintee,
maintenant environ 1,000 en Fin-|3% nombre de 3, ont vn ane
lande. Ils arrivent parfaitement ‘ FeYYcrnement.

—_—
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Les “Chouans de Ville Marie” se jurent
fidélité et silence sans sevoir dans la nuit
F110RTROP ATTENDU, HITLER A
YAVANCE PERDULAGUERRE

Lord Halifax affirme que l‘Allemagne, qui n'ose

risquer l'aventure d'une attaque, sera finale-
faire des ouvertures de paix.

 
—

 

 Affublés de cagoules violettes, les 20 Chouans |
jurent de garder leur secret, comme l'horloge
sonne les 12 coups de minuit. — Pour “l‘avan-
cement”’ de leurs compatriotes. — 20 membres:
pas un de plus, pas un de moins. — Remon-
trances mystérieuses par les commandeurs

inconnuset invisibles.
(par Théo LEVESQUE)

PADEREWSKI
RENONCE
AU PIANO    

pot forcée de que le service soit fait par des.

aux
Halifax,

= pagné la guerre. Le Reich

nit peut-être pu remporter la

pire s'il avait lancé immédia-

t dès les premiers jours toute

issance armée à l'assaut des

Mais, “comme un fier-à-

i hésite avant de s'stta-

à quelqu'un qui pourrait bien

&

rendre coup pour coup”, Hitler
trop longtemps, déclara

i le lord aux citoyens de la

ville de Leeds. Le but guerrier des

29, — D'après lord ‘santes pour la libération de toutes

rétai Affaires! les
à date vies”.

tites nations qu'elle à asser-

La principale cause qui forcera
l'Allemagne à ces ouvertures de

ix, c'est cela même qui constitue
a base de I'hitlérisme: ce pouvoir
absolu, sans aucune participation
du peuple, que Hitler et ses com-
arses se ront adjugé. “Quelle dif-
érence avec cetie complète cuupé-
ration qui existe entre les peuples
alliés et leurs gouvernements!”

Lord Halifax a accusé l'Alle-
de “honteuse complicité”

Vingt citoyens de Montréal, affu-
blés de cagoules violettes et armés
de boucliers en acier, se sont ras-
semblés sur le parvis de l'église
Notre-Dame et ont juré de travailler
vecrètement gt sans reliche à “l'a-
vancement économique” de leurs
compatriotes canadiens-français. La
cérémonie du serment. impression-
nante et mystérieuse, s'est déroulée
en l'espace de quelques minutes.
Lorsque les 20 “conjurés” tendirent
ia main et jurérent fidélité, une
horloge du voisinage laissa tomber
12 coups sonores dans je silence de
cette nuit froide. Avant que l'ai-

 
étrangers. et voilà: le commandeur
des Chouans fait ses reproches et
n'adoucit pas ses mots!

LEUR LOI ET LEUR FOI
Les “Chouans”, dans leur serment

ne font mention d'aucune religion...
mais il suffit de mentionner qu'ils
se sont réunis devant l'église Notre-
Dame pour savoir quelle est leur
croyance!

Il n’est aucunement question de
religion dans le serment… mais les
“Chouans” s'appuient, évidemment
sur le secours divin.

BANS PARENTS... SANS
AMIS.déclaré lord Halifax, |magne

Meemporter la victoire; le dans l'invasion russe de, la Finian- gulile n'ait marqué 1201 du matin.
jet pacifique, “c'est d'assurer à'de. “L'Allemagne, en 191%, sidajles quatre autos des “Chouans”

Tarope entiere, ia paix et la li- les Finlandais à conquérir leur in- étaient disparues dans des directions

| berth”. dépendance. Et voilà que mainte- différentes.

| Las Alliés attendent Datiomment nant, dans le plus cynique des Et l'ordre des “CHOUANS DE

fn avrertures de paix

Les “Chouans” n'ont aucun pa-
rent... tls n'ont aucun ami. Ignorants
l'identité respective de leurs cama-
rades, ils ne peuvent rien pour aider
leurs associés.
Ne connaissant pes les relations

 
l'Allema-‘revirements politiques, elle se fait VILLE-MARIE" prenait officielle-

à continué le lord; “nous ne ! ment naissance.

terons que si l'Alle ne

adone des garanties sufti-!

complice de ceux qui assaillent
cette petite nation qui fut toujours
son amie”,

VIOLENTE ATTAQUE
DES RUSSES CONTRE

A L'INSU DE LA POLICE
Les conjurés avaient x bien réus-

st & garder le silence sur leurs
plans; ils avaient si bien élaboré,
à l'avance et secrètement, les for-
malités de :a cérémonie que per-
sonne n'a rétissi à les trahir.
Pas Ame qui vive sur la place

d'Armes . Le policier, qui fait la
ronde de nuit dans le quatrier. ve-
nait à peine de disparaître par la

‘de leurs confrères, ils ne peuvent  
faire grâce à qui que ce soit. Les
“Chouans” sont sans pitié. Quicon- |
qu: trépasse la ligne de feu... v'ex- | i

pose au sarcasme meurtrier du’ PARIS, 26. — Le célèbre pianiste
“commandeur.” | Polonais Ignace Jan Paderewski,
Les Chouans sont tous comman-! qui fut le premier président de Ia

deurs... car ils ne veulent pas dnd| république polonaise, à fermé son
mitié ou de jalousie. Si vous en! piano, vient-on d'apprendre, la

avez contre l'un d'eux… vous en première journée de l'invasion

aver contre les 20 membres à 18 [a Pologne par les troupes nazies.

fois. D n'a pas joué depuis et ne le fers

 

«rue St-Suipice que les 20 “Chouans”LA FINLANDE
HELSINKI, 20. — Les troupes volontaires suédois attaquent ave y .

taues font er ce moment une at-, force les camps et les colunnes tux- beede aurad'ailesque

ape très rinlente sur le front de’ ses, dans des avions que la Fin. la cérémonie du serment soit ter-

prchabiement dans le bat [lande n déjà achetés de la § ide. minée

de prendre la route qui conduit dej On ne connait pas exactement ‘ef- ;

Marka au lac Kuusamo. On sait | fectif den troupes suédoises qui ont courblis ge ea: depremier

que les Russes Tork pas,encore volé à la défense de leur nation melles. l'une pour surveiller la rue

Messi à faire netion leurs soeur, mais on rapporte qu'il en ip ;

forces de Salla et celles de Kuusa- arrive tous les jours. qe JacquesetleeReje ja premièrerepublique fan

boy 5 mille seulement de dis-| Les fronts sont nombreux, en les conjurés terminajent leur ser-{ fom. quon donnait aux paysans

Le torités finlandai Finlande; il y en a autant que de ment, fls allaient remplacer leurs; royalistes qui détestaient la révolu-

in toteritésfinlandaisedEF| routes conduisant de la frontière à ireres de garde Nom où ses effets Les paysans du. 6Je cridela chouetle comme

de ces engagements is l'intérieur du pays. DANS LE SILENCE ET rant le jour, poursuivalent paisible- |, e ' 1 a à

porte quelesFinlandais ont atte Len Russes sont entrés sur le LE SECRET... «ment leur travail quotidien mais ils otoonnaltre sous le nom ce

qué Jos Rouges à Marka et qu'ils |territoire finlandais près de Nur. Les ving! membres de cette $0-) s'armaient dés que Ia nuit venait et| Ces gens vivaient surtout dans is

se sont mêmeemparés de co vil-

|

mes, malgré une entente entre les CKté secrete el fermée ne se con-\|ils attaquaient alors les soldats de Bretagne, le Maine, la Normandie

lage; on avait rapporté les |deux pays ennemis. lls ont fait Dissent pas. Is sont tous Comman-

|

la république. La plupert d'entre let ja Touraine. Is se battirent ainsi
trodpes rdsses Habe

M

éroute be pa ‘he dommages parce que deurs. Deux d'entre eux. choisis au!eux changealent même leur nom:Ge 1793 à 1796.

sur le front de Marka.mais es tesFinlandais n'avaient as beau. Hasard, connaissent leurs confrères.| pour ne pes compromettre leur fa- ee

—

dources autorisées i à cet endroit vu les 18 autres ignorent le nom. mille. y MOSCOU. — La radio russe

souvelle on ong"ditque me ForePoin de terre n'était l'adresse et l'identité des autres! Conduits par Jea Cottereau. dit a commencé à radiodiffuser des

Baturée défendu que par des fermiers qui ‘ housns Jean Chouan. les fermiers ne sejémissions en finnois.

“LES SUEDOIS ee taire Ia riposte à une divi. LA société affirme que son but est
rapporte que des aviateurs sion mécanisée rouge. de travailler à l'avancement des

Canadiens-français.

Bralée a mort

en faisant une
tasse de thé

vant rien, déclarent-ils.

| BOSTON. Mass. 20. ‘Bpécial au

Et si vous en aves contre les 20 que lorsque sa patrie aura recourré

membres... préparez- vous: leurs! sa liberté. Le génial musicien a fol

coups. qui se récument pour l'ins-' en la délivrance de la Pologne.
tant à n'être que des coups de télé-
phone, peuvent vous créer des bies-
sures... morales.

L'ORIGINE DES CHOUANS
Les “Chouans” ont évidemment

conçu leur plan en lisant l'histoire

 

 battaient que par escarmouches. Ils
attaquaient rapidement, portaient
de bons coups... et nt
dans la forêt, à la faveur de la nuit.
Le nom “chouan” est une contrac-
tion du mot “chat-huant”. Les pay-
sans n'ayant aucun moyen de se re-
connaître dans l'obscurité avaient
adopté le cri de la chouette comme
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Rabais de 20% à 335%

sur fous les manfeaux
de fourrure

Le temps de la vente chez
Alexandor vous opporte l'agréa-
ble opportunité d'acheter de

bonnes fourrures selon vos

 

En scrutant minutieusement les

journaux, les Chouans découvrent

tes noms de personnes qui semblent

tgnorer “leurs compatriotes” lors-
quil s'agit d'affaires profitables.

Certains d'entre eux font appel à

des individus ou à des compagnies

‘dont la dénomination n'est pas

| “française”. Si l'erreur est retracée...

le commandeur de l'ordre des

le deuil, ‘’Chouans” téléphone au “person-
 

 

Mme Bryan laisse dans  "Petit Journal” par Intercily News|deux filles. Mme Winifred Clapper, nage à réprimander” et lui Inisse A ;

Ameer. Mme CatherineBryan. de Salem, Mass. Mme Macquarrie, [entendre que les “@anadiens-fran- moyens. À partir du chat sou

de 92 ans, veuve de feu P. C.|et deux petits-enfants. cals” n'ont pas requ l'attention ou vage à $75 ou mouton de

von manufacturier de Montréal, l'encouragement auxquels ils ont Perse à $295 et au magnifique

brûlée à mort, mardi dernier. drolt, vison & $950... Vous ne trouve-
ph domicile de sa fille, au numéro

de l'avenue Washington. Win-

 

 

Elections chez les

pomiculteurs

TACTIQUE INFAILLIBLE...

La flèche ne manque jsmais son

but. S1 Madame XXX a oublié de

rex pos ailleurs de plus belles
voleurs.

: Musa. alors qu'elle était entrain de préparer le diner. Elle a été
vée morte sur le plancher de la

fone. Ses vêtements étaient brû-

une Brian était seule dans la

consulter un photographe canadien-
!a français, si eile a visité un couturier

M. Arthur Taberge, de Château étranger. si elle à marchandé chet,

uay-Bassin, à été élu, hier, prési- jun pâtissier d'origine non cana-

dent de la Société des pomiculteurs dienne-française… elle s’aitire les

de la province de Québec, au cours reproches des commandeurs. i

 Termes libéraux de paiement

 

sa fille, Mi Will
Marquarrie, me William A. , DROIT AU BUT
blalt à Bont chez qui elle demeurait, [de l'élection des directeurs qui a Les “Chouans de Ville-Marie” ont!

ton. Un voisin, le docteur
Ur kK. Cassidy, 149 avenue Wa-
on. vit de la fumée a'échapper

marqué la fin du congrès annuel. une devise et elle est explicite, La

a M Laberge, qui et un des plus voici:
vieux pomiculteurs de Im province,

Bn,inet appela [succèdeà M. F. B. Browne de Len-
La . noxville. !

Pompiers trouvèrent le cada-! Les délégués ont demandé au mi-
parquet, Un chile que inistre de l'Agriculture, l'hon. M.

: on “ietime était presque tout |Godbont, d'établir une étiquette of-
ue Mme porc QUI prit ficlelle pour identifier les pommes n'hésiteront pas à combattre leurs

se préparait une |du Québec, garantir leur qualité naAversaires. Il suffit d'un coup de

supérieure et donner une plus
ae ge aypas
Mercérent pan à (ue les flammes ne téléphone pour gâter ia réception

lay grande eonflance aux consomma- la mieux préparée.. que Le pâtissier

teurs.

Droit au but
Tous sont nos fréres... mais

nous n'avons point de frères.

Le texte de la devise n'est pas

ambigü. Les “Chouans” sont prêts

à aider leurs compatriotes mais lis
;

Bes de lo ville: Centre de lo ville:

464 RUE McGILL 1453 RUE PEBL

 
    

 

Women À se propager à tous
-

Is0lt autre qu'un Canadien-francats..
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A VINGT-CINQ MILLEPIEDS
AU-DESSUS DE LA MER ET

   

 

Un jeune et audacieux Américain nous raconte son ascension
du mont Nanda Devi, aux Indes. — Les ‘’alpinistes” n'avaient
pas froid... mais ne regardaient pas en arrière. —- Deux hommes
au sommet. — Le pénible voyage a duré 40 jours. — Les mains

dans l'eau bouillante.
Monsieur A. B. Emmons, vice- noeuvre hésitante ou d'un manque

consul des Etats-Unis, à Montréal, d'équilibre précipiter dans un
vient de rendre public le récit d’un abime fa
vo; qui a 40
marche à travers po € dan- acientifique et >p9 à

Le aus
eut

  

étudiants de l'université d’

rtive.
et qui s'est accompli sous

|

AUTOUR DES GLACIERS; Devi, l'un des
ices... de la mort! Car il AU-DESSUS DES CREVASSES | terrestre (25,
d'un faux-pas, d'une ma- A la suite d'une idée née soudai-

pieds).

des découvreurs se trouvaient 

   

 

  

 

me
$.

 

  de l'aventure.

AU DEVANT DU DANGER
“Une fois décidés, commence M.

| Emmons, il fi
de façon à ne rien laisser au ha-
sard. Car il euffit souvent d'un

 

=4

tentative de ce genre.

pour trouver deux com, s
d'expérience et de xang-froid. La
© était avec nous. MM. Noël
Odeil, autrefois professeur de Bio-
logie à McGill, et William Tilman.
alpiniste de réputation internatio-
nale. consentirent à se joindre à

! nous. Nous étions aux Indes vers
le 5 juillet 1936.

: PRECAUTIONS
i INDISPENSABLES

“Nous employimes deux jours à

et à organiser notre bataillon de
porteurs. Le 8 juillet. nous lnis-
sions la ville de Delhi pour nous
‘diriger vers le plateau du Tibet, à
; l'entrée de la gorge qui devait nous ‘
| conduire au mont lui-même. Nous!
étions au but,le 10 juillet au matin. |

“J'avais moi-même pris la tâche,
d'étudier les cartes, de les corriger

| au besoinet le oepsa bien
que possible la topographie ter-
ane que nous allions découvrir.
PERDUS DANS LES RAVINS

© “Le pic lui-même est protégé
contre les inquisitions des humains
par une chaine de rochers, de ra-°
[vins et d'énormes glaciers qui l'en- |
(tourent. Il n'y a qu'un moyen d'ar-|
‘river à la base du pic: c'est d'entrer :
dans une gorge qui laisse
aux torrents qui jaillissent des
montagnes avoisinantes. !

- "Le ravin a une vingtaine de
milles de longueur et il a parfois8,000 pieds de profondeur. |
. “Mais de ln route elle-même |
jusqu'a la base du mont Nanda, il y
a un trajet de près de 175 milles de
longueur. Inutile de dire que le

) Voyage ne s’y fait que de pcine et
.de misère. Nous arrivâmes au pied |

ur : -— Et ca ne sentait)Un film de la ligne Maginoti pas le gaz?
tourné en Bohéme

Les inspecteurs de Ia Montreal!
—_—

FRONTISRE ALLEMANDE,20. Ia préparation de ce f Light Heat & Power ant enfin trou-Pendant tout le mois de novembre, {nur luligne Maginot,© document à une explication à cette éton-les Allemands ont tourné, dans les; Nos ennemis s'imaginent que la Nante explosion qui faillit faireanciennes fortifieations tchèques, présentation sur l'écran des fauxsen P@Ster de vie à trépas un couplepres de Nachod et de Dobrochov, batailles tournées en Bohême pour- | de jeunes mariés, jeudi noir: on aes scènes d'un nouveau film de ront leur donner, aux yeux des fini par découvrir une fente mi-propagande militaire, destiné aux neutres, ce prestige qu'ils ont vai-! NUscule dans les tuyaux de xax depays neutres. inement cherché à acquérir sur les ‘18 rue Ottawa, par où le gas:Le film représentera soi-disant Champs de bataille de la Moselle, »échappait presque imperceptible-une prise d'sssaut de la ligne Ma-| —————e_ gazà dùW'accuaukeears Jode aucunesexplosionsdérui-|Vingt-cing ans après, foitain temps, puis prendre feu àdéfense française. Des figurants, POUF pour jour netincelle céwagée par l'un des
woldats réels de ln Wehmacht ai" Le nombreux fils sous-terrains, élec-mande, ont été déguisés en soldats| LONDRES, 20. — On rapporte |triques ou téléphoniques,français et se rendront en masse à |Qu'Eujourd'hui, 25e anniversaire] Mme Edgar Lemay, la Jeuneleurs sompatriotes allemands. u ierombardement aérien |épousée de 18 ans qui faillit êtrepa auPA tuée da lit !Hy a quelques semaines, les Alle- cours Grande Guerre, un

|

d'une beuche d'ésoût etaemands ont répande dans les pays|avion de chasse britannique a |l'explosion à travers le plafond~prudet," Roumanie am abattu JXdesu de le mer, sa deta chambre, est maintenant ré-
dewr ligne Siexfried. La même pro- bomberdement allemanddutype Coreune Pauvreeu de PRES eo.Pagande continue sen oeuvre par|Heinkel, SentraJouTrés où deux À l'hôpital
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Photo prise par l'expédition de M. 4.-B. Emmons. à la base dud ymalaya se dressast a 25.643 pieds an-dessusdu nivean de la mer. C’est en gravimant le mont par le versant àl'extrême droite. puis en revenant vers le centre aux tde xa hauteur. que M. Fmmons et ses cempagnens sont parvenus
au faite.

Nanda Devi. pic de I'

  

 

 

PERDUSDANSLESGLACIERS

nement dans le cerveau de Quelques

Kaina décide:les 8 personnes qui, quatre jeunes Américains
faisai i t ition, rent de ss rendre aux Indes et dede faisaient partie de cette expédi fon enter y dre sux Indes |

lus élevés du globe

Parmi ces audacieux et intrépi-'

allut nous organiser

léger oubli pour faire rater une

“Nous fimes donc des recherches

compléter nos derniers préparatifs!

du pic vers le 25 d'août. Mais le
pire n'était pas fait!

AU-DESSUS DE L'ABIME
“IL fallait alors commencer l'as-

eension périlleuse. Une disaine de
mille pieds nous séparaient encore
du but. Pour franchir cette dis-
tance, il fallait défier la mort à
cha . Pour ajouter à la dif-
ficults de1a tâche, voilà que 39 de
nos porteurs nous abandonnèrent
tout-à-coup. Certains d'entre eux
étaient malades, d'autres simple-
ment fatigués.
“Mais nous étions si près du but

que notre confiance l'emporta sur
nos déboires. L'ascension commen-

et en un de deux, nous ous mimes> ah 3D ; AE >. x : A ;; A “ RPLe EE Arthur B. Emmons, aujourd'hui |à cacalader les rochers enneigés et ‘distinguer un pe nousË ex HY Ste Too vice-consul des Ftats-Unisdans escarpés. Co qui Pet les nunge bo voidingve 7 . notre ville. Lisons le récit qu'il fait! “Pour une ascension de ce gen-, dg

par étapes, en ayant soin

faut et les ravitaillements dont
nous pouvons avoir hesoin pour Is
nuit.

“C’est ce que nous fimes; nous

nous dirent
ble d'escalader les
pieds. Et le 20 août 1958... la vic-
toire nous sourit.
+ Nos deux hardin copains étaient
au sommet… à 25,000 pieds au-
dessus du sel
DANS L'EAU BOUILLANTE
“Les constatations à faire alors

ne sont pas nombreuses pour plu-
sieurs raisons. Les deux plus sim-
ples sont celles<i: on ne peut
rester longtemps exposé au froid
glacial... et le panorama n'est pas
ve qu'on croit.

  
ça. Divisés en deux groupes de trois d

re, il est sage d'établir un camp yous vor © le viel,inci ne ¥YoYer que notrceur:

principal a du pic. De là ON étrange phénomène, ondirait -
d'apporter les vietuailles qu'il nous

installimes successivement six ie… et vous constat.» auvsi co;campe. Lorsque nous eùmes at- cat possible de pir a
iteint le sixième, Odell ot Tilman

qu'il leur serait possi--
derniers 2.000

|

|?
' M. A.B. Emmons. vice| fo Ltats.lnis à Montrealee“tu conquerant du Nanda [hey(Photo “Le Petit Journal
|, Au-dessous de vous !
; des nuages; à peine, ii
ipérature est idéale, pou

    

    
  

 

    

 

  
   

  

  

  

   

 

    

     

  

   

 

vous regard: .,.

le noleil est vi près
ebreureit le ciel.
“Par contre, si s

de faire bouillir «
constaterez qu'il fau
près de 10 minutes «.

de vous quil

avez idée

"if, vous
+ des inisser
l'rau boil

dans bouillante nu-
brûlures. Ce phénon.
du fait que l'eau «à
pératare beaucoup
qu'à l'ordinaire. M.
vous dire que vous :
ie temps mange
hâte de revenir su: …

D'ailleurs le mary
fatigue de l'asceonsi.
& vous affaiblir au
ne sentez pas du t-
“Le voyage de

de la même façon. .
Plus rapidement! E-
venu.

sentir de
"explique
ie tem.

whe elevie
ia. sez-moi
Fenez pas

Sols ave
st

ea
“uibuent
«vos
fam

fat
up

oo Tee

 

 

RÉGALEZ-VOUS D'UN VERRE DE VIN
CE SOIR AVEC VOTRE DINER!
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jes mêmes industries depuis 250 ans
AD ilsbeswileasemeovrcomer] | | ILA FLOTTE SOVIETIQUE NE
levoiX, it i 2

fsfreneronvo COMPTE QUE 664 NAVIRES
he attention: la Petite-Riviére Saint-Frangois. ' —

. tion, l'arl-; faite de lattes de bois très fines et
| vole auprèsatiation, de branches d'aulne. Elle est fixée

a te les Peaux-Rouges|à la grève par une “semelle” ghar-
seuls habitants du Ca-| cée de cailloux, ce qui :ui permet de

dest desou de Montagnais ha- braver les plus fortes tempétes,
Ko fdetes abruptes de Charle-| Cette petite clôture. que l'on ap-

|

 

 

LONDRES, 20. — Le rédacteur | C'est l'ancien poseur «câbles an-
naval de “l’Evening Standard"|glais “Dominion”.
donne les renseignements suivants| [Ia Russie serait incapable d'ex-
sur la marine marchande russe à pédier son surplus de pétrole dans
laquelle Staline s'efforce, en ce mo-|ses propres bateaux. Elle n'a pas
ment, d'ouvrir des débouchés sur plus d'une demi -douraine de pétro-
les mers libres. liers capables de naviguer dans

“ Elle comporte 664 vuisseaux de l'océan,at -Laurent.| pelle “ailerons” est munie. à tous
| vos ur les bords dusent Ala = vingt pieds, d'une sorte de poil tous les types et de toutes les clas-| La Russie a. pourtant, quelques
Le sauvsges 55 la pêche. On| appelée “na:se”. où entre le poisson : ses. Mais la moitié d'entre eux. seu- bons bâtiments. des bateaux à mo-
efture du maïs et . : ‘ lement. ont plus de mille tonnes. Les teurs modernes entre 3,000 et 8.000

300 et quelques navires audessous de |tonnes qui viennent souvent jus-
mille tonnes sont. pour la plupart. qu'à Londres.
vieux de plus de trente ans et sont
d'anciens bateaux, anglais réformés
par les armateurs britanniques.

AUCUNE UNITE DE GROS Anglais, Anglais,
TONNAGE

Il n'existe ians la marine mar- MONSIEUR, MADAME, MES-

ngporte AU irent. dont le west retirée, les pécheurs vont ré-
me Bayon de la fête de|colter le produit de la dernière
ve Prançois. en 1661. appelèrent marée. |

Sn de terre Petite-Rivière TROISIEME EGLISE
Francais parce qu'un cours| Ia Petite-Rivière Saint-François

gun fort poissonneux dévalait et {en est rendue à sa troitiéme église
du haut des falaises QUI depuis sa fondation. Les deux pre-

que les premiers mission-

|

dans un passage étroit. Quand yo

  

 

 

 

t la baie. ‘rmières avaient été construites ai chande qu'un seul navire de plus DEMOISELLES, savez-vous lire

L'ANGUILLE DE MER près du fleuve qu'elles ont été em-  * —' [ce 9.000 tonnes, le “likoiaï et Jov”. l'angizis et voulez-vous appren-

Les muvages capturaient alors des portées à la mer par ia marée: deux Ces deux jeunes filles sont allées dre à le parler, demandez les

sogulies de mer. industrie qui a croix de fer marquent rnrore leur recueillir des anguilles, à marée En Cour du recorder fascicules les plus recommanda-
. basse. En arriere d'elle. on voit la a . bles pour vous aider. 172 leçons

ee “péche” dont se servent les habi- pOUr la 76ème fois I de conversations en français et
" . tants depuis la fondation du vil- QUESEC, 20, (D.N.C.s. — Un I} en anglais, formant en tout un lage pour capturer les anguilles de |triste individu que l'on surnomme |W livre de 224 pages. Quantité

. mer, Remarquez que la demoiselle ‘le pouilleux” a comparu cette se- Hmitée, prix $2.10 france. Adres-
Voici un vieux ge droite tient une poignée de va- | maine pour Ja 76ème Fois depuis ser à...

heur de t rech dont elle ve sert pour pren- octobre 1928, en Cour du recorder
pécheer de la dre dans ses mains les anguilles [de Québec. ’ M. M. PANNETON

 

i
Petite-Rivière vivantes. C'est le seul moyen de ne | Cette fois-ci il a été accusé de; 1024, rue Ste-Julie,
saint-François, pas les échapper tellement elles flinerie et c'est à sa demande qu'il}

sont limoneuses. (Photo de notre is été envoyé en prison pour deux
mois.

 Trois-Rivières

 

M. Jeseph Bou- correspondant:

chard, avec sa

famille. (Photo

de notre corres-

pondant.. |

 

 

sie Ca: petit village jus- emplacement e on peu! tev coir à

qui ne jour. «! qui forme encore. marée basse !

avec Je bois de pulpe en liver et la LES GOELETTES

cdture des ponimes en été, lindus Sur le rivage. une belle plage de

tre principale sable. on consruit des goélettes, en

Daprés sa position géographique. hiver. Chose curieuse. au leu de

I Peite-Rivire est située au pied couper les arbres, on les arrache

: de muts caps Maillard et Abatis. avec leurs racines. ce qui permet à

qe a proterent de tous les grande la coque des goélettex d'é're d'une

vais except” » nord-est, communé- solidité extraordinaire

 

  
      

 

 

 

 
5 SÉRIES: 6" Arreu, #° spéciale,
“6" de luxe, “87 de luxe, “57 terpéde 

     BEI SL ra

"PONTIAC passea la
ho dd téte de la “classe”    
     Getlelle en construction sur la Petite-Rivière Saint-Francois. village - - a TER ES

du comté de Charlevoix. (Phote de notre correspondant. freTEE TSBoy SR

ment appelé le ‘ nordet”. Or, In tra-, La Petite-Rivière Baint-François FITEZ um simple coup d'oeil sar une Pontiac d'élégance, de confort, de caractéristiques, de per- ‘
4 à |

oe . . . ;

veus any TTJesDuitsplu n'adoncpasévons de point de ¥ici 1940... ct vous saurez pourquoi le Canada auto- formance et de distinction qui fait la fierté du
Jie les banr« flottants d'anguilles [ture des pommes et la construction! ’mobiliste l'acclame comme la sensation d'élégance propriétaire. |

    
Teng2 du fleuve, dans Les ds erentiindus de l'année! . i Même si les Pontiac 1940 coûtaient beaucoup plus * :

La pêche est une petite clôture débutde vonexistence. * Depuis l'avant frappanc de son motif trait d'ar- cher, leur prix serait encore justifié leur valeur.
 gentdistinctif jusqu'à la malle aux contours gra- Pourquoi pas joindre le luxe l'utilité, maintenance

cieux, elle « tout ce qu'il faut pour en faire la que le luxe coûte si peu! Vous feriez mieux d'aller
ee ” Pari de: '. a , . ‘hui

Le "gouvemement populaire” vend des,=
3 | elles séries | 1940! 20 nouvelles six

Îes à Moscou of les Soviels des armes. :50ustésPrin monter Due “a
les prix commencent parmi les plus bas, Allez

"à de bonnes conditions " - les voit; vous trouverez une Pontiac qui convient

— exactement à vos besoins et à vos moyens.

r
m
:

 

 

     
       

 

 

MOSCOU. ay, . dais, à l'égard de sa; Vous pouvez compter que la Pontiac que vous

taire, diffusé par les oe tessovlé. ur ue YUnion soviétique et’ choisirez vous fera r à la tête de la classe. Les

dupacs la suite de In signature & Ia confiance que le gouverue-* ingénieurs et les dessinateurs de Pontisc ont su f

Yume entreerasesmutuelle [ Pant de poseniet8 doter ces autos 1940 d'une mesure additionnelle Pour beaute et rendement wr
" , .
nAole», tendu gouverne- tient cependant des clauses imbues, >
Sela, — en devançant hsdetre: En'effet,1egouvernement revit OMER BARRE LIMITEE DUVAL MOTORS LIMITED È
eratigue” Jue 1a République démo-'tique parle de fournir à la Fin- 5987 Avenue Verdun 529 rue Jerry
ver — Tote ian » (liquid. lande Le armes “à de bonnes con- Verdun. Qué. VOrk 1461 (angle Lajeunenne) DUpont 5757

“ oique, oyer ( ions” le ment finlan-Toreresarelenu aux portes de ditions”etleSea.“consent” à MID-TOWN MOTOR SALES, LIMITED al i
Éniendaia", PT les impérialistes céder à au BereSertaing (Sucresseurs de General Mators Products of Canada Limited - Buccursale de détalbyIr 1511

étendu: terri res,
:

&Stieur document, qui parle lusieurs Îles, en échange unein.

||

1805 ouest rue Dorchester (angle Bishop.
reconnalennen fio.Sulparie| plusieurs fies, 08Ceons.  
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MiriamVerne poursuit le
magazine “Life”

 a
NEW-YORK,20.

Go x  
Lo danseuse Miriem Verne (vignet-

te ci-haut) a intenté, hier, une action en dommages d'un
million de dollars contre lo revue eméricoine “Life” ot
contre Bernard Lansing, un journaliste. Elle se plaint que
lo revue et le journaliste ont motériellement réduit les
chences qu'elle avoit de se marier et ont virtuellement
ruiné sa carrière, après avoir publié un erticle dans lequel
il était dit qu'elle avait fait du “strip-teasing’’ (déshabil-

Jé progressif) devant le chancelier Hitler,
 

Le Reich confisque la fortune =
de Fritz Thyssen évaluée à
trente millions de piastres

FRONTIERE ALLEMANDE, 20. banquiers allemands qui, sous eou-
= Berlin a annoncé officiellement vert de négociations plus où moins
Yexpropriation des biens de l’in-'officiellen, s'oceupaient de mettre
dustriel rhénan Fritz Thyssen, qui! activement à l’abri une partie de
s'est réfugié à l'étranger, fuyant leur fortune.
le Ile Reich. La nouvelle de la fuite de Fritz

Cette informätion est intéres- Thyssen a été, pour beaucoup, un
sante à plusieurs points de vue. | avertissement fatidique. Tous les

Fritz Thyssen, un des plus renseignements reçus de Rhénanie
nds maîtres de forge de la et de ia Ruhr, en particulier, con.

uhr, un des magnats rhénans qui cordent sur ce point.
soutinrent Adolf Hitler entre 1928 LA PROPAGANDE ESSAIE DE
et l'arrivée au pouvoir des nazis, CRÉER UNE DIVERSION
comblé d'honneurs et de charges La fuite de Thyssen, aujourd'hui

por teongiutnedesSiew | officiellement confirmée

à

Berlin,
patronat allemand qui erut endi-lentéralement révélatric

e

de mé-
guer le national-socialisme et l'op-! Jodes propagar mande.poser à la menace communiste Ne pouvant démentir la fuite de
La fortune de Thyssen est éva- Thyssen, le ministère de la Propa-

Jude à 830 millions. gande nazi & lancé, dans les mi-
Depuis plusieurs semaines, mal- lieux journalistiques de Berlin, la

gré k silence fait en Allemagne | Russe nouvelle que le célèbre cons-
autour de cette affaire, on savait, ! tructeur d'avions  Messerchmidt,dans les milieux industriels alle #Y8i4 cherché refuge À l'étranger.
mands, qe FriaThyssen, déses-

t conten tendances
lchevisantes du parti nazi, avait DECES DE M. PAUL DION

quitté l'Allemagne pour toujours, —
en prétextant un voyage d'affaires. Nous avons le
BEAUCOUP D'INDUSTRIELS regret d'annoncer
ALLEMANDS ONT MIS LEURS la mort de M. Paul

BIENS A L'ABRI Dion, fils de Mme
Dans les pays neutres, autour de et M. Antoine Dion
Ilemagne, on a vu affluer, ces Marchand cordon-
ps derniers, des industriels et Nier de Maison-

neuve, survenue
vendredi dernier.
M Dion était âgé

  

Un mystérieux

 

»

tunnelà la frontière ielopi
belgo-hollandaise |r. “toi” tiires,” M. Pau Dion

—_— paofRoger,elsix
Noëlla, Annette ‘Mme Bonin), Si-
monne, Yvette et Rachelle.

{ Les funérailles auront lieu lundi,
frontière hollando-

;

le 33 courant. Le convoi funèbre
beige. partira des salons mortuaires Ouin-

ne sait encore si l'existence don, rue Viau, à 8 heures et 18, pour

BRUXELLES, 20. — Le parquet
taire d'Anvers s'est rendu à

t, où un tunnel aurait été
sous la

 
de ce tunnel doit être rattachée à

|

se rendre à l'égiise du Très-Saint-vne affaire d'espionnage ou s'il

|

Morm-de-Jéaus, services'agit simplement de contrebande.

|

oététré À 8 boues es00, ore
 

Passiensant duel aérien
au-dessusdeManche

UELQUE PARTSURLEPRONT

ont AVEC L'AVIATION FRAN-

CAISE, 20. — Un aviateur français

a abattu au-dessus «le la Manche un
avion allemand qui s'en revenait

d'un envolée d'incursion en territoi-

re anglais. La batallle s'est engagée
sur la côte anglaise de la Manche,
d'abord, pour se poursuivre sur lee

eaux ensuite. Le combat fut rude:
les avions voiaient parfois sl bas

qu'ils semblaient toucher l'eau. En-
fin le chasseur français réussit à en-
dommager sérieusement l'appareil

de son adversaire. Une balle perça
le réservoir d'essence de l'avion alle-
mand et ce dernier, an arrivant sur

ia cote francaise du un at-
terrissage forcé. L'avion français
regagna alors sa base.

Les obsèques de
M. P.-À. Boiscleir
Samed! matin ont eu lieu les impo-

santcs funérailles de M. Paul-Auguate
Bolsclair, greffier à la cour du corouer
de ia cité de Montréal depuis vingt-
deux aus, décédé jeudi dernier aprés une
courte maladie, à l'âge de 47 ans.
Le convoi funèbre est part! des salons

mortusiresde ia maison Arthur Las
dry, rue hel, pour en rendre -
ie des RR. PP. du Salnt-S8acrement
ol le service fut célébré à 7 h. 15.
L'abbé Wufrid Oervals, du séminetre

sor-
vice a été chanté par le R. Père L. Pi-,

SuRPG. Pilon "8 88" comme dlacredu R. P.O. n, 8.88,
et du R P. Emile Provencher, 8.88.
comme sous-diacre.
Le deuil était conduit par ses fil:

Marc-André,

MM. ‘Mtre J. Armand Houle.
Lionel Houle, avocst, G.-H. Moule, Geo.
Ben. Paris, Julien Roule, J.-B. Proven-

on remarqusit: Mtre
Richard L. Duckett, coroner de la cité
de Montréal. M. F. 8usor, greffier de Is
cour du coroner, les détectives Joseph
Mathieu, ime Blsonnette et MM. A.

. R
Auclatre, tous de la cour du Coroner,
ainal que Mtre Antonin Lepage, M. Art.
Larouche et nombre d'autres.
Tous les journaux de Montréal étaient

représentés par les reporters attachés
au service de la cour du Coroner. Par-
mi les journalistes se trouvalent: MM
Aniré Chené. de la ‘Presse#, Harold
Poitres, du ‘’Ster“. H. Lemire, du “Ca-
nads”, M. Buot, du “Devoir”, Christian
Verdon. de la Pate”, Lawrence Con-
fic) de la “Gazette”. A. Black, du ‘’He-

4” et Théo lavesque du ‘Petit Jour.

FIDELE SERVITEUR
A l'issue des enquêtes qui eurent lieu,

samedi matin, en cour du Coroner, Mire
R. Duckett, coroner fit un bref éloge
du défunt. “Monsieur P.-Auguste Bois-
clair, aprés 22 années de service, dit
Mtre Duckett, laine le souvenir d'un
actif travailleur à la causeGublique. n
à montré toutes les quall du fonc-
tionnaire conscientieux, travailleur et
soucieux de son devoir. La cour du
Coroner audit une lourde pert:".

DECES
CHARTRAND — A Montréal, le

19 janvier 1940 à l'âge de 61
ans, est décédé Frédérie Char-!
trand, époux de Marie De Bra-
bant. Les funérailles auront lieu
lundi le 22 courant. Le convoi
funèbre partira de su demeure
au No 3583 rue Dorion à 8 hrs 45

ur se rendre à l’église de
‘Immaculée Conception où le!
service sera célébré à 9 hrs et

là au cimetière de la Côte-
des-Neiges, lieu de la sépulture.

’

 

 Parents et amis sont priés d'y
assister sans autre invitation.

CLAUDE — A Montréal, le 19
janvier 1940 à l'âge de 61 ans, |
est décédé M. Adéodat Roger;
Claude, époux de feue Laura |
Cherrier. funérailles auront!
lieu lundi le 22 courant. Le con-
voi funèbre partira des Salons |
Mortuaires de la Société Coopé- |
rative No 302 rue StesCatherine
est à P hrs pour se rendre à
l'église de Dorval où le service
sera célébré à 9 hrs et de là au
cimetière de Dorval, lieu de la
sépulture. Parents et amis sont

és d'y assister sana autre
invitation.
ré
DIN Pamontréel, le 19 janvier

' ans, 6mois,
est décédé M. Paul Dion, fils de
M. et Mme Antoine Dion. Les
funérailles auront lieu lundi le
22 courant. Le convoi funèbre
artira des Salons Mortuaires
uindon, rue Viau (coin Adam),

à 8 hre 15 pourse rendreà l'égli-
se du Très Saint Nom de Jésus,
de Maisonneuve où le service
sera célébré à 8.30 hrs ot de

au rimetière de la Côte-
des-Neiges, lieu de la sépulture.
Parents et amis sont priés d'y
assister sans autre invitation.

 
  

   

       

     

     
   
   

   

  
    
   
   

   

    

  

  

                 

   

  

  

 

  
   

  

  
  
  

  

    

   
   
  

 

   

 

   
   

    
  
  

    

L'emprunt de guerre
sursouscritde 60 p.c,
OTTAWA, 20. Tiescabot succès
ui dépasse tous rs qu'on

Shalt pu se faire”, à déclaré le mi-
nistre des finances Ralston, tard
vendredi soir, quand Is Banque du
Canada eut définitivement fermé
les livres du premier emprunt de
guerre; “la profonde signification de
cettte enthousiaste réponse du peu-
ple canadien à l'appel de son gou-
vernement aura un retentissement
dans le monde entier per nos alliés
et par nos ennemis”.
Les souscriptions pour l'emprunt

de $200,000000 ont totalisé $321.-
276.850, soit environ 60 pour cent
de plus qu'il n'avait été demandé.
Ces souscriptions sont venues de
toutes les parties du Canada. Tous
les bons de $50 à 85.000 ont trouvé
acquéreur. La Barique du Canads a

ANNONCÉ qu'h cause de lades souscriptions, irépartir quelques-unes des plus :ses dans la proportion de 40 oecent. ‘Toutes les souseri
pendant, reçues jusqu'à
nier seront remplies au
a Le gouvernement
es souscriptions de

convertir 253.000.000oan.prochainement échues; on naCepté là-dessus que 450.000, sequi porte le chiffre ofticiel de Yenprunt 4 $50,000,000. me
La troisième plus forte

tion est arrivée le dernier JourMetropolitan Life Insurance vende souscrire 85.000.000 ‘

ptions, re.

Mardi ger,
comn'

® de plus :

 

LABATTE:
Latarrs/ €)

 

Funérailles de Mme i
J.-P.-B. Casgrain |
Samed! matin avaient lieu les obed-

ques de Mme J.-P.-B. Cangrain. décédée

à son domicile. rue Dorchester ouest.
le 19 Janvier, à l'âge de 77 ans. Bon
époux, l'honorable sénateur in.
l'avait précédée dans la tombe,

Ü
y «

an.
vu convoi funèbre, précédé d'un lan-
dau de fleurs, est parti de son domici-
le pour se rendre A la Cathédrale de
Montréal ott le service & ou lieu.
A l'église, Ia levée du corps fut faite

per le chanoine A. Harbour, curé de la
parolase. qui a Aussi célébré le service.
La chorale, sous la direction de M.

Arthur Laurendesu. exécuta ja messe |
de Perosi.
Le deuil était conduit par les fils de

Ja défunte. Uberto, Vivian, Randolph
et John Casgrain. aon frére George-
Cook. son neveu Herbert-G. Cook et de
nombreux autres parents.

l'amsistance on remarquait le
rénateur C-P. Beaubiro, l'honorable.
Pierre-F.  Ouagrain, ia
Chambre des Communes,
Juge en chef A-E. Grrenshields, le ju-
me A.-Chase Casgrain, le juge J.-A.
carie, l'honotuble Gustave À. Lemieux,
CL. H. R, Muirena, cr. J.-8.
den, cr. Colonel H Waken.
Naughton, er. le colonel P-A. Cas
coigne, A -W.-M Durval. J. Gulllemette,
W-A. Cook, Jos. Bergeron, DA
O'Mears. A. Marleau. J.-K. Michaud.
D.-P. et Pierre Graham. Doaald Gra-

 

© Si quelqu'un vous der: ade pour

Quoi de plus ea plus de gens
sdopeent 1a Labatt, voici ce que

vous répondez:
Cela est dû À Ja bonne vicille

recette et À l'heureux hasard qui

à fait que l'eau de puits profonde

est précisément celle qui convient

. Regi
nald P.imsoll, ¢r. B.-H. . W.-B.
Btachan, N-M. Qailt, R-X Workman, '
D.-Ter -Assatouroff. J -M -O. Lachance.
E-8. Ibbotson. T -R. Price, P. Bindoff, |
Stanley Cormtine. Thomas Guerin
Claude u, Wrnest Girouard. E °
Hodgskin, Pierre Daigle. James Walker.
Plerre Décarie, Joseph Kis, D-
O'Shaugh: . AM. Carter, B. B
ben. Ralph x, H. M-Mahon. O-

 

Aman,A-H Ouérin, N. Kinsells, J.-E. bi od
Coug! , er, of plusieurs autres. ou brassage à: 3 et, bien encenda,

tés ice, 1 refor- .
mapourwerendre À Val Morin où ia

|

celest dû aussi à l'art du brassage
dépoutlle de Mme Cesgrain repossre à iti ils
côté de cœlls de son époux. Qui est de tradition dans ja familie

———>__  Labast. Et, à part cela, il 7 « cers

saveur qui est différente de celle

Les Cromwell à | de a'importe quelle bière que vous

Ottawa mardi avez goûtée jusqu'ici : 1 + elle ex

—_ différente et plus délicieuse su fut

NEW-YORK, 20. — James H. R.
Cromwell, le nouvel prbessadeus |

ot à mesure que vous burez, elle

s'attarde agréablement sur votreEEpute
Son épouse, la femme la plus riche
du monde, Doris Duke, l'accompe- Commandez-la por téléphone
gnera. Ils arriveront à Ottawa le
mardi matin, à 1130 de l'avant-
midi.

Se ne coûte pas plus
—



Jaje
: fortune d'unci 0rinks dunt ‘de dollars,

mt i n'était qu'une humble

Jéphoniste au salaire de $15

Ep maine, avant son maria-
por

SE
T

ait aujourd'hui com-

maire “fructifier“ son ar-

—

30, — La jeune et jolie
gent.

1ans qu'est Annie Lau-
pure de 2 recevra.
pet que vient de rendre la Cour.

part d'héritage de Ia fortune de
> ‘poux Daniel Dodge. à savoir

41250000
Aux prises avec une loll fortune

sdministrer, 18 jeune lemme A

! u de retourner au collège dans

1 bat d'apprendre l'art de faire

ter ses fonds et, Il va sans dire,

pe dépenser sagement.
;Ç

On sait qu'il y à un peu plus d'un

y Daniel Dodge. fils du magnat de

fauto John Dodge, s'est noyé en

Ontario, AU cours de son voyage de

noces. Les jeunes époux Dodge n'en

éalent qu'à leur onxième journée

de mariage.
La fortune de Daniel était évaluée

§ $11000000. D'aprés un arrange-

, Daniel ne laissait à son

épouse que $250 000. Mais la loi de

fétat du Michigan donne droit à Ia

veure su quart de 1a fortune de son

Annie Laurine Dodge s'est

de cette Joi et ia justice

à donné raison.

Naturellement. la mère de Daniel

vécamait le gros de la fortune de

un fils, l'un des héritiers du mag-

pat. Madame Matilda Rausc. Dodge

ne recevra. pour s& part, que 33.- so00. L'Etat et le gouvernement

fédéral accapareront le reste à m-

voir 96.000.000.

La pauvre belle-mère pourra tou-

fours se consoler des exigences du
fise en pensant que sa bru a reçu.

2250000 de moins qu'elle.

John Dodge est mort en 1920. Il
hiss tous ses biens à sa femine qui
want son mariage lui servait de se-
cétaire. Madame Matilda Rausch
dint alors l'une des femmes les
pie riche: du monde. Kile est très
intelligente et posséde le sens des
affaires. Longtemps,elle fut la pré-
Kdente du conseil de direction de le
Banque de Détroit.
La jeune veuve, pour sa part. ne

une veuve Dodge prend des leçons
surl'art de gérer sa fortune

ment conclu entre eux avant leur |}

LES AMERICAINS
SE FONT UNE
'RESERVE
DE PERRUQUES
| PARIS, 20, — Les; manufactu-
viers de perruques à Paris sont
‘littéralement inondés, en ce mo-
ment, de commandes venant des
Etats-Unis: et ces commandes
sont bienvenues à Paris. Les en-
vois de perruques aux Etats-Unis

tout des avions, achetées en Amé-
rique.

, Comment sc fait-il que les Amé-
(ricains choisissent ce temps parti-
culier de l'année pour commander
toutesces perruques, les manu-
facturiers n'ont pas à se le deman-
der, car ila sont bien assez satis-
‘faits de travailler des heures
|supplémentaires et de réengager
des employés qui avaient été con-
|médiés.

| Onse perd en conjectures sur les
raisons de cette recrudescence de
{commandes: on dit, en guise de

+

 |   a" ;chent les cheveux, tellement ils
s'inquiètent des affaires d'Euro-
pe... une autre raison, sérieuse cette
fois, est que les Américains crain-
draient qu'à cause de la guerre les
'perruques viennent subitement à

gagnait que $15 par semaine avant manquer, surtout depuis que la Po-

Avant sen mariage, Annie Laurine
Dodge n'était qu'une pauvre lélé-
phoniste au salaire de $15 par

semaine.

aideront à payer des armes, sur-'

LONDRES, 20. — Les experts du
ministère de l'Armement britanni-
que étudient un nouveau type de
bombe aérienne inventée par un gar-
çon de treize ans, du Yorkshire.
Le nouvel engin a déjà subi un

lexamen préliminaire à la section du
| département des Recherches scien-
ltifiques, attaché au ministère, où il
a suscité le plus vif intérêt. “Le boy.
y dit-on, & eu une idée surpre-
nante.”

Le jeune inventeur se nomme John
Clough et i! est élève d'une école
technique, la Rydal Junior School,
à Caiwin Bay. II envoya les plans
de son invention au ministère il y a
quinze jours seulement, Deux autres
garçons, l'un de douge ans et l'autre
de quatorze ans, ses camarades d'é-
cole. l'aidérent & dresser les dessins.

Le directeur de la Rydal School,
M. J. A. Knowles, a déclaré que son
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Un garçon de 13 ans a inventé
en Angleterre un nouveau type

de bombeaérienne
— Nous le considérons, afouta-t-

il, comme un futur génie de is
mécanique.

On découvre des
ossements humains
à Chicoutimi

CHICOUTIMI, 20. — Des ou-
vriers du ministère de la Voirie
ont découvert, cette semaine, des
erânes et des ossements humains
en minant le sable gelé à ln sa-
blière de la Rivière-du-Moulin, sur
les terrains de M. Nil Tremblay.
QI semble qu'il s'agirait d’un an-

cien cimetière appartenant à Ja
compagnie Price, alors qu’elle opé-
rait un moulin à soie, aux origines
de Chicoutimi.

Les autorités de la compagnie
Price Brothers et la société histo-

  

 éléve, appelé peut-être à une noto-
riété précoce, avait toujours la tête  son mariage. Elie était téléphoniste. logne et lex états d'Europe Centra-

Annie Laurine est sage. Elle veut !le n'en fabriquent ptus.

re l'art de la dépense. C'est _ —a-e>-arte— -  -——

pourquoi elle retourne à l'école. A

ee “ 2000 ballons offerts
à l'armée française

par lord Rothermere
LONDRES. 20. Le “Daily

Mail* annonce qu'en réponse au

récent appel des uutorités françai-
ses au grand public pour envoyer

des ballons aux troupes. lord Ro-

thermere vient de donner deux

  
Ville St-Pierre termine
une année prospère

Par ce temps de crise, 1ares sunt
les municipalités qui sont dans une
meilleure position financière que
Ville St-Pierre. !

D'après une déclaration que vient
de faire Je maire C. A. Rirkland,

| député provincial de Jacques-Car-
tier, une économie de $5.000. à été
réalisée sur Bfectricite depuis
{deux ans, la taxe d'affaires perçue | mille ballons de football à l'armée

{a augmenté sensiblement et le pou- française, pour le maintien des

voir d'emprunt a été au moine soldats en bonne condition physi-

triplé. tque et morale à l'arrière des lignes.

 

 

Si Hitler était un bonhommede neige

Souffrait d'indigestion, gaz et
ocidité stomacale — Il en

souffrait souvent depuis des

années — Les souffrances

I'empéchaient de bien re-

poser la nuit — Aujour-

d'hui, il raconte commentle

Tonique Mosby l'a réelle-

ment soulogé.
—_—

De jour en jour la foule continue

d'affluer à le Pharmacie Montréal. |
916 est, rue Ste-Catherine, Montréal. |

où l'on vend en grandes quantités le

nouveau remède scientifique connu
sous le nom de TONIQUE MOSBY.

Ce mélange incomparable de racines.

d'herbes et d'autres ingrédients mé-,

dicinaux éprouvés, bien que lancé

tout récemment. à soulagé des MIL-

LIERS (c'est un fait avéré en cette

ville, Nombre de Montréalais bien!

connus viennent tous les jours dé- |
clarer spontanément tout le bien que

n'eine d'idées sur des engins ou au-|pliquer ia présence de
|tres choses semblables.
|

blague, que les Américains s'arra-!

| ments humains.

PLUS DE BALLONNEMENT APRES
LES REPAS—UN MONTREALAIS
___LOUE LETONIQUE

rique du Saguenay ont aussitôt
entrepris des recherches pour ex-

ces osse-

 

MOSBY

   
  

 

M, FRANCIS GUILBAULT, 2385.

rue Joliette, Montréal, un autre
Montréalais bien connu qui loue
hautement le TONIQUE MOSBY.

“C'est splendide, c'est bien ce que
tout le monde en dit”, voilb ce
qu'il déclare dans son témoignage
spontané publié ci-contre.    
M sby e: tant de gens le louaient

 

 
—
—

le Tonique Mosbyleur a fait et con-, qu décidai un jour de l'essayer.

seiller à d'autres qui souffrent des! 91ns à daiunJ que ce Tonique

mêmes maux qu'eux de se procurer | est la première chose qui m'a souls-

ce nouveau composé et d'en prendre. gé. Il m'a soulagé à un tel point que

fl |kr

 

   

Ainsi. il y à quelques jours à peine.

!M. Francis Guilbault, 2385, rue Jo-

"tion qui suit. M. Guiltault habite
: Montréal depuis nombre d'aunées et

il ne compte que des Amis. Nous

sommes FIERS de publier son témoi-

gage:

! DOULEURS LANCINANTES.

APRES LES REPAS, CAU-

SEES PAR LES GAZ

| “J'ai sûrement bien souffert”, dit
| M. QGuilbault dans son témoignage,

“| mais finalement j'ai acheté le To-

{nique Mosby et en ai retiré un tel

soulagement que je considère comme

un devoir de dire tout ce que ce mé-

dicament s fait pour moi. Depuis

| plusieurs années je souffrais d'un

grave dérangement stomacal: jal

(également eu à souffrir d'indiges-

tions répétées, de gaz de ballonne-

; ment et de tous les autres malaises

accompagnant le dérangement de

l l'estomac. Les douleurs causées par
les gaz étaient parfois telles que

j'avais la sensation d'être poignardé.

Je ressentais ces douleurs ‘ans le

dos, les côtés et dans la poitrine. La
nuit je ne pouvais bien dormir et le

matin Je m'’évelllais fatigué et re-

doutant la journée de travail. En

 

 
 

plat peine à croire que J'ai déjà subl

liette, Montréal, faisait la déclara-|je malaise d'estomac. Maintenant,

mange. aux repas. ans souffrir

| ensuite de sllonnement par les gaz

et je n'éprouve plu. de douleurs à

causé des gaz. Je dors bien la nuit

et me lève le 1atir. frais et dispos.

Ce médicament a aussi nettoyé et

régularisé le fonctionnement de mes

intestins; il 1a tellement soulagé

que je puis difficilement vous dire

combien mieux je me sens. C'est un

excellent médicament, c'est d'ailleurs

ce que dit tout le monde, et je suis
heureux de le recomma.ider aux

personnes souffrant comme yat

souffert”.

YL ..JDE A CHASSER LES

MATI"RES EMPOISCNNTES

Le TONIQUE MOSBY aide à chasser

‘es matières empuisonnées de l'organisme

de piuaivnrs façons à la fois -— c'est-à-dire

qu'il agit comme caiminatif. laxatif. cho-

lagogue et diurétique en même temps et

side à libérer les intestine: il nide ausal

ln nature à chasser les excis d'impurrtée

des veine. à éliminer les gmx ot les bal-

lotnements dana l'estomac et À stimuler le

debit de la bile. Un grand nombre d'hom-

mos ot de femmes nous écrivent qu'ils se

rontent bientdt tout transformds par suite

de l'action netttovante et tonifiante du

tonique Mosbv. Autre chose — de prix du

Tonique Moaby cet très ralnonnable parce

qu'il n'en vend beaucoup. N'hésitex done

Frocurez-sous du Tunique Mosby —

 

a  
‘|

m
e
m
e
s

-

plus de dérañgementstomacal.j'étais

|

ACSOURD'HUT, ;
constipé et devais toujours avoir re-| Us représentant spécial du Tonique :

cours & des laxatifs. Vous voyez à |Mobrtraningau ke

ne a 27400 3 quel point j'étais malade. CIE MONTREAL 316Rs RUESTE Ï

EE
| GRANDEMENT SOULA E PAR [GATEPENMOUS (ene !

ler we
LE TONIQUE MOSBY  |sredobey$0iii { nlnde

lois, pt etait qu'un bonhomme de:neige, il pourrait tre Cacilement abattu. Quatre petits Montréa- ls “Ou, ‘ Soinssientsalad naapred,Tvronon danstt

- rer de ce monstre fait tant mal aux fau tant en Amérique qu'en Europe ‘essays par a ville, . ;

male l'idée de lui faire un sesie pour le descendre ensuite avec desbon de ie ‘auntre Mont: |limposible sans Jamais réusale à [phe 0, HARBOUR TELtue dameles +

sont: Maurice Robert,

260
0

GoBalin John Revekes, 3633 do Bul Rood Hebert ot “Tibie” |oblentr du soulagement. De 10US|meiieurcs pharmacies des villes oval. ;

respectivement doa deux premiers. (Photo“Le Poilt Seureat). =" côtéa f'entendais vanter 1-_Tonique nantes. (Ans)



 

Lu

16 LE PETIT JOURNAL,21 Janvier 1940p=

La célèbre héritière pourra dans huit
jours se marier pour la troisième fois.

NEW-YORK, 20. — La comtesse
Haugwits-Reventiow — mieux con-
nue sous le nom de Barbara Hut-

Woolworth obtenait son divorce,
entente mutuelle, du comte

Éaugwits-Reventiow, plus vieux 

 

  
On voit ci-haut Barbara Hutten, d'abord princesse Mdivani, puis
comtesse Haugwitz-Reventiow, qui va devenir tout simplement
madame Sweeny. Dans le médaillon, som premier mari, le prince

Alexis Mdivani.

ton — petite-fille de Frenk Wool-[qu'elle de 17 ans et père de son
worth, fondateur des fameux fils, Lance.

“magasins 5-10-15,” seralibre de| Selon les lois danoises, Barbara
se marier pour Ia troisième fois, |sera libre le 29 janvier prochain,
le 29 janvier, c'est-à-dire lundi en et à moins d'un événement inat-
buit. ltendu, elle “fêtera” cet anniver-
Le 29 juillet 1938, l'héritière de saire en passant la journée sur

PRINCESSE D'ABORD,COMTESSE ENSUITE.,

Barbara Hutfonet ses millionsferont le bonheur d'un ‘
 

  
super-glamourboy"

nues que Barbare, actrices
aussi réputées que Pola Negri et|frèra et depuis y
Mae Murray, et des fleurs de la société, les débu
société aussi recherchées que [qu’elles n'ont j
Louise Astor, mais aucun d'entre [aussi beaux
eux ne réussi,comme Robert Burke-Roche.
Sweeny, conquérir la main d'une ,
femme bien connue sur les deux a uandles premières
continents, immensément riche, et |tente qui existait entre |qui consent à renoncer au titre doe) 13 “oomtense Haugwitzcomtesse pour lui substituer celui tlow, une rumeur vas

de “madame”. bars avait l'intention ve,
MARIAGE-ECLAIR Allemand, cousin dn Ka

Charlie Sweeny, le frire de Ro. PBEISSAIt en réalité que de hy,
be lus’ âgé que ce der- ble Robert Swceny, né a p d
ner, vit "son "nom ns lea man. Californie! fradela,

Nectar Parear
SKN

Whigham, une jolie Anglaise, hé-
rititre d'une des plus importantes
fortunes d'Angleterre. lement
onze mois auparavant, la famille de

Sa vogue ne 4
dément pos,
cor c'est lg
meilleur

d'être diplomé d'Oxford comme
on entrée da

tantes disent toute
amais vu d'hom

depuis les frère

tr
jet de Ta vellegMésen,

Le comte
itz-Revens

que Bar.
“DOUKEr Un
er; it ng

  

Margaret avait annoncé ses fian-
ailles avec le comte de Warwick.
ais Charlie arriva soudain dans

 

  

 

 LA    
Barbara Hutton renonce au titre
de comtesse pour épouser Bob
Sweeny; une jeune Anglaise,
Margaret Whigham, béri de
l'une des plus grosses fortunes
d'Angleterre, à aussi refusé le
titre de comtesse pour épouser
Charlie, Jo frère de Bob. On la
voit ci-haut ne versant une tasse
de thé. Décidément, les frères
Sweeny, deux “super-glamor

boys”, sent irrésistibles !

une plage de Floride, comme d’ha-
bitude, en compagnie de son nou-
veau chevalier servant, Robert
Sweeny. i

Aussitôt que la loi le permettra.
on s'attend à ce que'Barbara échan-
ge son titre de comtesse contre
celui de Mme Robert Sweeny.

LES FRERES SWEEN
Les frères Sweeny sont fortunés,

, mais ils ont des avantages qu'au- |
jeune fortune ne pourrait acheter.|
Ce sont des “super-glamor boys”.

| comme on dit chez noe voisins du |
‘sud. Ce sont de véritables Adonis
capables de faire rêver les plus
grands romanciers qui cherchent

‘ héros pour leurs oeuvres.
! Les frères Burke-Roche de New-
York Edmund, Maurice et
Francis — ont été des amoureux
reconnus. Les trois frères Mdivani
ont épousé des héritières aussi con-

 

 

| cond

    
  

   

Le fameux trésor des tsars créera
une tension diplomatique

A BELGRADE, Yougoslavie, 20. — Le légendaire “trésor
blanc de Cattaro’ qui à tant fait parler de lui depuis la Gran-
de-Guerre pourrait bien donner occasion à une tension diplo-
motique entre la Russie et la Yougoslavie. Moscou le réclame,
mais les Yougosiaves prétendent qu'il ne lui appartient pas
parce qu'il a été volé par deux dignitaires de lo Russie Blanche.

  

TTOT après avoie heurté
le cargo

commença &
donner de ln bande. Le
capitaine fit descendre les
canota et ordonna d'envoy-

  
  

  

  
  

      

  

  

  

 

er les signaux de détresse.

N s'aperçut alors que le
radio - télégraphiste était
grièvement blessé et que
le poste émetteur était en-
dommagé. Un volentaire,
un jeune homme du nom
de

IMON Walpud, effrit alors
ses services. Embarqué
comme passager ciandes-
tin, découvert après deux
Jours de voyage, (D tra-
vaillalt aux soutes. Hitl-
vement, il répara le poste
radio et envoya des mes-
sages qui permirent à un
destroyer de In Royal Na-
vy de recueillir les nau-

O 160 MILLIONS

soixante millions de dollars, @ été
apporté en Yougoslavie en 1920 par
le général-baron Wrangel, de la
Russie Blanche, alors qu'il fuyait
devant les troupes révolutionnaires;
il comprend des biens meubles, des
pièces de musée et Ja fameuse col-
lection
dre III.
Quand le baron Wrangel fut dé-

fait par les hordes boichévistes
dans le sud de la Russie, 11 embar-
qua le reste de ses hommes et son
trésor sur un navire qui les condul-
sit au port yougoslave de Cattaro.
; Là, Je trésor fut déposé dans des

S
de monnaie du tear Alexan-

 
fragés une demi-heure

||

Coffrets et remis au gouvernement
après que le carge eétcou- |[[|pour être gardé en sûreté. C'est de-
16. On lui n fait cadeau ||; puis ce temps qu'on le connait com-
de sens passage, me le “trésor blanc de Cattaro”.

LES RUSSES EN PROFITENT
Le gouvernement russe n'a jamais

ADOLPH HITLER A CON-|osé le réclamer depuis. Mais les
Æ une fois encore aves les Rouges disent maintenant qu'ils

chefs des armées de terre, de mer sont Jes successeurs légaux des tanrs.et de l'air, ainsi qu'a les leads: A Avec rH Semitrement, I X

Ce trésor fabuleux, estimé À cent|
soviétique, et elle se basait là-dessus
pour rejeter les revendications des
Russes au sujet du fameux trésor,
mals depuis que Hitler ot Staline
ont signé une entente, le premier

Xovitch, thpt E!ovitch se montre plus sympathique
à la Russie, et cette dernière veut
en profiter.

IL MANQUE UN COPPRE
A Belgrade, on prétend que le tré-

sor n'est pas aussi gros que l’on
pense. Il parait que deux dignitaires
de ia Russie Blanche y ont puisé
largement, mais qu'ils viennent
d'être condamnés à le prison
D'après l'enquête instruite à cette
occasion, l'un des gardes, l'officier
Hensel, qui survelllérent le déchar-
gement du trésor en 1920, fit dépo-
ser les objets ies plus précieux dans
un coffre mais ce coffre n'a pas été
remis au gouvernement.
Plus tard, Hensel, un nommé Kus.

znski et leurs complices vendirent
le contenu du coffre à Parts et Lon-

    

   
a -

Le comte Kurt Haugwitz, se-
mari de Barbara Hutton.

Ils ont obtenu leur divorce. par
consentement méluel. le 29 juil-
let 1938; Barbara sera libre. le
29 janvier prochain, de se marier
en troisième noces avec Robert
Sweeny. Son premier mari fut

le prince Mdivani. }

la vie de Margaret; son seul titre,
pour vaincre son rival, était celui |
de capitaine de l'équipe de golf de
l'Université d'Oxfoi Les fian-
çuilles de Margaret n'étaient an-
noncées que depuis quelque temps

 

 
  

Bouteille cosi-

UNE NOUVELLE LIQUEUR

Les Breuvages JUMBO

 

que la jeune héritière révélait

qu'elle deviendrait MmeSweeny * W. Bissonnette, prop wy
comtesse arwicl

Le même sort arrive à Barbara CA lumet 8238  1 ou “JU. 3° touHutton. Maintenant qu'elle 8 ren- |

§

Fcoutez les Variétés “JUMBU lon
à es dimench te (HLF,contré Bob Sweeny, titres ne | {le ¢ mana da nes pm. lui disent plus rien. Bob vient| |

 

L'emblème d'une

BIÈRE MOELLEUSE
Cd 



 

 

 

    
rs milieux financiers et

pre on croit qu“ 1a dimi-

oloeractivité saisonnière de jan-

moins sensible cette année.

werment apres la saison des

bsA consommateurs réduisent

fam chats: Jes marchands et les

acturiers en profitent pour

r un inventaire et se préparer

er ventes du printemps. Bi le

cette année, jouit
vier.

i L'activité. c'est encore dû

one bonne proportion à la

us louverture du con-

Cr ons de dollars ont été

mw. asés en plus de 25 millions pour

outillage des chemins de fer. 400

mé nouvelles commandes. d'une

eur epproxunative de 4 millions,

Iment chaque semaine Un INOU-<

ment de hausse sur le niveau des

Alles La iaure de la production

jodustrielle cat un fait indiscutable:

des statistiques apparaissant de tou-

tes parts marquetst des gains appré-

gables: le pars. par exemple, fabri-

10 {ots piu ce Baru

inasse tandis que -

to cousertuses à été plus

triplée

La deisse de température consti-

tue sus un facteur constructif; #1

te encore Une bonne partie de

Iver et Ir: ventes de vêtements

@ de fourtut1 rs de in saison seront

simulées. Con pensant les pertes de

be premisre moine de décembre

casionnec: pa: je beau temps.

  

  
LE BLE S ECOULE

Le bié can, 3 en magasin le 12

mer sels à 346158.391 bois-}

 

maux contre 348 183288 la semaine,

eden’ 1° is méme semaine de

Tin dernier On: voit que les stocks
"ment écoulés la der-
mais fils retent deux

l'année !
[

  

  

 

 eux que

+ de blé au cours

de decembrr <+ son’ levees à 34-

  

412448 bois ix $326 441.164) con-

ve 13982 > S947 588 en de-
embre 1938

FEXPORTATIONS DE 100
EN DECEMBRE

1 ont encore aug-
Beale en or bre. le chiffre de
5194.000.000 n'u:it eté dépassé pour;
B quairieme 1 + seulement au cours

   

  

 

des dernur: . 48 mois La valeur at-,$ 8,5
 

  

  

 

tente le de:.1e: mois est de SIOI.-
R152 cout: $68,587.665 en decem-
bie 1938 [4 rap-ditions aux Etats
Unis seuieme: ont sauté de 25 mil-
tons à 5 n«: les expéditions
su Rossume :t 31 ont aussi augmen-
te passan’ oo 25 millions & 29 mil-
ltozs
Pour iu année les exporta-

tions se ou vees À 8924.926.104

 

tontie $43% 63417 en 1938, soit un
Bain de 10 jus cent,

Les prin. ann produits exportes
bont les si us <

Millions de

  

dollars

1938 1939
Peur à co. 1046 1158
Ble 893 109
Noel br. 824 579

" PY ane 525 524
Maden vo 6 CB 488
Viante …. 363 : 5
Pipe de iy cee. 207 a
Poisson 265 288
éutomob; +
pie» 249 ns
. 1 auce heure)
AOI de Lx facteurs traçant
Vortenta de la situation écono-
que atirignent une position plus;trite la deuxieme semaine de jan-onUE les chargements de

le prix de gros et les com-
Pensations barscaires,

Semaines
Dernière correspondante

mat <emaine de 1939

pere … 842 773
% de nn 2Action Ri R22 70

Ordinae. 1007Indice Niet. lors
Madatre 02 108.1

Marchéduchange
2491,e
361"
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BOURSE DE
Fraser Voting Trust — 25 à 19;

1; 3 that i 18%. ue
nt. Utilities ‘B -—- 100 & 30.
Lake —‘

MONTREAL MONTRÉAL 5/22" NEW-VORK
  

Asbestos — 13 4 25i,: 38 25!
Areucioga Brew, - 10 à 18/7: $ aie.
Bathui de P. — 50 4 143; 15 à

4%; 35 à 14%,
Bell Telephone — 5 à 166:: 3 à 166
Brazilian - 10 à 8%.

  
  

   

 

    

   

   

  
  

   

    

  

  

Can. North, Power 10 & 1i,: 5

8 ant Steumaelan. eamslip -— 100 à 6%: 25 à 1,0
LAS à 634; 75 A 6% 20 à 6 a0Be 28 88
Asi 2546 ST

sa
50 4 67: 5 à

508 8% 10K 6%: 10 8 634. 25à
25 kh 67 25 8 674 100 & 6'y, 30 A

9: 258 7, 25 RT 25AT: 2547 64°
1: 15 à 7; 4 à 7: 25 à 7, 25 à 7. 25 À 7,
7200 à 7; 25 & 7; 150 à 5; 125 à 7 75 à 7,
75 47:50 67: 5 A7 ab Airerait -
Canda. Alcohol -— 50 à 31,: 25 k 3'4. [15 à 3%:
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20 à 3194; 23 A IL, “lB 6,
Oandn Pacltic Ry — 25 & 61, 25 à

8, 1 8 60,09 66), 10 à 254
8, 25 à 6, 10 4 6% 10a HA
6; 40 4 Bi, 40 à € 00a
Cockshutt 50 &
Con Bmelters 15 à

23 A 4814: 25 à 462: 25 4
Dist. Beagrame 25 a

15 à 23. =.
Dom Bidz 25 à
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x as 5045 8

St. Law tie. 5 a 30
Shaw.n.g nr + à 22%

40 à 22°,. 10 2x 5 a IN
8 Can. Piwe 25 8 34
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à 95};
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Regent Kutt'ng - 23 a 1i. 8 417,
Ta
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Burke,Dansereau & Co.
s'associe à Potter & Co.

—e

Dana te hut d. nb coer son service. IA

Cirme Burke, Danserrsy & Company 8

décidé de- a'hago-* 7 A la ft me Potrer

& Company dont es bureaux sont à

427 queat, rue St-Jacques. Cette dernié-

re maison est membre du Toronto Stock

Exchange. du Montréal Stork Exchange

et du Mont: 1.5 Market
Cette coopérat.un forts permeitia &

Burke. Danscresu & Company. non seus,

lement de cont tie. à fournir À ne ele;

eutele, Comme a le passe le Manis

mam de reir ce q tai mines, mais

de lui offri en ja tn aenvice Com

plet den vilenra fnduetiielies et mine |

res \macrites Non seulement à in Bourse

ae de Montiéal. mais esicore & la Baur

se de Taronin et Cab de Montiéal
ura hors-liste, sous,

ta direction alker et

traitant lea valeurs mintérea, continnes

ta ds fonctiouner comme par le passé, [

Jen commandes étant exéculées aur la

Dase de commission ‘
La politique trad! .onn-lie ser main-

tenue et la ome ne po ci pers À

cane promalian oii sous pron de rao

leurs mobibeics. .

MM. W.-E. Burke et Fernand Danse

     

   

  

 

   

 
 

veau, sinai que la unajeure partie oe’
leur personnel seront nanoctée & -
nouvelle organisation.

+

Abitibl
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, Quebre Telephone — 38 à 4',. Air Reduction . . $2'%
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American Can
Amer, Power & Light 20 Walker — 25 a 417,

PREFFRREES
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Can. Nor. Pr. — 5 à 110, 1 Amer. Tel. & Tel.
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ae Yew Baldwin
. Baltimore &
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Century -- 300 & 14, 500 à 15. ColumbiaQue& Electric
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108 à 280: |Commonwea!th Southern
: 100 & jCurtiss Wright

: |Douxlars Alreraft
General Motor

| Glil-tte Razor

PROTEGEZ VOS CREDITS!
ABONNEZ-VOUS AU:

il COURT HOUSE DAILY
REPORT

1] 231 St-Jacques O.

GRATIS
AUX INVENTEURS

      
Pandora -. 500 &

100 4 10',; 500 à 10!
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DOMINION DU CANADA

PREMIER EMPRUNT DE GUERRE
200.000.0000

La Banque du Canada est autorisée par le ministredes Finances“é recevoir
des souscriptions pour un emprunt, aux conditions suivantes:

Obligations 31/,%

Rachetables au moyen de tirages annuels par lots

dans l’ordre suivant:

20% de l'Emprunt le Ier février 1948 à 100.00
20% « “ le ler février 1949 à 100.00
20% « le ler février 1950 à 100.00

20% “ “ le Ier février 1951 à 100.50

20% * “ le ler février 1952 à 101.00

 
Prix d'émission: 1007, et l’intérét courn

Le produit de l'émission sera affecté par le Gouvernement aux dépenses de guerre encourues par
le Canada.

Le payement doit être fait en entier contre délivrance de certificats provisoires, le 1er février 1940
ou après cette date.

Le principalet l’intérét seront payables en monnaie légale du Canada. Les intérêts seront paya-
bles franco semestriellement à toute succursale de banque à charte au Canada. Les obligations seront
datées le 1er février 1940. Coupures des obligations au porteur: $50, 8100, $300, 31,000

Le ministre des Finances peut à sa discrétion autoriser la Banque du Canada à recevoir des de-
mandes de conversion d'obligations du Dominion du Canada 8% échéant le ler mars 1940 en obligations
supplémentaires de même valeur nominale de l'émission décrite ci-dessus. Les obligations 8% acceptées
pour conversion seront évaluées à 100.17% et l'intérêt couru jusqu’à la date de la délivrance.

Les souscriptions en espèces et les demandes de conversion peuventêtre adressées à la Banque du
Canada, Ottawa, parl'intermédiaire de toute succursale de banque à charte au Canada ou de tout né-
gociant ou courtier en valeurs de qui l’on peut obtenir des copies du prospectus officiel contenant tous
les renseignements sur cet emprunt.

Le ministre des Finances se réserve le droit d'accepter les souscriptions en espèces en tout ou
en partie.

Les listes de souscription seront ouvertes à 9 heures du matin (heure normale de l'Est) le 15 jan-
vier 1940 et resteront ouvertes pendant au plus deux semaines, sujettes à être closes à la discrétion du
ministre des Finances, eur ou sans avis,

 
  

 

  
  

 Orzawa, le 12 janvice 1940.
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ja Banque
ortisMMo

e-—

l'empire pour renforcir la

penque est

toire.

| Contr

Morris We Wilson, président et

gérant, à établi lors de

bene et onzième assemblée

énérale annuelle de la Banque

Bale du Cunads, une comparsi-

intéressante entre le Canada

lot et le Canada d'aujourd hui,

nbtivement à la contribution que

b pays est en mesure de fournir

à la cause des Alliés. _
“Le Canaiis. a-t-il dit, est en

mesuie de donner une assistance

à la cause de façon efficace. En

it cette assistance

= un facteur Sci dans la

Jaiance, toute chose égale d'ail-

Jus.”

PROGRES DEPUIS 1914

Depuis 1914, la stiueture écono-

nique du Canada s'est pratique-

ment transformée, & déclaré M.

Wibon. Elle était basée alors

incipalement sur l'agriculture

tandis que de nos jours Ia base est

bœucoup plus diversifiée el notre

pays joue un rôle d'importance

das l‘indust:.« manufacturière. Il

prévoit que cette tendance va

etoir n'avventuer si le présent

wnflit se prolunge.
“Notre dernière récolte a été

estore fort abondante. Le total lu

Né rérolte dans tout le Canada cst
Késérement inférieur à un demi

bition de buisseaux. Il n'en suit

donc qu'au début de cette deuxit

 

| me Guerre Mondiale, notre posi-
ton comme ‘grenier de l'empiie’
west encorr améliorée.
“Bien que l'incustrie des muni-

tirs au Canada AU cours de
demicre guerre ait été fort impor-
tite, il est clair que, si les besoins
sa font sentir, nous pourrons
faie encote mieux cette fois-ci. 

 

“Lindust 1 du fer et de l'acier
«,:ous l'impulsion de la guerre,
a aiteint le record de un million de
tonnes de fer en gueuse en 1918, 3
dmile ses possibilités. La fabri-
salkndes avions à pris des propor-
tions importantes et les dispositions
ol ete pires pour augmenter
mer le- possibilités de cette
Wd,

MroRTANCE DE
L'INDUSTRIE MINERALE

“Le su > de la guerre dépend
—aucoup de nos jours des miné-
Tir, et tout particulièrement des
ltaux, l'auementatiin de la pro-

tion caradienne sous ce rapport
fois 1414 n été phénoménale. En
Mile Canada produisait 773,000
wees d'or fin. En 1939 cette
r shuctio tait de prèz de sept
foe Plus considérable qu'en 1914.
a produrtion du nickel qui était

je 451, 1 onsde livres en 1914
; Leionsie livres en

3 ion du cuivre a
; “mente ade huit fois au cours des
"Mele, vingteing années. La

Ib uduction du plomb est onze fois
Plus grande, La production du xine
.Ee 2 millions & 381 millions

 

   

  

  

   

 

   

   

= andissements qu'on est à faireiPi, la production sera
vx de imi ey Tyee Tole plsi Canada est aujourd'hui urpain bien différente du jeunemt qui fit la dernière guerre.

"A GUERRE ET L'ECON 2CANADIENNE AONOMIE
“me

vans pai,
Brucimem

semble clair que nous
tt de noux attendre à un

Ma d'embauchage.”
te, OM dans toute notre histoi-
Bb hie hosée avec plus d'acuité
bientôt Guid de l'économie. Si

uit le jour où le problème
UV chôma *ze n'enous serons sera plus un,

diminuer l'activitérics de de nos indus-
indestrienx, °Ù 68 Moins de nos
torwerer
k

pon-easentielles afin de
petites non énergies aur

lon ensentielle, plus
Testreindre au atrict né-

te nue de capital
n’est pas direc-

, Dobson, le gérant-gé
syiney G- Do ou niveau le plus élavé dans toute son his-!

——

ut même,

; M produit onze fois!
d'aluminium et lorsque les

peut-être obligés de dés.

Royale du Canada
w. Wilson, président et directeur gérant prévoit une
jté des affaires sans précédent et un maximum d'em-
py Le Conods et le guerre. — Le Canada peut
blement faire beaucoup plus que tout autre pays de

position de la Grande-Bretagne.|

  

al, révèle que l'actif de la

— Continuation des progrès. — La Commission du

ble du Change marche rondement. i

tement fa’te pour fins de guerre, Il
est à espérer, dans Ia situation où
nous sommes,
éviter tout différend ent l'em-
ployeur et l'employé. Ceux qui ont
la chance de pouvoir demeurer à

doivent pas profiter de la situation
pour leurs propres besoins. Le
capital doit aussi être disposé à
contribuer de sx large part.

y Quelques industries, évidemment,
seront affectées défavorablement
par la guerre mais dans la plupart
des cas la guerre leur sera un
‘stimulant. Les bénéfices qui en
découleront ne doivent pas êtie-

 

 

West en proportion Je
gouvernement à préparé un excel-
lent programme d'impôts mais il
est essentiel qu'on supprinie toute
tentative de faire des profits avec

 

ia guerre.”
Vu les progrès qui ont été

réalisés depuis J914, M. Wilson
croit que le Canada t faire

 

peut-être mieux que toute autre

partie de l'Empire ou de tout
autre pays, à l'exception de

| Etats-Unis.” i
* ACHAT DES MARCIUANDISES

DFS ALLIES

M. Wilson & insisté sus Ta nic

sité qu'it y a d'acheter autant que

possible des marchandises venant
| de la Grande-Bretagne et de la

France. “De cette façon, dit-il, ce-

pays auront les fonds voulus pour
‘acheter du bié et du matéiiel de:
guerre av Canada. La Grande!
Bretagne pourra ainsi garder l'av

et lex réserves monétaire qu'elle

‘a et les utiliser au cas de grunde

nécessité.”
On ne doit 1ien négliger pour

stimuler les exportations du Ca
da afin d'augmenter notre pouvoir
d'achat à l'étranger.” Nous sommes

dans une situation unique pour

fournir des marchandises A la
Grande-Bretagne et à la France.

Tout cela devrait faire naître une
activité sans précédent chez-nous. |

COMMERCE TOURISTIQUE
“il me semble aussi que la guerre

offre au Canada une ovvasion,

j unique d'augmenter encore son

j commerce touristique. 11 impoite

done que nos corps publics fassent
(tout en leur possible pour attirer.
l'attention des visiteurs américains
jaur les attractions de notre pays.
| Au cours des Années normales, les
touristes dépensent de $250 a $100

; millions a Canada. Ce commerce

jronstitue. de ce fait, nn facteur
, important pour nos paiements in-
ternationaux.”

| PERSPECTIVES DES
{ AFFAIRES

M. Wilson déclare qu'en dépit
dex conditions difficiles qui ont

prévalu en 1939, les affaires ont été

‘ussez bonnes et elles se xont
intenues à un niveau bien supe-;

vieur à 1938. ’
i. pour une raison où l'autre,

ln‘pais est signée dans un avenir

assex rapproché, nous retourtierons

ntdt aux conditions assez natis-
faisantes qui prévalaient avant le
début des hostilités. Si, d'autre

part, la guerre continue pendant

plusieurs années — et nous devons

étayer nos plans aur une perspec-

tive de cette nature — je cvois

ue nous passeruns par une pério

de de grande activité industrielle.

Mais tout en faisant la guerre il.

ne faudra pas oublier les rajuste-
| ments qui suivront la signalure de
la paix. Si nous avons pris les
précautions voulues, nos progrès
ne seront pas grandement retar-

 
 

 

  

    

 

 

 

 

DISCOURS DU GERANT
GENERAL

M. 8. G.-Dobaon, gérant gén
en commentant le bilan de
banque à fait remarquer que
progrès enregistids reflètent une
reprise dens los affaires en

 

1,
Ia 

|

qu'on réussira à!

leur poste ordinaire au Canada, ne*

~
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Tlème assemblée annuelle de/La Suisse, encerclée par les belligerants
est plus affamée que ces derniers

 

J   
 
 

Quoique pars montagneux, la Su
l'explosion de la guerre
guerre. Avant le mois de seplembre son commerce s'effectuait

 

isse possède en nombre la mo

par

. t ié des habitants du Canada. Or, depuis

a population a manqué de vivres plus que n'importe laquelle des pays en
lex chemins de fer français et

allemands; mais maintenant ces voies ferréex servent à d'autres fins.

  
(Espagne

Pour le malheur des 1.000.000 de ses habitants la Suisse esl

ce petit pays blanc resserre entre la France, l'Allemagne et

Flialie.

au cours de la dernière année, lotte
reprise R commencé à se faire

sentir à l'été et, avec le stimulant

de la guerre, elle s'est enco.…

accentuée à l'automne. Le bilan et

tout particulièrement favorable du

fait que les totaux des espèces,des

valeurs mobilières, de l'actif total
et des dépôts sont aux chiffres les

plus élevés jamais atteints dane

toute l'histoire de la banque. l'actif

total s'établit maintenant à 51,01 1,-
708.343. C'est le chiffre le plus

élevé jamais atteint et c'est la

deuxième fois, dans toute l'histoir-

de la banque. que l'on dépasse le
billion de dollars.

M. Dobson annonce que la de-

mande a été plus élevée pour les
prêts commerciaux au Can
que le totul i ce poste

maintenant $212.627,311, soit une

augmentation de $14,424.408.

Les profits pour l'année ont auc-

menté modérémont mais les, taxe-

que doivent, de nos jours, payer tes

banques constituent un réel fav-

deau, “Ces taxes se totalisent, dans

le cas de la Banque Royale du

Canada, & 81.967.761," dit-il, "xom-
me tiès élevee si on considère les
revettes de la banque. Cela repré-

sente 70 cents sur chaque dollar

payé aux actionnaires. Tout le

monde admet qu’il faut des taxes
spéciales si nous voulons
notre part pour gagner la guerre

mais lex -ommes que j'ai mention-

nées plus haut représentent les

taxes imposées en temps de paix.”

CONTROLE DU CHANGE
ETRANGER

La Commission du Contrôle du
Change opère maintenant sans ani.

croche, dit M. Dobson, en dépit de

acs grandes ramifications et de la

  

  

 

| responsabilité dévolue aux banques
au début lorsqu'il leur à failu inter-

prêter pour le public les différents
règlements. “On a raison d'être
fiers de lu façon dont cette machi-

nevie compliquée à été misc en
mouvement,” dit M. Dobson.

En terminant le gérant général
prédit qu. les affaires seront plus
actives en 1940 par suite des com-

mandes de guerre que nous rece.

vrons. 11 y aura plus de travail

et le pouvoir d'achat sera reparti

de façon plus générale.

Un contrat est signé avec

l'Union Internationale

 

La Fratevnité Internationale des
travailleurs en papier à signe cette

semaine une entente avec la com-
pagnie Price Brothers, propriétai-

te du moulin de Kénogamie. C’est

ve qu'a déclaré M, M. C. Reynolds

wiyanisateur général de la Fra-

teunité, alors qu'il était de passage

a Québec,
Le moulin de Kénogamie emploie

environ 800 ouvriers. Une entente

pour les salaites a éte signee en

mème temps pour les moulins de

Baic Comeau ct Beaupre.

Les ouvriers dit-on sont entière-

ment satisfaits des arrangements

 

qui ont été conclus entre la com-, qd’

pagnie et les représentants des’!

Unions Internationales.
———

La production mondiale

d'or atteint un record
ré

LONDRES, 20. — L'Union Cor-

poration Ltd, estime la production ‘

mondiale d'or en 1939 à 39,500,000

vnces fines. C'est une augmentation

de 6.2 pour cent sur la production

de 1938 qui a été de :7,018,000

nnces et c'est un chiffre-record.
——-—__e-d>_--—_-

La

—_——

Tranches de l'emprunt achetées

à tempérament.
eam

Afin de permettre à tous ses
employés de souscrire à l'emprunt
de guerre de $200,000,000 lancé

ar le gouvernement,
almolive-Peet Compa-!$194,843 comparativement à 8196,-

de l'argent 699 l'an dernier. L'augmentation

récemment
la Colgate-
ny a décidé d'avancer

—êta

Cie Colgate-Palmolive-

Peet favorise ses employés

PARIS, 13. — La guerre a eu
des conséquences diverses sur
l'évolution du commerce des diffé-
rents pays neutres; c'est ainsi que
pour le mois de septembre, les ex-
portations belges ont diminué de
28°., celles de la Hollande de 287,
celles de la Suède de 29“o et coiles
de la Suisse de 54":, alors que les
exportations de ia Norvège ont
augmenté de 6'o et celles du Da-
nemark de 12%.

Il est naturel, quoique regretta-
hie, que la Suisse ait été plus tou-
chée que les autres Etats neutres
vu sa situation géographique. La
Belgique, la Hollande, la Suède et

Norvège pussèdent un acces
à la mer et une marine marchan-
de. la Suisse par contre dépend
{des transports terrestres et mari-
times des pays en guerre.
Nous publions ci-dessous les

chiffres relatifs au commerce ex-
térieur des dits pays neutres chif-
fres exprimés en millions de la
monnaie respective de chaque pays.

Export. Import.
Août Sent. Aout Seni

Belgique . . 2,030 1.470 1,776 92
Danemark , 132 148 172 124
Hollande . 92 66 127 106
«Norvège . . 64 68 97 101
.Suède . . . 185 131 217 175
Suisse - 120 55 150 %
Les milieux belges se p'aignent

que l’acheminement de marchandi-
.ses destinées à In Suisse se trou-
(vant actuellement dans le port

nvers subissent ces temps der-
re des vetards considerables.

N'oublions pas que les chemins de
fer français et allemands qui souls
peuvent transporter les produits
de la Belgique en Suisse sont pour
le moment souvent employés à
d'autres fins.
En ce qui concerne les chewing

ie fev français. l'amélioration du
trafic est constante, la Belgique
et 1a Suisse ne tavderont pas à en

| benéficier.
- —.

UNITED DISTILLERS
Pour l'exercice arrété le 50 sen-

tembre 1939, l'United Distillers
of Cunada, Limited. et ses filiales
rapportent, déduction faite de
toutes les tharges. un bénéfice ret

de $44,130 se traduisant par 5.7
cent l'action, sur un capital de

770,006 actions ordinaires sans
eur au pair actuctioment ‘en

cours. Le bénéfice net de l'exervice
précédent ne s'est élevé qu'à $758-
Les bénéfices bruts ont été de

 

 

  

 

à toux ses employés qui voudront ÿ du bénéfice net est dd À un amor-1

pias teiper, quitte à sc faire rem-!t
r versements hebdoma-pourser

issement moindre et à une rédue-
 tion des frais d'ajustement. Te

dairen échelonnés sur une période ! fonds de roulement est de 8526269

de 50 semaines.
La compagnie assumera tous les;

comparativement à $813,740.
Le bilan consolidé ne comprend

frais de ce financement et elle pas les résultats des filinics amé-

 mêmes

versera aux employés souscripteurs
le taux d'intérêt des obligations

comme aile les avaient payées eux-,

vicaînes. Les vérificateurs ont fait

savoir que ls bilan de l’United
Distillers of America, Limited, fait
ressortir un déficit not de $73,201.

:
4.

u
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La chasse aux espions menace dese tourneren
“chasse a courre” pour les agents de Washington

200 lettres écrites quotidiennement par des
délateurs empressés. — Des fonderies souterraines,
des usines dissimulées, des messages mystérieux, tout|
a été découvert par des citoyens ‘’soucieux de lo
neutralité américaine.”

— .

WASHINGTON, 2. = le pes- seront Le la Marine, Re
tillon us d'une fois par men guerre, au bu-
four à Taports de l'imposant Bi reau du ‘Trésor, su secrétariat
Jo blanc oùsont installéses d'Etat et au Département de la

reau: t ral justice.
de la justice, correspondance ; Ces lettres “décrivent les étran-
que reçoivent les G-Men a pris des (ges lumières qui percent l'obscuri-

portions énormes depuis le dé- té de la nuit” ouencore “les conver-
t de la et la déclaration |sations mystérieuses en

de Neutralité de nos voisins. totalitaire” ou même “l'odeur d'un
Dans cette correspondance on ne acide picrique” dénotant la pré-

pas moins de 200 lettres, sence d'une usine de bombes... ete.
jour, contenant des rap-| Dans la plupart des cas, il ne

sur les Frétendues activités s'agit heureusement,ne 2 dan-
saboteurs, d'espions où sus-|gers imaginaires. -

pects dangereux.. La plupart de‘ciers firent enquête dans Tathire
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Un constable spécial se dresse devant le citoyen tente de
franebir un pont de chemin de fer su-dessus de la rivière Potemae.
Toutes les voies ferrées conduisant à Washingten sont gardées

sévèrement depuis le début des hostilités.

ees lettres sont anonymes mais on [de l'acide picrique et ils firent
leur fait quand même l'honneur |rapport qu’il ne s'agissait que d'un
d'une lecture attentive. pique-nique au cours duquel on

CRAINTES EXAGEREES avait servi de la choucroute fort
Disona tout de suite que le dan-!assaissonnée...

ger de sabotage n'est pas encore PRECAUTIONS
très grave; il existe, toutefois, et
peut grandir avec l’augmentation INDISPENSABLES
des commandez de guerre que don-| Mais naturellement, il ne faut
neront les pays aux prises. irien sacrifier aux exigences de la

Le danger réel le plus immédiat prudence et les agents fédéraux
est celui de voir les agents amé- doivent y aller doucement avantricains se faire mourir dans une |d'écarter leurs soupçons. Si un
course effrénée à la poursuite de [ouvrier voit un incendiaire allumer
criminels i inaires! le feu à l'usine, s’il entend des voi-
Si les G-Men entreprennent de|sins comploter ce même crime... il

visiter personnellementtous les|ne s'agit plus de choucroute et il
endroits, toutes les habitations et faut agir. Les entreprises du gou-toutes les cavernes où sont dissi-|vernement, les ports de mer et les
mulés les ennemisde la Patrie, ils {usines fédérales sont déjà bien
s’épuiseront à la tâche. Car les let-| gardées par des sentinelles mili-tres arrivent sans relâche et toutes |taires et, d’ailleurs, tous les étran-
sont confidentielles. On en reçoit gers employés à ces endroits ont

—_—
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heen “ony LA MENACE COMMUNISTE
; Le danger le plus évident auquel

| [soit soumise la Neutralité améri-
; jenine semble celui des nombreuses

‘sociétés pro-nazistes que forment
les Américaine de provenance alle-
mande”, L'alliance d'Hitler et de
Staline pourrait bien se r

. [entre les chefs rouges des ts-
; |Unis et les chefs des sociétés alle-
| [mandes. Car les amis de Staline,
aux Et:ts-Unis, sont autrement
lus intelligents et plus rusés que

fee disciples des Bunds et autres

Nowy pas si longtemps, cesa 8 , ce
admirateurs Staline réussis-
saient à endommager 5 eroiseurs
américains. et le département de
lan Marine redoute encore pareil
sabotage.

UN FRONT UNI
Mais les sutoritée de tous les

Départements, Marine, Armée,
Guerre, Trésor présentent aujour-
d'hui un front uni contre la menace
du sabotage. Les agents sont plus
nombreux que jamais et ils ont
sufvi des cours spéciaux pour leur
faciliter la tâche de paralyser les
saboteurs et leur oeuvre.

 

Les autqrités de l'Armée améri-
caine vienuent de décréter que
tous les aspirants a um emploi
dans les usines aéronautiques
américaines doivent d'abord lais-
ser leurs empreintes digitales au

bureau de is Justice.

déjà été remplacés par des ci-
3B américains.  

AITES comme les meilleures
cuisinidres—ajoutez un filet

de Ketchup aux Tomates Heins
aux sauces—ragoûts—omelettes—
restes. Et ayez-en aussi une bou-
teilte sur la table! Vous trouverez
vos repas plus savoureux—et bien
plus appétissants. Car le Ketchup
Heinz est un mélange merveilleux
de saveurs exquises—épices de
choix, Vinaigre Heinz et tomates
priméesHeinz, charnuesetjuteuses.
Et ce ketchup est si riche qu’il
en faut peu—ce qui compte
aussi pour votre budget! 

Obus anglais fabriqués
selon un procédé
allemand

—_
BreonDRES, 138. — La
retagne possède la plu

fabrique d'obus qui existecioment «n Europe. che
On y travaille sept jours

semaine, avec une interruption
deux heures sur vingt-quatre poula relève des équipes. Les obusproduits sont d’une si haute qualité que l'on compte en moyenne unobus défectueux sur 7,000,
. Cette usine fut la première àintroduire l'usage de la forge hy.draulique dans la fabrication da
obus et ce procédé est une inven.
tion allemande. C'est un ingenieur
antinazi qui vendit ses plans àl'Angleterre il y a quelques Mois,

Grande.

par  
; - —prises et il encourage es eon.

toyens à ne pas se laisser aller à
l’hystérie. Toutes les usines sus 

Le chef Edgar Hoover affirme| Soit-il rouge ou en chemise brune.
que toutes les précautions ont été on saura le terrasser.

mes
VOUS le TROUVEREZ PARTOUToù l'on EXIGE le MEILIEUR

LAURENTIAN
SODA WATER

Servi aux Hôtels, Clubs, ete.: et vendu dans tous ‘es te.
magasins en syphons et bouteilles.

  

  

  

    

  
  

  
    

     

    
   

      
    
  

     

    

ceptibles de produire le moindre
objet pouvant servir au sabotage
sont etroitement surveillees.. on
attend l'ennemi de pid fermet

Je,
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lis VILLAGES DE LA PROVINCE FORMENT
UN VERITABLE MARTYROLOGE

599 cités, villes et villages qui

 

Notre province a ints- le N ;tent des noms de saints; le louveau-Brunswick |LES JAPONAIS ATTEINTS
por arrive en second lieu avec 57 ! DE MALADIES HE-

RIDITAIRES SERAIENT

 

ON VEUT REBAPTISER LES LACS | * STÉRILISES ”
° I

Co votre pro-|et Saint-Jean-d'Iberville-Napiervil- TOKIU, 20. — D'aprè
comuinervous,MeL québécois |le, 14: Gaspé, 13; Cham Iain.M6. uneinformation de Toklo à

uedes noms baroques: Bain ganticFrontensectQuébec-Mont- Gonnant.18stérilisationouint-Amé- morency ; uharnois-Laprai- A Obli-
Adelaide de Pabos, oObe. vie, Chambly-Rouville Richmond. || §atoire de tous les sujetste €

dée deeede Bouteillerie, Wolfe et Vaudreuil-Soulanges, 11:,
Saint- Emélie de l'Energie, Saint-| Châteauguay-Huntingdon, 10: Chi-

Sainte l'Industrie, Saint-Blaise de coutimi, 9; Compton et Labelle, 7;

Paul deFugine de Gui-| Bt-Maurice-Lafloche et Wright, 6;
Barraute.Diouls da Ha Ha, Baint-| Argenteuil et Shefford, 5; Brûme-
Luiae Bretenières, Saint-Rémi de|Missisquoi et Trois-Rivières, 4;
Just ick, Bte-Rose Dégélé,| Chapleau, 3; Lévin, Jacquen-Cartier

TEharsicius, Saint-Valère dejet ntiac, 2; Hull, Mercier, Qué-
Saint rode, ote. . bec-Ouest, Sherbrooke et Stan-|a
Be plaquette bliée dernière- stead, un chacun. —

ment indique que [ov citin et villes, ON VEUT REBAPTISER pnos lacs situés dans le pare na-
de In province de Québec portent LES LACS {tionalder,Laurentider, aumord de
des mous de saints. D'a TI y a beaucoup de lacs dans la déjà lelee Horatio-Walker, lelacos ique, nom- ; | a
dernier quide Jourtatiqve, de 765,| province de Québec, et spéciale- Suzor-Coté et le lac Clavence-Ga-

. ment dans les Laurentides. qui: ) éri inué

Le chiffre 599représents donc portent les mêmes nomx: les teen | féclareM.Richard. continuce,
ne moyenne pou! ; “Rond”. “Long”. “Jos”, “Carré”. Plusieurs de nos

japonais atteints de maladies
érédituires, va être présen-

tée àla prochaine session de
la Diète par le ministre du
Bien publie.

, L'opération né serait pra-
tiquée, cependant, que dans
les cas les plus dangereux.
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LONDRES, 20. — C'est un off

décoration si rare et glorieuse
qu'elle n’a été décernée qu'à 410
titulaires — qui commanders le
corps expéditionnaire que la Nou-
velle-Zélande va envoyer sur le
front.
De même que le général lord

Gort est V.C., de même le major
général Breider, commandant en
chef du corps néo-zélandais, est
V.C. depuis la journée de 1916 où,
comme chef de bataillon, âgé de
26 ans. il conduisit une charge
endiablée de ses hommes contre
le village de Beaucourt dont il
s'empara. faisant 500 prisonniers.
Le général Breider, outre la V.

C., a le D.8.0. (Distingued service
order) avec deux palmes et six ci-
tations. Une de ces citations fut
gagnée le 11 novembre 1918, quel-
ques minutes avant armistice. Le
commandant Breider, suivi de six
hommes, s’empara d’un village et

cier décoré de la Victoria Cross —| des

=4{LE PETIT JOURNAL, 21 Janvier 1940 FD

Celui qui s’est emparé d’un village
avec six hommes commandera

les Néo-Zélandais
il était en garnison à Windsor aves

grenadiers guards, il allait
tous lesJours à pied à Londres
pour uner, ce qui représen
une bonne vingtaine de kilomètres.
Et en 1925 il tenta de traversee

la Manche à la nage. Il dut aban-
donner à 300 mètres du but à
cause des souffrances que ui cau-
sait une de ses blessures de guerre,
Le premier échelon du corps ex-

péditionnaire néo-zélandais est
prêt à partir pour la France. Les
navires qui le transporteront au-
ront une cacorte de vaisseaux de
guerre.

© EXIGEZ LES

C'est le Nouveau-Brunswick qui,

arrive en second lieu, avec 57 noms

de ssint-: le Manitoba et l'Ontario

arrivent en troisième et quatrième

avec 29 et 28; puis, c'est la

BotheFicosse, avec 20, le Sas-!

kaichewan avec 18, l'Alberta avec;

'

ste” lacs avaient
“A ln truite”, ete. sont nombreux. 'été buptisés pur les Indiens, par
Pour éviter la confusion, le Gou- des noms à la fois pittoresques et
vernement provincial s'occupe de‘ descriptifs. Les trappeurs et les
les rebaptiser. Cette déclaration | bucherans y avaient substitué des
vient d'être faite par M. L-A. Ri-'appellutions peu en rapport avec
chard, député-ministre de la Char- ja poésie du Canada français. Un

y fit 100 prisonniers.
| Ce soldat de légende est égale-
ment un grand sportman. Quand

VERRES

| CORECTALa aPg 

tr DE ROME. La “Gazette Of-
ficielle” publie un décret concer; 

10 ¢t File da Prince-Edouard. avec 5. et des Pecheries, pour Thon. lac du parc national a été nommé

quatre. La Colombie britannique F

n'eu à aucun.

AUTANT QUE TOUT
L'ONTARIO

Le di-tiiet de Jotiette-L'Assomp-

tion-Montealm compte 28 centres

portant dex noms de saints, soit

autant que la province d'Ontario.

Bonaventure arrive en sec lieu

avec 27, soit trois de plus que la

Beauce: Nicolet-Yamaska, 21, Bel-
lechas<e. Kamouraska, Rimouski et
Témiscouata, 22 chacun.

Parmi les autres districts. on
signale les chiffres suivants: Char-
Jevoix-Saguenay et Drummond-
Arthabaska, 19 chacun: Matapédia-

Matane. 18; Berthier-Maskinongé,

Dorchester, Laval ;Deux - Monta-

gnes, Montmagny-L’ .
lieu-Vercheres, nt - Hyacinthe-

Bagot ct Terrebonne, 17: lac
Saint -Jean-Roberval, 15; Portneuf
—

oréts.
| On & déja donné des noms d'ar- je-té« duns notre provinee, au mois
jtistes canadiens à quelques-tina de de mai dernier. 

 

Serviette ou
maillot ?

r
n

-

D'une manière générale, les gens qui boivent

de la bière sont modérés dans leurs goûts et

leurs habitudes. Pour eux, la bière n’est pas

seulement une boisson délicieuse et saine, mais
  e

m

c’est aussi un breus age qui procure une réelle

satisfaction tout en restant dans les limites de

la tempérance, On y trouve du malt pour la

digestion, du houblon pour I'appétit, du sucre

pour l'énergie et de la levure pour la vitalité.
Servieute ,

Nite ClairePrin,doccinatriezde
es -York, dent on peut admirer
ao maraide photo,veils Bu vérité, u bière ou le brouvageda pple

   maillot de |sied |
La gt TS
ve

P.-E. Coté, ministre des Terres ct luc de la Reine-Elizabeth, pour
‘rappeler le passage de Leurs Ma- tries,

nant l'obligation pour, les grandes,
“les moyennes et petites indus-

indiquer aux autorités les
quantitéa de cuivre en leur posses-
sion.

“Les meilleurs pour vos yeux"
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DRAMATIQUE JOUR DE FETE Chex le Riv. Jardine
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LOS ANGELES. 20. — Le
| bris de la vitrine d'une pharma.

cie de Los \ngeles que cette
danseuse de New-York, Patricia
Winfrey. cassait il y n quelques
jours. avec une brique, dans le
but de se faire arréter el de xe
faite écrouer pour ne pas mou-
rir de faim. lui coûtera $178.21,

Le juge Newcomb UCondee, de
la Cour de police a condamné
Patricia à payer 515 par mois à
ln pharmacie jusqu'à ce que la
vitrine soit payée,
On sait que Mlle Winfrey, sans

emploi et ne pouvant se trouver

 
nue, préféra Ja prison à la nudité.
Le ministre protestant Anderson *
Jardine, qui maria le duc et la
duchesse de Windsor, a eu pitié «
d'elle. It l'a recueillie chex lui. à
Los Angeles. jusqu'à ce qu’
puisse ne trouver un emploi.

  

Mile Jeanne Stanmoulis. de Nev.-York, avait congé ce jour la.

C'était sa féte. Flle sauta dans sa voiture et vola sur la grande

route, vers Old Westbury, L. I. Dans l'état de Long Island. c'était

jour de fête légale. Les nutomobilistes devoraient les routes. En

arrivant à Old Westbury, Mile Stanmoulis eut um accident; sa

voiture alla s'écraser centre un arbre, pour ensuite capoter. On

voit, ci-haut, un homme en train de sortir de son aute la malheu-
reuse jeune fille qui s'est cassé l'epine dorsale dans l'accident.

A l'épreuve des taches
de rousseur '

     

  

C'EST AINSI QUE LA POULE VOIT LE COQ

  
| Ce marque n'a rien de guerrier,
Mais il est d'une très grande
efficacité pour celles dont la
peau se couvre de (lachez de
rousseur au soleil. Mary Jane

sctbeiiementà MontsFarisactuellemen:ris du Musée d'histoire naturelle de New-York,

|

et elle va ur laplagepoule voit le coq: un roi haut de taille et puissant, porte cet sccontrement
étrange. Elle se met dam le
boucheEe

D'après lex ex

Seatque den fee ecoque des facteurs d'ordre psychique influent sur le conception
que Ja poule ve fait de cos. Ces leciours eat pour bas ia bi da vis

fort, celle du mâle sur le femelle,  

du travail que comme danseuse | 
K
E

  

À F'exposition de New-York. le pasillon russe, colossal, éue mi
fait beaucoup parler de lui. Une gixantesque statue d'acier
nait ce pavillon. Cette statue pexait 30 tonnes et mesurait 1% pic,
de sa base à l'étoile. Elle nymbolisait le “travailleur” de l'US >.
dieu de la Russie des Soviets. Un ent en {rain de dépecer ce x d
bonhomme. membre par membre, pour le rapatrier en Russie. | .<
un symbole? 1Vautre part. si les jumelles Itionne vent a New. Vo ik,
on les installera dans un pavillon construit spécialement pour +

la où se trouvait l'orgueilleux pavillon russe.

  

  

DERNIERE INVENTION DE LA SCIENCE OPTIQUE

Voie! l'une deu dernières Inventions de la science oplique: oe
ophtaalmométre qui découvre l’axtigmatisme, cette affection de tvie dans laquelle Ten rayons lumineux parlant d’un point er
dispersés dans l'oeil. D'après le diagramme projeté ser la punil'e
de l'oeil, l'opticien t déterminer avec précision l'endroit de «--

des rayons lumineux et ensuite prescrire les verres projrs
sorry, f ¢ th Carey, dont on

seit ldesx dngà Et>psdais sen concours an
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la paix du pauvre
  aux lracas
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Une industrie à créer

 

James Cherthnne, 
  

ele au vernement de Québec l'intention de permettre la

pardationde deuxgrandes industries du cidre de pommes en notre Ta

vince. 1a Régie des Liqueurs se chargersit de la distribution. St Timothée. 4

pr Il

y

a longtemps que l'on réclame cette La tranquillité

innovation au nom des intérêts agricoles de cette du pauvre aux
! tracas du riche !

à Quand on parle
ê de la paix du

pauvre, il faut
nakers.

5

hl rich le marché domestique ne suffit pas à absorber toutes les s'entendre: le ga-
gne-petit a ses

ue produisent nos cultivateurs. Il s'en perd des quantités ‘

pi que unnée, De la sorte, on perd une occasion de profits. ones oul, autant que le riche,|

Nui doute que la province de Québec peut faire d'excellent cidre. miel ue d'un ordre différent La|

Déjà. des essais plus que sati fainants ont été tentés. Plusieurs na hat s'uagine que le pauvre |

sports ont, depuis quelques années, acquis, dans ce domaine, une à aire| racas. aie invitesle

rande dexterité et une expérience pr se. On mettra leur effort |* !* a place de ce dernier...

contribution pour assurer le succès de l'industrie et la qualité du ' 4ap4gapsacspapas i...

Heureuse partie du pays. Nous avons un pays abondant en

innovation vergers: Toutes les parties cultivables de la pro-
vince sont généralement propices à la croissance  

 

 

 

  
  

‘Je les ai peut-être trop purgés?” \
  
 

 et
i

On a souvent déploré que notre province n'ait pas assez d'indus- "Masco Dubois,

tries greffees sur l'agriculture. Le cidre en esf une. Et ai on y ajoute 512. rue Berri.

 

la betisiave à sucre, les conserves alimentaires et diverses autres ! 5 v i . .

atevik Tondes pas Drop noie population let saaBa 1 ILLET DU DIMANCHE
turale che, ni la paix du

— ‘pauvre. D'ailleurs,   Une source de revenus rireM une chose que i LE DESERT DE LA VIE 4

Nous revenons souvent sur la question du tourisme. C'est que n'existe pas Ce

toute publicité faite pour attirer chez nous les visiteurs tourne À derrver à ses en- + Nombre d'entre nous passent leur existence à se pluindre de la

l'avantage de nos gouvernements tant fédéral que piovinciaux. nuis tout autant que le riche: l'uns vie. Celle-er estpeut-être un désert, sais un désert où les oasis

is la déclaration de la guerre surtout, a trop d'argent, l'autre pas assez, aboudent, Que d'endroits on y trouve où les rararansa penrent se

En faveur il a été dit maintes fois qu'il était désormais , l’e que je désire c'est une honnête | délasser, lea bêtes de somme déposer leur fardeau, lea hor. mes boire

diffic sinon impossible, pour les touristes .aisance. : aux fontaines jaillissantes.

du tourisme américains de tourner leurs yeux vers l'Europe. | Tout d'abord, il y @ le rommeil, même pourles déchérités c'est

L'état de guerre n'a heureusement pas fermé . la plongée dans l'oubli, le détachement der peives lex plus vives
i Sans doute. la lourde besare ext la, au pied du lit, sl faudra la

 
 

  

   

 

 

tes prion du Canada au tourisme. I! s'agit de faire en sorte que les . ; ; ing À

vyyagou «ae sentent attirés vers le Canada. Il faut s'arranger de Nepal Monnier. reprendre av matin, mais elle est tombée miruculeusement des

Lac Lau JenArécicaion aurtout Anurnent Prutat jeun rexa de en Timothée. ' entree les cinéman, les espusitions dure. que sont-ils,
: A in ' isiter le Canada, les bien sta ; “ 18 0 Ps § . at

traiter quand île sont chez nous afin qu'ils songent à y revenir, et ce, ow Je réfère la, sinon des oasis. oii quelques heuves durant wows vaux auhlions

le plus savent possible. La province de Québec, pourelle seule, avec paix du pauvre’ jusqu'à weus-mêmes. où l'euphorie d'un beau sprctacle nous trans »

sm <pbien français. son caractère unique. <on hospitalité | 3 aux tracas du ri-| porte dans sun monde où novs we velronvans rien du nôtre,

eritumiec» et sen sites pittoresques est bien l'endroit que le touriste, - che. Evidemment. | A maux. lorsque wous sommes en peine. de trouver la distrao-  -

u quite de nouveau. dev marquer d'une croix sur sun itinéraire. aihand thon qui nous permet de fuir nos soucie. qui nous procure le vépit

Al hac aut-i Si " ai eo “at * “ i a . « rehe,

baog uniqu'ilqacheveLee on WL tid ext us anis, Corte @ dit en termes imagivées “Ce
maint« int reconnue comme une de celles qui concourt le plus à de “misonnahle, il mondeet ni dénudé,si vide lorsque nous N'y rettons que des villes,

Pasi le trés ’ . ç ; . jrtou ous me dire heureux. es collines. des rivières, mais de so air que quelqu'ar

y

vit aves

een. reserdun pays.NowHen vitedrinnmages des \atureliement, quand je parle du

|

mous en silence, fait du globe terrestre un Jardiv and

po! 7 y oser vauvre je sous-entends le petit Fc |

—_— salarié. Jl n'est pas question du 

 

mendiant.

Un progrès reconfortant 4
— =AAR

Au <+ur< de l'an dernier. a situation générale. en ve qui & trait ‘ . ‘ >

A peal ve infantile. n'a pas été mauvaise. Voila ve wut a été Juseph Naud:
RE

tele tac un rapport du directeur du Service Mun cipal d'hy iene, 1397, rue Amherst,

 

  

La paix du pau-

 

  

  
   

 

   

  

 

      

le Dr Adélard Groulx. - Ipes ° . . . ; i b \ “

Un mal Bi Ton considere qu'en 1931, l'annee la plus , vre, si elle n’est - TRAM ET "SUBWAY" :

ternbl eritique, les victimen se comptaient alors par ventai- {Pas un mythe, est py - - — :

rable nes et qu'il y a eu bon nombre de morts, on constate certes préférable - Un rag. ‘01 fe pose dans Heo Les der fmae i

avec satisfaction une forte amélioration, puisque les aux cru du ri- tem qui set nee ze! du quarter propos ameeee sini male ¢

virume de cette maladie en 1939 ne faiment qu'un total de vingt- che. l'un côté, le central ae en i Man es bousculads. dane le ‘audrey” :

tro. € » nombre est toutefois p:us élevé que celui de l'an dernier, {millionnaire à des vient de déc'ac- en portant “UDC

|

mew-yorhais. aur heures do presse,

mais il a pas lieu de s'alarmer. Le progres obtenu au courx des tracas parce qu'il ont "one a Cavan Font on or. “uecg ede Laden Le
nin 11 1 ! a . ; - ; je tramicay mon

dore vs années se porte garant de l'avenir. le veut bien,Ru il qui d at TAsse en gens ane que side éravent aus heures de presse également. em

“ifn consenti pour préserver la ville de ce fléau a cu un liquide les affaires qui lui donnent qu Beral' dans ‘es voifrres par ra- donne une :dée parfaitement rracte-

lu-. viable. Ft si le travail des médecins et de tous ceux qui se des maux de tête et 1 goûter aux mes du ‘anbicay”. pendo-t les heu-

|

Lee tixagers du tram montréelate ne

préscip- :t de la questi si hle de cette él de la paix du paus re. | ves de prrese et’ Dien sufjisante pour Je quercien: pas vg ne se sentent

qf ion est en partie responsable de cette atnelio- talze sortir n'importe qui de ron ca même pas l'humeur À protester roms
  

 

top le t-asremeant

deur temmes ef un homme, accusés que leur fait la 1pagtite. Nos gens

! d'avoir troub'4 la par publique dans sont “bons garçon Tap. parton. .

Mived.Laporte. Le Cintas entité dans ‘a rue. Emile Benoit dawns le Devows, !
Tie,

Visitation,

Sile hes ses LA CROIX-ROUGE A RAISON
tracas, le pauvre

 

vactère Il @ @cquillé trms pereonner. me 1} faudrait

 

Lavon, ite faut pas oublier non plus que la population y est allce
ce 1«vlahoration. Que chacun continue dans aa sphère à lutter
oe reo fleau, et nÜs aurons tôt fait d'accuser des progiés encore

Pls on (viables et encourageants.

L'aurons-nous enfin ?
Charan auit avec intérêt toute nouvelle <e rappoitant aux amé-

poratioue qu'on doit apporter à notre ville pour les fêtes du
roostonaie, en 1942, v

  

 
      

 

eme ses
a“AU nt sau- Peu de pers eontesteront lg deci considération qui a porté la Croixs

; ; : sion prtse per le Croir-Rouge au sue Rouge à pre ir “elle déct non

vait être Juestion sec des Jumelles Dionne qui devaient Mur le seule "gies Eo x0 occupés
be " ny TELE

de paix une la être exhibéer à l'Exposition de New- de nt en or ot pa an

auvreté, Pour maintens € pou-q -
nauvrete. | York, au profit de cette douabie 113+  pesg ‘a pour et ie contré en sue! 60

; jouir véritablement ; nitution, Cette nifiaitre aural tet ce voyage potié La garderie et 1 hô-

de la vie. il faut une certaine ai- tes êté protitabie mews tf

y

@ Den pita! de Cando ow vonstrnltr,

; . iti i x es mantéres de jeurr ap) au pu- = la Cruur-Ronge qui

congrès qui comprendeait une salle d'exposition, |sance, ‘un salaireraisonnable = Ta | Dre Tot unre organtsatan telle que petits Dunne depuis

Fava den alles de concert et de réunions, Nous ne [certitude du lendemain. c'est (A

|

Croir-Rauge peur diffiettament leur nan De plur le Croër-

gexntds encore, ditont lea peasimistes. Soil. Mais il est encoura- {la paix du pauvre, j'en suis. ges actes propres à suselier de lac " Rouge ne peus ru appeler an publi

de var i * " , y IN yee ree que ches Cœui qui la soutiennent. pa: quelque erp ntatian q.< ¢ A

au rerin que le question n’est pas morte et quon lu prend hal SASOIRHASTAISISAIFCo mest pos là, peut-être. La seule (La Saasette Mo-utréatl :

Le maire de Montréal. à l'axsemblée annuelle du Montreal |A. de Repentigny,
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; Aussi, est-ce avec unegrande natfsfuction

Les plans qu'on apprend que des plans sont dressés et que

sont dressés la location mênie ent trouvée pour une salle de |
 

    

 

  
 

  

 

  

 

  
     

Toute & Co ; a

, Cl'anvention Bureau. tenue à l'hôtel Queen's, 6 demandé

|

1598, rue Panel.

fireite soit formé immeédiatemdnt parmi lea membres du Que le riche NOTRE PORT DEMEURE GARDE

hour iy \oPourist & Convention Bureau afin de s'occuper de la | donne à ses epplo-

SrlesTêtes QuFéicentenaire, unlocal à teniaie pnSate, STEEN LAL aEeeSigmanComite
AL or es du Tricentenaire, un local de ce nre cs sonnable el ne

: ” A

i indispensable, {arrive même souvent qu'au coursde l'année [sera plus question À - anand {a population ©lite quele oreAames on50pese i

romane tre faire face à un problème sans issue, lorsqu'il s'agit de

|

de tracas ni d'en- omer reportants decolr même après la jermeture 8a

transport. la navigation. On vient de décider
      

     

o am réunions de toutes sortes et grandes expositions à tenir

|

nuis, ni pour l’un conires

Pour x “a pas de aaîle assez vaste et aménagée en conséquence [ni pour l'autre. viitités

mimoder ceux qui en auraient besoin Ce serait done là la

|

l'employeur fers

bhiques. ete e survetl- s'en Nut des 80 hommes de le

à tatstrment abote Cepen- tee du mort 206 Parces arr it

et pnquéis. om & t'Ouré quê suftianite À cent "garder et À protéger

   

    

Moilleurs acaui
. " rg ocar ra frutatice de

vec. quisition que. pourrait faire la ville de Montréal. Maia

|

alors des heureux, ce qui le conso- Morts oratent étf BEAUCOUP

|

otre part cue tut i

ce tt tract ‘on veuille bien l'aider. l’état de ses finances lors de seo soucie, ot l'employé © pas ex de changements (m- rt usDetteemtde h

Blocs pitiet pas d'envisager une construction de cette envergure,

|

vivra tranquille, ayant au eet que lu urde cont.

|

guerre une seule tentailve fe sahops- '

, elle , : : i : du port 499 nommes a ge. treai Star
tème qu’elle en à un pressant benoin. lendemain.
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Le guet surla frontière inondée pons y vont de leurs fourrures
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Cette photo saisissonte nous montre une sentinelle fai-

sant le guet surla frontière belge. Toute cette région à été

inondée par mesure de prudence, sur l'ordre des stratè-
ges. Cette pauvre Belgique, tant désolée por la der-
nière guerre, ne veut pas permettre au grond drame de

se répéter.

 

Masque à gaz muni
de microphones

Les soldots hongrois portent
maintenant des masques à
90z munis de microphones,
ce qui leur permet de con-
verser entre eux, méme au
cours d'une attaque aux
goz. Cette initiative est très
pratique, puisqu'elle permet
aux officiers de donner
leurs commandements sans
être obligés d'enlever leurs

masques.

D'après la censure allemande, on verrait ci-haut des pri-
sonniers français transportant leurs propres blessés, quel-

que port sur le front ouest.

TAY
se Wy {

  

   

   

 

Les Lapons ne sont pas restés

 
    

insensibles à l’envohissement de la Finlonde por les
Russes. Afin que les soldats n'aient pas froid, ils ont envoyé en Finlande des rmilliers
de pièces de fourrure qui sont examinées ci-hout par un dignitaire finlando.s On sait
que pour se battre contre les Russes, les Finlandais ont té les tactiques des in

diens du Cancda. Voyez notre orticle à ce sujet dans lo présente éditic- .

Singulier
avertissement…   DUR PRES

Un crâne de squelette, deux
os croisés, tel l'emblème des
pirates: voilà ce qu'on peut
voir aux postes de police
de Boston en Quise d'over-
tissement aux outomobilie-
tes lorsque dane le district il
y © eu trop d'accidents de

circulation.   

      

 

Chien déshonoré…

   
4

Ce magnifique chien berger répond au nom de "Hitler
depuis cing ans, mais lo famille qui l'a adoptée, celledé
M. Malcom Severance, de Lawrence, Mass., pourratt
avoir maintenant de sérieux ennuis. M. Severance 9 !
des lettres de menaces lui conseillont de donner una
nom à son chien. On voit ci-hout Mlle Marcelle

ronce, ovec ‘Hitler’,
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C'EST FAUX, JE
   

  
  

     

   

POURQUOI NE TU ÉTAIS TROP

LE SERGENT M'AVEZ-VOU® PAS

ÿ

INTÉRESSE A SUIS ICI POUR
DIT QUE ROY ÉTAIT

J

ELLEQUI VEUT L'AIDER...

JULES DÉCIDE DE EN DANGER?

À QUITTER Mlle DRU
RIE POUR SUIVRE
DOROTHÉE ET SE-
COURIR ROY QUI
EST PRISONNIER

æ DANS LA MINE AU

MONTÉE MASQUE0

zaneGray

<

Nagisterré U. 8. Patent Offles
———

5 ALORS, AIDEZ-MOI À DONNER

CE BOYAU À AIR AU SERGENT

  
 

 

IE MAT PAS CONFIAM ~€ 1
t'1 Mile DRURIE" D

    

 

 

HALEY, TA F A1
CEE À REPLIÉ L:.
BOYAU!    

      

  
     

1 JF PULS PA SER CF BOYAU A ROY!L T
POY A PLL =

' POURTANT,
LE COMPRES

LL SEUR FONC-

  

 

  
  

 

    

 

  
   

  

CES GAZ VONT VOUS TUER. PRENEZ LE

BOYAU À AIR. VITE,
ROY, VITE!

 TU AS ADMIS AVOIR FAIT LES N OLS_ET MAIN

TENANT, TU VEUX TUER LE

LAISSE-MOI, RETOURNE

A Mlle DRURIE  
!

  
 

  
    

  

  
   

 

               

I” a

- |Stephen Slesin
King Pe rien 15, L ONT BIENTO! RAI
pipind MURDEUX PERDENT CONNAISSANCE...
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LILI RUBIS

FaulKEbinsoN
Registered U. $. Patent Office.
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JE VAIS LUI DEMA C'EST UNE

MitMorsey DE ee
RERONS LA ya !

  

 

 

     

 

 
 

AH! ILS VEULENT
M'ORGANISER UN H    

 

TANT
{| mieux 2 

 

  

     
  
 
 

  
 

 

 

 

  
 

J‘AI OUBLIÉ DE DIRE
AU VOISIN DE LA RA-
MENER TOUT DE SUITE
APRÈS LE CINÉMA!

  

 
IL est MINUIT .
ET ELLE N° 7
AS ICT Eo) Ë

ve

20

nn NF

-2.2...

  
  
       

       CROYAIS QU'ON
ÉTAIT POUR
M'ORGANISER    
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€ EST VIEILLELAIDE Tr, 7,TU ES JALOUSE, J'AI EU TORY DE LUI MONTRER Ÿ
FESAAANISELLE )CÉSARINE/ TUNAS Ÿ MA JALOUSIE, MAIS JE VMS ME
CHEVAL DE CIRQUE, ET

j

PAS HONTE, GER //__ET LUI APPRENDRE
» C'EST ÇAQUI FRAPPE À A TON AGE 7 MA TRE PLUS GALANT POUR MOI .] 7,
4 i = ym

 

LES HOMME

 

 

 

 

MAIS OÙ VA-T-ELLE 2. __ET C'EST
CURIEUX .. ELLE À POURTANT SA TOILETTE
ORDINAIRE, ET TOUS LES HOMMES SE

BON / JE L'AI PERDUE DANS ,.
LA FOULE/. ..JE NAL PLUS QUA

RENTRER A LA MAISON... ET TOUS
CES HOMMES QUI LA REGARDENT..-
JE SENS MON COEUR SE BRISER/... /—

   

  
 

dT

APRÈS,
     

 

7 CÉSARINE,MA CHÉRIE / NC
ENFIN C'EST TOV! J'ÉTAIS 51

FI{2Y INQUIET//7 TU NE SORTIRAS PLUS
JAMAIS SANS MOI “. TU POUVAIS

À TE FAIRE INSULTER.. p 4
. TU AS TANT DE CHARME! /J
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Ü BONJOUR, CÉSARINE/ JE VOUS
Al VUE TOUT-A-L'HEURE DANS
LA RUE, ET J'ACCOURS PRENDRE
DE VOs NOUVELLES...VOUS NE

7 VOUS SENTEZ PAS MAL2

   

   

      

  

 

 

    

      

  

  

 

 

   
   

 

 

  
     

   

   

 

  

 

 
    

   

      

  

 
      

 

   
  

              
 
 

TEST IA DERNIÈRE

|

t'est CorRecT, |

|

vous n'avez PasT OH ouIFMAIS VOILA,eo

SECT| BARN RERAA

f \ Mit
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"ROI DE LA

MAGIE
Registered US. Prsems Offre.

DANS L'HÔTEL DE VERRE,
MARSHA DALE EST TENUE PAR
BRUK À L'ENTRÉE D'UN TUYAU
QUI CONDUIT À CENT PIEDS
SOUS LA NEIGE...

 

 

   
   4

TU AS GAGNE, JE SUIS LE ROL, ICI. MANDRAK ,GRATZ, EERMieOAL À C'EST AINSI QUE JE DISPOSE DE J'AI DÉJA ÉTÉ ACCUSEDE RAMEN e i MES INVITES TROP CURIEUX. DE MEURTRE; JE ME   
SUIS SAUVÉ ICI ET
CET HÔTEL DE VERRE
EST LE TRIOMPHE
DE MA VIE!   

S
N
A
b
a
t
a
a
a

DEL'AUTRE COTE ou“AUR DE VERRE,
MANDRAKE NE PEUT RIEN FAIRE...

ET VOUS N'AVEZ PAS ! - 4 AU MEME MOMENT, :ENCORE VU MES ‘ F1 ‘ LOTHAR PASSE À :ESCLAVES... 2 TR MERS LE MURDi

   
  

vi

o
u
t
a

MANDRAKE

HYPNOTISE BRUK,

ET CE DERNIER,

RIGIDE, TIENT TOU

JOURS MARSHA ..  
S
M
A
L
L
D
G
l
P
H
A

O
e
S
t
a

 

  

JL VOLE AU SECOURS
SHA, GRATZ L
MARSHADALE TOMBE    

ET MARSHA S'EN
A CENT PIEDS !
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  IL N'Y AUR
PLUS MOYENDE

NV CAPTURER LE PETIT
RHINOCEROS! ;

—    
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: di WW. _ - À. ’ i / EST-CE ? . $

UN SPECTATEUR INTÉRESSÉ À VU LE M f EN Ms 5
RHINOCEROS REJOINDRE A MERE. y CIN ét— i

; ¥
" ë

: ERPEE J AL PEUR QUE i
EMBL ABLE" TALLEY ET SON PÈRE i

SOIENT FACHES i
TOITRE MO! ;

:

. 4 -

:
Ï

PAPA! LE JE NE SAIS PAS COMMENT EN REVENANT à
VOILA QUI NOUS FERONS POUR LE CAP- Al VU UN DROLE 3

; AINTENANT : 3
"EV TURER M j D'ANIMAL, i

M. PAXTON 2

1$
Ÿ
hi
1

.
pi. 4 i

ur,
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= lis. %, YZ, - *3 = ï

L'AVAIT UN CORPS DE ZÈBRE ,( | ALLONS ALORS. 3
UN COUDE GIRAFE DES A, MAIS. C'EST UN OKAPI * LE CERNER., SUIVEZ-MOI. ;
OREILLES DE SINGE... ‘/ ou EST IL? . . VENEZ VITE! REALSVOUS È

7 > ps iL ÉTAIT i

È 4

; $
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+ .

; 5

; ats — mures
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nema meme.

OTRE-DAME
 

LE BOSSUDE N    Tiré de l'oouvre de VICTOR HUGO - ----<-------===== llustré par Dick Briefer
———

 

  

   

  
  

FUYEZ! J'AI QUELQUE CHOSE

D'HORRIBLE À

PENDANT QUE LA HORDE

DES BANDITS ASSIÈGE

NOTRE-DAME, QUASI-

MODO DÉFEND LE TEMPLE

EN LEUR LANÇANT UNE

<r |

Rai
[Oy oO
Fi) \ vai M3

BLOCS DE PIERRE, ET IL 2

FAIT BOUILLIR UN
CHAUDRON REMPLI
DE PLOMB...

  

 

 D
  

JEHAN OUVRE UNE PORTE...

ESMÉRALDA DOIT ÊTRE DAN:

LA CATHÉDRALE.

ALLONS VOIR

   

LE PLOMB EST TOUT FONDU...
LE CHAUDRON EST PLEIN...   

 

  

 

     
   
  

  

    
CHAMBRE JUSQU'À CE

QUE J'AILLE VOUS

CHERCHER.
À28  

  

  
 
 

CETTE ÉCHELLE ATTEINDRA

  
' ALE PREMIER BALCON ; } CE A SA FORCE,

REPOUSSE

L'ÉCHELLE ..
  
  

 

   

 

MAIS À LA TÊTE

DE L'ÉCHELLE,

IL EST ACCUEIL-

LI PAR QUASI.

 

 

  
   

SUIVEZ-

MOI TOUS!

TUONSLE

DAMNÉ

BOSSU !
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EST-CK QU ILES DERNIË
ILE ouPENRES

CERTAINE D) J'Al EUES D'UN ESPION,
VRAIMENTD

À

BEN, VAIRAIT QU'HITLER MR LE FO m
'EST-CE QUIL) VA'SEFARE cee FUHRER DU TROISIÈME

VOUS À DIT©) UN O6 CES EseR Ry     
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pe
# 119.—Château des princes d'Orléans. ;
7 —Dieu des vents. — Ville d'Es-°

! M | pagne. — Pron. ind.

; 20—Royal. — Figure héraldique. —
Oiseau échassier. i

21.—Aride. — Fait instance. — Pro-

joe
1 : 3 4 3 6 7 8 9 101) 12 13 14 1 22—Gros arbre. — Ville d'Autriche.

1 23.— Rivage de la mer. — Autre for-
t me de vieux. Rivière de

Prance.

: 24 —Prend une expression de gaieté. a
—Interjection. — Roi suédois.

3 —Dans.

25—Soutirée. — Particuïe négative.

“IE TIT]=—_—

3 : VERTICALE

}B :1 - Pierre écailleuse.—Pille d'Eury-

(OMIT EERE—Crochet de fer. — Inviolabl

’ 2—Caractère du style. — Rivière
de Prance. —- Maison d'éduca-

’ tion. — Dép. de la France. —TE).cms
» 3—Rivière de France. — A une

TITI] unerome ard'une personne. — Trone d'ar-

' TT

|

peu *4—Peu de chose. -- Située. — Ph-

un I](TT

HH

tisserie. — Fleuve de Finlande.

» $.—Indique le lieu. — Lettre grec-
que. — Terre entourée d'eau.

" (pl) — Dévidolr. — Signifie Bx

TTTTTT) onsen5 ¢.—Graminée. — Affection de Ia Quand l'esprit qui perdit la tête & cause dw whisky, rencontre

HN peau. — Sembiable, — Qui exis-| du whisky en ceprit !
Î : te réellement. — Fleuve de Rus- - -

OT D += i BSrana7.—Per de prisonnier. — Réforma- N| fut envisogé en 1914-18

5 four de ‘ordre de Saint-Benoît.

|

N COMMAÎS-LOÏ || Le soja est une lérumineuse. Avec

Jl —Surmonter. — Filet pour 2 lles fèves de soja on prépare une

“ prendre les ciseaux. — Rivière toi-même farine jaune, très nourrissante, riche

| d'Allemagne. NV en matières axotées, en graisse, en

8—Enveloppe des fruits — Fruit | hydrates de carbone, en acide phos-

" 7]

3

ml du noyer. — Sulfate d'alumine phoriquee pussen sitaraines-

et de potasse. — Lieu où l'on soja es! sesimi -

» bat le Dei COMBIEN DE TEMPS DURENT| Ti à été conseillé pour l'alimen-

HN 9 Ancien bouclier. — Parle très LES REVES? tation du nourrisson; chez le dia-

- “haut.

—

Petitesse. — Choisis. — bétique; dans le cas de troubles in-

un ut. ~~ ; ' - | testinaux; on l'incorpore actuelle-
Pils d'Apollon et Créuse. ment au chocolat, aux pâtes alimen-

2 10—Joindre. — Embrouillé. — Oui [taires.  certaines saucisses.

(1) —Expression d'un désir. — Ré- | ‘Très répandue en  Extrême-

A L gion montagneuse de l'Algérie Orient, la culture du soja est ac- 1

n et du Maroc. ; tuellement introduite en Pologne, ’

CET COM 0areereze SET
“ u gea. — Rivière de France. — ; rn ne dernià

HH I [TINTTT I Bisons d'Europe. — Ch.-l. d'arr. Réponse le semoine dernière -

n (Loiret. -- Grand Fleuve de 11345 678 01011311 
      

   

 

  
  
  

   

               

       
     

  

     
   

   

 
  

   

 
   

     

Sibérie. | , i

TT

TTTIT] con. — Fit. — 4 JADEREUS HLRNEYE
CEE Eatui fait de , — s VOLT 5;

HORIZONTALE »-—Oreane de la vue. — Tout ce Pardirenedu bec d'un oi- A Reng:1 ETAT I

. seau proie.
| H 24 Ey

. ° 10.—Tête d'une tige de bié. — Re-|13—Une des îles Shetland. — Qui ; ! BEL ERUCAR

—Mesure de volume, — dingotes un peu longues. — est contre la règle. — Rachiti- A TR; ie

pour accorder log pan n Oho. dar. nora a que. — Ignorance d'une chose. ' Saattire

vulgal pois.

|

11-—Oreffe. — Principal diamêtre |14—Oises ur. —

Qui

est su jen care. di tes

|

* YAQAQPAE

rn ne um petit d'un corps — Pron. pers. DErratb| pecker gus Tesrêves

|

® NID@DRA fier
-Pleuse d'Italle, — Que nou 12.—Pron. ind. — Vin mousseux. — l'iris, — Attitude. — Marque| durent pins de trente secondss. 10 ERE ACORE NN

Sbportons en natmant, — Pue Fête de la Nativité. — Arbre d'auto. Si quelqu'un rêve qu’il tombe |u HL BETA IR ;

roncle, — Créé, toujours vert. 15—Obstinés. — Récipient de bois.) Faut d'un gratte-ciel, it glisse 11 ER = TOR ARLE :

TF d'un âne, — Support.

|

19-80 rervir. — Laseilude morale. —Métal. — Qui est à toi. — Ri-| simplement en bus de son lit; a iS 238 bic, 2

Obscurité, : —Qui contient de l'iode. vière d'Angleterre. cependant, la durée de la chute |19 RIIIMEPA A)ASIL 1

tAzocier — Irlande 14—Marque le dégoût. — Minéral A1

wo

———— semble tres longue. Nous révens «'ENORBEILL îAFF !

b-Ar: de in : structure lamelleuse, — Rol W- ordinairement juste comme, w CEIRLARIER ERET

Nee At, = Tama | Sendaire de Troie. — [A quale spice Solemn

|

Sommaire

of

SorCer Lu TRUE OGSTATS .
arte pésante d'un navire, oi opportiont lo gnélend? wéveillant, La sommeil profond [19 AL REPANER Y

Bolice, — Suffrage, —i16-—Olssaux domestiques — Ron- — est très rarement hanté par des

|

1e | x FEA DATE ki :

Pron. |, y gwwr. — Courrete. Ce nom est celui d'une espèce de| véves. On a'imagine foie |,0 BT ETE nh
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général K M. Wallenius,

ondant des forces fin-

daises du nord, est un
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L'armée américaine essaie
gie finlandaise
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f d'armée réputé: il Les Finlandais, en défendant leur pays contre l'invasion russe, ont donné au monde un exemple frappant des tactiques
t de se signaler por des

toires éclatantes contre

Russes, en mettant à
ofit les ressources natu-
les et typographiques de .

son pays.
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LE REVE DES ARTISTES
DE 1940

   

   

  

) ca
d un concours de beauté tenu por lo Ligue des Arts,
Mantic City, et prenaient part des centaines de

filles, Lucille , modèle professionnel, s'est vu

Jeunefl le titre de ‘’rêve des artistes de 1940”. Cette
fille n'est pes ce celles qui devront profiter deennée bissextile pour te marier, puisqu'elle @ reçu 54

demandes en morioge o avoir remporté son titre,
 

  

qui peuvent être employées en hiver; les Etats-Unis ont voulu les mettre à l‘essai. On voit ci-haut des soldats oméri-
cains déplaçant une pièce d'artillerie dans la neige. Les résultats n'ont pos été heureux, puisque la pièce à glissé,

renversant trois hommes et un cheval.

“Nous nous rejoindrons ici...
nous attaquerons là...”
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La jeunesse et les sports
Si vous pasouvent avenue Fou Pare, vouses Passans avoir

remarqué avec plaisir la quantité d'enfants qui, ours e
les fins de semaine, envahissent les pentes du Mont-Royal, ou plutôt,
de son pied. Les uns s'exercent sur les akis, tout près du monument
Cartier, les autres, près de la rue Mont-Royal se laissent emporter
par la traîne sauvage qui glisse rapidement. Ce sont là des exercices
sains et recommandable que tous les enfants devraient pratiquer, tout

 

fà en dire, car fa couleur mals vars,
la coupe tant toujours à pou
la a -

1 biane était motéés
tyroliens de couleurs vives ot a

était d’un amour de gilet
se glissait dessous. Si la jeune fille
avait trop chaud, elle pouvait on-
lever as jaquette qui restait main-
tenue sur ses épaules par d’amu-
santss et subliies bretelles et elle
n'avait pas les mains encombrées.
Le gilet était assorti il va sans dire.

LE PATINAGE
Celles qui ne sont pas de eki

pour une raison ou pour une autre
aiment aller évoluer sur la glace,
chaussées de patins et vêtues de
cet adorable costume qu'on a ima-
giné pour le patinage. Les évolu-

!
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le long de l’hiver, à ia seule condition d'être bien vêtus et
risquer de prendre froid.

Les enfants, en notre pays, ceux
dea villes comme ceux d
nes, considèrent la neige comme

fur rande amie. Îls savent jouer
avec fe duvet blanc qui s'amasse
en couches épaisses, ou aur ia glace
ui recouvre les rivières et les

Langs. Tout le , ici, sait pa-
tiner. Le ski a aussi de trés nom-
breux adeptes, tellement même que
je crois bien qu’il a presque
complètement la raquette, sport
très en vogue il n’y a pas encore si
tongtempe.

LE BON SENS
le bon sens nous commande de

bien nous vétir, pour pratiquer les
sports d'hiver, mais il nous affirme
Pune qu’il ne faut pas entasser

inages sur lainages, car ‘exerci-
ce qu'on prend a vite fait de nous
donner chaud et ce monceau de
vêtements devient très vite encom-
brant et malsain, car on n'a qu'un
désir, trouver un moyen quelconque
de prendre un peu de frais, c'est-
à-dire la meilleure façon d'attrap-
per du mal.
- Vous pouvez probablement vous
rappeler les premiers costumes de
eki. lle étaient prévus pour le plus
frileux des Esquimaux, et. parole
d'honneur, on aurait affronté le
Grand-Nord. ainsi vêtues. Si vous
alies en ce moment dans les grands

sins et si vous examinez les
umes de ski. vous devez être!

surprises de leur légèreté. les imoddle est vert. Il est à peu près

campa- {de bona

ne pas

voir leurs fils et leurs filles devenir
ifs, il vaut mieux les

laisser faire leur apprent de
bonne heure. La petite fille dix
ou douze ans qui sait déià bien se
tenir en skis ou qui patine sans
effort œva une experte vera l'âge
de dix-huit ou vingt ans et on re-
cherchera d'autant plus sa compa-
gnie qu’elle ne craindra pas les
parties de sport, non plus au pied
du Mont-Royal, mais quelque part
daus les laurentides, sur de
vraien pistes, de vraies côtes.

Aussi le rayon des costumes de
sport pour fillettes est-il toujours
particulièrement intéressant à visi-
ter. lea costumes qu'on y trouve
sont de la plus charmante origina-
ité. . -

Ils répondent aux dernières exi-
Fences ia mode sans rien sacri-
ier au confort. Ils sont charmants.
Je vous en présente deux, qui sont
charmants. Le premier, à gauche
est en tissu rouge vif. Le pantalon,
long jusqu’à la cheville est mainte-

  

nu au bas par une bande de lastex :
qui en assure la complète adhéren-
ve. La isquette est genre tyro-
lien, avec ses charmantes broderies
de couleur sur les poches et sur le
petit col rabattu. Les poches sont
très vastes et commodes à souhait.
12 travail de lacis est un ornement et la casquette qui forme la coiffu-'
re est transformable. [es second

 
Deus charmants costumes de ski pour deur mignonnes fillettee
L'un est du genre tyrolien, nveo les broderies qui Triaties.
Poutre est tout ausst confortable arsa aos poches coupées et som

col transformable,

pantalons aont-en simple gabardine,
es Soupe-vent en un tissu spécial,
abæolument à l'épreuve du vent, du
froid et de l'eau, et guère plus
épais d'une fine toile. Les fermetu
res-éclair assurent un confort réel
aux coupe-vent qui sont souvent
munis de capuchons qui servent de
coiffure, car le temps n'est plus où
ontenait à l'honneur de faire du
ski la tête nue, ce qu’on peut se
permetire en Suisse, peut Aero,
ques pan ici.

POUR LES JEUNES
las mamans devraient compren-

 

du même genre sauf la jaquette
qui « des hes coupées en
nale dans lesquelles on peut glisser
les mains. Les deux grandes hes
sont des plus pratiques,
coiffure, un amusant bonnet en
trois pièces, maintenu sous le men-
ton par une juguisire de cuir.

OUR JEUNES FILLES
. Parmi les modéles de sport, pour
isunes filles on trouve fee choses
vavissantes. J'ai vu dernièrement
uncostumes de ski tellement chic
qu'on pouvait difficilement désirer
mieux. Le

 

iago- |

tions d'une bonne patineuse sont
toujours gracieuses et elles néceesi-
tent une jupe très ample et courte.

Les jambes de la patineuse sont
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biées de tisou contrastant et très
souvent reversibles, ce qui fait deux
costumes pour un.

Celui que j'ai mis aujourd'hui
sous vos yeux est de ceux là. Et à
la jupe, en dessous, est fixée une
petite culotte de tissu semblable à
celui de la doublure, ce qui fait que
nul contraste ne revient troubler
l'harmonie de l'ensemble. même
quand la mignonne patineuse saute
et évolue rapidement. le petit
costume de gauche est adorable. Il
est en lainage spécial rouge vif. La
jupe ample et courte est bordée
d'un galon vert qui borde aussi les !

 /
— 1

+

Ce manteau de coupe simple
est on lainage sombre mais il
oat  entiérement doublé de
fourrure imitation ou d'un de
ces pelages que l'on vend tout
exprès pour fourrer les pelis-
ses. C'est très confertable sans

être prétentieux.

ainées de longs has de laine fine
ou de amie, passée pardessus de
confortables sous-bas. Les bottines
de patinage, à quoi les patins sont
fixés sont hautes et tiennent bien
la cheville. Les jupes de patinage
qu'on nous offre cette année, tout

 

particulièrement pour les fillettes
sont charmantes. Elles sont dou

      AVIS AUX

JEUNES
ILLES ARRIVANT À

LAGE BE FEMME
Des milliers de jeunes filles qui arrivent À
l'âge de femme ant trouvé uu ‘ami qûr"*

ne le compo Végétal Lydie x.
bam, qu! akie & calmer les crises mer-

veusts, la laxitude et à soulager des
crampes. maux de tête, Étourdissements,
meux de das dus aux irrégularités fone-
ornella ionic nee. Depa plusde 60ane
à aix es preuves dune Les cas de déran-

Ocmeusion onneia (bmining. Rsseyes-lel
: LeCampocé Pakham ce prend

Su FJ owns la forme maso

  
        

        

      
    

     
  

dro que si elles veulent, plus tard, le costume,il n'y a pas grand chose     

commandes de pantalons pour fem-

“combin isons"
un veston, des pantalons courts et’

=
‘ Les pattes

Ÿ
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Gément patine surtt
bien fières de ce rostu-
me dont tour le -hie eat
dans le june ana et
courte qui ron 015 doe

Port gruc sug,

L’autre jupe n'est pas in. rh
mante. Si vous la donorpate
sais, elle sera plus g-
Et puis, pour les =.

aiment bien auvveille- 4 éb
leurs fillettes quand + Lions de

   

  
e 4 vont pg.

tiner où s'exerce. au sui yf faut
Aussi un bon costunie + aud. Met.
tez done, eur votre he de laine
un manteau simple crime velui
que je vous présente - at qui eat
en lainage, mais entie +meut dog.
blé de fourrure ima:ce qui
en fait le plus conf» table vite.
ment qu’il soit possible + trouver,

Le sport, c'est ‘a save pour voy
enfants, ne les en on: <.

 

poches en coeur et le col et les pas, tout
devants de la jaquette à manches [au contraire.
longues qui prend bien la taille. ANIF

: ® IK LINOLEI UM ant àModes anglaises |rguemmen tas... (7
4 l'eau de savon ingroup

de guerre très sale les taches «oo cue iy.
cilement avec de l'ess« © pe tué

. ; benthine. On le pal! te an eg
Les journaux de londres signa- avoir étendu sur a ame ume

lent que les jupes larges et les
crinolines, que la reine Elisabeth
avait lancées en (Grande-Bretagne,
‘sont appelées à disparaître. On doit
économiser les tissus d'autant plus |
que les prix montent.

Toutes les femmes. y compris
celles de l'aristocratie, comman-
dent maintenant des overalls cvê-
tements de travails. La reine en
a choisi deux, dit-on. en soie bleue
et en toile blanche. La reine Mary
tricote des robes de nuit et le<
petites princesses dex écharpes et
des has. D'autre part, les tailleurs
de Londres sont surchargés de

restaurants et losmes. Dans les
hotels, environ vingt pour cent des’
femmes ont abandonné la jupe.

les ailleurs font également des
qui comprennent

une jupe, pour permettre aux fem-
mes d'être “habillées” le soir sans
avoir à rentrer chez elles pour ne
changer.
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® VOUS NKTTOIEREZ VON
BRONSES en tea laissant tremper
un moment
d'esprit de sel et d'ammoniaque.

Soulagez les souffrances des

RHUMES DES ENFANTS
sans drogues drastiques

dans un mélange

Ne vous faites plus de souci, mamen?
Soulagez les souffrances des rhumes
de vos enfants par cette méthode
externe—sans drogues drastiques,
souvent nuisibles.

Aucoucher, frice
tionnez gorge,
poitrine et dos

ON, 4 Aveo du Vicka
COIN | {J vapoRub, Im-
bt t- A médiatement lo

VapoRub se met
à agir de deux façons directes à
la fois.

D'abord, le VapoRub agit sur je
peau comme un cataplasme. En
même temps, il dégage des vapeurs
médicamenteuses adoucisantes
sont insiées directement dans
voies respiratoires ieritées.

Cette action combinée cetepiemme-
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linoléum retient bea. LTR
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, PB Los 1her Cattoua partent

PARADOL 4.
| 1otachs Cast wm proms

roulagrment pou

| ME tre ot onteer dote

+ Dr 77

dégage les voies vepies-

toes, détachéles mucosités, alms

le toux. Souvent, après vie must de

sommeil re nt, la plas Nar

partie des souffrances dues auFrame

@ disparu. ‘ i”

PROUVE PAR LE! ESSAIS CL

o ESacie du Vapoltud &

été prouvée au cours de La plus vas

série d'essais cliniques «is! aent A

mais été faits sur les Le

elle est prouvée parve Lauri

dans des mil-
lionsde families .
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ère,e ménas cui-

nombre ee t en fer
ad de table son ,

, aseet où en métal ar-

te.
Lux

NETTO 3E DE LA ROUI!

Tousde fer et d'acier sont

La a In rouille qui non seu-

i we sait, mais les détériore

7 si Ton n'y prend pes

ge. roullle ne
es taches de

qu dep étendues, prenes un

M ahuile et de terre pourrie où

prique ftnement pulvérisée, o
avec un chiffon. Bouvent e

aire de la tache est plus résistant:

faut alors foire avec un morceau

ois une espèce de curette avec

lle on gratte la tache, sans

de rayer l'objet.
aint pas de faire des

on peut commencer Folio

ectde papier sablé: on va .

. vs Rio nats il y à un incon-

nttoutes les stries marquées

x Je fer produisent de: aspérités

ai Soxydent plus facilement que

arfsces bien polies, et l'objet
ui nettoyé + rouille de nouveau

rapidement.
§ Jes taches de rouille sont gran-

on commencera per enduire

d'huile où de pétrole: on at-

vodrs quelques heures, On frotters:

g sjoutera de l'huile à nouveau et

en continuar:* ainsi ON pourra enle-

presque toute la rouille vec un

ifon.
& lobjet n+ t pas trop voluml-

ax on Je met a tremper dans le

ou vans un melange dhuile

lt de pétroir: au bout d'un jour ou

etx. le fer .… a completement dés-

ve.  r d'une facon beau-,
gique au moyen du:

-< "dre de l'étain dans!
“ique, en metiant un
u- On V plonge l'ob-

uze ou quinze heures;
1. avec quelques gout-

…que. pour enlever, au
cide. Le fer est alors

blancs. mais tat.
Sur Facier on imbibe Ia tache

Giese bien ramollir la

  

  

  

frotte à la ‘etre pourrie.
1 faut es:er, sur jes objets deti-
ts en ach l'emploi des acides

es. qi peuvent les altérer;
quand les taches ne sont pas (très

ondes. \nus pouvez vous servir
vec avantage des cendres de cigares

d nettoien: trés bien la rouille
uperficielle et remettent à neuf

 

effacer la rouille en frottant avec
ge la gomme à encre.
ETIOYAGE DE L'ARGENTERIE
L'atgenteiie est soit en argent

hassif soit en métal recouvert d'une
ne couche d'argent, On fabri-
aussi de- iverts et objets de

 

   

* quelques jours, puis |

EILS PRATIQUES DE
LA BONNEMENAGERE

employant de l'hyposulfite de soude
son qu'en trouve chez tous les amateurs

photog: ,
Bi l'argen est rayée, on peut

la polir avec de l'huile et un bru-
niseoir, Le brunissolr est formé d'un
morceau de sanguine encastré dans
un manche en bois. Le travail du
polissage demande beaucoup d'adres-
se: il vaut mieux, en général, le
confler à un orfêèvre de profession.

LES LAÇAGES
Sur nos corsages pluts, moulant

le buste, les laçuges font une gur-
niture sobre et chic, qui s'adapte

parfaitement au style de la forme.
S'ils sont l'unique garniture de

la toilette, on peut les faire assez

importants, employant pour cel»

un ruban Où une tresse assez lar-

 

 

BCes laçages de velours se font

également sur les robes de soierie
ou de lainage; lu tresse de soie ou

le biais de tissu donnent ausai de
jolis effets ct, sur les costumes de

 

 

sport, on promettre Tapeut se ; .

fantaisie d'une condelicre de laine
terminée par des glands ou des
pompons. ote ci aint, le 1

acter poli. On ré 9 | Surde madéle ci “aint, le Tacage

ne ust souvent aussi est en Eu noir, sur une robe

e. sgnule devant unevert pétre
Tetrouxefausse fermeture et se

sur Ja poche.
Les oeillets sont en métal laqué

dans le tan de la robe. On peut
aussi employer les lacages sur les

manches, sur les ceintures et de tou te avec des ailfa-
de com: ns tres diverses

‘mélal auxluisi, La manière de les
tloyer e.* la même que pour l'ar-

enterie veritable,
objets en vermeil, c'est-à-dire

faits d'argent massif recouvert d'une
couche d or au feu, sont particuilé-
ment délicats à nettoyer; 11 faut
eter is Cotter Ja surface dorée
Qui perd tres vite sa couche d'or et,
par suite, :à Valeur. La surface re-
verte “or est d'ailleurs inaltéra-

: 1 sutil done de Ia laver déli-
talement nvec de l'eau tiède savon-

we. Nous 1appelons A nos jeunes
rices que le sel attaque l'or «par
chlore qu'il contient) 11 ne faut

Janiais laisser de sel dans les
wees de vermell,

à surlace argentée s'oxyde àfur. 5 lernit et devient d'un noir
âtre; c'est la coloration des bi-
dits de viell argent; ce noireis-

        

  
  
  

  

ansction (hu soufre qui se trouveromeo: ifs, les choux et divers

EN genéral, 11 suffitLargenterie avec un peud'essencey'érebenthine ou d'ammoniaquerele de blanc d'Espagne, On essuie| hula on frotte à sec avec uneJari chamois pour donner du
Le vinai,

d'excelle

naturellement su: les carselets, Ils
se posent, soit devant, soit sur le

| eat et, sur certains modèles, ils
\uffectent des formes olliques où en

‘zigzag. 1! faut titer cependant que

;ce genre de décoration ne ae pref
bas beaucoup aux  nrabesques et

que les lignes les plus sobres sont
toujours les plus jolies.
ee

eo I'N EPILEITIQUE doit
(toujours porter sur lui des ame:
{poules de nitrite damyle, qui per-

mettent quelque for de faire aver

iter la crise,

| DOULEURS
RHUMATISMALES?
Les GIN PILLS aident A tonifier

Jes reins obstrués et À éliminer l'excès ‘

sement se produit très rapidement | d'acide, cause de fa couleur. Aux,

États-Unis, demandez fes ‘Gino Pills”.
  

. pas, bien entendu, mais cependant

. dex, du médius et du pouce, car ce
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Comment réparer
les gants de peau!
—

Les gants de peau ne se reprisent

quand ce sont des gants à man-
chettes, on peut avoir recours à cer-
taines ruses qui en prolongent con-|
sidérablement l'usage. ’
Les gants s'abiment toujours aux

mémes endroits: l'extrémité de l'in-

sont les trois doigts les plus actifs f
de la main. L'annu'aire est trop}
grand seigreur pour prendre une
part active à Ja besogne et le petit
doigt est trop étourdi pour s'appli-
quer sérieusement à quelque chose.

Les déchirures des gants sont! 
donc généralement très restreintes
et en coupant une bande tout au-
tour des manchettes, on à de quoi!
faire plusieurs réparations. Ces ré-|
parations seront nettement appa-
rentes. Pour les exécuter, cécousez  ;
d'abord l'extremité du doigt à ré-i*
parer, coupez la partie abimée et
taillez-en une de méme fornte,
mais d'un 8#me de pouce plus lon-! 42425 1
gue, dans la bande provenant aes | fle

AY Xd

€

mancheties.
Posez cette “piece” par dessus et,

fixez-la avec un point de surjet, |?
tout le long des Anciennes coutures.
A la base, fixez les deux cuirs l'un!”
sur lautre et cousez-les par un:
point avant, ;
Pour donner plus de fantaisie à;

cette répaiation. vous pouvez cou-|-
per le bas en biseau où en pointe.l“
surtout si vous refaites plusieurs
doigts. Et si ce travail est exécuté
avec soin, vous transformcrez votre
vieille paire en gants presque neuis.

- —.

| ® LE BOIS CONTRE-PLA-
QUE se présente sous forme de '
dimensons egulic en diverses

epaisseurs, Ces plane es s'ob. Comment écrire sur

Demers ensojaJar ds11°" du ferblanc avec de
de très fine= feuilles de bois. À 4 : :
ratta futvos l'encre ordinaire?
sont disposées dans un sens op” 0

posé à cel de la précédente Pour ée ire eur du fer-blane avec

épaisseur, Grâce à cette opposition. de Ten ordinaire, on éprouve

te bois ant toujours dans le souvent d'insurmontalldes difficul-
même sens par rapport aux fibres. joo Pence so tussemible en goutte-

on peut dire que le contre-plaqué Jettes séparées, Voici Un moyen

ne joue pas. Far contre, il manque très simple pour rendre le métal

de rigidité, mais ce défaut peut mouillable par l'encre, qui dès lors
étee érigé par des Cu<ss solides peste à tous les eudroits où pure

en bois massif, la plume, Il suffit. après un e-sai

=0 = infructueux, de tartiner les gout
@ VON CRISTAEN SONT lettes d'encre =u- la suvface mets

TRES SALES / Pronez Ja valeur jique soit avee un hout de toile.

d'un nuart de verre de vitriol pur soir meme plus simplement --

du commerce (acide sulfurique). mais, plus malproprement! —avec

Promenez le liquide à l'intérieut le bout du duixt. Eviter de trop

de la carafe puis jetrz-ie dans frotter, sans quoi le métal repren-

1 Rincez & pl urs eaux drait son gras: il est facile, apres

. Tous les calcaires et AU- quelques essais, de s'atrèter au me-
tres impuretés qui tachaientia ca- ment voulu.
rafe auront disparu, Mais a'afaus a eral

fe: pus dou & Lacie sulrecique @ DELICIECSES AU FRO.
{pendant le nettoyage. car il se MAGE. Batten deux blancs d'oeuf

produrrait un dégagement de cha- ‘en neige très ferme et mélangez ‘s

teur tel qu'il pou:ruit briser lu ea- {de livre de g:uvère râpé. Formez|

rafr et causer un accident, Veillez ide petites boules que vous ©
“dre pas to “her l'ucide dans la chapelure et jetez dans |

! : “cfrituve es chaude.

et de le gu lptrer en
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Pour servir du thé qui soit

toujours tel que ce breuvage doit

être —avec un arome délicat et

une saveur vraiment délicieuse

— vous n'avez qu’à choisir les

jeunes feuilles tendres qui pous-

sent au sommet de la plante.

Rien de plus simple—demandez

le “THE TENDER LEAF". Chaque

paquet est rempli de jeunes feuil-

les de choix — pas de grosses

feuilles coriaces pour en accroître

de volume. Essayez aujourd'hui

le “THÉ TENDER LEAF”— de

mandez-le par son nom.

+
1
+
I

    

metres dans
dans la fonte.

LA FIÈVRE DE DENTITION

Ce nom vous le garantit -
Ad

a

4

c’est un the vraiment

Le pop-corn

’ 33

‘ a $39 4
. . #

Cette friandise. le mais soufilé ow pop-corn compte un grand

wort hie damatenrs, IL est très @yusmit de le faire soi-méme

boulettes, qu'on entoure ensuite de

cellaplurne de couleur, pour Tai donner Un aspect imprévu.

® LE SON parcourt, à la se-
conde, 37 mètres dans l'air, 1455

2500 mètresPeau,  

EST VITE ENRAYEE
VOTRE BF BEdoit percer ses dents, mals Il
“as hewn t'avoir de la fevre, 11 n'en aura

- 1 Vous êtes avisée.
Voici co que dit Mme Archie Begbie, nne

mamar de Conecon: “Nous 5 avons (at perdu
Vue wn i pracaot ba dentition de
nine entonts, cal jours emploge les Ta-
Netto: Baby's Umn,
dir

Et ce que dit Mme B. A. Sel
Ont : * J ai donné aes Tablettes B.
tra fillette depuis Fâge de trois es
fre qu'elle ait perce «ee dent. r.
Quatre nidaires en ntème temps), elle ne noue

ès la nuit. Je ne ociz jamais aus

  

 

    

 

   

   

ces tables

Au premice signe de 1a fièvre de dentition,
duunez ces petites tabletics. Elles soot facies

tire, agent promp nt et sont in-
<, Aetibuat d'au dans chaque

   

Ffcaces dans les cas de © x-uipation. Fièvre
Lésere, Diarrhée. Décance:sent d'Eslumac,
Colques, Croun Leger et Nersorite, Achetez
en une li ile 1a maladie (Eappe af
arsent la n . Votre argent rem
torse Cove ate.
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— 5. LE PETIT JOURNAL, 21 janvier 1940p=

Journal” sons données en françeu

tout au ‘Petit Journal” Bervice des 

 
Patrons no 2730 et 3457. —

La mode actuelle favorise, pour
le soir, les charmantes petites
blouses-jaquettes qui sont si
gentilles et si faciles à faire qu'il
n'y a aucune raison pour ne pas
en posséder deux ou trois.
patrons que nous vous offrons
aujourd’hui vous permettent de
faire trois blouses, en changeant
l’encolure et la longueur des

On peut les faire en
velours, en crêpe, en lamé, ou en
beau tissu uni, et en les brodant
selon je modèle d'un des motifs
décoratifs offerts ci-haut. le

tron no C457 est établi pour
1.-13.-17 et 19 ans. La taille 15 4

requiert 1.°s vgs de tissu en
35 pees de largeur.

Le patron no 2720 est établi
pour 14.-16 ans et 36.-38 et 40
pees de buste. La taille 16 re-
quiert 2.4 vgs de tissu en oO

de largeur pour la blouse
{Ranches longues.

Le patron de broderie. — E.-
1185. — peut-être obtenu sépa-
rément au prix de 15c.

Un régime essentiellement végéta-
tien suivi pendant quelque temps de
donne au pancréas la possibilité de
se reposer et. lorsqu'il retravailleru.
petit à petit. il refonctionne x nor-
malement.

Car il existe une erreur extréme-
ment grave. qui consiste à faire de
ln suralimentation.

La suralimentation ne donne. en
pareil cas, aucun résultat,l'organisme

Les PATRONSdu ” Petit Journal *
Les expiientione pour ia Etune et ia couture des patrons Su “Peels

tes patrons du ‘Petit Journal”. envoyer ie somme ds 15 sous on écrivent
Unidlement nom. adresse, tetile et No. du patron désiré, 6: adresser le

Frittslilteditstdiie

eves shaque patron. Pour oben

Patrons, 1263 Baint-Dents, Montrésl.

i

 
SIZES 12-40

Patron no 2922. — Très jolie
robe d'après-midi, qui pourra se
confectionner en crépe uni, im-
rimé ou encore en un de ces
ins lainages qui sont si à la
mode actuellement. La jupe mon-
tante sur la ligne de taille est
ample et donne un mouvement
d'en-forme très caractérisé. Le
corsage, qui peut varier d'enco-
lure et de longueur de manches
est ajusté et très seyant.

Le patron no 2922 est établi
pour 12.-14 et 16 ans et 36.-38 et
40 pces de buste. La taille 16
requiert 8.% vgs de tissu en 39
pees de largeur.

© LA COLLE DE PATE. Dé-
\aez une demi-livre de farine avec
jun peu d'eau en remuant douce-
ment de manière à obtenir une

| pâte lisse. sans grumeaux. Versez
alors sur cette pâte deux pintes
d'eau bouillante environ, en re-
muant. Faites cuire sur feu doux,
et lorsque la pâte présente l’aspeet
d'une gélatine diaphane, ajoutez
55 d'essence de térébenthine ou
une cuillerée d’alun. On peut aussi
employer de la fécule de pommes

terre à raison de ‘: tasse par
pinte d’eau. Préparer comme ci-
deszus et ajouter À la fin un peu
de sulture sine par pinte. Si la
colle es: trop épaisse, in délayer
avec de l’eau jusqu'à la consistan-
ce voulue.
© /L EST UTILE... Pour évi-

ter que les objets de métal se ter-
nissent, on à intérêt à les encaus-

Vit trop, brûle trop et n'aseimile plus |AUST SUSsitôt après le nettoyage ;
rien du tout, ou le pancréas ne brû-
le pas suffisamment les graisses et
les bucres absorbés et ne transforme
pas les hydrocarbones, et il advient
une constipation opiniâtre. l'intes-
tin fonctionnant mal

COMBATTEZ:le
RHUMATISM

  

ils garderont bien plus longtem
leur éclat. Evidemment, cette Te
commandation ne peut valoir que
pour les objets servant de parure.

  

  

  

  

 

    

  

GRATIS
Une merreliewme brorhore “Crmenat de-
venie lune étaile de hockey"borne par TP
Tomary) Coamas. Adress vou écoquetter:
The Canads Starsh Ca Limised, Déipacte-

mont “A"—B,P. 190, Montréal,
.

Ra
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PANTOUFLES
ECONOMIQUES
Vous avez toutes des chapeaux

de feutre démodés et réformés.
Gardez-vous de les détruire ils vont
vous donner matière à la fabries-
tion d'une très bonne paire de pan-

toufles: Vous avez aussi certaine-

ou, à défaut, les débris d’un man-

d'usage. On commence par se tail-
ler un patron du dessus des

ment, r qu’elles soient bien de
la grandeur du pied. Puis on
l'épingle sur le feutre, cherchant
bien dans quel scns ou aura le plus
de profit pour obtenir les deux

dessus: c'est pourquoi il vaut mieux
se tailler tout de suite deux patrons

pour les emboîter un peu l'un dans
l'autre. S'il s'agit d'un chapeau
d'homme, on les trouve très bien.
Il faudra mettre de côté le petit
tour de ruban qui, coupé dans le
sens de la longueur, servira à bou-

der nos pantoufles ct à y faire un
petit noeud sur le dessus. Quant

aux semelles, il faut également le

atron. Vous les taillerex en dou-
Blex, pour qu'eller soient résis-
tantes, et ferez à la machine plu-
sieurs piqûres dans le sensde la
longueur pour bien les maintenir
l'une à l'autre. Les dessus peuvent

être également faits en morceaux
d'étoffe: velours, drap, grosse ra-

tine, à défaut de feutre; ils seront
coupés en double et doublés de fla-
nelle: les épaisseurs en seront sur-
filées après que les coutures de der-
rière auront été faites.

 

© L'ACIER INOXYDABLE »
supprimé pour nous la corvée
journalière du nettoyage des cou-
teaux: il y à aussi rendu moins

en argent. N'oublions pas cepen-
dant qu'un couteau est surtout fait
pour couper et que, sul, l'acier
inoxydable de t bonne qualité
coupe parfaitement.

© FETE DE PAQUES. D'a-
pris les règles mises en oeuvre au
Ve siècie, les Pâques chrétiennes

doivent être célébrées le premier
dimanche qui suit la quatorzième
nuit de lunaison tombant, soit à
l'équinoxe de vrintemps, fixé au
21 mars, soit immédiatement
après. I! en résulte que Pâques

et au plus tard le 25 avril.
——a>p>age-—-——

Macaroni, spaghetti ou
coudes Catelli au lait
et fromage

CUIT EN 7 MINUTES
Jete: dana lean bouillante lo

Quantité requise de macaroni, spa-
ghetti en coudes et salez au goût;
faites bouillir environ T minutes;
Fgoutlez et mettez le macaroni
june une casserole avec assez de

lait peur le couvrir: laissez bouil-
lir jusqu'à ce qu'il soit cuit;
beurre: un plat. saupoudrez-le de
fremage fort répé. couvre: de
miettes de pain. placez dane un
fourneau très chaud pour [aire
brunir: servez chaud.
Repas pour 6 personnes ou dimi-

nuez pour des portions moindres,

ANTALGINE
GI Sonkegs toujours
rhumatismes,lumbago,
névralgies, torticolis,
maux de tête.

En vente partout 260 et Be

 

   
SIROP de BLE-DINDE

Ks i=

   

 

SN

ment des morceaux de drap épais |

pans |~
que Yon porte habituelle-] :

nécessaires les couteaux à fruits’

teau ou des habits d'homme hors |:

or NOS SOLDATS DEMAN-
DENT des cartes à jouer. On hé-
site à leur expédier des cartes un
(peu salies par l'usage. Il y a deux
[moyens pour les remettre à neuf.

  
1° En frottant, lea cartes avec

peut tomber au plus tôt le 22 mars |de la mie de pain rassis. Le frot-
tement doit être doux pour ne pas
les froisser.

. 2" En imbibant légèrement un
tampon de fianelle d'essence miné-

On pose la carte à plat sur un
re, ou un morceau de verre,

et on passe dessus le tampon de
flanelle d'essence minérale.
On pose lu carte à plat sur un

marbre, ou un morceau de verre,
et on passe dessus le tampon de
flanelle. Quand toutes les cartes
sont nettoyées en dessus, on re
te l'opération en dessous. Et on
laisse sécher.

    
  
      

       

Pour aller au college, les jeunes fillen ne du s
de chapeaur élaborés, mais Lien des modèles -
ceux-ci. Le mier, en haut, est un feutre souple, out lez
borde ne relèvent ou s'abaissent, à volonté, et 1 + * gual.
ment garni de bandes de cuir verni. Le second, iv. € vert
olive a une haute calotte et il est entièrement pique. !

gres grain en fait le seul ernemr +.

CATELLI

        

      

   

  

come

ha,

  Les Pilules
[Woy

LCR:8
Indigestion ¥
Troubles des reins 

 
Un jou de Cartes à Tranche

Dorée finit toile

vur réception de à ériquertes 64

conserves Cateill ou faces priad-
paies des paquets Cateli f#-
voyez ben 30 Suiquettes. va le"
cluant votre nous et retré ados.

plus 10 ous pour (raie d'envoi. à
Carelli, Montiel.

 



   
AUTE NATURELLE ET

ARTIFICIELLE“
Une petite beauté

itt 1,24 13 ey
So presoarqua fo

pas cos. Que

passe is

 

fon a et je n'aime

 

t ai bien nuancé

L u gtVuepeut préférer à cel 1
omiti ais si une femme ne
luepas qu'elle peut ajouter

uand" peneile infirmitd vous eff
Fig, puisque cols DOM

; ne Tous

§ ater, 8 corriger ses imperfections
doter.
par exam,
à laque

elle a pu nous
bmvez-vous pas.

y sous une jupe
8 ropriéers
xva rn Pixie aveo bon goût,

qe. Peut-être voyez-vous dans oe

Le

de francoise

naturelle vaut-eile mieux qu'une

ne $ rivaliser avec elle.

semble at lorsqu’ii s'agit du visage, cele suppose 18

soupiesss de la chevel

les qui sont

&

se portée
rasonnab us vous rupgérent de donner plus d'éclat à vos traits.

efflige, maiz 4 que
ble, de la dissimuler sous les élégantes

offrent vos parents. Il n'y à pas d'inconvénient à aider

ou à (aire ressortir les avantages vis-

Jard et de poudre.

 

   

   
courrier

BEAUTÉ

rande beauté
mais de ferd ni de poudre etje déplais etnst à

ndes toilettes, que je mete de
mes a et mes ongles. Je suis

dois-je faire, à votre ovis? — POUR

utd naturelle et sucun artifice, fut-tl quasi
Qui dit beautd naturelle dit

ure, le velouté de
ue le meilleur maoulllage ne saurait

artificial, le camouflage, le fard et les
pas cette beauté perjaite, ne

dons naturels en recourant aur
C'est probablement ce que veulent

 

le crois vous ne devez

, cella qui a les jambes arquées de
un don talleur aure su donner des

Bidmez-vous celles qui sont péles d'aviver leur teint, au

9 La mode est au maquillage et celles
discrétion et mesure, n'ont qu'd ¥ ga-

recours aux artifices une sorte de dupe-

n'est pas conforme als loyauté. Je comprends ce sentiment mais fe

les femmes et

rien ,
éenandent même plus ce qu'y «

des veus, Ainsi ta 5 onda!
cependant dans cet wsaçe des

ndiez<
I) iter. Bi vous me dema

quil;

= ue sorte un défi à la mature elle-même

tè vous,
de scrupule

pot à seupoudrer votre nes quand
» vos

 

, laissez-les à
t. Le charme et l'attrait d'une jeune fille

‘artifices qui deviennent presque

jexnesie seule à des matins triomphanis”, —

, — J'ai reçu un Jeune homme du-

- quelque temps mais j'ai du le

maroyet parce que IA mère trouvait

que ce part! ne me convenait pas. De-

ce temps. ce jeune homme fré-

quote ude de mes voisines et elle dit

  
  

 

  

ei va l'épe et même elle exhide

we bague lui aurait donnée. Ce

na tou d'être une bague du ma-
ze cenu. Mon ami m'e

it dire de lui télépho-

voulait me parler à tout

ous qu’il aime déjà cette

et qu'il m'ait oubliée? Je l'aîme

on rœeur et je songe à exci-

Jalousie car !l n fort excité ie
— COLUR BRISE.

2. — A quoi bon fous ce manège
d& votre part puisque votre mere

vous défend de recevoir ce jeune

domme eL Gue vous êtes mineure ef

tue vous drirz lut Obétr® Au’ lieu
da montrer du dépit & votre poinne.

Censier »a bague de quinze sous, ef

@ verter des larmes dans le secret de
setre chambre, réjoutssez-rous ae ce

que

 

“S
E

ja
r

qu'il ne vous aimait pas béau-
bag Cube ce jeune homme el

pas vous risquer dans des
moentures qui rous con omettront

vous feront perdra mais votre
dane réputation, Ce drame de ja-
Joue que vous rêvez est dangerous
foes, tour aus risques touf à le

. Votre emt en rire ble-
Went et songera en lui-même qu'il
Re veut par da peine gus vous vous
évanez pour hl! £9

on D.puis quand est-ce la mode
drasser les gens au Jour de l'An

@ æt-ce impoll de refuser? -- XXXX.
R. — Ce n'est fod la mode de s'em-

Vresser au Jour del'An. On s'embras-
8, ce jour-là, entre parents ou entre
rome, parce qu'on rolls Ser pour

i s'embdrasserait même
4 l'occasion d'un anniversaire ow de
= œutre occasion qui nous est of-

de témoigner son affection ou
M sympathie. Un flancé peut em-

«a fiancée mais les jeunes gens
les jeunes filles ne doivent pas

Jarier. vous prétexte que c'est le
- Tourn.La dignité a de mise

- com '
Butres jours de l'année. aile vert les

Ris à MLLE REN :
Re puis publier RENEEFERLAND: Je

D-lLempieRTTR
R.— Le suite1 es n est le souverain des
Ha L'Egypte @ un roi: le rot Fe-

 
Rép. à BEAU Pre ETIT MARIN: Je

parette mais je puis publier niont l'autre vos demandes, Ce: er n'est pas destiné & établir
f ‘*pondances entre jeunes fil-

 

  
  

  

  

% et jeunes pen: de plus,i ,

f

e

ne
ondes pas les adresses es Here

‘antes que vous mentionnes.

CM. FELIX CHAMIx AMPAGNE, Aroland.RRfeih hae "iM, ROLAND CAONÉ, 330- AGNE. 23, -Der. ogrotooke, PQ, demandels

pese MARIE-CLAIRE RICRARD,
u Bars 3, dgmande la chanson: Au

—MLLE LILIANNEOU!: moulerard, Laprairie, ra demane
“xoa O Corse.
cinch SXERBON, easier 187, Saint.
Ba unisémane la ehanson:
ue |Psarm

  

qui sves choist comme
à recourir au coiffeur,

soureily et
at naturel: ce n'est point là ce qui

 

» hommes d'aujourd'hui admeftent cette

“et l'habitude qu'ils et qu'elles en ont fait qu'ils ne te

de vrei ou d'artificiel dans l'apparence

fards et des cormétiques un excès

à quelle limite une femme doit

foul
* oe

'arrêter. 2 dirais que cette limite se reconnaît à l'instant où l'artifi-

icomme e136 U oesse d'être una aide à ls nature et derient

yme “Pour plaire”, n'ayez

& vous vétir avec flégance et bon
d'est luissnt. à aviver votre sourire

vos ongles vous paraissent san*
est le plus

peuvent se passer de

indispensables arec l'âge. “La
FRANÇOISE.

D. — J'ai la vZau du visage hullerise

et je voudrais bien corriger cela. com-

ment Je puis-je? — PARABS V.

R.— Vous arriverez & débarrasser la

pesu de rotre risage de l'excès d'huile

dont vous vous plaignez en n'em-

ployant aue de l'eau froide pour ro-
tre toilette. Le matin, savonnez votre

figure Grec une débarbouil’elte en-

duite d'une mouste saronneuse rf

1mbibér d'eau froide: rinerz ensutte

abondamment à l'eau froide et. of

vous en avez le temps. faites des ap-

plications avec votre serriette tmbi-

bér et d'un tout petit peu d'eau de

Cologne. Terminez par une légère ap-
plication d'une créme destinée aur
peaux huileuses, c'est dire qu'eile ne

devra pas être graver, Le soir, fai-

tre encore dés appitcatione avec une

serrictte endufte d'eau froide.
 

3 EA -— Que signifie le gm: Piactde* —

. Cc.
R. — Ce nom signifie: tranquille.

Rén_ à NLLEMARGUERITE LE-
GAULT: Je ne publie que des deman-

des de chansons françaises.
 

D. — J'ai 20 ans et J'ai correapondu

avec un jeune homme que je ne con-

mais pas du tout. Ti m'a demandé ma

photographie et je la lut al envoyée et.

depuis ce tempe. je n'ai plus de nou-

velles. Que faire car je voudraia ma

photn. — DIAMANT. .

R. — 1 n'y à rien à faire qu'à vous

révigner et regretter de n'avoir pas

été plus prudente ef sage. Pourquoi

envoyer sinti votre photographie è

un jeune Homme que vous ne con-

nelsries pas? Que la lecon vous serve

ou moins!
 

D — Que signifient les Doms: Ca-

mille, Pauline, Joseph, Ernest? — LES

BEAUX Y£
Ces’ moms signifient: reine:

petite; prospérité; sérieux.

D. — Veuillen me dire ce que sixnifie

I facon dont le timbre est Dost, ast
‘enve ue je vous envole ef
oa epagree par une amie? —

R. — On prétend qu'un timbre
ainsi posé pur l'enveloppe signifie:

“écrives immédiatement”.

 

 

D. — Je connais une Jeune file qui

habite le même endroit que moi: elle

eat réservée st appartient à une tonne

famille mals on me dit qu'elle & Un

ami. On njoute cependant qu'elle n’ai-

me, ce jeune homme me nele re

çoit que pour passer le temps. ur:

l'intention de la fréquenter rérieuse-

ment. Puia-je Jul écrire ou Tut parler

dans la rue quand £ l'y rencontrerai?

- J'AI HATE DE BAVOIR.
K. — Lorique vour rencontrerez

file, parlez-lui et ma-

8 habilement Jaconver:

action pour qu'elle vous invite

à

air

ler la dlaiter chez elle. Ne lui révélez

pas ce que vous avez entendu dire à

20n sujet et ne faites aucune allusion

au feune homme qu'elle reçoit déjà.

 

  

 

—M. OLIER SAINT-PIERRE, village

de Verchères, P. Q., demande la chan-
son: Le rêve passe.
—M. RENALD TREPANIER, 760. ave-

nue Green, Montréal, demande la chan-
son: Au grand caf

imAa

©
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D. — Je voudrais vous me disies
comment s fêtent ad argent:
La sures lieu dans une aalle d'hô-
sel eù mes parents seront les béros de
cette manifestation. La jubllsire et ses
files porteroni des robes longues, de
quelle couleur seront leurs robes et dg-
vront-elles avoir des manches longués
ou courtes? La jubllaire devra-t-ell:
porter des ganta et de quelle couleur
seront-1a? Et sea soullers? Comment
devrs être mis le jubllaire? Les filles
sont Agées de 20 et de 23 ans, elles ont
chacune déjà une robe noire em chif-
fon avec fourreau de taffetas, fushla
pour l’une et turquoise pour l’autre:
ces robes conviendraient-elles pour cet-
te fête? Lu troisième feuna file « 18
ans de quelle couleur conseillez-vous
de choisir sa robe? Devront-elles toutes
être gantéea? Le fils à 15 ans, dévra-t-l!
porter un pantalon, plutôt qu’une cu-
lotte, et de quelle couleur sera son com-
plet? Consiliez-vous une cravate cu
une boucle? Qui lira l'adresse et de
quelle couleur serm le ruban qui atta-
chers l'adresse? La personne qui la lira
devra-t-elle être gantée? Le bouquet
devra-t-il être de roses artificielles où
de roses naturelles et Ja personne qui
le présentera devra-t-ille étre guntde”

  

Quand l'adresse aura été lue le bouquet |
Placé sur la table dea Jubliaires, ceux-
ci devront-lis s'embrasser, embrasser
leurs enfants et l‘uru autres proches
parents? Le jubltlaire devra-t-fi adre:
ser quelques mots? À qui appartient
d'être président de la soirée et qui por-
tera les santés? St nous décidions d'in-
viter des membres du clergé, devrona-
nous leur écrire ou aller les Inviter de
Hieoix? — AMIE FIDELE DU COUR-

R, — Votre mère, de qui on fêtera
les noces d'argent, pourra être vêtue
de la couleur qui lui siéra le mieux
ai vous, ses filles, êtes en couleur fon.
cée, {I vaudra mieux qu'elle le sott
aussi, Les souliers et les gants de-
vront être sasortis à la toilette, tout
dépend de la couleur de celle-ci, Les
souliers noirs s'allient à toutes les
couleurs sombres; d'un autre côté,
les souliers argent ou Or sont encore
de mode et font un bel effet; sou-
rent, ils égaient une toilette et lui
donnent un éclat cppréciable. Pour des
robes du soir, 1! vaudra mieux avoir
des manches courtes. Les robes, dont
vous parlez. conviendront aux jeunes
files mass & condition que l'héroine
de la féte soit ausst en foncé car ce
sont elles, en somme, qui doivent
avoir l'air le plus jeune. La jeunt fil-
le de diz-huit ans pourra être rêtue
de chiffon blane ou d'une couleur

pâle. Pour receror, les dames devront
être gantées de blanc ou de gants de
la couleur de leur robe. Le jeune
homme de quinze ans sera mieur en
complet à pantaion 3'il est de taille à
le porter, autrement, il portera la
culotte, Autant pour le héros de la
fête que pour les fils, Je complet ma~
fine vera de mue. M vaut mieux por-
ter une cravate qu'une boucle. Con-
Jiez la presentation de l'adresse à la
personne que tous savez la mieux
auaiifiée pour la bien lire; ce pourra
étre une des jeunes filles où une nié-
ce et elle sera cantée. L'adresse sera
ornée d'un ruban argent, vu que ce
sont des noces d'argent que vous fé-
tez. Mieux vaut toujours les fleurs na-
tureiles que ies fleurs artificielles et
le bouquet sera présenté par une [il-
Iette proche parente de ceur que l'on
fête, Out, qu'elle soit gantée. Votre

Dère et votre mère pourront embras-
2er ia bouquetiere mais non pas leurs
autres parents. À l'issue du diner. le
héros adressera quelques mots de re-
merciements, À fable, ceux que l'on
Jéte seront placés ainsi: la dame à
droite du president du diner et le
monsieur, à sa gauche, Comme prési-
dent, chotetstrz celui qui par son âge
et sa dignité vous semble le plus ap-
propre a cette fonction, C'est lui qui.

le premier, le diner terminé, derra

adresser en Quelques mots des sou-
haits aux héros de la fête. de la part

de leurs parents et de leurs amis, Le
premier aussi, 11 portera la santé des
jubllaires: les autres santés seront
portées par des personnes déstgnées
d'avance et qui auront pris place à la
table d'honneur, Vous poures 1ndt/-
féremment inviter les membres du
clergé par lettre ou de rive-voiz.

D. — Que! était le vrai nom de Ma-
dame Albani? — MME ROL. H.

R. — Emma Lajcunesse et elle épou-
sa Ernest Gye

 

 

D — Peut-on rectifier un canon de
carabine qui s été crochi? — BAINT-
ELEUTHERE.

R. — Un canon de carabine est d’a-
cler trempé ct un armurter pourrait

peut-être le couler de nouveau, mais

fe n'en auis pas certaine,

D — Quelle est la signification du
bleu? — RIS.

R. — La fidéhté.

— Quel Jour était le ler octobre
2 — RAL
R. — Un mercredi,

4550.—MLLE YOLANDE BOURDON.

Tue Brébeuf, Montréal PAULINE

GIGURRE, 2672 ouest. fie Notre-Dame,
Montréal, désirent échanger des timbres
de poste.

—M. OERARD POIRIER, R. R. No. 1,

Saint-Oeorges (ouest) Beauce, P. Q.

désire échanger dre chansons.

—MLLE RITA MORIN, 3430, avenue
Harvard, N.-D-G. Montréal, déalre

échanger dea caries postales.

_MLLE YVONNE MORISSETTE, 2508.

rue Fullum, Montréal, désire échanger
des prètmes.
—MLLE JACQUELINE QJGNAC, Ri-

vière Mattawin, P. Q., demande la
chanson: Le bateau des Îles.

“A melt mart” par suite de
soutirances ot de douleurs

1a conmipetion vous terran Us SEAR)

vour ves aliments. Ef A 4

astions. purifie irs Intestine of lea reine:

sonibel'atomse stimule: évacuation dels

peom.1:ne pour 3
Aumi 80e. où Abe, Chan votre phormbsim.
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LEs BoNNES MANIERES

—
COMMENT
MANGER

VOTRE SOUPE

w
Quand voyy manges

de la soupe, il ne

faut pas que vous

remplissiez votre

cuiller en Pamenant

vers vous, mais bien

dans le sens

contraire, Il y a ainsi

moins de danger de

laisser tomber des

gouttelettes sur la

table ou sur vos

vêtements.  SE
 

D. — OG puis-je prendre des lecons
d'art culinaire sans qu'il n'en coûte
beaucoup car je travaille. — ROSETTE.

R. — Adressez-vous à la présidente
de la Société des Ouvrières catholi-
gue , & lg Fédération Nationale St-
ean-Baptiste, 853 est, rue Sherbrooke,

Montréal, et elle vous indiquera les
heures ef les paroisses où cette socié-
lé fait donner des cours, le soir,

 

D. — La Jamaique est-elle plus au
sud que Cuba? — J'AIME VOTRE
COURRIER.

R. — Oui.

D. — Existe-t-ll au Canada ou aux

Etats-Unis des moteurs sans pistons?

— BERTRAND P.
R_— Les moteurs électriques n'ont

pas de piton,

D. — La pension aux mères nécessi-

teuses est-elle payée actuellement et vi
aursia-je droit? J'ai six enfants, 4 fil-:

lex de 19, 16. 9 et 5 ans; 2 garçons de

12 et 7 ans. Mon mart est parti, les pre-!

miers jours de janvier, pour son tra-

vail dans le bois et on a du le ramener

en auto. II marche mals n'a connais-

sance de rien. Le médecin dit ne pas

compren son cas, I! est actuellement

hospitalisé. Ii est comme un enfant. As

mange. dort. boit. mais De peut Te)

 

comprendre ni raisonner. I! nous re-

connait et paraît assez bien. J'ignore

s'il sers longtemps ainsi et je le crains.

Puls-je me faire aider par les pensions

des mer a nécessiteuses? Une seule de

mes filles travaille et gagne $8 par se-

maine. Dites-moi à qu je dois m'adres-

res? — VOTRE OBLIGEE QUI VOUS

ADMIRE. i
R — La pension aur mères néces-

siteutes ne se paicnt qu'aux VeuTés
et aux épouses d'internés. Elle rape

porte quarante piasires par mois à la

femme, et 35 gdditionne r enfant,

jusqu'a concurrence de . par mots.

Votre vas relère plutôt du Chômage.

ou de la Saint-Vincent de Paul. Pour:

le chômage, adrestez-rvous à la Com-

mission du Chômage, 3622, rue Hoche.

leça. Pour la Soint-Vincent de Paul.

c'est à votre curé ou au président de'

la société dans votre paroisse, qu'il!

faudra exposer votre cas. i

D. — A quel âge un enfant peut-t |

commencer à manger de la viande? —

MAMAN.
R. — I vaut mieur, à ce sujet,

consulter un médecin, Certains en-

fants peutent commencer trés jeunes

à menger de la viande tandis que cef-

fains autres doivent attendre un êge

plus arancé.

—MLLE JEANNETTE LEVESQUE.

Saint-Fablen, P. Q. demande la chan-

son: Jattendrat,

—MLLE CECILE HARDY, 157. Z2ême:

rue. Limoliou, Québec, demande Is

chanson: C'est maman.

—M. JEAN-LOUIS OUELLET, Bale

Ste-Catherine, Saguenay, P. Q.. deman-

de la chanson: Adieu Hawal-

MM. ROGER DUSSEAULT. 497, ave-

nus Stuart, Outremont. Montréal, de-

mande la chanson: C'était vous,

—MLLE GABRIELLE RODRIQUE.

R. R. N°.2, Saint-Hermas, Co. des Deux-

Montagnes, P. Q.. demande la chanson:

Les beaux jours sont courte; MLLE CE-

CILE NEPVEU (même adresse) deman-

de lu chanson: Je rêve au fil de l'eau.

—M CHARLES-HENRI TALBOT, St-

Joseph de Brauce. P. @. demande la

chanson: Bambinella.
—MLLE MADELEINE THIVIERGE, 387

rue Bainte-Cécile, Trois-Rivières, P =
demande la chanson: Voict Paris;

FRANCOISE IVIERGE (même adres-

se) demande la chanson: Violetta.
—MLLE GERTRUDE AUGER. casler

974,
‘ «

 

 

 

anson: Vous acul,  
Berlin, M-H., Etats-Unis, demande

|

ET

D. — Voulez-vous me donner l'a-
dresse de l'actrice de cinéma Jane Wit-
hers? — UN LECTEUR ASSIDU,

R. — Jane Withers, 20th Centu:
Foz Studios, Boz $00, Beverly Hills,
Californie,

D. — Quand le cinéms “Laurter-Pala-
ce” fut-ll incendié et combien d'en-
fants y perdirent-ils la vie? — LEC-
TRICE.

R. — Le “Laurier-Palace” fut in=
cendié le 8 janvier 1928 et soizante~
Onze enjants environ y perdirent la
rte.

 

 

D. — Combien de pouces vaut l'a
centimétre? — MAD.

R. — Un demi-pouce.

D. — Quelle eat l'adresse de Jean
Crawforé? — EM DO.

R, — Voici cette adresse: Joan
Craujord, Metro-Goldwyn-Mayer Stu-
dios, Washington Boulerard, Culver
City, Californie.

 

D. — Mon père tient restaurant et
un jeune homme qui me plait fort. y
vient souvent. Que dois-je faire pour ie
connaitre et lui parler? — LECTRICE.

R. — Puisque ce jeune homme va
souvent au restaurant de rotre père,
celui-ci le connaît et il rra, fors-
que l'occasion s'offrira, vous le faire
connaître. Que cette entrevue att l'air
d'être l'effet d'un hasard afin que Ce
jeune homme ne sache pas Que vous
le recherchez,

 

D. — J'ai terminé mes études primai-
res en &eme année. Croyez-vous que je
pourrais devenir mécanicien-aviateur
et croyez-vous que je serais payé ral-
sonnablement durant mes études? Où
dois-je m'adresser? Je demeure à Mont-
réal? M. B. C.

R. — Adressez-vous aut quartiers-
généraux de la Milice, 1254, rue Bishop
a Montréal,

—M. 8. DAGENAIS, 6418, rue De Gas-
 

. Montréal. demande d:s chansons
du bon vieux temps.
—M. HENRI-PAUL BOULE. casier 353,

Lac Mégantic, P. Q., demande la chan-
son: J'attendral.
—MLLE PAULA MARTEL. 23. rue Nel-

son Jonquiére, P. Q., demande la chan-
son’ Marinella.
—M. MAURICE ROCHER, 14225 ouest,

boulevard Gouln. Montréal, demande js
chanson: Viens au bal.
—MLLE MARIE-JEANNE DESHAIES,

592, rue Des Forges. Trois-Rivières, P. Q.
demande la chanson: Je sais que vous
êtes Joile.
—MLLE JEANNE GUERETTE. 39-A.

rue Olivier, Sherbrooke. P. Q.. demande
Ja chanson: L'enfant de ls misére.
—M ARMAND CORBIN, 780, rue Gin-

gras. Trois-Rivières, P. Q, demande Je
chanson: Sous le pont d'Avignon.

—M. JEAN-MARIE TREMBLAY. 78.
rue Albert, Jonquière, P. Q.. demande
la chanson: Sérénade aans espoir.

NOUVEAU?

un SHAMPOOING

de 7 JOURS pour

les BLONDES
VOUS GARDEZ
PENDANT SEPT
JOURS LE LUS
TRE ECLATANT 

    

       

  

   

  

   

 

ASTHME

BRONCHITE

ot TOUX cousbos

per le RHUME

 

     

 
  | Cheveux BLONDE.

 

F
je

"Un simple rinçage avec cette n‘wvelle
sorte de shampooing enlève immédiatement

cette aparence triste et grise qui fait

Faraître von cheveux sans vie, et cet effet
dure toute la semaine Eu quelques minu-

tes ot re we! t quelques

Blondes ne à vre cheveux wa delat ot

une splendeur que jee cheveux

d'enfants possbdent. Le blondes. Jon

brunce et les chélaines verront comment

IHonden laisse leurs cheveux plus pâles ot

plus doux. No contient pas de telnturse.

Cotte très pou ot ent vondu À toutes Jes
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LA REVANCHE
DE LA TERRE
     

£ Résumé des numéros précédents

: compagneTervin domaine,s com; , r .
s'est tustallée en ville, Tour les mal-
heurs ont fondu sur elle. Le mourei
acquéreur n'a pu honorer ses ene
pagements et les Lignières déména-
gent, tendent tout, deaux meubles.
pianos, our… Le pêre est obligé
de travailler au cenal… 1! ve ojjrir
ses médailles de e chez un
regrattier. Un jour ils apprennent
que Louis Grivet. celui qui ereit
acheté le terre rt n'evair pu la
Payer. est en rille.

——
Quand. dans le petit buresu de

douze pieds carrés ol elle avait
pu le rejoindre, elle lui eut fait
part de son intention d'acheter la
titre des Lignières, Btienne-Louis
Grivet ne broncha pas. A peine
une légère contraction dérida ses
traits. II l'étudiait et s'embrouil-
lait. Se méfiance. en perpétuelle
agitation, s'amusait parfois à lui
donner confiance: elle le poussait
à glaner de la paille. A peine sur-
pris, mais redoutant un piège ten-
du par Lignières plutôt qu'une
complaisance appréciable, it refu-
sa d'entrer en négociation avec
elle.

Cécile le foudroya du regard;
elle le rendit biéme. Les veux fi-
xés sur la craque étirée de la che-
mise de Grivet. elle revint à la
charge une seconde fois. Il refusa
de nouveau, le geste sobre. le sou-
rire indéchiffrable. la voix miel-
leuse. .

— Lignières n'avait qu'à garder
sa terre ou la reprendre quand
c'était le temps. dit-il. lorsqu'il la
vit prête à pardr. Je l'ai achetée.
Je la garde.

Après-le départ de Cécile. il s'é-
croula sur sa chaise, ia figure net-
te. indépendante, mais le système
nerveux dans un état de trause
Pitorable. Très chatouilleux sur le
point de l'argent. il restatt buté,
inflexible, reniflant un vent pro-
pice à ses exigences finales, Ses
affaires allaient mal depuis quel-
que temps. M errait dans une im-
passe difficile. La terre des Lignie-
Tes. seule, lui ouvrait une voie de
salut. S'il avait risqué une “chan-
ce”. comme le disait Solange. sans
se tromper, il avait agi avec beau-
coup plus de précaution que de
maihonnéieté. Prançois Duresme
convoitait la terre, il ne lignorsic
pes: quant à lui, en cas de non ré-
ussite. il avait encore l'espoir de
voir son fils cadet marié avant l'an
prochain et en forme pour en
prendre la responsabilité. Son nou-
veau commerce lui coûtait énor-
mément cher. Les premiers et
temporaires arrangements qu'il
avait faits avec la veuve de sou
parent éloigné ne lui assuraient
que la moitié du profit, les dé-
peuses courantes à ses frais

Egratignés par ce refus, Cécile
se rendit directement chez Solan-

— Etienne-Louis Grivet joue
avec Ia spéculation. dit-elle. sen- |
aiblement remuée par sa défaite.
Il a une âme. mais une âme en
commerce n'est qu'un produit de
publicité: elle n'est plus que tis-
sage et utopie. J'avais cru pouvoir
vous offrir un muguet de résur-
rection. je me suis tout bonne-
ment trompée. Je ne désespère

font déliv
de mouiller son lit

M. Paul Renaud, 80); Bt-Rdemntenr,
Hull Qué, nous Cerit: J'ai acheté une
boite de remède Vanderhoo! pour men
ff yore qui mouillait constamment

Mit. n fini le bouteille la semaine
Une plus jamais son

Ve Vetro remède est merreitienx !
Mamans! ne punisez pes votre enfant
s'il mouille son tit -- ne fait
Loempirer lea those, la place

nes-leur Jo remède ade Vanderhoof,
un tratoment pour la malsen qui
renforeit bra organe + aide à amélin.
rer la condition nerveuse, respon-ahle
de ret état. Envosez 5 aus »t deman.
8-0 wm traitement d'emsi que vows

“VANDRRANGOPa(0. LIMITERb> vo.
Bex HT Digt. 63 — AS Wiageor, Ont.

de Thebitu

pas... et mon dernier mot n'est pas
dit.
Les nerfs torturés, mais encou-

la jeune fille,
deux mains et les porta à ses lé-

— Merci, ma Cécile! dit-elle
très douce. La confiance que jal
en toi m'autorise, d'avance, à tous
les acquiescements. Je vois de la

i

tendre.
— Voilà qui m'est une première

consolation, souria Cécile. La “vo-
lonté la plus forte” présente un vi-
sage caivert au combat de Ja ter-
re. C'est encourageant.
— E le “meillur homme” de

Prançois Duresme me parait sé-
rieusement décidé à me protéger,
n'est-ce pas, Cécile?

‘Toutes deux, apres queiques mi-
nutes d'entretien, se rendirent
chez le notaire qui avait fait le
contrat de vente. Celui-ci, vieil
ami des Lignières, retiré des affai-
res, les accueillit les deux mains
tendues. Cette démonstration tou-
chante les apaisa. Les premières
paroles échangées sous forme de
politesse, Solange exposs le gotif
qui l'avait amenée. La réponse
fut sèche. brêve, tranchante. Le
vieil ami, la mine allongée du per-
sonnage officiel, se retrancha
sous le secret professionnel. Rien
n'était sec que ses largesses.
— Voyes mon successeur. Le

contrat est dans les minutes.
— Un conseil? jeta Solange. stu-

péfiée.
— Ne pas vous éclairer dans les

probabilités, mais bien regarder
les réalités. Surtout pas de procès.
Un procés vous ruinera. Etienne-
Louis Grivet n'a rien à perdre. Il
peut très bien méme avoir le tour
de contourner Ja loi. Cela s'est vu.
Toutes les formules habituelles
sont présentez. suivez-les. à La let-
tre.

Il se leva. C'était un congé.
Ce jour méme, Cécile Duresme

s'ouvrit au docteur Lancilos. Le
docteur, peu avisé en affaires. plus
philanthrope que profiteur. mais
émts devant le désespoir de Solan-
ge. entra. à son tour. en négocia-
tion. Un premier choc ralentit
son ardeur. Le docteur interro-
genit bien plus les principes que
les faits. Un conseiller, au courant
des affaires d'Etienne-Louis Gri-
vet, lui fit comprendre qu'attendre,
sens plétinement, valait mieux
que les risques et les stupides in-
vectives.

Cécile, inquiète de tant d'indéci-
sion, pénétra en plein dans la for-
teresse et l'assiége. Proidement,
calmement, elle avait tout exami-
né. Elle était décidée où d'acheter
la terre des Lignières ou de lancer

 

  
   

  
 

Pulgence Saint-Salvy dans le com-
merce. Belliquetise. ardente, indt-
guée, elle se présenta chez ja veu-
ve, propriétaire du clos de bois et
charbon. Etienne-Louis présent,
frémit. Bes michoires se ferme-
rent et aes griffes rétrécirent. Il se
sentit dominé, quoiqu'il {it le mal-
tre. 8i la terre des Ligniéres résis-
tait, Je clos allait lui échapper.
Entre les deux, son choix était fait.
D'autre part. le docteur Lanclos,

stimulé per sa fille ainée, Gene-
viève, avait entamé d'autres pour-
pariers. Il pouvait regarder loin
en arrière, lui. svec ses yeux d'a-
pôtre; il en avait tant vu qu'il ne
craignait pes que ss réputation
en fût atteinte.

TI ne s'étonna de rien. d'ail-
leurs rien ne pouvait l'étonner.
Lancé adroitement et guidé par
des intelligences, il était sur le
point de réussir quand un malen-
tendu créa une diabolique mena-
ce, t Ja répercussion se fit en-
ten jusque dans les montagnes.
Cette fois, le bon docieuf fut vrai-
ment étonné.
Etienne-Louis. en droit par la

“chance” qu'il avait prise. avait,
non sans protestation. menace et
colère, compris que la réussite
d'une spéculation éalt fortement
entravée par la fille de François
Duresme et par le docteur Lan-
clos. Cécile, poussée à bout. était
décidée d'acheter le commerce de
bois et de charbon: la surenchère
offerte par le docteur pour la ter-
re des Lignières était définitive.
Il cesse subitement d'exagérer et
de fausser sa dignité. KI pe fut
point lâche, 1! fut seulement vio-
lent, emporté. brutal. Le profit
escompté subit un rude accroc.
Ce caractère insondsble. dont un
pas réglé sur le sacrifice de l'ar-
gent était un faux pes. possédait,
en plus, la magie des jeux de mots.
En conversation avec le docteur

Lanclos atteint tant soit peu de !
surdité précoce, un appel télé-
phonique résonns dans le petit bu~
reall. Un charretier. assis sur le
siege d'une voiture remplie à ca-
pacité, passa au même moment.

 
Le bruit agaça le docteur, aux :

écoutes.
Je suis pris et je ne suis pas

pris, bégayait désesperément Brien-
ne-Louis à un de ses amis. J'al
encore la manie de jouer avec le
feu. Si ce dernier incendie flambe
rapidement, j'aurai au moins Je
pisisir de toucher les assurances…
Une seconde de silence, puis:
— Oui. ce soir . en automobile.

Je t'attends.

Le récepteur se replaça nerveu-
sement. Etienne-Louis Orivet,
blême, enragé, se leva. cambré, dé-
cidé lui aussi, avant la reddition,
de tenter une dernière directive:
une seconde hypothèque sur ss
terre.
Ce geste parut au docleur un

acie désespéré. Mépris et congédié
  

  

    

 

      
      

    

  
    
    
  
        

 

    
  

par Grivet qui lui promettait de
régler Ia conclusion avant quaran-
te-huit heures, le bon docteur ren-
tra précipitamment chez lui. D'un
geste dramatique, ll mit Cécile au
courant de la conversation télé-
phonique qu'il avait entendue. Cé-
cile eut peur. Elle communiqua
même involontairement cetle peur
au docteur Lanclos, abaitu et dé-
couragé.
— Pars. petite. par le premier

train, s'empressa-t-ii de dire. au-
tant pour calmer l'inquiétude de
Cécile que pour relever son moral
défaillant. Avertis en arrivant Ro-
saire Lignières, va demander l'ap-
pui de ton père, fais surveiller la
maison

Cécile, nerveuse à l'excés. muet-
te sur ses projets, assigns à Pui-
gence Baint-Salvy ua rendez-vous
pour trois heures de l'après-midi.
La permission du docteur Lancios
Jui étant accordée pour trois jours,
pour trois jours elle emmenait
Saint-Salvy dans les montagnes,
dans leur maison paternelle, elle.
Teniéé-par son père, lui, brouillé
avec sa famille.
Le coup porté fut rude. Puigen-

ce chancels, TI voulut une expi-
cation. elle refusa. Le secret dé-

mm.

par

Clouds
ee

Cornet, IE
——

un mutisme complet tu qu'a
demain où, en présince de Ros

et de sa gran lmege lavénérable aléule. elle ‘ect y,
Jennellement tenir dece sire
Que, ce soir, demain 1.1 ys tardEtienne-Louis Grive tas ne
eu aux poutres de :. stan ares. + (Nadlson de

— Mais c'est st. or
Pu'gence. Grivet ec on roue
trop patenté, pour te nor sous una
nocusation d'inceni. Daly,1) y perdrait teut °

-— Orivet doit co:. .- eu.
veiller uni complice. sa:s outs ga.
suisé en chenapau. ten Cecile,
Ti n'a rien à perdre ma. des a.
surances à retlre:. Ce ui ea sine
pide pour tol est tre. unple pose
lui. Le feu. vieux jeu our may
Pas quand un vagabond nang
passe, demande lau

 

 

me celle de Ligniere  «
pes loin, son alibl ¢
sonne ne le voit, le
seul visible. Le lou: :

Comme Rosaire
ouvraient ia bou!
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quences douloureuses.. . .

Grâce à Fsuot, des milliers de femmes
ont franchi avec aérénité les étapes
pénibles de leur ve. Femoc nest
pas un simple calmane: c'est un con-
centré végétal qui tone les organes
particuliers au sexe féminin et les rend
plus aptes à remplie leurs fonctions
naturelles. Pourquoi ne pes adopter
Fzmoc aujourd'hui même?

FEMOL
CONCENTRÉ PUREMENT VÉGÉTAL

Joiguon-vous à befoule desfemmes bourewses
 

  ON premier sourire ... et la maman À
ne sera pas B pour l'accueillr. |"

Un traitement suivi aux pilules Famou
aurait probablement évité ces coneé-

Sa vie
a coute

_ une vie.

  Pour la
jeune

fille qui
devient
fe ane,

   

Paur le
femme à
l'epoque
du ret
d age.
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* ajant de pitié pour ses vieux

1s C'était de là que, trois
ravant, par une =3

= 1)
1
3 5 © > ë 3 a ë » È a g

LH l'émouvant revivait en

de T'inflexibliité de la ville à

de l'horizon familier.

qu'elle se rendait compte en

nt de plus près, combien

an pére avait dû souffrir sous sa

écorce d'habitant.
Arrivée en laut de la crête,

elle aperçut le vieux toit sur

jequel, en glissant, le temps lals-

sl! trace de ses ravages. elle écia-

ta en sanglot. Elle s'arrête, s'at-

tendrie, @ poudrs quand ls crise

fut finie. Maintenant l'effort de

volonté se faisait plus pressant et

elle se demandait comment abou-

trait-il. Elle se retourna avant de

le chemin inégalqui s'é-

hargissatt pres de la ma .

Ou alis ce regard aux longs yeux

wabres que de belles boucles en-

aadraient <éverement? La matinée

de cette Hin de septembre était =

belle dans la montagne. La voyait-

ee seulement avec ses verdures

restées tendres à côté de ln puis-

ance coloree des monts charmés
à qu un enlumineur semblait

avor donne une douceur de féte?

la royait-elle ia parure dans l'en-

chantement. lor, Je bronze, le
rouge vif, le jaune éclatant, la
gamme pourprée des érables ma-

Jestueux? Entre l'éclaircie des sau-
Jos. des blanches dentelures des
bouleaux. des sapins chevelus, où.
sls par un vent aérien, les
branches énormes des hêtres pia-
mient sur un infini de choses si-
lencieuses? Et voyait-elle. au loin,
¥ grand lac Nominingue, creusé
dans un sépulcre de diamants, en-
reloppé de son manteau de satin
bleu?
Ke reprit sa course. allegée.

éartant ce sa main des ronciers
veinés aux tiges, Une griffe de
einelier l'accrocha en passant. Les
moulons de son pére y avaient
Misé de leur laine; elle la recueil-
Mt Une s;ilabe tendre comme un
murmure de perdrix arriva à son
æeille. Elle élait dans la cour
feutrée de quenouilles de blé d'In-
de. Encure un pas, l'effort supré-
Mme. Elle parut sur le seuil. Sans
frapper, elle rentrs. La cuisine
Tesptra:t le lard, la laine et la les-
tive. Debout, près du poéle, re-
tournant le linge bouslli, sa mére,
forteresse de la réalstance tradi-
Monnelle. coiffée d'un large cha-

peau de paille attaché par une
ficelle sous le menton, s'écria:
— Tu ones...
Ses deux jeunes aveurs. penchées

sur une corbelile remplie de tor-
chons, e ;edressérent dans un cri
dépouvante. À ce cri, son père
parut dans l'entreballlement de la
Perte. Ti portait sur lui la redou-
ae empreinte du siècle précé-

— Que viens-tu faire fei? grin-
tf], irrité, term]
implacable, vrible, do geste
De 1a morsure reque jaillit l'é-

elair Jul renversait la rage.
— Vous chercher pour

Maison des Lignières.…. sauver le
La bouche de sa mère retroussée

Sur une gencive édentée grimaça :0voir.
on père. la main jui

Bolrine velue, d'un coun veoArta
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cha son scapulaire. D'un coup de
talon formidable donné au plan-
cher, une croûte de umier vola
sur Cécile.
Typliaue-tol. fille ingrate? ru-

[4 =)

s'avança toute mentue, toute
ross, toute fraiche. Il ne lui man-
qualit que le voile blanc d'une com-
muniaate.
— Etienne - Louis Grivet, pour

empêcher Gaétan Lignières de re-
prendre sa terre, dit-elle avec
assurance, la torche à la main. est
prêt à jeter la flamme-Incendiaire
dans Ia région. C'est pourquoi j'ai

L'angoisse maternelle jaillit sous
l'expression de l'incrédulité.
— Brûler? Non! impossible chez

nous, J'ai eu soin de casser des
oeufs frais dans le feu le matin de
ia Pentecôte.
— Silence! tonna Duresme.
La mére Duresme mit une bûche

de merisier dans le poéle et se
terra dans un coin.
— Chez uous, nonf chez Ligniè-

res, oui.! s'écrin Cécile, véhé-

mente.
Un silence passa, pénible. an-

goissant. Les petites s'étaient ap-
prochées de Cécile. touchalent à
sa robe, admiraient ses souliers.
Tous les grands étaient partis à
l'aube dans les champs. La mère
pleurait dans un coin et Duresmme
ouvrait des yeux noyés de brume.

Cécile, par son esprit étincelant,
ouvrait une voie nouvelle. Effre-
née prezque, elle jeta aux pieds de
son pére le complot découvert lu
veille par le docteur Lanclos.
Raide, les mouvements retenus.

la figure cuite de François Du-

resme parut blanchir comme les

moustaches pendantes sur aa bou-

che retrécie de surprise. I] s'avan-

ça, baisa le front de Cécile.
— Je te pardonne et je te féli-

cite, ma fille!
Ce fut tout. Le vieux pleurait.

Et la mère. pantelante, ruisselan-

te, émouvante se jetait à son cou.

— Ma fille! ina fille! J'ai autant

souffert que Notre-Seigneur sur Sa

Croix… Si tu savais. quelle place
tu as occupée là...
Sa main tremblante placée sur

son vieux coeur, elle répéia:
— La... là. ma fille!
Recouverte d'une nappe blanche

1a table dressée dans le salon prit

un air de féte. Duresme souriait et

ae renseignait. Mais quoique fiatté

de la volonté de «a fille. il demeu-

Tait empoigné par un besoin d'a-
sir. .
La dernière bouchée avalée, il se

leva.
— Es-tu prète. Cécile?
-— Oui, répondit-elle, résignée.

Le long des pentes discrètes, à

travers les sentiers à peine battus,
envahis de framboisiers, ils couru-
rent jusqu'au boquetesau.
Pulgence Saint-Salvy les reçut,

le geste incrédule.
— It est arrivé. Il est dans la

maison, Tl y a erreur certaine.
Cyrille Chevreuse l'accompagne..

Rosaire Ligniéres apparut dans

Ja lumière blonde. De Solange. s&

mère, il en avait les manières

douces: de Gisele, sa soeur, il en

avait la réflexion.
— Nous ne représentons aucune

autorité. avoua-t-il. Grivet est

chez lui. Je ne toièére aucune in-

trusion chez moi. Les autres ont

Je même droit.
— Mon esprit est plus libre que

Je tien. mon garçon. avança Fran-
Duresme. L'intrusion, en t'en

déplaise! quitte à semer le désar-

roi et à récoiter l'infécondité, elle

va se faire. Suives-moi!
Etienne-Louis Grivet en cause-

rie intime avec l'ascète Chevreuse,
se leva comiquement en les aper-

cevant.
— Pour une surprise. ç'en est

une, s'écrin-t-il. Moi qui invitais
justement Chevreuse à me suivre

ches vous pour vous prier d'être

de nouveau le témoin dans la

vente de la terre des Lignières

ndjugée, moyennant six mille cinq
cent piastres, en bel argent comp-

tant, au docteur Lancios, me voila

frusté d’une surprise. Vous deves

certainement connaître une bonne

 

Ptireuse de cartes” pour me de-
vancer à ce point.
Un éclat de rire géné .tit le ! général accueil

— Dire que J'étais prêt A vous
empaumer, avous Duresme qui
n'y comprenait plus rien.

De la porte, restée ouverte, Cé-
cile et Fulgence disparurent par
enchantement. L'explication ou-
verte leur offrait une trop belle
occasion pour Ia refuser. Les doigts
llés par les doigts, lis s'en allaient
le long des crêtes, Mouvants et
fragiles, sur la mousseline zébrée
de safran, de vert-noir et de rose
de la terre des sèves parmi des
couleurs d'aube sous un soleil de
midi, ils écoutaient l'aubade ins-
pirde de caresses invisibles qui
s'élevait, étonnée de ce premier
reflet de l'envolée nuptiale.

Les dernires formalités étaient
remplies, non sans incident. La
raison avait brisé Ja résistance de
QGrivet. Mais que d'efforts accom-
blis inutilement. Un mot rappor-
té à André Donnadieu et tous les
cauchemars eussent cessé.

André, amoureux de Gisèle.
n'eut pas demandé mieux que ses
sentiments fussent mis à l'épreu-
ve. De quelle ardeur n'eut-il pas
cherché à se concilier les bonnes
grâces de la jeune fille! à s'atta-
cher ce coeur pur qu'il devinait
ardent et qui se dérobait si dé-
licatement quand la solitude les
plongeait, sa mère. elle et lui. dans
le plus doux des recueillements.
Depuis que, sur sa douce insistan-
ce. s& mere se l'était attachée se-
crétaire privée, il la voyait, le ma-
tin, avant son départ pour le bu-
reau, toute mignonne dans sa
robe de mousseline, et il la retrou-
vait, Je soir, à son retour, toujours
avec plus de joie, toujours aussi
avec plus de souffrance. Gisèle
était devenue pour lui l'astre bril-
lant de ses nuits de rêves. Elle
était si grave, malgré le sourire lu-
mineux qui éclairait ses dents de
nacre. Il doutait, il redoutait, il
n'osait. Un refus de ls part de
cette gravité ombrée de myticisme
eût éteint en lui pour jamais la
gracile lueur de l'amour.
André. délicat de goût, sensible.

capricieux parfois, mais si sain. si
aimant, André. qui venait d'être
admis au barreau, avec quel plaisir
eût-ll assumé l'idée directive! Et,
pour ne pas donner un sourire de
reconnaissance qu'il eût accepté
comme un aube levé sur l'amour.
ce mot, la fière Gisele ne le dit
pas.
Le docteur Lancios s'était forte-

ment opposé à ce que Gaétan
Lignières prit possession de «a
terre avant le printemps. Le cli-
mat du nord. durant cet hiver
précoce et rude. était contraire à
sa maladie. Le bon docteur avait
aussi d'autres raisons. Solange
était atteinte de phtisie. Son état.
sans être critique comme celui de
son mari. exigeait un régime. de
nombreuses consultations, de la
distraction. Adroitement, le bon
docteur s'était. sous je couvert du
secret professionnel entrenu avec
Gisèle. Cette dernière, à tort ou
à raison. ne tenait pas à s'éloigner
de la ville. du moins pour le pré-
sent. Le docteur, satisfait de ses
déclarations, modifia de point en
point ses premières instructions. 11
imposs doucement et fermement
sa volonté.

Solange. attristér, se résigna.

Elie l'était résignée depuis long-
temps, la malheureuse! Et com-
bien de fois n'avait-elle pas dit:
—Je saurai attendre!
Cecile, retournée à ses malades,

Gisèle, empressée prés des pau-
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piv redoublérent d’affeetion pour
elle.

Bouvent, aussi, Cécile, tourmen-
tée, retenait Gisèle. Le noir, à la
veillée, au grand désespoir d'An-
dré Donnadieu que cette absence
rendait malheureux, elle Jui con-
fiait ses peines, ls nostalgie du
pays, l'impression que Ja forêt
laurentienne avait créé en elle.
Elle n’était plus la même, la vail-
lante Cécile! L'amour lui avait
ravi ses belles couleurs, et le ré-
conciliation avec ses parents
l'avait tant rapprochée du sol que
la vie de la ville lui devenait un
supplice.

D'autre fois, elle proffiait de la
présence de Gisèle pour inviter
Fulgence Saint-Salvy. C'étaient
les voix du passé qui clairon-
nalent alors dans le petit salon
propre et coquet, témoin silen-
cleux de tant de pleuses médita-
tions, C'étalt le vie nouvelle,
sans fraude et sans faute, parta-

.&ée et acceptée. consentle et vou-
lue, libre, sans entrave, douce,
sans regret, une vie qui appelait
le bonheur. Mais le bonheur est
l'hypocrite compagnon du rêve. Il
sourit et prépare des larmes, il ca-
resse et poignarde, 11 ouvre ses
ailes bleues sur l'invisible espoir.
les laissent planer noires sur Ia
réalité. Le bonheur, ombre légère,
errante sans arrêt, qui passe, mi-
crobe insaisissable, comme une
farce sur l'humanité.

Cécile l'appelait ce bonheur de
toute la force de son cour né

pour aimer: Gisele le refusait de

toute la puissance de son âme

forgée pour la sacrifice; et, sou-

riantes à cette destinée opposée,
leur plaisir, couronné de charme
et de grâce, s'énivrait de ces par-
fume contrariants.

Vers la fin de l'hiver, les visites

cessérent chez Cécile et devinrent

plus fréquentes dans le petit salon
rajeuni des Lignières.

Gaéton voyait anxieusement

s'user ses dernières forces. La ma-

ladie brouillait sa vue, tequinait
sès sens, mordait à pleines dents

sa santé, Comme Cécile, il atten-

dait le printemps d'une impatience

tourmentée; il attendait le prin-

temps pour s'éloigner de cette vie

bouleversante, pleine de cauche-

mars et d'incendies. Cette fois, elle
s'ouvrait belle devant la rustique

montagne qu'il avait désertée. Ali-

té depuis un mois, souffrant horri-

blement, il attendait tout du se-

cours de la terre. ce grand panse-

ment moral.
Depuis que Gisèle était au ser-

vice de madame Donnadieu, rien

ne lui avait été refusé. Ea fille pré-

voyait tout, préparait tout, allait

au-devant de tout ce que, humai-

nement, elle pouvait accomplir.

Mais la neurasthénie aidait enco-
re la maladie et ie malheureux.

accablé en plus des douleurs de

ses anciennes blessures,

remords navrants enveloppalent

son esprit. Il se reprochait amère-

ment d'avoir tant risé ce ridicule,

cette manie de la noblesse qui

l'avait tant appauvri. cet orgueil

insensé qui le rongeait encore.

Cette terre. ou i! avalt véeu libre

au moins, il lui criait son repen-

tir, il la rappelait à sa foi. à sa

peine, aux lueurs de sérénité qu'il

n'avait plus, mais qui s'étaient

posées sur son existence quand le
courage était lé au labeur des
champs. Maintenant qu'en restait-

11 de cette claire lumière? Des an-

nées en ville,
qui, indéfinies, continualent par la

souffrance, à défiler sur ses nuits
d'insomnie.

ployait :

sous un pénible fardeau. Puis des |

 
vécues sans joie et

Da sa pension demandée et res
fusée, 11 avait fait d'autres démare
ches. TI avait présenté des rap-
ports précis, des assermentations
incontestables, sans dose,

quentes absences de mémoire, pa-
ralysait sa volonté, subjuguait ses
cfforts. Elle Je rendait contra-
riant, malheureux pour lui et pour
tout la monde.
Ce fut dans un de ses moments

de répit qu’il reçut la convoca-
tion d'aller de nouveau faire va-
loir ses droits devant le quorum
de Ia commission des pensions.

Il s'y présents et eut gain de
cause, Une incapacité basée sur
dix pour cent lui fut reconnue. Il
n’en demandait pas plus pour, le
moment. Quinze jours passèrent.
La dernière formalité pour la prise
de possession de sa terre venait
d'être réglée. Solange, pressée de
s'éloigner de Ja ville, activait ses
préparatifs. Gaétan, n'étant pas en
état d'entreprendre les semences
du printemps, elle écrivit à son
fils Rosaire de s'en occuper, le
temps voulu. Le docteur Lanclos
conseillait le calme, la patience,
l'attente de Ja chaleur. Il expri-
mait son inquiétude au sujet de la
fraicheur des nuits, et 11 regret-
tait amèrement d'avoir autorisé le
départ de l'abbé Dureuil convales-
cent.

Le dernier jour d'avril. Solange
s'absenta de bonne heure le ma-
tin. Sa fille, Gisèle, et Cécile
Duresme, organisatrces d'une soi-
rée enentine, avaient fait appel

à son merveilleux ‘oigté de pia-
niste. Solenge, qui adorait les en-
fants, qui donnait son Ame à la
musique, ne pouvait refuser son
concours pour une telle oeuvre.
d'autant plus que sa fille était
présente et que son mari allait

beaucoup mieux depuis quelques

jours.
Durant son absence, vers les dix

heures du matin, le facteur remit
à Lignières une lettre venant d'Ot-
tawa et contenant, outre son pre-
mier chéque mensuel, un chéque
rétroactif partant de la date de
l'application de sa demande de
pension. Ce chèque représentait
le montant de cent quatre-vingt-

douze piastres.
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Pour votre entrain ot une bonne
sonté, l'erganieme doit ve déborree-
ver des residus empeissnnants de la
digerten. Pronez les Tablettes NR
pour aider le nature. Elles agissent
sur k ‘une manière
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LE FILMS
NOUVEAUX

THE ROARING TWENTIES. (Capitol). — Un film d'action
où les personnages évoluent dans ume atmosphère lourde et des
milicue peu recommandables. Mais dans ce fourbi d'âmez mal-
saines vient échouer une fleur. C'est la petite fille innocente dent
la naïveté et le charme axvont raison des cosurs les plus secs. En
effet, ne chamge-t-elle point un bandit de profession en un amou-
veux tendre et prêt à recommencer sa vie au premier signe, Mais
les événements xe précipitent et les circonstances empéchent peut-
être la reddition complète du gangster à l'amour pur. Le metteur
en scène n'a rien négligé pour situer l'action là où elle devait être
et nous donner à la fois tn film plein de péripéties audacienses et
de sentiments romantiques? Les rôles sont fameusement bien joués

r James Cagney, Priscilla Lans et Humphrey Bogert et Frank
fe Hugh. Un vieux mets apprété d'une façon nouvelle. Les sujets

de court métrage et les Actualités terminent le programme.

+++

SWANEE RIVER. (Palace), — Une sorte de biographie
romancée et mise en musique de la vie du rde eméricain
Stephen Foster, auteur et compositeur qui noux à laissé des chants
et des mélodies qui ne périront pau. Le scéxarto à été monté d'une
façon très originale, erécuté arvee soin et mis en place par une
mise en scène à laquelle on ne reprochait que certaines lenteurs
et peut-être quelques acènes inutiles à l’action. Les rôles sont très
bien remplis par Don Ameche, sympathique au sible, Al
Jolson qui souligne bien les mélodies du barde malheureux, et
Andréa Leeds qui fait la part des choses avec un rôle peu fait

ur elle. Les sujets de court métrage et les Actualités terminent
e programme.

 

+ + +

THE AMAZING Mr. WILLIAMS. (Princess). — Un Film
licier mêlé d'humour et traité sur deux plans opposés: la bonne

lague et la structure du roman policier que l'ox a eu conserver.
C'est encore Kenny Williams qui tente d'accomplir son devoir de
limier. Marine lui joue toutes sortes de mauvais tours: car elle ne
veut pas d'un détective comme mari. Le capitaine de l'excouada
des homicides s'en mêle. un meurtre bien préparé, et diverses
autres circonsianres imprérues aménent nos héros dans une
impasse dont ils ne sortent qu'à force d'habileté. Film amusant
pour ceux qui aiment le genre. Melryn Douglas joue avec un
naturel dérontant et Jean Blondell lui donne la réplique d'une
manière adéquate. Ruth Donnelly, Edward Brophy et autres sont
de la partie. Les nouvelles Lune comédie et vn autre film moins
important terminent le programme,

“40

VOUS SEULE QUE J'AIME. (Saint-Denis), — Quand on €
vu Réda-Caire à la scène. quand on l'a entendu sur les nombreux
disques qu'il @ faits. on s'est formé une opinion trés nette de ce
jeune premier: il eat charmant. Mais daus ce nouveau film, il
semble déjà plus dégagé, plua à Faise. Naturellement!) H est plus
familiarisé avec le travail du x'udio et ce film le mettra sans
doute parn.i les jeunez vedettes les plus en vogue cette année. Il

  

Ann SHIRLEY, que l'on ver-
ra, dans “NORORITTY
HOUSE” à l'écran du System,

cette semaine.

L'HORAIRE DES SPECTACLES
2

: "The Roaring Twenites”.
22, 2h. 64.5 KR. 06,7 h

50.
CINEMA DE PARIS: “Trois Vaiser”,|

 

  

   
212 MIS. PROM,3h 01,505 OR
07.10 hn. 0. |
LOKW'S. Balsieika”. & 10 A. 01. 13;

A 24 Th 45. 5h 06. 7h 27,9 h 46 |
PALACE: “Suwanee River” & 10 4 12}

B24 2h 48.5h IZ TR 36 10K |
PRINCESS “Bind Alicy 4 10 h_12]

ho39. 3h 28K MEK SI CThe
Amazing MrWiliams A 11h. 08Ih
3). eh 37. 7K. 22 10 A. 06.
SAINT-DENIS. "Vous seule que fai.

 

mes à 12h €4, 3K 53. 6h 42. 9k SI
“Le Dompteur @ 11 A. 3 2h. 29 8h.
Heh

AU MR.

      

 

BRAVO JERRY!
a +

L'artiste qui vous étennera le plus, cette
voudrais pourtant pes prophétiser) parce qu'olle
leconquête de votre eseur et de votre intelligence, PONY
Fitzgerald, que j'ai au le plaisir de voir & Uoeurre iano «|.11ine
IS BORN”, ces jours dernicrs, dans une ville sun, 10
frontière. our

On avait remarqué se
création toute faite de simplé-
cité et’ de tendresse dans
“DARK VICTORY” où ells
fut lo hantiza de Bette Davis.
Jumais une grende vedette
n'avait ou à ses côtés une
femme aussi difficile à élimi-
ner soit par sen jex personnel
ou par la force de son talent.
La même chose est arrivées à
Merle Oberon dans “WUTHE-
RING HEIGHTS"”, alors que
Jerry (c'est lo mom que ses
amies lui donnent) Imi eppo-
sait une naînre irrésistible et
un charme ensorceleur.

On saura pourquot main-
tenant les vedettes n'aiment
pas à se trouver face à face
avee  liéraldine Fitzgerald
dans ne acène importante,
Files risquent fort de se trou-
ver inférieures. Cette jeune

Hirer, (jg »

P taire

 

le

   
GÉRALDINE 1:

 

artiste de 23 ans est de ceux i
ou celles qui restent au CERALE
deurime plan et prennent un malin plaisic à vote. Le "ou
vedettes. Lewis Stone fut longtenipa de ceux-là, T

On peut encore citer parmi les voleurs de a. “due
Blaekmer, Charles (irapevin, Reginald Gardiner, K. } od
Ruth Ponnely, Helen Broderick, Klizabeth Risdon. Io. Ronde,
Vincent Price. Fddw Collins,
plusieurs autres encore.

(éraldine Fitzgerald tenta sa chance dans la
romme elle n’y prit pas garde, elle dut dincaut-.-
(Test alors qu'elle vint ax théâtre, à Dublin. ten. » !
daise cent pour cent} mais c'est & New-York qu ‘
l'admiration, dans “HEARTBREAK HOUSE”, ©
Puis ce fut Hollywood et le awccie que l'on sant, |
vedetten est peut-être en frais de prendre |
est co-vedette du film “4 CHILD IS BORN na.0
Sueveille:-la cette année. Kile a tout ce qu'il ta…+
je la croirais femme 3 me pas rater l'acrasion.

Dang la vie. on la dit très simple. Elle a une ‘
la pilote pas. C'est sa bonne qui ronduit.

Fureuse invétérée, elle & toutours vne ei
Non violon d'Ingron est la musique, mare elle = "
instrument. Sportive à een heures, elle pretsse ie :
des jeur ortérienrs et le bridge à Fautévieur,

Son ambitron: gagner l' Academy tward. F-. %
vous la souhaite. Mais je ne au:« pas tout went iin. . -
là. Faitre comme dieait [a Fortaine “Ten all. \‘

Une Merkel. Lu
ot
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Finest PALTA

| —_
MAISONNEUVE et DOMINION: Anna] ST-DENIS 1

y charte plusieurs chansons nouvelles et quelques umes que le
li. disque nous a déjà fait convaitre, Un scénario sentimental tourné

dans un décor aplendide. 1'n film rafraichissant qui nous changera
 

Reda-Ua: +

 

  

  

 
 

des genres que l'on € vue, jusqu'ici. Le film supplémentaire est Neagle dans ureNdi Cavell. sree Grec
“LE DOMPTEUR” avee le roriigue Kirien, Dorville et antres. ayieASeren Keer ©
Un excellent p.ogramme double. Nghia: avec hany Downs. Macs Bavoy ve <

. Casliale et Constance Moore ; eve 1 :>... CQMIDWAY “20008 Usa A Year® sree bur+tAcid Hour
nd ph Scott; Tito CG ilzar dans “The :

RETENUS A L'AFFICHE Leno Ke On rear Tom Co Va
—_—eee i MONKLAND: “in Name Only”. ave: Glesson ‘

.  BALALAIKA. (Leew's;. — Troisième semaine ronséeutive Carole Lombard. Kay Francis et Cary L'ETRAND AMNFR-: oe
d'un film plein de chants. de musique. et de sednes délicirnaes, MONT-ROYAL" “Thunder Afloat”.| NaTE TrNelson Eddy. Ilona Massey. Lionel Atwill et Dalies Frantz avec Wa Beery I .

fo inci, 3 oi NATIO! ” me de Shanghai”. STRILA My he Nutienrent les prinéipaus rülrs. À voir. avec Loule Jouvet “C.ub des sristocra- 8:0 Von Strogle + ee
tes”, avec Jules Berry et Elvire Popes. | Un Firha de Me - +

+» Po (Lucien Barone. Po

LES TROIS VALSES. (Cimima de Pasi) — Troisiime chedans"Holywcod Cavaleade . Man: | rivesMaePa cuaes aine d'une comédie musicale fort réussie qui a été portée à :y Arthur, Joan Veerle. Henry Armet-| An. She ’
Técran sans perdre de son charme étonnant. Yronne Printemps, | > Bit} Rodineon dans “The LE ’f tl ’ eon. 3 ona mon”. - AS ..Pierre Fresmay et Henri linisol tiennent les prineipaux rôles. ORPHEUM “Raffles”. avec Davia moos How Rone StNiven et Olivia ge Haviland vou TF *

YORK - “Ninotchka” Dubos

 

 bo 20000 men a Year
OUTREMONT et

Sally Kiiers

 

   

  

Mclaghien et
Confession”: avec Joseph C.
grid Gurle dans “The Forgotten
man” avec Eve Arden, Donald Erigge

[et Willem Lundigan ies Jumelles
Dionne dans ‘Pire Times Five’ !

AU PALACE

   
  

  M. Henry Degalun, que revien-

  
    

dra à la scene pour jouer aPAAEEos nee Ror sre Don, nie
A side =. ; …“ - meehe rec Lerde et À son, o- stfoune
eSmleeuedameLA PAPINEAU et CORONA: “Babes in de pour fus 420 cart

i ot. nn. Arms”. avec Judy Gariand et Mickey, PROFESSEL RK Ho BPR]
—_— Rooney i 1572 rue Meut-Rasal |: Montreal  

 

   

  

PLAZA ot BELMONT“The Man fn
the Iron Mask", avec Joan Bennett et

  
  

 

 Dansles cinémas |

   

   

 

 

  
        
    

  

        
       

    
              
      

    

Lou a Haywerd 1
— tiema". ec Melvyn Doug'ss et Joan | a

ARCADE ‘Mile Docteur”. avec Dita Bionde for la pesne: SHOOTIN
Parlo. “Les Gaietés de \lexposition”, RIALTO: “Danetng Co-E4", aver Lana‘ Nuifis of Pisses Wires Atta fo
“Le fraudenr”. Turner et Richer£ Carlson. "The Man “LIRLS 06 A NASIO aver Hi
BEAUBIEN- “J'¢tar ume aventurié. They Could not Many“. A Vecran: 20,000 MEN OX VIA SE

re”, avec Edw; je Feuillere, “sommre-| vous esSVT “The Women‘ Rendoiph Reatt pr 18
nous endua”. avec Norma rer. Joan Crawford et ti TH
CAFITOL:The Roaring Twenties’, Roselind ‘Russe KID aves The

arec James Cagney et Priscilla Lane. ROSEMOUNT ‘Ban Franciseo”, avec
CINEMA DE PARIS. "Tron Soren] BR! Cable, Jeannette MacDonaid et IN NASoa Frecnay et Yeonne Prin! speuce: Traces 58 arenway
emps. ANOWDON: ‘Beck Door to Mesten” "ten LansCHATEAU et CARTIER: Gary Coepe: a.0c W Senare The Real Glory Re Fash: s…rc Wallace Ford vt Patricia Ellis Joe

Lasds. David Niven ot Rexinald Owen. i KE“They Athed Por JL. wiec William BAMA. roe?
Lundigan. Joy Hodges et Michael Wha- S TEM pont prera CRU RE O'GOLUN.

ELECTRA: “In Name Only”, Carol MARDI
Lombard: onspimey”, Alten Lane; ’ FRIERICNWOLEH ’ VERDUN PA hells done
“Ban e mpede”, John Wayne, Nanos eur

Pare Hamer ae’... | ‘Professor Mamlock tyHRLayATTN et |
te Garbo. ‘The Lion has Wings”, avec . : PT) . “THE FAM EL

ds,Seige oy Ragmonwjos | “Sorority House™ |Babh™ i! Sree: i Lie: J o > Le
Fiisadeunand, Etes", es "The Day the) ANNEWMSIRLEY-JAMESELUISOK 0M ILHalAIREY

tes Wep:", “ i Joni — Peu

LAVAL: “Ban Francisco”. Jean " ro 15g Trearerr -whens. SiSigs| TO THE VICTOR" TE
ourau Pouce @ Kida. | rl FYTFFE—JONN LODER - pr

x alatke, avec: Nelson. ; ” . ; “we voue; sage ong ing: "en | “Five Came Back TA
re “r HAE 2" . . SON : Ba | ” A: NT Tal

Une aecre du grand pit ‘SWANEE RIVER" que Uon verra, “Motlenard”; Madeleine Robinsonoo eteRESI : UE SE MES Traitaver ene ik
cette somaine, an Palace, aves Al, Jolson ot Don Amechs. FlaresLarques dane “Le Clé de Lu- LADY avec Pin Com. fon of mef! ddie aéris,

its YRASURK o'goln.

all



     

  

«chord Thorps
pos un film

sons femme
20 — A

souRe Femmes), Fie
The c'est le tour € sexe
uo do 0 voir consacre! née

Mo Im rre que rés-

asin),© Keighley. Le film a

bit principaux interprètes

ins et pas une seule femme.

Dde Le liste des vedettes de
film sur l'héroïame de 1a 62e di-

afincaine pendant la
reo, Guerre, viennent James

Carmes. qui jour un soldat qui a

  

  
    

      

    

JEFFREY LYNN

b tite forte, George Brent dans

je rile du colonel Donavan, Pat

O'Brien qui est l'aumônier R. P.

Francis Patrick Duffy, Jeffrey

Lyon dans le rôle du poète Joyce

Kilmer, et Dennis Morgan, Frank

McHugh, Ronald Reagan, Alan

Hale, ete.
l'autre est The Earl of Chicago

(Le comte de (‘hicage), dont la
vedette est Robert Montgomery. Ce
fim, primit:vement destiné à être

jisé à Iondres, est mis en scène
Richard Thorpe, qui diri

Psgomery dansCoghi must Fait
(le puissance des ténèbres). C’est
Thistoire d'un gangster de Chicago
qui hérite d'un titre de comte et

pour l'Angleterre voir de quoi
retourne. Li y persévère dans ses

Méthodes de gangster et n des dé-
mélés avec Scotland Yard. Dans

rs scènes on verra des jam-
de femmes... mais ce sera le

salmoment où des interprètes fé-
minines paraîtront au cours du
film. Paraitront... en partie !

—

 
|
‘des représentations de la pièce qui &|Tecthniciens a e1 lieu samed! soir, au
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Réda-Cuire et Marcel Vullie dans une se+ue du filu “Vous xeule que j'aime” aujourd'hui au Saint-Denis en programme

double avec le comique Kérien duns “Le Dompteur”. A droite, Henri Guisol, Yvonne Printemps et Jean Périer dans “Trois

Valses” qui entreprend sa quatrième semaine de succès au Cinéma de Paris.
 

 

OMMUNIQUES
DEODIOOOEOGODEOONONCOENUONDOLOSOUOOOGOUCESDEOONOOOCHEODOCHOCHEONCNONUGSIONCOOIISE

“La Petite Chocolotière”” Diner annuel de la corporation

au M.R.T. français i des Techniciens
Jeud! soir, le 18 janvier. le M R T

Prançsis commença l'intéresnante série Le diner ann'rel de ‘a corporation des

-

. . ; o

Au His Majesty's Au diner du Bon Vieux Temps
En plus de ia née des députés

; Joseph Jean et F.-J. Leduc, l‘Associa-
{tion Libérale Laval-Mercler est aasu-
rée de la présence de la plus grande

partie des députés de l'Ile et de la ré-
gion de Montréal, pour son premier
grand diner du bon vieux temps. qui
aura lieu le dernier lundi de janvier,
à l’hôtel Richeeu, au Bout de l'Ile.

Piusieurs ministres ont également
promis d'y assister. Ce diner typique- t
ment canadien s'avére déjà un grand
succés, si l'on en juge par la vente des
biliets. Pour éviter des désapointe-
ments, i vaut mieux retenir les siens
dés à présent en s'adressant au BeCTé-
taire, M. Messier. (LA. 18591 où au pré-
mident M. Hémond, (DU. 1431).

  

 

r titre “LA PETITE [OCOLATIE-

|

Cercle Univers:tiire. On y fêtaitr M!

", Cette piéce inte-prétée par des Charles Bromeau, lin des membres de

artistes & une allure endiablée vous en-

|

la corporation «ul a été l'un des m:m-

trsinera dans un tourbillon de rire. de|bres les plus en :umière cette année

acènes rocatses, d'aventures cu pl.itôt à cause de aa récente nomination 6 la

des mésaventures d'un jeune buirrau- tête de l'Ass-ac3

crate. Car c'est une satire dea ronds-,

de-culr, des gens timides, des fonr-

tionnaires en même temps qu'on car-

eature la librrté trop grande de rue a fête et adress la paroie

que chez-nous où baptise de Gédutan- était prés:dé par l'honu

ces. Oroulx. serré

Vous y verrez aussi Pélicien. peintre ro fr

marse:llaia à l'esprit inventif qui at- ‘tés du nouveau président =

Lend et espère le gloire en se bercant et des, es extraordinaires rendus .

d'illusions. En Dius Yous mere 4m in per lu ‘Assorlation depuis qu'il en ens que 7

des falta et gestes des aervantes et ‘ait partie Le courage l'Énergie et les Jensica Tandy, Jon, du

des chauffeurs divernes aptivides de a fait preu- ette semaine, sur

la

scene du
théâtre His Majesty's, dans

Afin de ne pas manquer un tel spec-

tacle défendu par des artistes tels «€ “TOBIAS AND THE AN- «

GEL" une comédie romantique A L'AFFICHE CETTE SEMAINE
Bear Deygiun. tleShi Say -

St-Pierre, Yvette Bod ur, Paul Ciué- 9 * poral. A

vremont. Avila CussoN vous he pouvez buseurs membres de l'extérieur de James Bridie. . TS

faire autrement que de Hf > MA étarent $ ne. remot aie tangible de - ©

2937 au dureau du M. R ou ~hex leur avlidarité — ouseau est un

Edmond Archambault, MA. 6201. pour des hommes aur jesque:s les charges ne Changements oux Auberges

»voûs seure ?
«

   

  
 

 

Le plus feet

Mme Laure pies
Vient de recev le grand Tarot
Tunisien. L'oeil voit tout vous dira
votre moi eo Age, Téunit le
ecparés, { Les affaires, ramene les
amitiés perdu 9 hrs AM. 4 9 P.M.

513 DULUTH EST CH. 2469

ir. propagandists de
tune dans la pros
présenta le héros de

Le diner

 

   
  

  in drf mé des nom- |

 

     

 

   

  

    

 

réserver vos bleu pésent qu'à dem! car 1 semble voué de la Jeunesse

——
——

PP d'avance su succès. tant 11 apporte à L'Association des Auberges de la Jeu-    

 

2) janvier ta tâche de la méthode, de l'In‘tiat!vé messe vient de renipiacer son vice-prési-

EPRESENTATION CINEMATO- et de l'entrainement, termina M. Robic. gent. M Bertrand Tremblay, par M. QUE JAIME

GRAPHIQUE Le héros remercia en des térmes con- paul Dandurand. L'Association retran-  GORLETE ,

eis mais non moins émus. Il se déclarm ‘ne l'auberge du Lac Mercier, dénom- HChA COYA Ce

   
La Ligue pour les Droits de le Pem- prêt à assumer les rraponaabilités de des Jeunes. de son réseau.

me :Pémina): Images du Québ:c. l'‘AU. sa nouvelle charge À laquelle il compte Pénsocauen oe le publie ettout pare

Ia verre la ford uation de M céder ses meilleurs instants, son éDer- ciculièrement ics jeunes de prendre
lwbbé Albert Teanter, proparandiste de gle et aon coeur Hote de oe changement. On est prié

l'Ensvignement Ménager de la Provin-

‘

L'honorable Henri Grouls, Mécrélaite également de ne pes confondre l'As-

or de Québec A l'hôtel Windsor salad provincia, adrase aussi is parole en” sociation dea Auberges de la Jeunesse
eunes.

DUPER
!

sondan
rase. trom heures de l'aprée-mi4i Dourages ja corporation à continuer #6 ‘vec I'Auberge des RITVEN

 

 

Jocqualine Mentelair, Marthe Lapointe et Mergot Lambert
Tespoctivement Kitel,Miter of Fritei, rôles qu'elles chanteront Prins Mat 10s, the. Seles Sie, ble 8rôle i S0e_Péten, Mets «à mie: Soo 30s oe
ous Variétés Lyviques, à de comédie
— priques, àcomptesdo jouctdens : he

DANS “BLOSSOM TIME" dmSTE)

    

    

 

  
  

 

, activités. Le diner se ‘ermina par une   
  

 

   

  

   
    
         

 

 TETPE Conférence de
’ | Mite S. Paquette du) MA [21

‘ aa Dimanche nou, le 11 février. A 8 b. 30 A l'affiche une {iéme -emaîne

bis à l'hôtel Mo yal, dans is ealle To:
rée sous lu distinquée présidence de

M. Victor Doré. surintendant de l'Ins-
»

.  truction publique et de Mme Doré.
donnera une

a
Mile Suzanne Paquette
causerie :‘ttéraire intitulée: “L'enfan:

° YAN

| RERpurs FRESTIAYtte aoi est pour venir € aide

i

sociales de matisée¢ }

CC
Cong or % a

-
    

au Comité des Oeuvres

l'école Victor Doré
—. --——0_

Nouvelles initiatives des

! Compognons de St-Laurent

| Les Compagnons pour assurer plu

effisacement la bonne marche de leur

F8 groupement, viennent d'ouvrir uu nou-

,., veau studio et de transporter leur se-

| crétariat permanent au centre même

‘de Montréal, coin St-Hubert et Munt-|

- | Royal. Leur nouvelle adresse: 530. est

-|rue Mont-Royal. lis 66 sont assuré, en,

même temps, 18 services d'un adminis-

traveur-pérant, M. Norman Hartens-

tein, qui donnera tous ses soins aux

| ex ces matérielles des Compagnons.

als les spectacles continueront de

ee donner régulièrement à l'Auditorium

de St-Laurent. qui demeure la meilieu-

re salle de Montréal par les E rtions

de in acène et du parterre. L'objection
de la distance ne tient plus depuis l'or-
ganisation récente, d'un service spécial

d'autobus, avant et aprés les apectacies.

entre l'Auditortum et Ja gare Jean-Ta-

Jon. Le système, mis à l'essai récem-
ment, met nins! l'Auditorlum à 15 mi-

Butea des rues St-Denis et Laurier.
——

Jean Delannoy, le réalisateur

de Macao, ta tourner un nouveau
vai

film, Le Diamant noir, de Jean pattie OOO fomppalt
Aicard, avec Louise Carlatti,

- Ja avec

ftoo

ones

Co

a” douter

|

--
€ où BRANT SCHUSERT

  

 

 
 

LES VARIÉTÉS LYRIQUES
‘tecton Daunais Gouletprésenter

125-26-27-28 JANVIER
an s0iRÉE..

oo TIMEwitht PRANÇAISE Mo

       

      

  
LE 17 JAN

Antoinette €: X of Charles ANDRE

“PRIMEROSE”        
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Hona Massey et Nelson Eddy
Loars, cette semaine. dans *.
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inémas
Au Capitol

sald film qui aera prisentd à
ani Capitol

beef Lane ‘
EE Ee fw

feedelala”grandscruecrise ss«Jitsen-

vie ny ot
BoraSp Cape oir
le mal se manierts dans
crues de lu fraude contre la nie

Cagney parait sous Tes traits d'un vés
J3! Teves ex pass

Fr

7 vent choufour
dedefast mais aussi na trouve plus

c'ess ainsi qu'U devient anti-
prokesitonniate preudeur attiré, at
eu entre le veste bande des
ootioggersotandes racketeers.

de lui on verra des int
ry paid personnels comme Hum
Bogart ot Jeffry Lynn.

A l'Impérial
La direction de l'Impériel présentera

juve lundt hm“The Private
ives of Elisabeth and Essez", avec

Bette Davis et Errol Flynn.
Ce film nous remène à le grande pé-

Tlode de l'histoire d'Angleterre et NOUS

 

rey

 

dons mes pists |

 

.

A L'IMPERIAC  
Une scène du grand film “DRUMS ALON THE
MOHAWK" que l'en verra, cette semaine, à |. ar de raconte ia tragédie qui se serait pessde

dans le coeur d'Eligadetk: un conflit
entre son amour pour Easez et sg digni.
té de reine compromise per les smbi-|
tions de ce feune Momme qui œursit
songé à devenir lui-même Une trés | douce 

ue lon verra. à l'écran du
ALALAIKA” qui prend se de ce

troisième semaine consécutive.
 

AU CAPITOL FE

 

!

 
Priscilla Lane et James Cagney que l'on verra dans “THE
ROARING TWENTIES", cette semaine, à l'écran du Capitol.
 

Au Palace
Dès aujourd'hui ls direction du Pa-

lace préseniera le film “Swanee River.
qui est l'histoire Stephen Foster, le
grand troubadour cméricatn. Les chante
de Foster rétélent l'âme du Sud amé-
ricain, ol i chercha son inspiration.
Quel ‘Américain ne yest pes surpris à
fretonner un des chants de Foster” “Old
Black Joe”. “My Old Kentucky Home”
et ‘’Swanee River”? Ce Jilm est un des
plus deauz parce qu'il comprend à la
fois le roman d'une exutence et l'épo-
péc Réroïque de la formation d'une na-

Um raconte assez riactement
de la vie de Foster. Limag;

altpe
ne et assez hoante ar constituer a
elle seule La trame de Ce

Il faut ajouteroe ce fim ‘eut réail-
sé en couleurs:
l'attrait du apéctaclé

Au Princess
Le premier film qui a présenté an’
ncess 4 compter d'aujourd'hui a

pour titre “The Amazing Mr Williams",
grec Metryn Douglas et Joan Blond!’
En bref. ce film nous raconte l'hü-|

fore8de l'extraordinaire M. Williams et
de ncée, Marine Carroll, deur
conirs its pour s'aimer, Kenny wii
lama ess un lteutenant de police par-
fartement consciencieux, peut-être mé-
Me un peu trop, U est toujours sur la
piste de quelque malfaiteur, au point
"en oublier sa fiancée. Eridemment ce-

le n'est pas de nature à plaire à celles
ci, et son irritation met M. Williams
any une situation fort Snbarrsente,
Lesecond film du spectac!

oot “Blind Alley”, avec Chester ore
Roiph Bellamy et Ann Dvorak. C'est un
film plesn d'audacr dañs va ranception
e d'otéér dant +8 réalisation.

e
netion n°

   

 

  

 

 

A Au Loew's
© verstom cinématogrephique de to-pérette “Baleiaike

gedette Nelson Yay H'TonsMassey asmart môdien puana freine. on
   

rarearUEA

|

 

qui sfoute encor *|

Loew's, y restere à l'effiche pour une:
roisième semsine,{ !
“Balaisika”* est une og his-

toire sur lg Russie Grant, pendant et
après la Rérolutton, C'est l'histotre de
Peter Karagin, un noble qui 5° prend
d'une jeune et jolie chanteuse. Elle ne |
veut pas de lui parce qu'ii a contrœué |
4 fairearrêter son pére, qui est révolu-
tionnaire. Vient le Révolution, et le
colonel Karagin s'ezile à Parts “
obtient un emploi de chanteur ne
une boite russe de Montmartre. Il re-
troure Jinalement la jrune fille, qui €
auari été exllée.
Outre Nelson Eddy et Joneessor.

Pimposants distribution de “
comprend Frank Morgan. rari

-| gles, Lionel Atwill. C.-Aubdrey smith,
Joyce Compton, Waiter Woolf King ef
Dailies Frantz.

IMPERIAL
Bette Davis - Errol Fiynn

"The privale lives of
Hisabeth and Essex”

"The daythe bookies
Wept”

Lundi à jeudi
Claudelte Colbert - Henry Fonda

“Drums alongie
Mohawk" |

freuxième film: “Little accident”
Lundi à 8.90: Soirée d'amateurs

 

 

 

LO    

grandebe en scène encadre Faction

“The Day the Bookies ep est eus-
si au programme, avec Jos Penner dans
od principal, Nous ! dealtbrls ri-
ralit. girs un oupe de chauffeurs
de taxis 6 dey Book-makers. Ce Him

plein rom diet nées: les
chau/feurs ont acquis un chetal assez
¥iravagant qui les menere. sans doute

toire, mais eu priv des plus
amutantes péripéties.

A .
Au Majesty s

Les amateurs de bon théâtre rerront
dès mardi hain, la célèbre pièce de
James Briddie. ‘Tobiss end the Angel”,
au thédtre His Majesty's, Cet auteur
s'est acquis à Londres une trés solide
réputation, et 1 y est considéré comme
un auteur adroit et émourent,
L'aventure qu'il nout reconte fei

 

 

 

Sur l'écran avec

toutes ses émotions

film technicolor
  

L'histoire du grand tese- /
bedeur américoin, Btephon
C. Poster dent l'amour
passionné produiait du
chants demeurée lnoublia-

\ Mes dans tous les coeurs
americaine.

[o
e
M
p

S
e
y

4

AMECHE - LEEDS- Js
FELIX BRESSAKT - CHICK CHANDLER
RUSSELL HICLS - GEORGE REED
« HALL JOHNSON CBO
Dusted by Sudaoy Lantioid

AamatotePuschones Eemaotd "
Pow lmTa ToePoSn    

l'Impérial.

Colbourne-Jones au u+1 Ge son trie

au Cu 315 On me vou!
es préceiemment inter

vies the Kg" pt “Geng.
succés Qu - ‘+ ons oblenu

dans laquelle le danger est uspendy8ê
chaque détour de route, propose %

ie de La vie et period
uneazprofonde étude€des moeurs.

pièce sera je dernier spectacle ve”, af pa
au nous présentera le fameuse troupe
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nes.lnTN
HUMPHREY BOGART - GLADYS GEORGE - JEFFREY|

  
LYNN

Smee FRANK Meet - PAUL KELLY : Directed by RAOUL WALSH « A WARNER BROS.

 

    

TOUS LKS JOURS 10 AM, A 1 PII. DIMANCHE

MIDI À 8 PM. 350.
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u Canada.
ere | est de $232,-LeiaeMontréal est de

000. sation est sous le patro-
mlcellence Migr Geor-

archevêque

1 ésidents actifs sont: Me

Yres palier,DL
et le Dr Ken-

rre

ads souscrivit $1, ,000.

Les hutes de guerre sont des

ou abris quelconques dans

camps militaires lorsque ceux-

di mont éloignés de la ville; on y

trove une bibliothèque, une pe-

tite chapelle, une petite cantine

sine dea salles d'écriture.

L'aumonier des huttes y trouve

te pièce pour recevoir le soldat

an s'occuper de lui. L'organisation

des buttes fournit aux prêtres les

sotels portatifs, les ornements sa-

merdotaux, ainsi que les calices, les |

ciboires, les paténes ete...

la (ité de Montréal

joernira des locaux
——

La Cité de Montréal va colla-
dorer autant que possible avec
l'Année Canadienne pour trouver

les locaux nécessaires pour les

midsta, déclarait l'échevin J.-M.
Savignac, président du comité exé-
catif, au cours d'une entrevue avec
le brigadier général Archambault
à l'hôtel de ville, samedi.

¥. Savignae promit de faire
tat en son pouvoir pour faciliter
la tâche des officiers militaires et
usura le brigadier néral Ar-
chambault que le co municipal
verrait certainement d'un bon oeil
la demande qu'il fit pour l'utili-
sion de l'ancien hôpital des con-
fageux

Une autre preuve des bonnes
Intentions des autorités municipa-
les, c'est la décision prise par le
conseil de prêter la salle du mar-
thé St-Henri à la “Canadian War
Legion Service” sans qu'il en
tuite un seul sou.

ON ENDORT LES
LES TRUITES
POUR LES
TRANSPORTER

 

Province de uébec t vivre
quelques heures aprèsavoir été
Tetirée de l'eau”. Voici ce que nous
tpprend le docteur Gustave Pré-
pes de l'institut zoologique del'Université de Montréal. Le Doc-
eur Prévost est une autorité enbiscieulture et il exposera la théo-re de sa découverte à ses compa-

dePicheuradu Québecr-torsdera du Qu
la prochaine pried to cette
Mercredi soir à 8.30 p.m.
Avec la nouvelle méthode de

“Une truite saumonnée de lal

Seaociation à l'hôtel Mont-Royal |

   
ne,

AU PRINCESS

Melvyn Douglas et Joan Blondell
na un film amusant intitul

WILLIAMS".

ue l'on verrt, cette semai-
“THE AMAZING Mr

 

LES CAS DE ROUGEOLE
DIMINUENT-ILS
Quoique les atatistiques officiel-

les indiquent une baisse dans le
nombre des décès causés par la
rougeole, il n’en est pas moins
vrai que plusieurs mortalités cau-
sées par la rougeole sont sur la!
liste victimes de la broncho-
'neumonie, fait qui donne une
ausse sécurité à la population de,
Montréal.

Telle était l'une des remarques
faites par le docteur Clément de :
Guise, de la division des maladies,

conte ieuses du service de Nanté

semblée de la Commission d'Hy-

giène tenu à l'hôtel de ville, sa-|

medi. Etaient présents: l'échevin |
J.-M. Sa ac, président du comi- |
té exécutif; les échevina docteurs

Zénon Lesage et Janvier Coupal,
les docteurs Grant Fleming et

Frank Pedley, de l'Université Me-
Gill: les docteurs B.-G. Buurgevis |
et É.-G. Asselin, de l'Université
de Montréal, et le docteur Adélard
Groulx, directeur du service de

Santé. }

“11 n'y à pas de toute, déclarait
le docteur de Guise, que l'amelio-,
ration du logement, les soins anté-;

natals et post-natals aux mères,

 

ontréal, au cours d'une as|!

 

  

une plus grande attention à l'ali-
mentation et aux soins de l'enfant,
les bone effets de la législation
et de l'éducation de l'hygiène ont
contribué tous ensemble à la chute

‘% Z4LE PETIT JOURNAL,2! fenvier 1940 43 *

AUXÉCOUTES
cer

8.00--Aubade
8.15-—Les cloches du monastére NBC
8.30—Tone Picture, NBC.
9.00—Radio-Journal.
9.05—Elévation.
10.00—A communiquer.
10 30—Quatuor vocal, NBC.
1G 45—Concert vocal, NBC,
11 00—Interméde musical.
11.30—Quatuor négre.
11.50—Radio-journal.
1200-—Radio City Music Hall on the

Alr, NBC.
1.00—Radio-journal,
105—Music for Moderns, NBC.
1.30 -Metropolitan Moods. NBC.
200—Orch. de la NBC, sous la di-

rection de Prank Black.
2.30— Airs d’opérettes,
3.00—Radio-hockey.
430—Orch. de Richard Himoer, NBC
5.00—L'heure dominicaie.
600—La guerre devant l'histoire.

Causerie.
6.135—Intermemo.
6.30—Les fureurs d’un Furste Cau-

serie de M. Paul Morin,
8.45 —Radio-Journal.
650—Le réveil rural. Chansons bo

puiaires.
7.00—Cantates de Bach.
7.30—Programme musical.
8.00—Le théâtre c'assique.
9 N0—A communiquer.
9.30—Album de musique familière.

avec Prank Munn, ténor, Jean
Dickenson, soprano, Elisabeth
Lennox, contralto et choeur
NBC. .

10 00—Piano.
10.30—American Art Quartet, NBC.
11.00—Radlo-journal.
11.13—Récttal de violon.
11.30—Bweet and Low. (Vancouver).
12.00—Pin des émissions

C.E.A.C

9.00—Bulletin d'informations.
915—Nouveautés instrumentales.
9.30—A l'opérette.
9.55—CKAC aujourd'hui.
10.00—Cospel Service.
10.30—Musique dominicale.
11.00—Ca, c'est Paris!
11.30—Major Bowes’ Capitol Theatre

Family. CBS.
12.00—Méiodiea.
12.15—L’heure du rafralchimsement.

(Cle Kik).
12 30—Les amateurs de Ken Soble.
1.00—L'heure catholique.
130—"Bunday Singers”.
145—A choxir
2.00-—Bulletin d'informations.
2.15--Chansonnettes.
2.30—A cholsir.
300—Orch. symphonique de New-

York.
430—Pursuit of happiness, CBS.
5.00--Ecole de musique Marrazza.
530—CKAC ce solr.
8.35—Nouveautés instrumentales.
600—Silver theatre.
630—Les ambassadeurs, (Cie K!k).
6.45—Les nouvelles de chez-Dous.
7.00—Assoctation des Marchands Dé-

talliants du Canada.
7 1$—Joson et Josette.
7.30—Trio de concert d'Al Gilbert.
745—Mémoires du Dr Lambert.
8.00—Radio Pisyhouse. CBS.
8 55—Plano.ogue.

continue de la mortalité par la
rougeole”.

Le docteur de Guise à insisté
sur le fait que cette proportion
des décès par la rougeole, si mini-
me soit-elle, indique une négligen-
ce soit de la part des parents soit
de la part des médecins. On attend
trop longtemps pour donner un
traitement approprié, lequel de-
vrait assurer une guérison plus
que probable sans complications
et dans tous les cas. Les parents
doivent être prévenus du danger
des complications et de mortalité
que cache la hénignité apparente
de la rougeole.

>>

COMMUNIQUES

On est prié de prendre
note que les communiqués que
l'un veut fuire lire dans les
payes de theâtrez doivent
parvenir à la rédaction, le
plus tard, vendredi matin.

 

On est éyalement prié de
faire court. Ceci est ua avis
définitif.

 

 

par l'extension

 
Nouvelle aile pour RCA Victor

9.00—La mine d'or.
i 9.30—8ouvenirs romanesq ues.

à Montréal nécessitbe

||

setmicil 2 cho
à

journa: parlé.

des affaires 10.45—Orchestre de danse.
14.00—Aito. Allo. les sportel
11 05—Planologue.

 

ingénieurs ; c'est 1A
lo matériel

Ce qu'est le 1er dépôt
du corps médical de
l'armée canadienne
Contrairement à ce que le public farder les truites vivantes quel-

qu heures hors de l’eau, lo “doc
pur Prévost nous affirme que le
tpeuplement de nos lacs ettivières se fera d'une façon beau-

Fup Pius efficace. Le docteur

Tojections  cinématographiques.
froin aussi la ag Te Soir
et porteur Geor, Préfontaine

de l'institut Doot aykoy tous deux
ye de Montréal ste de l'Univer-

vonja eessivement intéressants
"ie des pnissons; Mademoi-

. vauxfaute, Bernier expoucra
, représentant les

Roeoon spécimens de truites de
Non en Tok C'est la première réu-
teciatr, 010 desmembres de l’As-

on des Pêcheurs du Québec. (n'est pas
NOS lance, & déclaré le lleutenant-colonel

| Anatole Plante, commandant de cet-
vost illustrera sa causerie de te Unité.

: , en général, le ler dépôt du

ote médical de l'armée canadienne
un hôpital où une ambu-

Le lleutenant-colonel Plante a

sous son commandement 9 officiers

‘et BS mous-officiers ayant le grade
de sergent-major de compagnie. Il

compte parmi son effectif, quatre

instructeurs de culture physique

qualifiés dirigés par un officier spé-

clalisé. Beaucoup de oes hommes

sont des vétérans et connaissent

parfaitement leur métier de soldats;

ils ont aussi toutes les qualités re-

quises et toute l'expérience néces-

salre. Leu: travail consistere 

Le siège d'une grande Industrie eanadienne. Pour la seconde fois en moine de voir

ans, la compagnie RCA Victor, à Montréal,
imanenses, La nouvelle aile de deux étages

a tee ile on a es Tonbre be] Seototies
cette centre reaux

quevont sonçus, dessinés et mis au point les appareils émetteurs,

de radio pour l'aviation et autres produits

11.15-—Orch. de danse. CBS.
11.30—Orch. de danse, CBS.
12.00—Orchestre de danse. CBS
12.30—Orch. de danse.
100—Bulletin d'informations
1.05—Fin des émissions.

CHLP.
8.00—Sommaire, température,

sons françaises.
$30—Les As du rhythme.

 
chan-

aises.
entre socia! de radiologie

830—Prog. J-A. Bé:anger
645—Lcs herbages célesiins.
700—For Mother and Dad.
7.30—11 était une fois.
800—L'heure “Financial Loan Bu-

reau Ltée”. Fin de l'émission.

C.B.R.C.
11.30—Musique de concert.

à dû agrandir ses établissements 11.55—Séance de nouvelles.

X i lan est ou

|

12.00—le succés du jour.

Lo de "000"ledscarrée. Dans 1.00—Chansonnettes,

du rtemeent des 1.13—Au son des guitares.

130—Nouveautés nm
200—Sa:ut. Jocistes.
2.30—Le quart-d'heure familial avec

ie & P. Ubald Guertin.

es

similaires.

600—L'heure préciwæe: chansons fran- ;

4.32--Boubsite de Bonne Pête.
4.35—Nouvelles.
445-—Avu de =
S.00—Paria sur l'onde.
530—La musique au Vatican.
5.45--Orch symphonique.
6.00—Les nouvel
608-—Chansonnetres.
6.35—Causerie sur l'hygiéne.
6.30—Les chanteurs modernes.
645—Causerie sportive de Maurice

Descarreaux.
7.00—La chanson nouvelle.
7.15—Joson et Josette.
7.30—Causerls.
7.45—Rolande Dion, soprano.
8.00—Orch de concert du Chitesu

Frontenac.
8.30—-L'Album populaire.
92.00—Ls mine d'or.
9.J0—Souvenirs romanesques,
10.00—L’heure du repos.
10.30—Les mélodies qu'on aime
10.45—Causerie.
11.00—Le reporter de la Brasserie

Champlain.
11.13—Le petit salon pieu.
11.30—Choeur russe.
11.45—Sous les palmiers.

c.B.M
8.00—Programme musical.
8.15—Orgue et xylophone. NBC.
8.30—Quatuor vocal, NBC.
8.45—Animal Newa Club, NBG.
9.00—Radio-journal.
9.05—Turn Back the Clock.
9.15—Relais de NBC.
930—Sunday Drivers, NBC.
10.06—L'heure symphonique.
11.00—Service religieux, protestant

(Montréal).
12.30—Radio-Journal, en anglais
12.34—Mélodies.
1.00—Old Country Mail.
113—Music for Moderns, NBC.
130-—And It came to pass Sketch

d'une scéne biblique.
2.00—Relais de Toronto, causerie.
2.30—Devotional Service.
300—Programme musical.
4 00—Orch. de danse.
430—Causerie sur la musique.
4.45—Concert de Torountn.
5.00—The Church of the Air.
5.30—Pour l'heure du thé.
6.00—Airs d'opérettes.
6.30—The World Today.
6.45—Radio-Journal, en anglals
7.00—Jeilo Program. NBC.
7.30—Service religieux, (Montréal).
$.00—Causerie sur la guerre.
930—Orch. de Radio-C«nada, & Tc-

ronto, Ont.
10.00—Radio-théâtre.
10.30--Nocturne.

- 11.00—Radio-journai, en anglais.
11.15—Star Dust. Récita: de violon,
11 30—Sweet and Low, (Vancouver).
12.00—Fin des émissions.
—————

> LE CAPITAINE PIERRE
FRESNAY est affecté .. un régi-
ment de Zouaves chargés, pour le
moment, d'une mission de réeupé-
ration de matériel.

 

 

vz On assure que Marcel PHer-
bier prépare un film dont Lucien-
ne Boyer serait la vedette.

[MS MAJESTYS)
Peur § jours & partic de mardi. 23 jan.

ous les auspices du conseil britannique
Patron: Sa Mnjerté Je roi

MAURICE COLBORNE
BARRY JONES

et leur troupe de Londres dans la
comedie romantique

TOBIAS
AND THE

 

    
 
Nous aimerions nous rappeler

l'année durant laquelle une

aussi bells représentation nous
fut donnée.

VANCOUVER SUN.

Soirées. Soe. 73e, 81.00, $1.69, fe,£1 245—L'orgue enchanté.
3.00—Rad:o-hockey.

GRAND BAL
Organisé par le Club de Bobslsigh et

de Ski “Le Conadien™
Mercredi, 24 janvier 1946

au PALAIS D'OR,
1226,rue Stanle

Musique de MAURICE MEERTE et son
fameux orchestre de la redio

Inf. FA, 2220 — 0.50 taxe Ine.
—

à la discipline et à combattre aux

soldats qui ont connu la tranchée

et qui viennent de se remettre d'une

blessure reçue au front.
Le ler dépôt est organisé pour re-

cevoir 1,000 soldats à la fois, et les

18 cuisiniers de l'unité ont assez
d'expérience pour pouvoir leur ser-

vir des mets excellents, car. nous

dit le lieutenant-colonel Plante, ces

hommes auront besoin d'être bien

nourris.

 

Mat, Mer. e 3 99, $1.50

Mat. Bam. Bc, The, $1.90, $1.30, $2.00

BILLETS EN VENTE JEUDI   
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PAESALLE ST-SULPICE
LES 20- 31-22-28 JANVIER en SOIREK LES 26-21 JANVIER ea MATINEE

"LA PETITE CHOCOLATIERE™
HENRY DEYGLUN — GISELE SCHMIDT

EVETTB BRIND'AMOUR - GUY SAINT-FIERRE - PAUL GUEVREMONT

  

 

    
  

 

  
PRIX: Soirée : 30 — 40 — 60 — Matinée : 25 — 35 — 50

ESMOND ARCHAMBAULT = MAN Fronmis MA $887 .   
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OW, MONSIEUR, VOILA LAPAARTIVENT
LE Aus MODERNE QUI SOIT, —TOUT

Y MARCHE À L'ÉLECTRICITÉ—
Vous QUELQUE CiU6E.? — VITE,

VOUS GRANCHEZ UNE PRISE.DECOURANT,
ET OUF! C'EST Far !?! AH Vous
LWMEREZ, J'EN SUIS SÛR ‘!!

CE NOUVEAU

 

Mi! BIEN - JE WNS U
SYSTÈME

VOYONS, CL, C'EST MARQUÉ
"CHALEUR*— OUF! MA

CEST INSTANTA

JE VAISFONDRE Le...

. ESSAYONS “LE FROID”
C'EST STUPÉFIANT/!!

DONNE

 

 

FOUR I~ JAURAS
3 MUSSER SuLE Bourc .
"FINANCE*- CAME à

CHAUD ET (D
ENSEMBLE fro

 

 

Classées
© Agents demandés ® Cloirvoyant

e Cartomancienne
ee SES
CARTOMANCIENNE PRIVEE tous dirs
le passé €’ l'avenir comme dans un li-
tre. Partie de rue De Oaspé. Nouvelle
adresse’ 1432 Maisonneuve. Montréal.
AM. 7807.——————————
© Clubs de correspondance

vos troubles d'amour  
Station Delorimier. Montréal.

 

———————————————
NE PERDEZ PAS ESPERANCE dana

Faites venir os
véritable secret pour faire ennuyer. re-
venir, aimer. Z2Sc et enveloppe affran-
chie. Profceseur Baymard, casier 276.

PE! incomprises. délaiasées. jeu-
nes filles désespérant de conquérir le

AGENTS SECRETS. hommes de 17 ans
§t plus demandés immédiatemen pour
ventrainer. Détectives. (Service Sucret).
Cours par correspondance. Pour ren-
seignements gratuits, écrivez à Mau-
rics Julien. Bolte 25. Bureau T. Mont-

 

Voulez-vous une route Famtiex’
commençant vous aurez des clients
‘servir et vous augmenteres vos profite
au fur et à mesure que vous Intéresse-
rez des cliente nouveaux. Chsque jour
est jour de pale. Sf vous êtes prêt à
travailler, laigsez-nous mettre à votre
disposition les moyens de faire de l'ar-
gent en ant SOEBP com-
merce. DUITS F . 570 8t-
Clement a:  

 

© Aux liseurs

NEUP et OCCASION. Tous genres ll-
vres, revues. d! ï maireser nous
d'images pour enfants. Cartes postales
pour toutes circonstances LIBRAIRIE

. coin Amherst et Demon:

Same DE RADIESTHESIE et appa-
re:a brevetés de poche pour découvrir
les trésors cachés tels: or. argent. hul-
je, eau. ainsi que les sexes. Auss: ::.res
d'astroiogie. numérologie. chiromanc:e
pelmiste. 1463 Darling. Montréa!

© À vendre
—————————————————————
POUSSINS D'UN JOUR. $000 ie cent.
R3:k barrés. Leghorn blanes, rouges du
R. 1, Wyandottes. New Hampshires. L!-
Yracon de févries et mars, Cat:
Hat~hery. Britannia Helzhts. Ont

SALON DE MASSAGE moderne à ven-
dre. 5 appertements lavabo. Cause dé-
pa:t_ 151 Mütou. prés Ste-Pamille. __

GRATIS. Catalogue No. 10 & vendre.
grant chotx cha . mm
vres etc. Mae Hartman
Pisce d’Arme.

® Clairvoyantes

MADAME

  

    

caster

 

30 ans d'expé-
le. approfondie. sur

les événements de votre destinée. par
ses Conseils sérieux: vous serez éclairés
*a amour comme en affaires. Ne ques-
tonne jsmais. strictement confidentiel,
de 16 h. à bh.. dimanche compris.
4261 Delaroche. entre Marie-Anne et
Mont-Royal, tramway Amberst.
POURCONNAITRE L'avenir. Madame

 

 

A mi. 20 ans d'expérience dans
l'att découvrir .es nystéres de l’a-
venir. elle vous dirs (um! bien en
amour Qu'en affaire ce que l'avenir
vous réserve 1488 St.-Urba:n. MArouet-
te_0033
MADAME OABT.  CLAIRVOYANTE,
médium, étude du miroir bindou. care
Lomancieuse 152 Ste-Catherine ouest
Tes:
FOUR VOS TROUBLES. clairragante,
cartomanc.enne. Appolntements seu'e-
ment. Tei. HA. 6302. 434 Dorchester est.
Appt. 19.
SE HOROSCOPE GRATIS! JE
METS aux peines d'amour, trou-
bles de ménage, gêne, timidité, clgs-

correspon!
Bi votre vie. $100. Envoyez enveloppe af-

v+aonnes’ aanté. ménage. amour.

ANTOINETTE ROWLAND.'

PROFESSEUR RAYMARD ASTROLO-
GUE, mentaliste. Infirme Dalssance.
don naturel. réunit ‘as séparés. Ses pré-
dictions sur questions d'amour. maria-
we. affaires. ont émervelllé bien des
gens. Il vous dira quoi faire pour ar-
river A votre but et © que vous ré-
serve 1940. Répond A 5 questions par

dance, 25¢ ou horoscope de

franchie. . date naissance. Casie:
176 Station Deiorimier. Montréal
PROFESSEUR LENOIR. AIRVOYAN
étude du crystal, vous donners esils-

| faction dans tout ce que vous voudrez
savoir. 263 S:e-Catherine est. chambre
deus
POUR RESOUDRE ro prob'émes per

affai-
res, confuiler un professeur reconou

 

compétent 25€ pour frais d'écriture
Pa Salscroulx. 931 Ste-Marguerite.
Montréal
REPONDRA à 10 questions pour Sc.
ramène amours perdues. Inc:ure date de
naissance et enveloppe sffranchie Pro-
fesseur P. Ricardo. casier poste! 114.
Station C.. Montréal!
DUBREUIL mentaliste ronbu out.
horoscope généra! envoyé sur réception
de 25c et date de naissance 4 questions
répcndues. Dubreuil. Boite 131, Ottawa
Oot

ETES-VOUS INQUIET" 8: ou: venez
vous renseigner pa- les cartes ou the
Horas:ope de vie 9100. date de nals
sance, couleur den ch-veux Vous aide-
n
Delos

 

jer 7 A 10 sot Chex Ovido

 

n PROFESSEUR JEAN. Calrvoyal!. As-
tro'ogue. Cartamancie - .
aven:.. méthode tnfa.llible. Tirez 21 des
hautes cartes ait hasard. Couleur des

 

 

yeux. date de nalsmiice. Corvempoudan- =
ce seulement
cents. 934

© Cartomanciennes

VOUS TROUVEREZ ine bonfie carto-
mancienne pr.vée en téléphonant à
Herrier 8309
MADAME MARIE ALICE, médium ire

| tomancienne, rego tous es fours. Pour
janpointement FI. 5185 6383 Boulevard

Enveloppe affranchie. 25
Laurier est. Montréa!

Monk.
MADAME ALINE. bonne ca:tomencien-
de privée. 1 A P beures. 1433 St-Timo-
thie. MA. 8290.
vous RI Uie bonne carta-
mancienne. Mme Renaud. de 1 h. à 9;
5 5120 Pagines:: rZrépté dimanche.
MADAME ROSA G . esrtomancienne
privée. 1 hetire à 9 heuree. 1959 Mont-
oyal est. AM. #242

MADAME CARO, GARANTIT votre ave-
nir dans cartes et thé. Tous les jour.
de S A 10 1191 St-Christophe, LA. 6377

MADAME PARISO. aven:r. Tires 21 care
tes de 1 à 52. ravoyez 25c pour frais

‘d'écriture. Secret pour raffermir et re-
hausser le buste. Station C.. caster 26,
Montréal Montréalee

| DANS VOB PEINES. ne soyrz pus 1n-
; quiétes. 17 hautea cartes prises au ha-

. enveloppe, mbres pour ré-
ase, céileur yeu je Laurier, 5804,

éme avenue Hosemont.

 

 

   

rette. Envoyez date de nalseance et 10e .3 v CARTOMANCIENNE RLCNOMMEE DIT
BUSfrais dderiture. Mme À. Net, 2967 assé. l'avenir, réunit les séparés

TRO kL ONS, jes,
cartes, 10c.. enveloppe aliranchie, âge.
Caster 1. Délorimier. Montréal
M . ciairvoyan-
te médium. Buresu de 1 à % hra. 1502
Bt-Christophe. AM. 0751.

© Clairvoyants
————
POUR VOS TROUBLES, consuitez M.
Fournier, Tême. vous aidera en amour,
en Gffaires. réunit lea séparée. ayant
$8 ane d'expérience Vous esres émer-

Fe, pm t-Timo
thée. Montrésl.
PROFYSSEUR ROBERT. cisirvorsot.
vous 9:3 lnitiaies du garçon que vous
ame le plus
me le mieux.

foe correspond noe, enveloppe ainéhie .Shine ihTlaoe

ae ceil] aul vous als
méne troubles amour

Envoyen date de Dalse (avoir mon secret pour

ie.
clation,Co. Label

. ma-
| méne les amours perdues. Troubles d'af-
faires. lit le thé. médium Mme Saint.
Luc. 1857 S:-Grrmain, CM. 5575. Daisies

| seuboment earr —
1 MADAME ADELA csrtomanclenne re-
nommée. leplus fort quédiume apie

us fera usr eu tout. Mi 3
1660 Bt-Anars te
MADAME ROBA, 1728 St-Denis. appar-
ment 6 Thé. cartes. crystal

CONSULTEZ DELICIA. cartomancien-
ne te, don nstuvef, réunit .rés. "ZÂve Frontenar. présRochalsgs
STRCTEMENT CONFIDENTIEL, car-

!tomancie. thé, café. Mme Beauchampe.
535 Frontenac
TIREZ 25 CARTES. dale naluance, cu -
Jeur cheveux, 8 questions. 20.
enveloppe affranchie. vous désirez

re ennuyer,
revéair, aimer, 20c, envi affran-
ch Latour, easier PLAe:

e PQ
   

amusé correspondants partout. De-
mandes renseignements — Cercle Lit-
téraire Universel. casier tal 2704,
Montréal. (Pisce d Arms). inciure t:m-
bre bo ro:
vo -vO VOUS MARI ate
de 12 noms et description 23¢ et enve-
lopne affranchie. 82. Station Délnri-
mier. Montréal
MARIEZ-VOUS! Liste de 12 noms av
descriptions, 250. Demander tes dé-
aires. ence Moderne, Granby, P.

| SERVICE PERSONNEL . En.
voyer 23c. Marita, Box 573, Manchester,
+N-H
ATTENTION PERSONNES SEULES

| Porquat vous eanuyer. Palles par core
| respondance des nouvelles conusissane
‘ces. des am!s; renconires votre idéal.
mariez-vous à votre chos. Aro ae
correspondants-tea partout. cental-
nes satisfaits POURQUOI PAS VOUS?
Quels que so:ent v 4
ait ation, succes

 

 

BASLE.

-P. Poyer Canadien.renseignements. D
casier No. 2 St-Jean, P. Q. !nclure

lermibz ur nse
MERVEILLEUX: RENCONTREZ votre
:4és1 par correspondance. Envoyez 250
pour .ate de 100 noms avec Seer
tons complètes. MARIANNE, Boîte 31.

trouver position. S'adresmer 5823. Station G Montrés!.
| PorRreTO! PAS VOUS’ ibetaires.
veuves, veufs Faites nouvelles connails-
sances. rense:snements gratis. HOUTA
méthode. Envoyer enveloppe affranchie.

 Casiez 176, Station Delorimier, Mont-
réa!
TOILA VOTRE CHANCE de vous faire
de bons eee env ant Joe.
description. enveloppe affrane
Line d'am's sincères, 3957 St-André.
Moutréal.

t CONFIDENTIEL. Lute 13 nome. dietio-
ués personnages, hommes e: femmes,

pire amis, mariez-vous Envoyez 25¢
Madeleine. casier 96. Station C. Mont-

| roa.
| CERCLE_ MATRIMONIAL 23 lute 12
noms Casier St. station postale T.
Montréal
PERSONNES DBSIRANT CORRESPON-
DRE recevront liste de 1¢ noms pour
25c. Envoyez descriptions. timbres non
acceptés Cécilia. Boite postale 199, R:-
viere-du-Loup P Q

© Divers

L'HUILE D'AMOUR.

 

 

rendra amoureux,
fera suivre et portera bonbeur. Boutetl-
les 25c es $100. Btation C, casier 36,
Montrés!rt
VOUS VOUS PEREZ Irréaistibiement

vec is fameuse huile charmeuse
. Echantillon 23¢. Par corres-

nondance seulernent. Hear! Lafond, 1060
SteElizabeth. Montréal.
A CEUX qui souffrent dans leu
amours. leurs finances ou jeur mén:
comultez-moi. Trols questions pour 23e.
Mentlonnez date de naissance. STIA.
parcBo-ments lite, 3904 Evelyn, Verdun.

°
oO lea brassidres francei-

see à la main. sur mesure. modèles ‘up
112". Batisfaction garantie. Prix 75c.
Four sutres informations, PI, $337

POUR GAGNER L'AMOUR, améliorer
agente, vue, dével T muscles, gran-
dir. maigrir, réussir, aporenes hypno-
tiame-magnétisme,  télépathie. carto-
mancte, culture SMsiqus. Envoyes 10
sorcier Blanc, 168 Demontigny, Mont.
réalee
DRSIREZ-VOUS TROUVER le Bonheur?
Trouver l'être révé qui eernit suscept!
ble d'être l'âme soeur de votre desti-
née? Boumetter votre cas au cho-

Thésalbel. é'éve du Prof. Mindou
jamar de Paris. qu) vous stders dana

le rhoix de votre Idéal. Vous a:4era
Agairtnent à résoudre vos prob:
domestiques et vos dificullés en affa
res. Vous guidera et vous aidera judi-
cleusement avec tact et discrétion ab-
aolue. Btrictement confidentiel. Envoy-

 

  

 

 

 

  es date de pese
affranchie 0c.
812, Victortaville. P. Q.

ou pour intention matrimonlale. Buccés

  

 
28e et envel

, caler
v

rantis de vous faire avoir la personne
que vous aimer, j'éloignera! les rivales,
je bannis l'iyrognerte. j'améliorerel vo-
tre avenir en trée fra de temps Stric-
remeut confidentiel. Par corrmpondan-
ce veuillez !nclure 106 pour frais d'é-
criture et envelop affranchie ou ve-
nes me voir de 1 ure à 9 p. m. Pro.
Tesseur A Boris. 1689 Parc Lafontaine.
rés Papineau. Montréal. AM. 4071

OTIQU

tous les soirs excepté dimanche
1819 St-Timothée

© Filles demandées

DEUX JEUNES PIILLES qu. désirent
ition dans maison privée. S'adresser

3823 Delorimier. 7 A 10 solr seulement
Fille trouveru bot ches-so!

I MATRIMONIAL" #430 Delanaudiére

© Hommes demandés
——————————
VENDEURS KM CONFECTION! La mat-
son la plus réputée du geure au Ca-
nada po habits e: paletols pour
hommes. alnei que manteaux et cos-
tumes pou” dames. aurpesse une fois de
plus toutes les valeurs jamais offertes
dans la ligne de vêtements faits sur

res Commissions plus élevées Bo-
ni spéciaux en argent Habits gratuits
Et un nouvel assort.ment de rente pour
le printemps et l'été 1940. ‘Ecrivez au-
jourd'hui. pour détails sur cette ligne
sensstionnelle. Tailleurs La Payette
boite 1406. Pise d'Armes. Montréa!

® Horcscope

MAY'S TEA ROOM, horoscope de the.
graade satisfaction. de | & 11 heures

 

  

  

  

 

 

ia main et les cartes Batisfaction ga-
rantie. HArbour 9887 3930 St-Denu.
MADAME BINA, ciairvoyante, voit
aux troubles d'amour. HA.1070.

MADAME ARMANDE. 21 cartes su ha-
sard, ur que vous êtes né. Satiafac-
tion. te 9340 Bivd. Bt-Laurent, Mont- 
voss Téserve 1940. concernant votre

‘annté. votre carrière, vo amours?
‘Ecrivez à Mme Starling. 4245 Boyer,
; Montréel. mentionnant date de nals-
{sance. jour, mois, année st heure si
‘connue, Horoscope compiéte 81.00, 7
:nuestions S0e . 3 questions. 25c
i

Hypnotisme - Magnétisme
————————————————
SUGGESTION AUTOSUGGESTION en-

jseienée par un professeur de 52 années
! périence. Venez me voir où écrivez
l'avant de vqus décider d'aller ailleurs et
ous

   

  
ce que vous désirez, faire
agir leg sutres comme vous

Die une position, une a
{tion de saisire. avoir le tour
acheter facilement que vous avi

| rendre, arriver au aurcés. vous

  

aire
eatimer, etc? Quelle que soit votre ma-
ladle, trouble. peine, mauvaises babl-
tudes. Ivrognerie. cigarette, gêne, timi-
dité. etc. guêris sans temêdes, PROP.
FORTIER. 1923 Delorimier.
(prés du Stadium).

|'© Hypnotisme-Megnétiome _
REOA AUX IMITATEURS

DESIREZ-VOUS REUSSIR en affaires
et conquérir l'affection des personnes
qut vous sont chéres? Apprenes Ia
cis) es, télépathie, infilurnice per-
sonaelle d'un professeur avantageuses
tent connu. ant time méth: en-
reegtatrée infaillible. Plus de 900 élèves
satisfaits, Nos cours par cor ndan-

hopramacat ok,lucien 2} nee uns ruction .
le. Professrur J.-A. Lenoir, Do C=

ei eutles
vour réponse,
 

therine est, Apt. 8. MA. 4351.
timbre

CONFIEZ-VOUS À MOI. je vous ga-

pour théâtre Bonne rénumération 8;

4578 Papiceau plus haut que Mt-Royat }

M CASGRAIN. ilseuse dans

réal Pas timbres poste
vousCONNAITREœ que.

Montréal |

La neutralité7
de la Suisse
est en danger
BERNE, Suisse.-    

 

     
————————————————— ! agence
CERCLE LITTERAIRE UNIVERSEL. coeur de l'être aimé vous toutes qui de Nouvelles DNB "agus,
Pourquoi vous enuuyer, rester sul D-[cherches Je bonheur, pouvez réaliser vendredi. aux “deu: aids ge
actif, cherches voire ldésl par corres-| voire rêve. grêce mu pouvoir extraordi-|la Suisse. Certains I
pondance. Faites de nouvelles contals-! naire de NATCHA-BOR, fétiche Japo-|; Li i ~ tears de

sances. Avons des centsines de deman-| nays Etfeta prodigieux. $100 avec !na- 8 po tique interna «e <Toient
des quotidiennes et des centaines d'a-i tructions. STIA. 3904 Evelyn. VER- que c'est là le début = amoagne
porn satisfaits s0!t pour nouvelles DUN. entreprise par le P 4

connaissances, aoit pour -temps
Suisse.

—>-

Elle demande lc divorce
45 ans après la
disparition deson mari

MANSFIELD.
dame Stella ilaf:.
Mansfield, Ohio, :
dont la patience pr
comme exemple
En 1889, elle co

avec Frederick Harn:
rut cing ans api
Depuis cette date. - .
Hafner n'a jamais
de son mari.
Comme elle est :

Ma-

   

  

 

 

 

  

que »onmari est « 9
‘lui reviendra jan. A des
imandé un diver ir
raison “dispatitie

,© Inventions
————

| AVEZ-VOUS une +
: Drer tbe es

vous oof
| Ame sue
tingien

“© Mossoges

MARLENE STUDIO
Parc Lafontane. Ap’
médiraux frictions à  

 

   

   

  

 

 

 

des grad ides. De 10 ! Lon
N très |
> sw “a,
ba miaiige À am,

traque. ua. M >
prés Ste-Famiue. bic

] SALON DE LUXE nou stat
à 4331 8'-Denls “1
donnée par garde yp
minu't, dimanche ti Li
REPUTATION INATTAU
TANTE, Ici. seulemen’
se. Etablissement mass
ens, alvool, hulle. Bain
ons riolete. Vibration €
chine rôfiecteur po -
Draps, aerviettes (ns
phére ref ut. Plu
travalilantes, mé: tantra
dame Trudeau, Ina:
6857 St-Denis, 10 à min -

© Photographie

 

   

  
    

    
  
   

 

116. 3
de malle Service
PHOTOGRAPHIQU
Jean ance. Mo

METHODE HINDOUE
our dans maire vile peur

 

  

   

  

  

  
manquer pat de
cutebres sean

entreprise,

tution de $
correspon’
aftranchie

  
  

 

         
  
     

     

 

3e +4 2he pour ce

PROFESSEUR ZENON 1:1, re

Beary, entre B.L'atherine el Ou

Professeur Curo
voit et a

réanit los snipe
perduen, facilites
cope bc  Kmavigme weer!
faire aimer faite revenir

    
»shies aeI

Ee sêtranchie, Ca
Sistles Dilerimior Montréal.

    



      INCRE LES NEIGES DE PLESSISVILLE

 
du transport général entre Plessisville et Montréal, était de passage dans a
avec son ‘’bombardier”, un «nowmobile qu'il venait d'acheter à SaintJérôme et

8. Richard. qui fait
\ dernier, : Rows
servira l'hiver à Plensisville, comté de Mégantic. Ce “bombardier” (il porte le nom de sun

M. Bombardier, de Valcourt, pris de Richmond) peut filer à une vitesse de 25 à 30

re. Il a fait lo veyage entre St-Jérôme et Montréal dans une heure et vingt, et de Mont-

métropole jeudi
dont il se
comtrucienr,

à l'heu
el à Messiaville en cing heures et demie. ll pèse 2200 livres et est muni d'une remorque spacieuse

On voit ci-haut l'intérensante machine; de gauche à droite, MM. Aleide Valin, H.
‘8té et Philippe Mailloux qui refait le plein d'essence. (Photo “Le Petit Journal”).

% {LE PETITJOURNAL,21 jonvier 1940 45

veouasasuet |EN VEDETTE
AU

TADIUM

À SINGAPOUR

Lo plus IMPORTANTE

La compagnie poursuit ses

SALLE DE VENTE D’

AUTOS USAGEES

Java et Sumatro.

AU CANADA

 

——
La Compagnie Pepai-Cols vient de ;

signer un contrat avec la Compagnie |
Harrison, de Singapore, pour J
bouteiliage et la vente de cette li-|
queur à Singapour et Saïgon. dans |
l'Indochine française, et à Penang, |
dans la Malaisie, La Compagnie Har-
rison est non seulement propriétaire
de mines de fer-blanc mais elle pos-
sède aussi des agences sur un grand
territoire où, dorénevant, le Pepei-!
Cola sern distribué. i

, M. Edward John Harrison, membre
de la compagnie. est parti pour la
Californie où il s'embarquera à bord
d’un uavire pour Singapour. C'est à
l'hôtel Raffles que ia compagnie don-
nera une féte pour .narquer ses dé-
buts en Asie. Le vice-président de
(l'American Export Division. M. Phil-
lip C. Crowen. à parié que M. Harri-
son ne pouvait pas vendre de Pepsi-

 
 

 

Achetez avant le
housse prochaine

des prix

REMISAGED'HIVER

GRATIS 
 

1 900 livres.
Board. Lucien €

7LES VAINQUEURS ET LEURS TROPHEES  
rse annuclle Gilmore Yosemite alors qu'ils recevaient leurs

la plus économique. Studebaker a gagné avec 3
le Commander.

cela sous les pires conditions de température jamais vues.

On voit 11 les (rois vainqueurs de la cou
trophées. ( rite course est pour déterminer la voiture

medéies de prix différents. Le Champien fit une moyenne de 235.63 milles par gallon:

2908 ct le President, 28.08 milles par gallon, ef 
{Cols au Grand Llama du t. Ce
(dernier tentera de gagner le pari.

M sera nécessaire de transporter |
Îles bouteilles au moyen d: voitures
trainées par des boeufs. à cause des

| chemins difficiles en Asie.
Les négociallons se poursuivent

présentement pour la distribution du
Pepsi-Cola à Bornéo, Java et Suma-
tra, alors qu'on en vendra bientôt

PAS
D'INTERET

|
|
|

   

faux employés des compagnie: de pé- -

trole à Maracaïbo, dans le Vénézué-

||

DODGE‘38 ‘euvé Convertible, siège
la. M. Walter S. Mack, prérident de Jer strateephonnPos $695

,la compagnie, déclare aussi quune|| ftureyr *trateswhers Pneus
‘autre usine sera construite à San: €
Juan, dans l'ile de Porto-Rico, où la DODGE‘39tar 45
marine américaine à établi sa dixié- | tan metal. MeasieDL 9845
mestation navale et où le gouverne- - .

ment dépense des millions de dollars || DODGE '39 (supé Réralies MAC
pour construire des fortifications. Modile D-12 PS $625

Une usine est aussi construite à
San Ramon, au Pérou. D'autres amé-:
lorations seront aussi apportées à S P E C | AU X
la Jamaïque. à Trinidad et dans les,

Antilles. On accordera beaucoup |

d'attention aux ventes de Pepsi-- PAS DE FINANCE

‘Cola dans le Brésil. l'Afrique du' ‘Appertez cetle annonce)

Sud et l'Afrique de l'Est. | CHEVROLET 32 Roadster, ¢ roues

De Lo-
ze. $108 comptant, 10 meis $245

Ca bat quatre as | sue
OUI!" NOS PRIX ET NOS | DODGE ‘37 : passagers. parfait, 8275 IY

; ptant, 15
VALEURS BATTENT mois de $30. Très epécial | $725

TOUT CE QU'IL Y A SUR LE MARCHE |
AUTOS USAGES DODGE‘33 T- Coach. Meu, € pneus

 
 

Nomination à la General Motors
MRoss-C Boker, gérant des ventes des camions GMC à Montréal.

OSHAWA Ont. 20. — La nomi- rant général des ventes de la sec-
| dation ie M, Ross C. Baker à la gé- [tion Pontiac - Mclaughlin - Buick -

| tance de à section des ventes des

|

GMC de la General Motors of Ca-
amions GMC a Montréal, est an- (nada. M. Baker succède à M. R. G. mions, Il devient maintenant géra

noncée pa: M Roy D. Kerby, gé-'Gilbride qui a clémissionné. de la section des ventes à Montréa!

M. Baker est au service de celt

fut nommé représentant
pour les camions. En 1935, it fut en

vint à Montréal. Nommé à Oshaw:
comme gérant de la section des ca

 

 
v

Nouveau Tracteur Ford sur le Marché Canadien
 

 

 
  
 

, compagnie depuis 1931, alors qu'il
spécial

voyé à Moncton et l'an dernier re-

; HIVERISES | comptent, 18 moisde s1750. 9299
CHOIX VARIE ‘| TERRAPLANE ‘35 T- Coach. vert,

comptant $115.DUVAL MOTOR LTEE TERTet 10 mois de $T6.
speciai .

3830 STE-CATHERINE EST. FR. 2110} -

29 Buick Sedan. 3001 $1000.

||

NASH ‘38 Teurine Couch

8 » Pontise Sedan. 2136 9! coulenr bleu. $695

: 39 Chevrolet roach. 2181 735. | bens paces.

1. 38 DogeSedan.2100 || FORD ‘34 Pancide trrsien wens
38 Buick Sedan. 2180 785. | comptant. 11 parie $245

38 Oldsmobile Sedan. M69 | ..

  

  
   3 ;

48 Chevroletmean.2120 ma | BUICK 32 foni Lo£2580
37 Chevrolet Coach. 1900. “3 ; d
37 Chevrolet Sedan, 2115 - 52 st 12 mois « 515.00
37 Pontiac Sedan. 2184 TS. « é

37 Nash Sedan. 2171 35

|

CHEVROLET ‘31 {x $175

4 BrééhonteSedan, 2126 150{[ seer. $35. comptant et 16 me
36 Ford Coach. 2122 us|b see
35 Oldsmobile Sdan. 2128 ms. i , ,
q Or an. 2064 -

34 Pord Coach. 2130 265 | Piste d'essai à
LEE

SUCCURSALE DU NORD l'intérieur
329 Jarry. coin Lajeunesse, DU. 5757

SUCCURSALE DE ST-LAMBERT

134 Ave. Victoria. Zone 7335

AUTOS
HIVERNISEES:

A PRIX D'AUBAINE !

Signalez FA. 3646 — PL. 8221 et
nous irens vous chercher et nous
vous reconduirons sans que cela

vous engage aucunement.

OUVERT dE 10 REURSS
Tous JOURS

FLUS DE 300 AUTOS SUR TE
MEME PLANCHER

 
 

38 BUICK SEDAN 48 4925
39 FORD TUDOR DE LUXE 750. |
38 NASH COUPE OPERA 0
38 PORD TUDOR DE LUXE 535.

31 FORD CLUB CAB us AUTOMOBILE
38 FORD TUDOR CY)
38 STUDEBAKER SEDAN 45. LIMITEE

37 FORD DE LUXE SEDAN 493 Distributeurs: Dodge—-De Soie

36 DODGE SEDAN CUST. 45
4550 St-Denis — PL. 8221

SPECIAUX |
|     mé 37 Chevrolet coach $375.

ALLACE R u produit Ford sur le

|

Ford distribueront également les -

Wiitace de 10BELL, foarchécanadien. Assis sur le

|

outils-accessoires, à contrôle hy- 135 Ford Tudor 210.

empany of Canada. Limited,

|

tracteur M. R. M. Sale, gérant

|

draulique destinés à compléter le ! A
amine un des nouveaux trac. den ventes de la compagnie, tracteur, On a rfectionné un = Angle

on" Ford. Une série de mises

|

ensaye les contrôles simplifiés de

|

tème d'accouplement remarqua GENEREU xX ONTARIO ot DELORIMISR

= montre par tous les déponsi-

|

@ souple et compact tracteur qui permet au tracteur, malgré n ©

ren Ford du Dominion ont

|

qu'on voit lei attelé

à

une charrue

|

son poids peu considérable, d’exer- MOTO! : FA. M46

®ulé au public l'apparition de

|

à double soc. dépositaires

|

cer un grand pouvoir de traction.

|

zu mLEURY LA @à .

————————"————————{{
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NUL N’EST PROPHETE EN SON PAYS

‘un but… à l’autre dans

 

N lens souvent de Dave Castilleux, c'est vrai.
Nois

Il

n'enreste pas moins qe eat regrettable de voir
un athlète lecal, un C
arché, être obligé de s'expatrier pour monter vers la

gloire. Ce west pas tout. Quand Castilleux est revenu, ici,
Après avoir été applaudi en plusieurs villes, à Toronto
sarteut, il n'y avait pratiquement
pour le voir à l'oouvre. On nes'est même

aller constater l'amélioration
disait uite dans son style.

A New ork, mardi dernier, Castilleux n'a
porté victoire, du moins, selon

male il s'est quand même fait un bien énorme dans le

s'être

rencontre
performance contre Gomer, et

mbers.

or

7’

contre À

 

“Ward trébucha en laissant le gëm

à rouler sous une gauche de ‘açon à être prêt toujeurs à comment ä à 6 ,sérieDreSortSicriPek HCO4qeblidatemonàpy , San 3soa oeil à battre sem sdversaire su peing ou Sar 88 sûre que Amos Rare Mooreptleks coufrançais par-dessus le "éPidité à éviter les coupe. mais fut forcé au second par Steve Brodie. John 50"En tout cas, ai Dave ne peut faire reconnaître ses gomery ard avait la balle alors que Meir Mont.mérites, ici, il aura probablement la chance de lo fairs, encors à ci du but. Le coureur Waid étaità New-York. En effet, la Comu:ailssion athlétique de la se lanca sur Vard dans un élan qui fit tournoyer « a i
ne dane loPornri que loaFe Larkin, JohnnyBell sof Davey Dey pri Hrnalis, direPere furieux, fut horritile que Toe pourraient combaître dans une SHminatoire pour heme) uate. MoGrow rotird.” # Bef‘de

Le

droit de faire face au champion mondial des poids Le compte rendu continue en dixant que ReitMaots,LowAuber, Espérons que Cuutilleusvaut pas retiré Sur uu Jiafieldfly ot que Hughey Jenninge rantobtenir combats, après ante e. .le verdict official, on qu'il finira pas obtenir une rod b qui lança Ward pour forcermétropole américaine puisque l’on à grandement parlé essai do double jeu, en lancat € puar taire unde lui.
’ M time (a nça. ax premier tani,Ainsi, Edward Van Avery, rédacteur de Ia boxe su LE BASEBALL N’ETAIT PAS UN iacGraw——onFadacievsemant vera le virhre, fran“Sun” de New-York, un ex a commencé sen compte JEU DE SALON “IL n'y avait pas de doute McCrae opronde de bataille i a t que l'on pouvaita 2. car il était encore à plusieurs Pieds du mar, To retiréntemant. octroyer pour Pp au balls arviva. Quoiqu'il réali "il ! oradécision rendue en 1940, C’est dire qu'au moins de vue de Le baseball d'autrefois était beaucoup plus dur que s'élança désespérément versFarell5,pr MetirgVan Avery et de presque tous les journalistes sportifs celui-ci d'aujourd'hui. C'est co que l’on t affirmer en MeGraw fendtrent l'air dans la direction de 1, pieds acomme des spectateurs, Castilloux a rem bel et bien prenant connaissance du compte rendu d'une partie entre Farrell, Au contact, les mains de Mer: 10e deIn victoire sur Charles Gomer dont la série de quelque les Orioles de Baltimore et les Giants Temple Cup de directement dans la figure de Farrell”, all: rentBeize victoires consécutives a été interrompue. New-York, selon unereproduction dans un récent numére Cette fois, cependant, toujours d'après le €Van Avery a continué en disant que Castilloux avait du “Sporting News”, Nous reproduisons plus bas des rendu. Farrel garda la balle et MeGran fut retire1Goutenu sa réputation de me pas être seulement le passages du compte rendu em question mom seulement à fallut retemir Farrell €champion du Canada mais d'être également un des meil-

Phoxcars du Dominion à aller aux Etats-Unis. Le
Bouveau venu, dit encore Van Avery, est un des plus beaux
exemple dans l'art de ls boxe, depuis dix ans, Il est

le comme Conn. Pour plusieurs
ol en veyait une plus petite édition de Bob Fitzsimmons.
Comme ce dernier, il a démontré une habileté consommée

cause du jen dur déplo é
pi pate personne qu
qui devait devenir plus tard

mais également à cause de la
déployait surtout, John MeGraw

une figure célèbre comme

bouiller Me Graw.
Baltimore fercèrent
attendait pour se

Avrie la Jonte,
ants uitter l'auto

sauver, Aprèsla ote.arQui lea

pour l'empêcher de tenter d'écra.
dea Supporteurs gy

   

“LES YANKS SONT
UN PEU

MEILLEURS”
MIAMI, 20. — Luke Ap-

ling, arrét-court des White
Box de Chicago, ne considé-
re pes les champions Yanks
de ligue Américaine com-
me des merveilles mais ils
ont tout de même, à son avis,
le meilleur sur les autres
clubs.
“Plusieurs amateurs croient

nous devrions triompher
facitement des Browns de St.
Louis, chaque fois que nous

rencontrons, a-t-il dit
Mais nous avons eu des diffi-
eultés avec eux, l'an dernier,
Quoique nous ayions termi
en quatrième place. C'est à
peu rès la même chose avec
ese Yanke, Ils doivent tra-
vailler fort pour battre les
autres clubs caf il n'y a au-
cun club dans la ligue qui soit
facile à vaincre. Cependant,
les Yanks sont un peu meil-
leurs et cela presque cons-
tamment.”     

Club Lomontogne

Le club Lamontagne. l'un des clubs
Lee plus SeulesoeJe ilgue JuParc

ontatne

Sr

et province, te-
ra le club Berthier, dimanche le 21.Depuis 15 journ. je Lamontagne a'set
fort mis en évidence avec les résultats
suivants: mércred!. Le 10. 11 a défait le
8t.-Benolt par 5 à 2: jeudi, je 11. perdit
une ie contestée contre l'invincidlest-i ols-Xavier par 2 & 1: vendre-
di. le 12, 11 a défait Je club Guay per
€ à 2; dimanche Le 14. balsas pasillon
contre le Ste.-Agathe par 6 à 4: mardi.
le 16,0 a défait le St-Denis Inc.
$ à 1 et mercredi, le 17. annuls. 2 à 2.
avec je Vile-Emard. Ayant Quelques
dates libres, 11 lance un défi à tout
bon club amateur de !a province, pré-
férée: Bt-Hracinthe, TA Mont.Laurier, Drummondrille, Bt.-Jean-Toer-ville et Beloell. Inf: CL. 4338. M. Ar-
mand 8t.-Jean. 5450 Jsanne-D'Arc.

Lions 3, Castors 2
14s protégés du gérant Giroux ontfrend. BOD pus seus difficultés contre

 

 

ea hommes Hi Alan. D r
s'assurer place ns e
Fortin de Pt--aus-Trembies. En oot,
Jeudi le 18. aprés une lutte fort mou-
Tementée l'on vit les Crators aubir leur
lère défaite aux dépens des Linna.
Mercredi le 24, les Lions rendront vi-

site aux Tigres. Mênent en tête de la
Ligue Fortin, pour les compteurs: M.

Tard des Crature. suivi d'un autre
joueur d'A, Dugal, Desjardins, lequel est
auiri de prés par Weiland Sas Liona et
Cumon des Tires. Le premier ches jw
foraine, de buts. est ls ocerbére dee
ions, Pipe. tandis Je le “bid-man”

de Is ligue est 81.
———Pee,

Club Srébosuf de Rosemont
Dimatwhe dernier, le Brébeuf de Ro-smont ennulait avec ia forte sautSL. 3tanising Je poin de F4,sur la glace du Brédosui. Sans l'erreurde l'arbitre qui n'arrêts la te quox minvtes en retard, le Briboeuf gu.Tel* été le vaîngueur pulsqu'ii a ait unbit d'avance et que Bt -Btauiaiea n'aSanpté que quelques minutes avant in£n. Int : PI rre Peradia, 6308. Jeme Ave

mont. TH, FR. 0474
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a
joute. le prévid

gérant des Giants de New.York: Young de la ligue Nationale décigrair Faitvétérans, c'était comme “John McGraw, lisait-on, des Orioles, qui s'est partie la plus sale qu'il avait vue, au cours deta i.+gopné la distinction

x

peuenviable d'être le joueur le plus ces jeurs sont bien disparus, aujourd'hui, aleeg
salaud de tous, a tré aux visiteurs de New-York que l'on joue pratiquement comme dans un salon, "ECHOS SPORTIFS Des Sacs de sable Pte-oux-Tremblas Match intéressentTROIS-R —— Les grands efforts des joueurs de l'é-| Le elub Laval de Pte-aix-Trembles,

EN RESUME Quine O. Moreau ont été couronnée de dirigé par A. Dugal, a falt balsser pa- Mercred!, Maurice it
Le clab Notre. wl on tite do le

|

* oar Jsont Joué ia plus ze ton. dimanche dernier, aux Rovers

|

nom Maurice Gohte-
gab Dame = lo

d
o

lo partie gateà eng hommes.Aus Le de Montréal. La direction du club lan-

|

possède de l'étete d'u: |.
tae Triflavionneaverhut victeires. use| on x parties sur . 7| © Un défi à tous bons clubs de 16 & [ees 15 ans. Bon adversa.s ge

deuxième position. Technique troisième et
le Cap en dernière place. Horne du Netre-
Dame est premier compteur des jeniers
suivi des frères Abran du S4-Paul et Mac-
teen du Notre-Dame... Hervé Olivier est
premier compteur du Ureupe Provincial de
‘est. M à 16 pointe à sou crédit. Le vilain

la ligue est Mercier du Victoriaville qui
même tompe troisième compteur du

cirenit… Le club Trois-Rivières sot be seul
avoir vaincu les As intermédiaires dans,
civeuit Melarthy cet hiver… Walter

lly joue du beam hockey aux Treis-Ri-
vières, Il est wn des principaaz faetears |

victoires de club dams le Groupe.
Proviacial.. A Bhawinigan. Gendron cem-'
tre das Catarectes do Is ligue Previnciale
fait le succis de Panl Goulet ot do Fernand
Gauthier. Arthur Prince ot Martel sot
les meilleurs arbitres qui soient passés à
Shawinigan cet hiver dans le circuit Bel
via... Courteau passe pour l'an den moil-
leurs sardieus de buis amateur du Canada.
Ses dernières performances lui valant ce
clamsem mt. Polly Drouin du club Cona-
dien de la N.H.LL à déjà reridé bait ens
au Cap de 1a Madeleine de méme qu'Arther
Prince... Prince ful populsite comme joe-
sur de baseball et excellait comme arrèt-
court et troisieme but. l'était un cogneur
d'envergure. Prince n joué à Montréal pour
le club Foret Frères. On vient de fonder
ume ligne juvénile aux Trois-Rivières dent ‘ Je président sot Albert Gaucher, rédacteur ‘
»portif au ee Lerosnienteur -
tréserier est e… L'en
chain, il 7 nurs des ligues intermédiniiee
faniors. juvimiles, midget et bantam...
Hervé Leclerc de la National Breweries o
été nommé commandeur des Dike...
—————__ |

NOUVELLES DE LA ‘
LIGUE MONTREAL
—

Deux joute sont au programme de la
gue Montréal in ire, pour cet
après-midi alors que le Verdun viniteru
le Joliette. tandis Tr le St-Jérôme recs-
vre la visite du Ville Mont-Royal. Ces
deux foutæ sont très Importantes pour ces
quatre clubs. qui se font actuellement une
vive lutte. dans le moment pour se alas-
wr. 3 points seulement séparent les clubs
Dom Juan, Joliette et Mont-Royal, et le
résultat des deux joutes. peut amener dezron changements dans la position desclubs. !PARTIE REPRISE !

use importante réunion trane ven.
solr. it Pat décidé que la partie entrele St-Jérome et l'Université de Montréal,aui fut eancellée à la dernière minute, pourcause d'on malentendu dans la cédule, sersjouée à la fin de in saison ai elle affecte

la position de ces clube.
LES ELIMINATOIRES

le eystème des éliminations fut eumi
quelque peu changé, alors que le officers
décidérent que le cinquième club dans leclassement, participerait aussi aux détails,of la marge qui le sépare du quatrième
n'est que de deux points. En ce cas là, le
club finissant premier. aurait le bye” et
it n'aurait qu'à rencontrer le gagnant des
autres sé-riee dane la finale,

A
dredi

Royal Junior ou Collège
de Saint-Laurent
—

Avant remporte une belle vietoirs mardi
dernier sur Re Mont Sailat-Louis per ! à
% les collégiens de Bi-Laurent eepèrentrontiauær leur série en remportant les hon-neurs. Cet après-midi l'équipe du Collège“'attsquers à la formidable éq du Royal
dusior de ln Ligne Québec Junior. la
partie commencera à % bre Ja eirentt
d'autobus de Jran-Taim-Ville MSaurentvous conduit directement

à

la porte dé  al'Arène Laurentienne. Imme en fouls sass
ter à la partie.

quips J.-Bte. Cyr a également ê 2
parties. ce qui Ia maintient en Îére po-
aition. Quant sux deux autres équipes,
is chance leur a beaucoup manqué.
mais elles sont loin de désespérer. Péti-citations à MM. @ Metlleur et Jos.
Brasseur qui ont joué une de leur
a partie depuis le commencement de
1a saison.

J. a. P. Points
J-Bte. Cyr 18 14 4 234.000
O. Moreau . 18 ° 2206000
E. Leclerc . 18 1 un
A. Dubue 18 8 3

mercredi
2324.900 [afin de voir évoluer
2258.900 Portin.

18 ans, dopréférence Académie Roussin,Lucerne, St.-Jacques, Dupéré Prére et8t.-Victor. Le club sur se .finoire le vendred! et le dimanche. N°contre, les autres fours le club rendvisite. Avis donc au club qui voudraitmesurer leur force de téléphoner No. 82,A M. Charbonneau, Pre-aux-’ bias,| ceci le pius tôt possible. car le club aputeatod dates libres qu'il aimeralt bien
remplir. Amateurs du necked; rendes-
vous | au stade ic:pel

160 jeunes de la
ligue

| 8t.-Irende. Roy en est

Romé
ce dernier en deux .::
ves aprés atoir perdu
pris Ia lére chute au
sement général: Roy, les

 

+ + Mo]de a clé-de-bras Jap ii. - Masse fi
aa chute en 18 minutes c« R-- en M  et 17 minutes succes. e
tance à grandement: 45; .
lutte en vrai! gentithe:'..
cite grandement la  tolres en 10 matches. !
par diequelificatton
 

  
L'emblème d'une

 

BIÈRE MOELLEUSE
  

 



y hase

 

Doc Gautreou

club a fait son

ë igue de

ptidela} rochain. Voild l'in-
te nouvelle que nous a

uniquée, hier soir, le prési-

aua Barrette. Le cinquième

est "ul autre que le St.-Hya-

abe, qui est propriété de

Fhasociation sportive de cette

ine dernitre, le journal

oJ Hyacinthe a placé un cou-

dans ses colonnes invitant les

Pers de baseball et Je popula-

néral à dire si oui 0

gensé encore du baschal

|

ot

il lait que le clu

i fon oti Provinciale. À

Un rique ANational Asso-] Un
pt ieJ.ol nécessairement | de la li

S baseball Pro- que pro

ANCIEN DU ROYAL
membre de l’équipe du Royal

e Internationale sera plus
ble le pilote du St.-Hya-

‘einthe, l'été prochain. La ville 4.
Hyacinthe a trop bien patronisé
son club pour qu'elle soit délaissée
l'été prochain.
Le St.-Hyacinthe tient mainte-

nant compagnie aux clubs Québec,
| Granby, Sherbrooke et Trois-Rivie-
‘res qui sont en bonne et due forme
avec la directive de la ligue qui
lest de jouer dans le baschall ar-
ganisé.

DOC GAUTREAU SERA A
| SHERBROOKE, LUNDI

Walter “Doc” Gautrrau, ancien
gérant et deuxième but du clubi

‘Montréal, sera en conférence avec

w <{LEPETIT JOURNAL,21 fanvie=T940 #7
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* faseball

(INOCLUBS, AU MOINS, DAN

Toutes les nouvelles en un clin d‘oeil
recueillies au coin de lo rue

par Paul LANDRY
 

BUCKY WALTERS, le lanceur get
Reds de Cincinnati, recevra le trophée
secordé au jOueur qui @ le mieux fait
dans l’année, lors du danquet des ré-
dacteurs de baseball, Le 4 février...
SI PEDRO MONTANEZ gagne le,

champlonnat des 147 livres contre Hen:y;
Armstrong. mercredi prochain, à New-
York, 1b det-a accorder une revanche à.
Menry avant 90 jours. Dans un tel cas,

, 11 xeraft wus contrat avec Mike Jacobs)
‘dans les rencontrez pour le titre, pour
trots ans...

PETE COSCARAT. 2ème but der Dod-
gre, courrirait plus de terrain que:
Bal! Herman, d'après une opinion erpri--
mée par Tucker Stemback, ancien des
Cubs, maintenant avec lea Dodgers...

115 partirs pour les Giants et qui & défa
lancé pour le Montréal, s'entraine pour
un retour à la ferme de son père, à
Doncison, Trnneuee…
LA NOMINATION DE JOE GORDON,

comme étant une plus grande étoils
que Joe DiMaggio, “selon Babe Ruth,
recevre beaucoup d’appul.. On dit. avee
rauon. ques les amateurs ne suivent
plus les directives, aujourd'hui, dans
le choix de leurs héros et on dit. à
cause de cela, que Gordon et Dickey
guratent plus de votes que DiMaggio,
dans un concours de popularité,

LORSQUE LES GIANTS se rencon-
treront, dans une exhibttion, contre les
Yankers, le 15 mars, en Floride, it s'a-
gira de la première partie entre ces

LA COMBINAISON KEARNS-DEMP-

se-Hyacinthe vient de donnerson adhésion keee, tenterLis

s

remporterencore vingt

la suite d'une consultation aire. . » Per€d'a ‘uit "avec os total

breeGranby, Sherbrookke st Trois-Riviè- Sport bref, coin St.-Denis |=:"
. Royal gérant t.-HMyocinthe. — . EEV-JOHNSTON

a

l'intention, “ditzon,
Un Roya® ge! Sherbrooke,lundi. et Ste.-Catherine ee Be > Cote prendre

peut-être beaucoup de temps…
LES YANKS ne jeront pas de chane

pement dans leur alignement, selon ce
au, vient de déclarer le gérant Joe Mc-
arthy.. IL n'est même question

de changer le premier buË Babe Dahi-
gren.. Ce dernier apprend à frapper ac-
tueliement, sous la direction de O'Doul
et McCarthy, donnera une chance é
Dalhgren de faire ses preuves.
JOE NCCAKTHY, gérant des Yane

kers, prévoit une meilleure saison en-
core pour Joe DiMaggio et pour Joe
Gordon... A ton avis, les deux ne sont
pas encore à leur meilleur... Interrogé
au -ujet de Lee Grissom, le lanceur
qu'il rient d'acheter, McCarthy a exe
primé l'opinion que Grissom eidersit
e club ucoup plus qu'il ne I
nutrait…
LA RAISON DE LA RUMEUR DE LA

VENTE POSSIBLE DES YANKS réside
dans le fait que la Banque @ prêté
quelque 83,000.000 au colonel Jake Rup-
pert et que celui-ct n'a pas remboursé
de son vivant et que la dette ersste
encore actuellement.
BABE RUTH vient de suggérer une

«

i ligue .
Fer de1enirale, dans plus de jla direction du club Sherbrooke,
oe nses on à réclamé à grands jlundi. On rapporte que Gautreau,

; continuer dans la ligue s'il accepte de prendre les rennes

Fu isle. la plupart des cou- à Sherbrooke, aura l’aide des Red

étaient accompagnés de let-|Sox de Boston. Gautreau est re-

Le encouragcantes.

contribution de chaque club des ma-
jeures plutôt qu'unepartie fousetolies

la
cettes comparativement petites de ueuciieratt plus que 88000 de

» Fiore. celte façon et qua ce serait moins d'or-
RED RUFFING, le lanceur des Yan-gan*sation…

LIIIII IS

TOMMY GORMAN ‘pas T. P. du Fo-
rum; qui a lancé Quatre parties à la
fin de ‘a sarton pour les G:ants, est de
Neu-York même… L'hiver, 4 exerce

| son métier de plombier..,

deux clubs. en Fluride, depuis 24 ans...
John MeCram fut toujours 0, à
rencontrer les Yankees pour les re  

 

. : CLYDALL CASTLEMAN, qui 8 gagné
connu “pinme Iun de meilleurs

vre d'un support moral aussi, pilotes dans le baseball. cons:-

Faredbiondu club St-Hya-'dère en ce moment quatre offres \

side dépécha immédiatement à ‘de gérance «aux Etats-Unis,

trois de ses directeurs

|

Le président Barrette nous com-

j consultèrent le président Bar- munique qu'il doit partir au début:

se sur les possibilités d'obtenir de la semaine prochaine pour une

w bon perant et une offi tion [tournée au Vermont. Il iru a Bur-|

un club de calibre supéricure lington, Barré et St. Alban’s dans

à h classe B. le but de trouver un sixième club.’

Très grand succès prévu pour la |

séance de boxe del’aide au soldat:

   

  

 

  

  

 

  

  

  

   

 

 

a
re juge de nombre ot l'im-1 du Capitaine J.-J, tagnicr et de ser re-

pais do ombatsactuellement cenclus,

|

ldbres Ciremadier Guards. La liste com-
A

ols demande sidérable des billets. la

|

pléfe des combats de ce gigantesque

min de bose aslse Mile Martha |gala pour lequel lo Canadian Arena

Alen pour janvier prochain as

|

Company a permis l'usage gratuit du

Tam, wes auspices et A0 profit deo

|

Forum, sera annoncée dans queiqurs
A

Pamidlary r Services Entertalament

|

fours,

Peni, remperters um tres grand «accès. 1e = 1

Du wal point de vue spestif. ce sors une (

mies ems: Que Voulez-vous savoir 3
tandis. representant In plupart des divi.

ouche aux poids-leurds.
Unis que du Caneds.

mr Yl
ses question: general oeulement.

‘

2—À cause de l'espace. nous me tépen-
de deux questions à la

  

   

R DE HOLLANDE
Que dé us sasistants.
Be Manireal, 11 suffit de mentionner les

tom de Joe Gagnon, Jerry Blanchard,
Jedmuay Green. Jerry Berthiaume of Joo
Dobrafshy pour laisser amticiper un spee-
tarie à rol suire comparable au point de
tv pugdlistique. Ce sors véritablement le
der des meilleurs boxears que l'en verre
8 reverse.

Foret

orie ans meilleures sources pomsiblos.

é—Toute demande de renseignement

devra porter lo nem ei l'adreuse de Vem

vescur. ———
Auriez-vous la bonté de

me donner :es noms des dix premiers

compteuss. de la ligue Provineinie pour

la salron 1938-39. — Aristide Gauthier

| 1S. Concorde, St -Hyacinthe. {

Réponse. — Mular, Lachine. 1 buts.

28 asvistances, 69 points: McClelland

Cornwell, 17. 21. S8; Hamel, Valieyfield.

28, 29, 57; McMahon, Cornwail, 20. M

34; Lajorest. Sherbrooke, 30 21, SI: Peer,

Vatlcyfierd, 35, 24. 6; Roy, Sherbrooke

21, oF 6. Shaw, Cornwall, 19, 27. 46. |

Mowsseite, Shauintgan, 21. 22, 43; Ro-;

berfson, Cornwall. 16, 24, 60. \

Question

que: une des principaur
mr définith ement cone

 

ON-AL LINTON Joe
t .~ champion des poids cOQ

y Cancds, Drputs (rots ane. H « rem-
Porté une «crie trés iMpressionnante
& cirtours qui le conduisirent fuse
qu'en Auttrete où 11 participe sus
de: de F-prre. Son adrerceire du

: le rainqueur de plu-
+ des Golden Glover amé.

NCHARD-JERRY PICA-

 

 

   

  

 

  

 

 

Questions — 11) Auriez-vous l'odii- |

gsance de me donner les mensurations

d'un garçon de 13 ans ainsi que celles

née

|

d'un sduit-? (2) Le tempa des séances

quotidiennes d'entrainement pour la!

course à pied, natation et la culiure ;

physique -
éponser, — Vos questions manquent

totairment de précision. Ainst les men-

surutions pour un jeune homme de 15

ans qui mesure 5 pieds sont différentes

de celles d'un autre jeune homme du

méme âge qui merure $ pieds et 2 pou

ces, par exemple, 1! faudrait donc mene

fionner la grandeur du parcon de 35

a ain que l'âge ol la grandeurde

odulte vous roulez avoir en -

te
poration) H eattre duricue ae

u! balsyé cur som passa trois|statuer. de facon # le, que S
éir:cong dspjérentes: pois nouche la longueur des séances d'entrefnement

Bitz coq et poids plume. l'Espagnol

|

pour tel ou tel sport. Dele dépend st
uteil, déjà ronnu à Montréal, fut]vous roules vous adorn ner particulières

deur Jos hnahste au gigantesque tour.

|

ment 8 tel ow tel sport ou +f vous vou-

foi dey Golden Gloves de New-York.

|

C8. par ercmple, amplement vous tes

LOU VALENTINE < JOK DUBROP-4 "ET donne condition physique. Un

KY.- Valentine est n ici et à professeur de culture Pi ysique vous

eic-York, C'est L'orpueit a Yatlnd

|

renvelgnera esactemens & tous ies pointe

Cricent Athletic Club de le métropoir[#€ 1 Lu

“open arrenteur du femeus| à UN LECTEUR, qui demandait des
"tl sentation dansCeBut rensetgnements eu sujet de Jordan, ie

quai fut L'un drs pins remar- nous ayevere mements

Rade, Vetaetme poidsplume du Ca-|qu'il nous communique, Jordan nous

 
dro glug ttonnels combats jamais
Fu ionaqu quitia momentandment
mdrr" faute d'edrersattes. Picarel-
bo amen de New-York prérééé d'une
Tépuiation d'inrincibdirté. C'est um
Walon, gi gente méme de Blanchard.

PQ GRECO - ORLANDO NON-
LL do any est le plus célèbre de

Peo ire seunies bogenrs du continent.
be Ha à son crédit un nom-
re trouue  ticalculable de rictotres

Mes et hors de combat sur les plusfrduutable. bozeurs d'Amérique. a

  

LE GIN DE HOLLANDE
QUI SE VEND LE PLUS

au Canada
ET DE PAR LE MONDE ENTIER

40 onces

  

10 onces 26 onces
 

boxe il y 4 1a motocycleite depute
ei qeFecenu à l'erêne 11 y 6 un Heaudetde I Mere PeLorimier et $ ° $ ° $ e

ye reconquis som ancien pres- | toutes les pistes de la prosinee, En
1930, 4 passe souz contrat à M. R. Le-

dout pour passer & gravers les vitresaOERRT HERTHIAUME «
“neo d'un quart de poute

CHARLEY
Brrihigtume est un jeune gé- Distillé etembouteillé au Canada sous lasurveillance

oteur
ontréal,

d'épaisseur OR

Dt encore ecotier qui

a

vu À les, Jordan demeure. 2e , SU
qontréat et à Madison Square een HE Verdun et pour renseigne- directe de Joka de Kuyper & Son, Distilloteurs,

ments 11 faut s'édresser au m, Hollande.le plus bel espoir canadien chez utvedresser an
Mods lourde amateurs, maintenantard” val. le champion Larry Bou-ÿ en devenu professionnel, Jones

or

des

 

R. Ledou

 

Cverseire qu'il rencontre New-

dicdulomne dernier, Le 7bat ge| vot to programme de lutte qui aura
Woolour Kommes jut alors le pièce de |lleu, lundi le 23. & la salle Shamrock. »

eT programme. 0 St-Antoine: 26 min: Jor White
125 Jb, va K:i4 Louis 140 Tbe: 30 min -
Lucien Delran 163 1b, va Pull Cyr 1%

: min.: Cyclone Johnson 1

®¢ deyr

oy duprogress serous Ire prin.  RAT Furet qui ER com pren: {Lucien
. e, c'est 16 Ibs,

Tinie eon 88|Pihe
t . de plus, qu'une at. lou min, a .
00 Pariieuliore sare lel presence vo KN Brown 198 iba.

  —
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Tousles clubs à l'oeuvre dans|Le spectacle des “Ice Follies de
la Provinciale, cet après-midi 1940, une véritable sensatio,

Dernière visite du Berre

ui

joue à Vaio—

Qu

11 oct heureux que l'on ne considèrepas le spectacle comme représentation vhéêtrele

Xd

boc & $¢.-Hyscinthe, Verdun cor on serait longtemps sane partie

de

hockey, eu Forum. — troupe des Ice F* à Lachine. jui comprond plusieurs grandes étoiles, sera en représentations, ou Forum, du 1 oilies,«
eau 4NOUVELLES ET POTINS rier. — Courte revue du spectacle,——

—_—

rerTous clubs Ligue vinciaie sent programme au cours Charl Y= Ge te Journée de dimanche ontrue Jet 4% Megane

on

sears Par Charles MAYERsar les Bestennais fent une dernière visite iol, d'après le céduie régulière. On en est venu à la conclusion

|

reste moins que chacun évolue

|

bre Bess Ehrhardt et nVoiot le semmaire du programme de cet après-midi: c'était une bonne choss, après |avec ,grûee de l'amateur en ce |stad que l'on considèreQUEBEC à ST.-HYACINTHE fut que la représentation des Ios|sens qu'on est par le specta- composant le meilleur con commSHAWINIGAN

à

LACHINE Follene solpus Ter pariob

|

iosraeSan lo gotte

38

Por patineure, 7 y's trey,401A , par .BOSTON à VALLEYFIELD methéâtrale. En effet, pa percevoir qui viennentJ d ; ; Ajouter àjous sur la glace, on |fl n'y a pas un instant d'arrêt et, [beauté et à la variété laALY ur aire autrement qe de |à la fin de la soirée, on est tout

|

ci , WE du pects,
LEJERE

DE

|Moat artya _ ' ifier

la

représentation de véri-

|

surpris et on reyrette sincèrement

|

Gilbert et Gordon Mek
Re autre projesmionnelie de soccer en

|

SAIT-ON pourquoi les comptages fable “hit”, comme disent les Amé- que tout soit fini oi tôt, amuseront 61 Emerreilloy eles
dans ls Provinciale sont st élevéat, LE : ’ “hit”

|"

Les dé. t aplendides tan-|fouls da cront ig

erre…. Ceci s'explique par Le fait que ie major ricains. > OR sait qu'un “Ait” | cors sont aple ou ns des numéros d'nerobgs
CNARLIE TOURVILLE, qui détient | té Ces Tignes d'avants duecirouit sont | reste au programme des semaines (dis que la glace est décorée avec tie, Harris Legg, le fomeuz partwn grade de lieutenant dans l'armée

|

jormées de{oueurs. qui étaient en a et des semaines. ; ue grand goût. ; neurcanadien, sera aun gycanadienne, retournersit aus Gilets |gleterrg l'idver dernier. Lureel Si done la représentation des Ice ourrevenir aux artistes, on

|

partie, aRouges de Sherbrooke pour le deta... ainturda, A uy ox amo. Follies était considérée comme

|

peut dire que chacun dvolus com-1" Le numéro le plus com
IL APPERT quelesclude Sherbrooke

|

teurs influença les joueurs à »e porter ‘théâtrale, c'est dire que le Forum

|

me ail était l'étoile de la vepré-| fourni par Heinie Erork oneet St-Hyactn crotseralent ls fer |constammens & lattaque.. C'est done serait occupé longtemps et que, |sentation. Le fait est que la foule |athléite ‘de I'f n; en
. ; N 9 À “niversité de M

dans le série finale pour le champion-

|

dire que le jeu professionnel ne plal mme résultat, on serait véjapprécie les ‘efforts de chacun|sota, Il owe le ral ane.ons Sale ! ihe eine pig rs rirr) faaAndelFine rt da hockey. ’ m nme si tel était le cas. | [ivre sur fon patine.1],ond
= provincial a toou partie professionnelle au Forum ré-, Qn sait, en effet, que les Ice| Dès le premier acte, uns fantai-|de plus drôle, mien

—_— t, et 4 fut dépoûté du feu dé- : : ; : que, t pri 0 Shi
IL SERAIT intéressent de voir les fensità un tel fur d Qu'il quitia l'am-

|

Follies de 1940 viendront, iei, pour

|

sis dans Arctique on est pris et ddis Shipstad et «à 0 ol 2te.Catherine, quatre représentations, les ler, 2,|c'est ainsi jusqu'à la fin, que l'on iron, qui sont, qren R.Fremey © Forsey-RorrisFetes peque “partiene soit terminés. $ et 4 février. ’ ; ’ passe par la grâce des patineurs

|

les producteurs du ;
sen... Cing de ces siz foueurs joudrent — te plus

|

11 s'agit d'un spectacle vraiment| et des patinexses ox par la comé-|ront aussi Présents jour amuser,
en Angie'erre, au cours de l'hiver der-| PICHE SERAITLEJOUKUBJe Hua unique. On pout en parler par le

|

die. Il y aura également Les comédiensses GAULOIS de St.-Hyacinthe ceu- feslesporitions, etd'une manière ef- fuit que cette troupe a attiré des| Au cours du spectacle, on verra, Frick et Frock.seraient de nombreuses . au

|

ficace... foules immenses, au Forum, l'an |entre autres, un grand bonhomme} I faudrait enc…- nie ntionngy
eowrs du mois prockain… Prois nou- PETERSEN-HAR. dernier et il

y

à deux ans, et par |de neige. C'est Harris Less quijles grandes étoiles que vont Be2 rar ls dust niOELONous plus efficace le fait que des centaines de mil- [se tient sur des échasses. Il est|Ehrdhardt, Evelyn C1.10.4ley, KelTeepe, eonrantos du cireuit…

|

que la ligne y=. -Lemey. car liers de personnes ont assisté aur accompagné de trois petits ours Zwack, Idi Pape: et charme Col
Que dire de l'offensive avec des avants

|

son “back checking” porte de meilleurs | représentations de toutes les gran-| blancs, L'accompagnent également [som oui pren

POTINS DE LA PROVINCIALE vier, sans la permission du club inté- - t

que erg;

sear Joka
“4 Ship
pectacle, ve

 

 

 
 

À rent rt à 9
¢ tels que T. Lemay. G. Poirier, À. Lemay,

|

fruits... des villes américaines. seize jolies jeunes filles qui évo-|numéron du pros me, é
F. Ranger, Nickara. I. Malley... LES CLUBS SHAWINIGAN FALLS ET| Le spectacle de 1940 est presque luent avec 6 de même qu'avec Chandler, de Paris ve Dusieurs,
LES CANADIENSde la N. H. L ne YALLEYFIELDontJaitdeustrouvaules entièrement de GludeLan re fantaisie. ry a ausri ls Comédien estsupérieure 4 Sot: Hime,peurent plus engager les Lemay et Poi-

|

parmi ies nier quoique les étoiles, bien nom- * amilton qui personnifie En un mot, 1 2-10 5Leeee LSme penréglement A ef progREHe iors breuses, soient à peu près les mé-|“Mlle flocon de neige”. Hamilton [tacle unique qu'il ve daucienpr
fet ditCecepoe eh dansle centres ruraux ports déjà mes.11 agitdune véritadble féé- recomprune redE, es more cs
emateur joueurs, a - re

Le 5 y ’ ; tree Les hy,Tous les acteurs et netrices sont

|

sur patins, sera encore admirée et |aont déjà en vente . ‘
    Forun et

 

des professionnels mais il n'en applaudie. Puis viendront la célè-lile œ'enlèvent rapriChez les amateurs {
se Haas era DEUX JOUTES IMPORTANTES

; or com ’Maroons SAN,eeefoueur wey Setjut ming actucliement le
ficré dans deur parties entre Ot- circutt Slater. M a enlevé la mièreemeae"12SDANSla LIGUE QUEBEC SENIORveTonsJainspour leJaçondors

ai]

FRS CÉSREISe DE BOSTON sont 9
Que l'on & fafts r la focom dont 4

Lad à Verd samedi soir... Les Ver-BEEcaentiA MONTREAL ET A QUEBECFERNAND BRAULT. apprendon. est ont eu le chance votr ce femeurmalade dans un hôpital de St.-John, où | club à l'orurre…. On vera en pastfl « été opéré. On ne croit quit) 5ou $5 de notreédition finale. ie - , . . ; -BraMTAdant ois. Beet | Sue4le5 sous] A Montréal, il n'y eure qu'une partie alors que Verdun fera face ou Royal,XZ ; ip AUX ETATS-UNIS, dans le ligue uni- eo ;commegardien deButs.dansTorMay vermontan meute dansJeewewnic

|

ogy Jère ploce.— Le Concordia, également en lère place, se rendra àWatrapas de alrites Sienaon | sores Sereleusanti"‘Ss|

|

Québec pour jouer contre les As. — Une partie entre juniors avant lapaste. fon prochain, s'11 décide de ne: vient d'écrire, entre autres choses. Tue joute des seniors, ou Forum.POON CPOWER-PLAT" 4 SIX Jou. seesrtememedans un oatCn _—SUBS.Lolld ce quia été ings hosel gn. pour tentr tête aus clubs cama-| I) n'y aura que deux parties et qu’un seul club soit eo the du Concordia.Ce rors we lutte ang
ec r Fra: arlin , ns... . v 7 3 aidETTEEThensgrwomanoy net,bots mntSlide eatÀ Lin

de

pre meroenute à jouer, Carlin envoye riz avants: universitaire comprenantquatre Clube Senior. En effet, une seule joute Le Royal et le Concordia se di-| cédé d'une partie entre les clitapaste = eiSontforsane Fona,quatre, une bonne nou- [aura lieu, au Forum, cet après-mi- visent actuellement les honneurs Verdun et Westmour* de la ligueSree ting lilandais sur la place. compe

|

selleEn efit, U est regrettable da\ldi, à cause du fait que le club de la première place avec chacun junior, On s'attend à ce que cette
te ie but qué évalisait les chances..| comstater que cetts année, mofre wni- Ottawa, qui a joué deux fois en 23 points. Le Royal n'aura la te, qui commence:a a deux heuson gardien PAYelasslast, renoue teata, francaisewetpas trois jours, ne peut venir, ei. tâche facile contre les Leafs de res, soit terminée à trois heure
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&

comptétrois buts en! nationales.. An Forum, le Verdun s'attaque- Verdun, Ces derniers sont, main-|et trente, ce qui peers autÀ

5

quatreminutesaroe ver “ve |ra au Royal tandis qu'à Québecles tenant, =n Sime place, en arrière deux clube seniors de t+:iminer aseredP% 13.0contreleC:zemblete inût-| Photo-Journal bet As recevront le Concordia, Il s'agit, du Cornwall et ils devront gagner,|sez avant six heures.uer wm blanchiuwege pour Bouvrette... Pa on le constate, de deux ort cet après-midi, s'ils veulent amé-| A Québec, le Con ria tenters'E serait agi ds premier blanchissage

|

ym club invincible important=s et il se pourrait bien liorer leur position et passer parmi

|

d'améliorer sa position sans Ja lieSenioreal. cette saison, dans Le ligue saute Le club de hockey de BL.

|

———————————————— les quatre premiers clubs du cir-| e, en eapérant une vict.ire tnePLOYD PERRAS. le gardien de buts ual, se Moondpoavaitlameis Club General cuit, les seuls qui pourront prendre fi ue le Royal serait tofu.LeShoeonditiaesans pour] devantloclub Ge "Photo-Journalr 100 — part aux éliminatoires. A Québec n'ont ::vn fait d'ex
 

 

bert " …|a gagné par 4 À 3, devant une foule| Le club General A. C. de la age] Le Verdun est bien préparé A|traordinsire depuis que que temp
Foes Ogae™ irerowFedaing.. | Dombreuse. Au bout ab dix mins

|

Moathal [atermidiaird Jous Lute vaincre, D'autre part, le Royal est

|

mare. Ho cnt réussi & venir hsCe dernier à reçu un vote de conflan- Felts,surusepasse de Gourdesu, mai 20eparties a lArinsde erdun, ? toujours dang x. On l'a cons-| Leafs à une égalité, icteredD heSoulela directionef ui a été réengagé Ques instants plus tard, Harper deali-| M. Goldbery et de l'inetrucier Mines taté, mercredi, alors que le clubtre part, ils sont diffi ls à ueQUES reste toujours un femeus' salt les chances. A la 3ème riude,

|

Hirsh. Le club est libre tous Jes diman-

|

dg Carlin est revenu d'arrière pour sur leur glace ot i ny a pas
centre pour des situations sensstionne]. Quinta!marqua Leme put u chub onantire Teacoutertout Poe club comptertrois buts en peu de tempe, doute que l'on assistera à uneve Ce u jou: , 8 passes sticore sms . À . resserHi Ferialehockey 21imeforseart! Cota Pours par umepases Ménard, de

|

Golabey, PL. galiser les chances contre le belle joute,décision de l'arbitre. Mercredi, cd. Bt.-Vital, compta à son tour. À ia 3ème eT| fait au tour du Lachine de perdre una | Dériode le jeu devint encore plus rapide CITI
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joute lorsque de club refusa de conti-; et plus dur. Au bout de 14 minutes, *ER de seeeOAT Cy Te pa A ue8 Fo lies JI40 Jor 1ora
Castors... Yantage au “Photo-Journal”. Tl ne res-

CE présentant

socordé aux “al tait que quelques minutes. qu -

NOUVELLES DE LA Q. A. H. 4. ué Jourdeau, eur une de

Bess Ehrhardt — Roy Shipstad
Oscar Johnson — Eddie Shipstad
Evelyn Chandler — Heinie Brock

Odi Papez — Karl Zwack
BILLETS EN VENTE, LUNDI, 22 JANVIER

  

LZ VERDUN çG perdu dans son protét é " rdeausdrersé à la Q. À. H. A. ou sufet Tune Para Begin"rt tre ies Castor, . mm.Berra,JudecontreonCastors à 224: Dimanche le 14, “Fhoto-Journa)” gu.à cision des arbitresLA SERIE FINALE |Glub Oucariio000, 247aucontre 1a
noe.le vince de Québec devra

|"

Dimanche, le 21. le “Photo-Journal”
ter leQ.À ka “Levie48trots ds

|

Sut SON la Bt “Bustache  Bovting
te 4 bo ore

de

tro 8or patinoire, angle Delorimier
de ligue Sentor du Québec ef los

|mmm

0iSchampions d'une série éliminatoire en} tre les champions intermédiaires etosuz de la ligus Provinciale… LESCLUBS ont oblenu un délei furqu'ay; 28 janvier pour l'enregistrement de: SERIES jouesTe LA AURA UNEpour le championnat midget,; sette année, a-f-on annoncé... Amateur Junior à 2.00 P.MJE VE, I's J!
.te ligue RétionctesureDienue axe

(|

Apaio Sn

     

 

 
     

  
  

   

 

  
  

  

       
A low alQuNevaitput le empa à WESTMOUNT Jrs vs Commendes par malle acceptées $1.15, $1.50, $2, $2.50, $2.80TEEia orta . Amateur fender * 3.30 PM.
F mafdtiti:ape ROYAL vs VERDUN. FORUM WI 6131 i T

reaepour Làhockey amar She, 0c, Tre, $1.00 Ibank BESS EHRH KY

 

 STAN ROBERTION, on revenent Enfants 25e Taxe com TOUS LES BILLETS DE FAVEUS ET LES PASSES BONT ANNULES, ROY SHIPSTADslignement du Corniall, « été insert, + EE ASam fre ; 7

 



 

 

   
   

 

  
  

 

  

     

  

    

   
  

   

    

 

   
  

 

   

  

 

ments recuelll!
ReBœith-Johannsen,
rs doivent Ia plué gran-

partie de l'information pratique

aur cotta CATEfois en 1937.
CpPacif ue Canadien
Li rd'hui com!

5 cuosidérée sulod de tout aki-le sae
wmantirl R00 Laurentides. Elle

 

nie les
A uifehl Menseignements néce

ur cireuler sans guide à trae

x champs ki qui

 

slteu
MEin Bhawbridge. au sud.

tentte « nord. de chaque od-

gn 1 Pucifique Cansd

11808 ie “Addie. Ble Mara
PonMaria, Ste -Agathe, Yrry, St-

= 0 ct je wont Tremblant. Le che-

tr for, les routes. los villages, Jes

By riv.een lea fordla et les moO-

M les maiso! t, aurtout, les pis-

ox. tous co's est ladiqué claire

dutinctement, de façon A renssl-

‘complétement reux qui aiment à

” 1 à Lixvers ja contrée. La

ivisés en deux sections. une

ana aud de Ble-Agathe.
pls fréquenter, l'autre. pour a ré-

u bord de “te -Agathe. y comprie

t ma: ? du mont Tremblant
e rn cinq couleurs: un

ir en trains de eki sin-
ds ©, PR, à Montréal.

somme minime

la club 7-Howie Morenz
1 cud i-How e-Morens, dirigé par

fable eportmiau ? -P Desjardins, bien

amu Su NX

 

   

 

  

 

   
  

 

nd de ba vil
annuel le 20 Janvier

3.11 Avenue du Parc
sue fois sur l'encou-
aes partisans pour

war lenco ave 11 ¥ aurs des a:tistes

deu Mic «+ pour vous diatraire,

tu toncaan de ane de tous les gen-

mes l'orchest r ae Eddy Goudwin saui-

mrou épais los organisateurs P.

 

1 ample en
ot de .

po: en fatre un auccés
«nt fait la demande de

ction jes em remercie
as de le iigue Fémini-

 

 

ue, la a.
Msacoup. |»

“ut 1.108 de faire vos de-

am i Pr io 150 St -Zotique, CA. 0123
ches L-P L-'jn:zdins, Villeray.
ca 518

 

PO —em

Meckey à l'ecole Supérieure
$-Henisios

Densnehe ce: =
« Fiate.1 per 2 à 2

 

  

 

met bu pare !

Me deux by pes

  

Lapiité ont prom de ne

fournt « xrndredt soirs A l'Aré-
* n* promis d'être tous

i
le club de | E. 6 -

de-

tuv.ron 2500 person-
taine. Une grande ri-

Mu ecalint dep'iia longtemps entre |
tout faisait prévoir

 

Etat des pistes

de ski du nord

Semedi midi

Voici le rappert de l'état des pis-
Les de ski dans les différents endroits
du Nord. Nous dennens d'aberd l'en-
droit, l'épaisseur totale de neige, +
lempérature le temps et l'état des
pistes. <
SHAWBRIDGE: 32 pes, & au-dessus,

li neige légérement,
MT-ROLLAND: 30 pes;

M neige légérement.
STE-MARGUERITE et VAL-MORIN.

32pes 10 au-dessur; 4 nee.
AL-DAVID: 32 pcs; § au-devsus; Ul

neige,
STE-AGATIHE ,Yvry): 39 pes; 9 œu-

dessut: nuageur.
ST-FAUSTIN: 32 pet: 8 au-dessus; t

neige. +
8T.-JOVITE: (Lac Mercier,

Tremblant}: 32 per: 10 au-des

ONTEBELLO, iSeigniory Ciuby: 2!

pes: 10 au-dessus; 11 neige.
QUEBEC, (Lec Becuport,

au-desrus, clair,
SUTTON, ABERCORN: J pe‘; 2 au-

dessus; nuageur.
ll

LE GARNIER CONTINUE
D’ETRE INVINCIBLE

Le club de hockey Garn er à continue

sa sétie de pa:tlrs sans défa.e, diman-

che. en futsant pa:tie nulle ave le club

Junior du collège Ste -Marle par 242

Après une première pé:iode sana but,

le Garnier lancs 4 avants & lattag.e

  

 

 

  

  8 eu-dessus,;

  

Mont.
; ou

 

‘pcs; 10

 

Gans la Jeme. msis cette tactique ne ré-
puisqu'André Côté, du college

je, aechyppa et déjoux le gar-
Garnier

uasit >»

Ble ah
dien hambau.t d
nier continua son

forte furent récompensés
Jean Déam‘itels alla compter
de 1s Jeme, Léo Oulmet du Ua -

chappa et deéjoun habilement Ka -

dien du coliége Ste -Ma‘ie Cepend nt

“in peu aprés, Chi:lea Labonté. du Ste -

Marte, prit le rets ir de Labonté et de-

joua Archambault po.r le Zrme bus Le
Garnier ne se découu:sues Pas. FOL TI i

son attaque furieuse mas itmutilement

Danas Is supplementa’ ss, es ch ‘<a vex

térent comme elles éta'ent Cette par:

tie n'était qu'une «li.bition Danse a

ligue du Parc Lafon: :ne. dont :! t

partie. le Garnier est en 2éme porto

mlmAr
National St.-Edouerd

Ls direction du ¢ ub Nat. nal Sont-

Bdouard est heuriuse de me:
partisans au CoOU‘ANS de ses ac

per, l'entremise du ‘Petit Journ
‘avenir le Na‘lohs:

les lund:s s0o°s de

 

Le Gar-
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vitée
“A    

tout club Junie:

use par” plus \ntéressantes.[h. à 160 b. au paie Boyer anzle des

1838 58 : 0116 une foin de plus

|

rues Boyer et Bt -Zotig.." De plis. re

m sipéto ‘+ or le Plateau. Malgré

!

même club pourra vi fer tous les ven

 

noiement

: doit accorder
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mid). Jusqu'k date le rtd a jou

| parties On compte B «iv -ires, 7 défai-

tes ot 3 huiles. Le aucres du Na‘ .onat

sot prandement att:ibué a:1 ‘fu zénca-
tionnel du Jeune iden de buts Jean

Gilles Poliquin. Furent en vedeite a. -

si G. Fontaine. 12 buts. B Th. >

12. M. Meloche 4 et J.P. Allard avec 4

! Volet l'alignement du club: bute J-0
Foliquin: délentea: E Rivest, J-M_de

Ia Ci tiére, H. Préfontaine. R. Wil.

son: Îère ligne G. Fontaine. R. Me:o-

che et B. Thivierge: 2éme ligne: G. Ré-

gimbald. A. Beauchamps et JP. Al-

lerd: aube : Lefcbvre. Le Nationai lan-

ce un défi à toua les clubs de 18 4 13

ans. Pour renseignements communiquer

avec Gérard Fontaine. à CA. 9169, gé-

rant gu club

Merchands du Nord

Le elub qui, l'an pant 8 conn: une

donne anison. aous le nom de Volants

du Nord, vient de se réorganiser sous

la direction de Paul Lapaime et eapére

connaître une sutre bonne saison T-

mi des étoiles du club it y

«Lapaime et David. Marcel Moin et R

.

|

Petitjean. Inf. Albert Pleard. (sacrl.

uis-Mebert. DO. 6310, entre § h.
crpté le dimanche.

torieux

Le club de quilies St -Louls. sous la
direction -de J.-C. Des
nouveau belle figure A

quilles de la Paleaire Nationale: 11 n'a

sublt que trois écheos cette saison. Sa-

mea! sotr dernier, il à défait le st.-Henrl

par 2 à 1, Ceux qui se sont distingués

ur les valngueurs sont: M. Julten et

a Desjardins, le premier avec un tri=

ple de 330 et le second avec un simple

de 190.
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q grandes épreuves deski, en fin de semaine
 

Cross Country Club, au
Mont-Tremblont.
—

Lex épreuves de compétition en
{ski sont à l'honneur en fin de
semaine. Rll y en a cinq inscrites,
{soit une épreuve de sauix et quatre
réunions. La principale de ces
lépreuves aura lieu, dimanche, au
“Mont-Tremblant alors que je Lau
(rentian Cross Country Club pré
sentera le slalom. Ouverte à la |
classe A et aux membres de ja FIS,;
l'épreuve réuniera les principaux,
skieurs de la zone laurentienne. |

1 louis Cochand. qui arrive d'une
tournée en Europe et qui a acquis
beaucoup d'expérience. grâce à xes
rencontres avec lex plus fameux
«skieurs du monde. «era l’homme à
surveiller. selon lex observateurs
experts, Jimmy Houghton, instruc-
teur de I'l niversité McGill, a Fin-
tention d'envoyer toux sen élèves
en compélition afin de leur dunner
de l'expérience.

à St-Sauveur. il x aura
épreuve de downhill pour les
«kieurs de classe ©. dans un ut
de classification. Les classifica-
tions seront changées avant le
championnat de la zone, dans une
semaine. À cause du fait que les
skieurs de classe © n'ont pas beau-
troup d'épreuves auxquelles ils peu-
vent prendre part, on a organisé
celle de dimanche.

Le même jour. l'Université Me-
Il aura une série d'épreuves en-

tre lex facultés. à St-Sauveur. Il
y aura downhill et slalom. Ces,
épreuves auront lieu avant celle

| générale de la zone. |
! amedi, il y aura le champion-

'n 1 des saute de la ville à C'ôte-des-

‘Neiges et il » aura la course de

‘eross-countrs ay Mont-Royal. On
trousers le résultat de ces épreu-
ves en page 51 où 47.

— —<a

Première victoire du 7-Up
1+ lib de hockey 7-Un de la Ligue

y fémia : 16+
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1 a *rtomphé du Kik

> :~totre place le 7-Up
en ti¢s bonlie post.iie pour les détalls.

4! commanceront aouûs ped. car tl ne

e‘e plus que trois pr mimes régu-

rw d::1 la fin de a satvon. Le 7-Up
est <‘uellement en d'uxieme position.
2 ponts en avant du Kik et 3 points en

arriere du Reval Leg. du 7-Up

‘rencontrera vendredi soi: prochain. A

‘Faténa ce St-Laurent ies Royales, dans

une Joute qui promet d'être Ia plus

impo:tante de la saison de la ligue fé-

minine Une victoire pour le 7-Up les
| rapprochersit & une partie seulement
de ienra adver . qui détiennent ja
p emiete pasion, tandis qu'une défaite

donn-‘eet tatiquement la première
| pos'tion x Rovai es
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T-Up, furent sans contredii

Blais. qui fit des prodiges dans ses fi-}
lets pour enreg:<t'er aon premier blan-;

ehiassrs. ainsi crie Barba'a Groves etl
June Bennett. À artacérent l'hon-
neur d'avoir cor je seul but de la:

joute. Arthur Pe: einit qui tient abso-

lument à ce que -on club figure avec
. avantage d'ici la ‘nm de Ia saison, avaît
réussi À s'assure: les services d'Omer

, DeBonviile. qui ai-!;on le club du banc
‘cis Joueuses. Son expérience se fit
‘sentir et 1! n'y a pas de doute, que le
13-Uo sera trea difficile A vainere main-
tenant ln vue de l'Importante joute
de vend:4di prochain, le club aura deux
pratiques Au pare Laurier lund! (t mer-
credi noirs. Inf.: Raymond Lapierre.
AT. 4781

Canadien juvénile
Le club Canadien juvént:e de la Pte-

aux-Trembles, ra rencontrer le Notre-
Dame des Victoires, à l'aréna Dickaon
cet après-midi. à 1 h. 30. Le Canadien
profite de l'orcasion pour lancer un té

  

  

 

   

   

  

  

“HANNES SCHNEI

par

Kelle à lnçage en dessus: *

Lacets de nelle en caoutchouc

spumeus.

Courreies de cheville ne
oncerelant lo cou-de-pied, à   
 

 

"de ski et de bobsleigh

POUR AMELIORER LE

CONTROLEDU SKI

Proiecteurs de cheville en caontebour

crolsant of
volonté.

A une assemblée tenue au Manoir du
Lac. les »kleura de Lac Mégantic ont
discuté plusieurs questions importants
entry autres, la ibilité de recevoir
ses akieurs du dehors. Tout a été soli-
dement organlsé, et Lac Mégantic sera
désormais prêt à bien recevolr les spor-

 

  

 

—*% Lo principale aura lieu *
à _ ' REORGANISATION Dans le é
àSt-Sauveur, sous les COMPLETE DU CLUB DE Porcpote

pices du Lourention Ski DE LAC MEGANTIC € on.
A date les meilleurs compteurs du

circuit de M. A.-E. Baucier, président
de la Ligue, et de notre dévoué vice-
président et surintendsnt des terreine
de jeux du Parc, M. Armand Giroux,
sont:

CATEGORIE SENIOR

   

Us étrangers B A Pu.

“Sandy Bay" fut sans objection, re- , 3 ‘ ç

connu comme étant ‘e lleu ie plus el- Houle. vence ; $ i

mé dos skieurs. On y aura up chalet.

|

Marcotte, St.-Prancols 4 4 8

La point de vue À cet endroit est ma-

|

Bourdon. White Eagle 3 5 à

wnifique. La piste de aki qui s'étend |gidkoeky, White fagle .2 6 8
sur une distance d'un mille, est en- | Proulx Li -François 1 s €
tourée d'un décor de toute beauté. "ee Ju
C'est vraiment pittoresque et ce serm' ATÉGORIE JUNIOR
sans doute un lieu trés achalandé par | Rorhon. Paquette s 1 9
les akieurs. Denis, O'Sullivan .. .. € 2 €

A cotlé saremb'ée, On à élu Jen offi-, Paguette, Paul Boiio 3 1 4

cleru suivants: président: Ernest Lapor-' Senrz. Paquette . 1 3 4
te: préstdente: Mm: J -A. Bourque: ler

|

Doutrs, O'Sullivan 2 2 4
vice-président: Jos. Dion: 2éme vice- CATEGORIE JUVENILE

président: Jos. Legendre: secréiair «im.ine Bélisie « 2 6

urehiviste: Haymond Royer: secrétaire-

|

g-auit. White Eagle 4 2 ¢

trévorier: Roméo Marchand: msslvtant-!yy

oo

white Eagle 2 ° 2

secrétaire: Jules Vallée; aumônier: M. 1 picai Kik 2 0 2

j'abbé Morin: capitaine: Rodrigue La- ‘ Bour Pélisie ° 2 2

voie: entraineur: Paul Drouln: direr-| ©
trurs: Camille Ether, Dr J-A. Dubé. CATEGORIE MIDGET
Dr 3-E, Lafléche: directtioes: Mme | Sious. Garnier BE
21°F laliéche, Mm L.-L. Mercure, Mile Latrancle,BL-J.Berch. 3 4

rude ri : - ë " Je .orissette; com:té de public. | Nobis, Garnier 2 e

16: Paul Laporte, J -A. Bourque, Rodol-
phe Lemieux: romité de publicité, da-)
me: Camille Chatest. Juliette Leblanc,
Musique Roberge: agent d'affaires: L
L. Mercure: secruteu:: Luc Robrrg
ass -tectuiteur: Mançel Morin: membr
Honoraires: président: M. le maire Gé-
rard Jeccourctér‘: ler vice-présiden
G-M Stearns; 2eme vire-pré-ident: Phil.
1.bert Citehe; directeurs-honoralres: A
phonse Legendre. Hen-l Audet. V. Bra-|
bont. W. Poirier, Jos. Huot, Gtorges
Pé:‘net.
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Fête sportive du club

“Le Canadien’
Un nd bal est organké par ‘e club

de Rohs'eigh ot de aki Le Cansdien”.
pur le mercredi, 26 janvier. au Palais
d'O-. 1226. rue Stanley. Ce bal pour le;
aucces duquel rlen n'est épargné. de-
visit reunir tous lex amateurs de ski
et les ferventa d> la danse. On a retenu
les <ervices du fameux orchestre de la
radio Maurice Meete, dont la réputa-
tion est connue de tous. le club
C. B. 8. C. compte sur l'encourig -
ment du public en général Il ne faut
pas oub'ler que le club de Bobsleigh et
de eki ‘’Le Canad'en”. est le seul club
de ce genrs. canadi-n-français. Inf.-
Be:nard Binette. FA. 2220. P.-Emile Ls-
framboise. CA. 2445, Fablen Beeudin.
FR. 6311. Sur demande. le comité vous
fera parvenir les billets dont vous su-
rez besoin

Cherrier Typos
Dimanche dernier le Cherrier Typos

rencontrait le K'k dans une joute ré-
qulière de la ligue de hockey St -Jesn
hamrock et cette derniere prit fin

par le pointage de 5 à 5. Le publi: qui
« été témoin de cette joute à été unani-
me à dire que celle-ci n été une des
plus intéressantes depuis le commence-
ment de la saison. Dimanche le C. T.
rencontrera le Argos qui a eu rason
du premier par 4 à 1 lors de la premié-
re rencontre entre ces deux clubs du
circuit De Angeilis. cette joute sera lal
premiere au programme. La deuxtème
joute au programme me: AUX prises
le Mowie-Morenz et le Fo:rests |

Défi du club Aiglon
de Préfontoine '
Le club de hockey Alglon a fait bale,

#7 pavillon au Bélisie, par 8 & 4. Le;
elud Aiglon remercie M. I'échevin Ed-,
mond Hamelin. pour les feltcitat'ons
qu'il & adressées au club. lors d'une pa:-
tie jouée au pare Davidson contre le
Oscar et que l'Alglon remporta par 2
à ! Le club Algion lance un défi à tous
les clubs amateurs «t tout particuslere- |
ment au Montphar qui, jusqu'ict a fait
sourde oreille aux instances du Préfon-
taine. Le club ee compos: de Guy Bour-
bonnière. buts: Adrien —Treuidiav.
Adrien Duchesne. Charles Rajotte. Ro-
méo Disrosters. Fernand Bouchard. dé-,
fenses: Clément Haidy. alle gauche!
Maurice Lavoie, centre: Léo Montpetit.'
aile droite: René Souchard, aite droite:
J-B. Comtols, alle gauche: Fernand
Potvin, centre; Maurice Tremblay, aîle :
gauche. Inf: Roland Duchesne, 3550.

 

  

  

  

 
 

 

 

   

 

Bo ts om club. A on rae Rouen. FR. 6776, entre 6 et 7 hies

u club, catégorie de #0ir. 4 “ .

Int: rue| N. D. L. R. — Veuillez n'ésrire que mur] 2623 EST, ONTARIO
un côté feulilet. Ms  

GaACCEAARHAGRERANAAGEAMARAIMATEA
AITSATAAAA——eTen

Le Summum de
la PERFECTION

 

Dimanche après-midi, à 2 hres, le club
Thoroval, rencontrera le White Eagle,
rection senior. Le Paul Sofio jouera con-
tre le Dopolavoro dans ls junior, à 3
hres. Dans ia section Miduet, le Lafon-
taine Joue contre je St.-J.-Bapt'ate,

tandis que le Garnier rencontre Je
Notre-Dame, A T heures.

———
—

et

PP

—

Les Gois Compagnons
—_——

Dimanche Le 21 janvier. le club Lea
Gats Compagnons fera :iDe sortie de

 

reconnaissance dans l'Est de ja vile
dans je but de visiter les membres qui
I demeurent. Le rassemblement se fera

1a gare des tramways. rue Sta -Catne-
:ine Eat. coin Frontenac et le départ se
tera à 1 h. 30 p. m. précise. Le parcc.rs

sèra Prontenac, DeMont:gnv. part,
Onts:io, Frontenac, Rouen. Fu'lum,
Ontario, Panet et le Parc Lafontaine,
LA aura fieu la pratique pour les cou-

teurs avant la convention. Tous les
membres doivent se faire un devoir de
participer à cette psrade. Le club cf-
fre xes plus sincères félic:tations à ses
deus vailants marcheurs Lucien Lemsy
et Lucien Paquette pour leur mag.
que performance. lors de la marche
Tremblay et aurtout à M. Lemay
pour ja bells lutte qu'il fit pour rem-
porter ia première p'ace, Les membres
ne devront pas oublier que la soirée
qui devait avoir lieu au Lion d'Or, :u©
Ontario est, à été rem:se et changée.
L: club fera cette soirée & son local,
rue des Commissaires. Tous sont tnvi-
tés avec leurs amis. Cette soirée sum
jeu samedi Je 20 janvier en J'honneur
des coureurs et marcheurs du club.
Lund! prochain. 31 y aura grande
remblée générale à laquelle des ques-
tions t-és importantes. entre autres ie
rappert de l'exécutif et :e voyage à la
convention de Lowell. Mass . Seront d:s-
cutses. Toutes les personnes ayant des
costumes à vendre où à& ‘ouer sont
priées de c'adresser à M. Gérard Lus-
ster. 1833 Poupart. Tél - AM. 4507

  

 

 

Nous avons
encore un

Grand

essortiment

PALETOTS
D'HIVER

 

Theo. RONIN,
President,

ESCOMPTE IMPORTANT
sur tente marchandise

en magasin

Profitez-en et économisez!
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Savoldi, opposant de Roberf pour le fitre,

est un lutieur souple au possible
It est reconnu comme le
favorite que quond son
condition physique, est

Zahorias, McLean,

Peut-être existe-t-il des lutteurs
plus souples ou plus versatiles que]
oe Savoldi mais ils sont vraiment,

rares. “Jumping Joe”, qui aura une
chance pour le titre de champion!
du monde, selon la Commission de
Montréal, lorsqu’il rencontrera
‘Yvon Robert, au Forum, lundi soir,
est reconnu comme le roi de la
savate, vous savez cette tactique
de la lutte*qui consiste à frapper
le lutteur adversaire des deux pieds
en pleine figure. Mais, en outre
de cette tactique qu’il possède à
fond, Savoldi a plusieurs cordes à
son are et il sait s'en servir à
bon escient selon l'opposant qu’il
à devant lui

Savoldi est considéré, comme
nous le disons plus haut, comme le
roi de la savate. C'est un fait
qu'il gagne la plupart de aes com-
hats par cette tactique spectacu-
laire mais c’est, surtout, parce qu'il
ne s'en scrt pas souvent qu'elle cst
d'autant plus effective. Tenez, par
exemple, la semaine dernière. à
Toronto, Savoldi était opposé
Wild Bill Longson, ce dernier de-
vait être des mieux préparés i
coup de la savate. Cependant. Joe
se servit de toutes les tactiques. à
l'exception de celle-là. pendant
trente-sept ou trente-huit minutes.
Puis, à un moment, alors que Long-
son avait dû tout oublier au sujet
des pieds de Savoldi. celui-ci s'en
servit soudainement et il vint bien

 

roi de lo savate mais il ne se sert de son arme
adversaire ne s'y attend plus. — Robert, en grande
légèrement favori pour conserver son titre.
Managoff, Russell et Henning au programme.

façon, lundi, puisqu'il aura à faire
face à “Rebel Bob” Russell, du

raillard” à cause de ses plaidoyers

|

Texas. Russell est un dur à cuire

avec des larmes aux yeux, quand qui ne craint aucunement les tac-

il se prétend traité injustement| tiques déloyales, Ta gagné toutes

par l'arbitre. On sait que Zaha-'ses rencontres ‘moins une, ici. Îl

rias est l'époux de la célèbre athlè- espère faire mordre la poussière à
te Babe Ddidrickson, la champion- Managoff et se agner une noto-

ne des Olympiades de Los Angeles. riété qu’il n'a pas encore connue.
L’adversaire de Zaharias cst le dur| Tom Zaharias, frère de George,

À cuire Mayes McLean. et un autre as du coup de bélier,
Bobby Managoff, le sensationnel Leo Henning. se feront la lutte

jeune lutteur américain de Chies-|dans la rencontre d'ouverture. Il
Ro, sera mis à l'épreuve de belle s’agit de deux nouveaux venus.

 

livres. Mais tout cela n'a pas em.
hé qu'on la surnommé le “bébé

 

 

L 4 Dal

ou StJocques marr
Depuis qu'il à été annoncé que Vic-

tor elamarre serait su BeJacques
r faire face à l'hom-

ilippe de Laprairie, À:
thur rand. ls demande des bille
est considérable et le promioteur Ra
Lamonta, demands aux habitués des
séances de lutte du lundi soir de bien
vouloir réclamer leuss billets à bonne
heure ou téléphoner au bureau pour les
réserver,
= . longtemps que le qillard de

St.-Philippe lance dec défia l'hercule
du Lac Bouchette. Leur combet de lun-
di est limité à 9 minutes ou deux
chutes sur trols et Legrand ae fait fort
d'être le premier homme & terraseer le
rol de ls force. Richard Delemarre. je
plus ne des file de notre Samaon
canadien crousera le ‘er avec le dur à
cuite Jacques Trudeau Derniérement
Trudeau s'est fait battre par son pére,
aprés avoir enduré le martyre de quel-
que prises de tête. Inutile de dire que

deau compte remettre le change en
s’attaquant au fils qui n'est &
de IT ane et qui pèse seulement 168 1i-
vres. Cette demi-finale sera de 30 mi-
nutes ou une chute.

 

ta

Bob Bieele. l'homme aux muscles d'a-
cler est opposé au brillant Cunadien
français René Bélair Ces deux hommes
se sont déjà rencontrés une fois et Bé-
lair avait êté le valuqueur, mais disons, pour rendre justice & Bob Btesle que
Ce dernier en était A son deuxième

vec7 Eactiques plus ou moins demi
i——

que
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Lundi, 22 janvier 4 830
Championnat Mondial

de lutte

YVON ROBER]
Champun

JOS. SAVoLD|
Amor:

2 CHUTES SUR 3
3 autres combats lout-étoiles _
Prix populaires: uc ,

Bxe eumprise. fa

   
 

 près de gagner l'engagement. Con-
tre Judson, ici, lundi dernier, Sa-
voldi atténdit longtemps pour em-|
ployer la savate et quand il le Jit.
Îl s'assura- Immédiatement la vic-
toire.

Si Savo.di n'avait pas imaginé
lui-même le coup de la savate, il
serait probablement fameux par le
fameux coup de bélier ou placage-
éclair parce que cette tactique lui
sert également beaucoup. En outre,
il est au courant de toutes les
prises de lutte et il peut s'en servir
avec une extrême rapidité.

Yvon Robert. le champion qui
défendra son titre contre Savoldi,
est aussi au courant de plusieurs
prises mais il a toujours été faible
contre les coups de savate tandis
qu'il a toujours affiché une crainte
contre les coups de bélier. Cepen-
dant. comme Savoldi, il est rapide
et il change de tactique aussi ra-
pidement que l'éclair quand il voit
qu'il à une chance de prendre son
adversaire par surprise.

Robert est actuellement au meil-
leur de sa condition physique. Il
revient à peine des États-Unis où
il s'est battu une bonne douzaine
de fois depuis Noël. Il est com-
plètement rétabli de son infection
au genou et il croit sincérement
que Savoldi ne pourra l'atteindre
avec ses pieds.

Les paris sont actuellement à
& contre 5 qu'il conservera son
titre. On le constate, Ia marge
n'est pas grande en faveur de Ro-
bert et cela signifie que plusieurs
considèrent que Savoldi peut être
le nouveau champion, demain noir,
au Forum.

Le .mnatchmaker Eddie Quinn
connaît la valeur de la finale de
demain et il prétend qu’il n'est pas
nécessaire de bien insister sur le
sujet. 11 a déclaré que le reste de
son programme était aussi excel-
lent et que les amateurs assiate-
raient à une véritable série d'ex-
cellents matches, lundi.
En demi-finale, on verra George

Zaharias, le Grec du Colorado, un
ennemi public partout où il prend
part à un programme. Il pèse 260

Club sociel Barbeeu
—

Radio. 1398: Mectricité, 1265. Radio
gagne 3 parties.

ureau, 1331; Expédition, 1161. Expé-
Aitlon gagne 2 :s. Plus fort total

ur 3 parties: M. RB. Renaud, 384; plus
fort total pour 1 partie: M. h Bédard.

POSITION DES nurs
a ,

  Rania 9 13839
Bureau . ….…. …. 16 18 1
Biectricité .  . 1 26 16 1
Expédition ° 2» 10000 

   LA BIÈRE DE BON GOÛT
Wm. Dew & Ce. Brasseurs—Montréel 1790-1940
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illon revientau jeu et reprend la tête chez les compteurs
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25 une obsence de plusieurs joutes, Drillon | LIGUE SENIOR DU QUEBEC

|

Gili. Coruwan . 2 1 3; LIGUE INTER-AMERICAINE

ment uno assistance pour posser en evant de BimanCorawan 1 à à —

idt qui l'avait rejoint. —" Bloke et N. Robertson, Cornwall n Ar Donan” verdant ; } 21 er > CL B 3 #

mm , re Meronek. ‘Verdun 1 18 29] McCurry, Verdun : } 23 3 Husson. Ina... 1. 1 19 16 3

Colville en 3ème place. — Le petit Hiller le plus LaframboksCon. ns Beihumeur, éme. 1 2 5 Wilson, NH Lis M 33

+
i PRETEEN ‘om. . 3 .

puni. — diminue le moyenne de buts contre GaréseiComeco 8B A ismenaieCe 111 10402 Fiimore. Soring. 1118 BA
" a . , T 14 1

|

Brennan. Québec .. … .. Kaminaky, £

jui et il obtient un quatrième blonchissage pour

|

|Arheson Royan

.

. . . 5 1 5 Weigh, conan 11 1 à 00 Tremblay, N° 8H

. : . Cee 10 ormier, CONC. . . + 10g, .

segliser, à ce point de vue, Broda et Robertson...

|

|Desroches Con 22 88 Menee 1 1 108 1lonver. ave. BR 2

[ —— kus, Concordia . .. 10 9 1g|Jaie. Rowman 0.0 8 1 1 Toupin, 8y:. 114 25
McConnell, Royals . . . 10 D 19] Desblens Verdun .. 0 1 1

|

Thurrler. Spr'n 12 12 U

STIQUES DES COMPTEURS DANS DIVERS Heffernan, Royals ! ! “A 12 19] Massey, Cornwall :: 8 1 y |Bartholome, C s 16 M

STATISTIOU SSOFESSIONNELS ET AMATEURS |bows.comni™ © 8 § if Ha 1000 8 SEE ee 3 5 2
, Co: : 1H, Mur

CIRCUITS | Erumaing. Oise : 3 hl

-Murray,Rors

ee

©

°° Foner. Pail. 2 » 2

—— rin, s 120 17 Goldsworthy. Clev. .. 7 15 22

puniiét revenu au Jeu, après une absence de plusieurs joutes, Gordon | Greene. Ottawa 710 17 LIGUE PROVINCIALE Patterson, M.-H. .. a 8 on

AsisL1s do Toronte & repris Ia premiére place cher les comp- À naora sun | Kearmye 1 8 2

llieionEee gob pra RSena, 4 ua
par - Malenfant, Québec 4 ores. Short = s 82 22 ia !

. ! 12 16|Porey. 8 ce

M" roms, des Divina da Boston, qui Haltbea) avec Dritor| NelliOT 1 3 Deni, 5 2 %| LIGUE JUNIOR DU FORUM
pardeJeudl a pas joué nant en Zème | att, Qua 0. : ; 1 ist -Hsa. 0 21 47 *

ec . FR mel, Québec . . 3 23 46

fee Blake, du Canadien, & été rejoint et li est maintenant en 3ème | Vite:Verdun Lu : $ u Peterson. Swed. .. …. …. 20 23 42 EMébert, Verdun 5 4 te

ser un pied d'égalité avec Nell Colville, des Rangers. Tous deux 'Mundey. Cune

|

22 C1 4 10 14HMa SO HO 9 Fillon. Verdun 8 101

ein. Raymond. Route 10 1 5001 18] Mentoel Québec 1. 1 18 D 36 |DenbieneVerdun. 9 2

Perk Biller, un des petits hommes dans le heckey setuel, est lou- |Sarinan,Conc... .. & 7 13) Fortin Quiber 11008 om mpBiewasRosas... 8 8 8

es lite pour les punitions. 11 a pamé, a date, un total de 50 Cudoretir. Conc

.

|. 3 10 13 erepedu: 3 018 3) McNaugne, an17 4 58

au frigidaire. Davis, Verdun 8 7 13|Huruet! Valley. 27 33 13 2aiWhitehead, Rosala . .

.

4 3 1

Kerr, des Rangers, continge de se signaler ches les gardiens Martel. Conco dia 0 13 13! Morin, Vedun 12 Normandin, Cone, … .. 3 7 36

=Il mêne par une bonne marge sur Frank Brimsek, des Bruins ‘HAUTEGurnee s 2 À MornVia LoL. 13 8 (Olen. Westmount... & 308
. = . « or -

= …. ee

à diminué sa moyenne, grâce à un blanchiseage, jeudi, contre Blais. Coroe) 6 5 i MileLachine 1 î 2 Brennan, West. . . ... 3 3 :

Hmadien et il 3, maintenant, meins d'un but rt demi par partie Lee, Québec 4 7 11 Despelteau. Valley. 1 14 75 |Hebyer, M-GIUI oo... 8 70 8

lei. Pour les blanchissages, fl a rejoint Tuck Brods, des Leafs, famouse.Con $1 Bae Shaw ) 110 M [Hardeo : 3 $ 5

te) Rebertsan, des Americans, avec quatre à sen actif. C'est dire Mabaffy. Ros. s 5 à ans 10 J4 Z24iMé:cey, Rojas …. 3 5 8

reste le scul candidat pour le trophée Georges Vésina. {Cat'in, Comwall 5 5018; GovletshawCo 310 3) Beau. Conearaid 3 5 8

On trouvera plus bas les statistiques exclusives du “Petit Journat” | asser.Pa Î 4 ‘9 |Derreieis Boon 6 11 BIBERvouun : à 3 2

les gardiens de buis ainsi que In Hate des meilleurs compteurs dans | Moynihan, Ved BA STELachiseun | 19 8 23/D- BroumeWet. 2 3 7

Low Nationale ei dans divers autres circuits, tant amateurs que Mens, Ve-dan 3 5 fk BoupnerVerdun 19 13 B|Andenson Royale —. 1 € à

pets: | Godin. Ottaws 2 6 8|Penner, Verdun : 12 10 mjBrenaWestmount 2 4 6

re St Ge-main, O't.wa 1 8 7]Gauthier, Sh c Rosignal, Verdun . .

.

! 5 8
Elie, Veroun 1 8 7] Thompson, Poston 3 : a Cavannagh. Conc.

.

. 2 3 5

LES GARDIENS DE BUTS Percwmee Rots $ 3 10d semin’ Lichine 111 Mgrc à 3 3Mabon. Cort Noël,

(Parties du samedi non comprises) Bouchard Vera ia 103 Hamve 100 5 0 1 Creer Verdun 1 4 5
T 5 1 BlLafontine Vaiey. . 1 14 ‘a gg Mamhall MGR 148

Bats Carr-Hare, Québec | | 4 2 6'Spain. Boston mn 7 1 :
Parties contre Ms. mi

|

GuTie, Quévec . 3 8 6jJames, Lachine 6 12 13|N. G. Valiquette
[se surrey. Rossi © 3 3 6|Mner. Sbero. .. 5 13 08 —

KERR, Rangers 27 “» L408 4 [A Murray. Québec … 3 3 6| Archambault, Shaw, 4 34 18}; Le club de hockey N.-G. Vallquette

BRIMSEK Boston 23 » 2.031 2 Barnes, anibeet 3 3 : Beinin 3 15 1B|a bien fait depuis l'ouverture de sa sal-

BRODA, Terente .... 38 2.107 4 Proulx. Cornw..ll 3 4 5 Eonenz Lacnine UL 8 10 18 son en remportant cing victoires con-

GOODMAN. Chicage It 2125 $mComma C1 2050 S/Plécocklache 1 1 ! Ho 5entreLe er Nout enhamaten

THOMPHON, Detreit .. HO 202 à) (OdenGesec TD 2 O5

0

sisuke shen RO 16/2 prééencele “Photo-Jourmaiset

BOURQUE. Canadien _. *. 2851 2 fus oe » 2 3 3 LemBn FN : 8 16|"“La Patrie”, Pour informations: M.

ROBERTSON, American n 2882 4

|

Bean. Rok 203 Sllomam Vordum EEeeouai Jeitreà M.PC Bes
" oa rene 3 Qu Cee. 7 1516 e: 7 hres où par lettre à M. P.-E. Bé-

KARAKAS, Detroit ..... » 3418 ° ane î 1 1 Sardinul. St Tyas. "eu 2 1 13 langer, 915, rue Ste-Catherine Æ. Mont-
+ ree. Verdun 5 .

LES COMPTEURS Kilrew bh. De.reit 5 s 10 .

Mill Buston § 4 9 8

— Heron. Toros. tu Lo. 8 T0 4

| UGUENATIONALE

=

[ESSRC 1 1 0 a
Marker, Torests . 4 ’ » je

—— 1 « 3 2

’ 3 8 2
1 ’ 7 4 4 , >

8 s « 1» |
pie Toners » 1 . 7 a
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e
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AOSenadiene s 1 «€ 8 sl
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, wh 1 Karees Tn ROBINSON, Canadiens 1 4 5 6
omar Ame ako » 33: Metz. M. Toronto 2 3 s A

’ GOUPILLE Cansdieme € 3 5 39
we IR 12 McDonald VW. Toronte 2 1 5 4

ae 14 0 |iwemarce. Chimgo ... . ' s ns

« 11 17 4] Brown, C. Detroit . 3 2 . 1

4 14 17 Z|Fertiand, Ræton ° » s 16

hee A 2038 17 26 Murrey. i 1 4 5 6
or hatin 6 18 11 4|Kiamowski._Torentr 1 3 4 1
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Sens EE À ERE2 1 4 .;
n A 16 PF Un ; Riglements de la “Loi des

soem 1 1 4% EUL le Gin fait d'alcool de grains spécialement Aliments et Drogues” du

SCT le tarMan 1 2 4 8 dustillé et rectifié avec des baies de genévrier Gourersement du

3 8 16  2|M-Doneld, L<troit : a « ® et autres plantes aromatiques peut être appelé et

1 3 16 4 |Motter, Détroit 1 5 € 6 “ agente & :

tte TT 4 Ware, Bec e 3 3 7j libellé “Gin” sans autres qualificatifs. Les gins Division 2 — Section 1}

J Coden 14 13 pe Re = 1 3 à faits de toute autre manière doivent être étiquetés

ra 10H. Praia’ ‘Imitation “ ”
A on 67H Goldup. Tonmte «8 1 5 2 (‘Factice‘’, ‘Imitation’, ou ‘Composé’, selon le

pts “8 8 n : BISWELL. Cancéions | 2 3 cas, d'après les termes des articles 11A ot 12 de

+ . hh, Toren - 1 1 1 : ‘

« Crap. 89 18 6 [heating Détroit 2 e 12 Je “Loi des Aliments et Drogues”.
: (ancdiess … 2 9 18 x |ons Chen 3 |SUMMEREILL, Coma. 108 O3 tar ; ;

ROIS, Canadien sut [MONDOU. (anses. 1 I 1 La Distillerie Melchers est fière du fait que pen- redistillation étant pratiquées es

lhe © 5 Mermfee ¢ 2 € dant plus de 40ans elle à fabriqué et vendu du prises de buise de genévrier

vbreht Don. 4 50H € » 1% Gan authentique fait en stricte conjormité avec autres berbes où plantes
Sn Trent : 1 noe t 1 £ Les de la “Loi : aromatiques. Le genévrier de-

on To? » : ! : 1 règlements des Aliments et Vra contenir au moins trente-sept

« 10 x 8101 Drogues”. on pour cest d'alcool ea

a 10 8 eo 1 1 4 . ; ue.

IN Iino. 81 12 Voilà pourquoi le Gin Croix d'Or ei le London

ar, A Amen 3 10005 HE Club Dry Ginsont partout les masques prédérées.

peer, R. Date

1

6 3 3 4 : s : ! Pas de sophistication de concentrés âpres et

ay"dan, $s Pi 8.0. 2 d'alcool cru. Ces deux marques ne contiennent

uvre” Amertegies 7 es du Gin, et tre chose.
au fueriaies .. 8 6 8 8 e + + 3 que da ,

ot

pas aul .

—0 .. 2 « » 4 ° . ° 2
Insistes toujours pour qu'on vous donne le Gin

Meichers Croix d'Or et le London Club Dry-Gin

et vous aurez la certitude d'obtenir du Gin

authentique.
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.

40 ONCES 80s GIN CROIX D'OR LONDON CLUB DRY GIN
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Ces alignements,
Une foule de noms connus parmi ceux qui jouèrent

à la suite de notre article, sur

‘ , AUTROSPACTIVE DE 30ANS

Les-alignements du Canadien depuis sa fondation
pour le Canadien depuis 1910, année de la premiè :

les 30 ans d'existence du Conadien, reppellerontbios
des souvenirs.
 

RECHERCHES ET COMPILATIONS PAR CHARLES MAYER
 

On trouvera, certes, intéressant de consulter les

longues recherches dons les col

longtemps. Voici donc les alignements des trente années

1900-1910--Teddy Greulx, Jack La-y 1918-19—Geo. Vésins, B. Corbeau,

vielette, D. Pitre, Poulin, Bernier, {Joe Hall, E.-C. Lalonde, Jack La-

Leduc, Décarie, Jos. Cattarinich, E.-

|

vieleite, McDonald, Berlinguette.

C. Lalonde. 1919-20—Ges. Vézina, O. Cleghorn.

1910-11—Ges. Vézina, Jack La-, MeDensid, Joe Malone, L. Berlin-

wvislette, D. Pitre, Poulin, Leduc, Dé-

|

guette, Bert Corbeau, W. Coutu, E.-

carie, Payant, Power. C. Lalonde.
1911-13—Gee. Vézina, Power, Jack

|

1920-21—Gee. Vézina, E.-C. La-

Laviolette, D. Pitre, K.-C. Lalonde, |londe, J. Arbowr, O. Cleghorn, D.
Pitre, W. Cameron, B. Corbeau.Payant, Poulin.

1912-13—Geo. Vézins. Dubean.! 1921.22K.-C. Lalonde, Joe Ma-
Janek Laviolette, Pud Glass, Didier tone, L. Berlinguette, H. Mummery,

A. Arbour, D. Pitre, C. Wilson, B.: Pitre, Dallaire, Payant, Jetté.
| 1913-14—Geo. Vésina, Dubeau. Corbeau, W. Coutu. O. Cleghorn,

| McDonald, Vésina, W. Boucher.Jack Lavielette, Donald Smith, E.-
C. Lalonde, Didier Pitre. 1822-23—Gee. Vézina, O. Cleghorn,
1914-15—Gee. Vésina, Jack La- |S, Cleghorn, W. Boucher, L Ber-

vielette, Dubeau. Scott, Donald inguette, A. Jolist, B. Corbeau, W.

couts D. Pitre, E. Bouchard, W.

tions de jeurnoux.

 

Smith, Louis Berlinguette, E.-C. La-

Jende.
> 1915-16—Geo. Vészina, Dubeau,

Bert Corbeau. Didier Pitre, Jack
Lavielette, Louis Berlinguette, Scott.

1916-17—Gee. Vézina, M. McNa-
mara, Bert Corbeau, Didier Pitre,
E.-C, Lalonde, Jack Laviolette, Louis

T
A

T
R

1923-24—Gee. Vézina, 8. Cleghern,
W. Coutu, Odie Cleghorn, H. Mo-
rens, A. Joliat, W. Beucher, 8.
Mantha, W. Bell.

1924-25--Gee. Vézina, AL Lacroix,
8. Cleghorn, 8, Mantha, H. Morent,
W. Boucher, Curly Headley, J. Mate,
W. Couta, W. Helmes. W. Cameren,
©. Cleghorn, A. Joliat.
1923-26—H. Rhéaume, 8. Cleg-

bern, W. Costu, 8. Mantha, A. Je-

B
e
M
R  

 

Le club de hockeyCanadien,ceveunee. it Petit Je

fondation remonte

à

l'automne ma uipe ne sa première partie qu'au
que ss A elignements depuis 1910. Grâce à de potientes recherches, nous publions, aujourd'hui, en

exclusivité, les alignements depuis 1910. Il se peut que nous eyions oublié un nom, ici et là, mais nous croyons avoir tout couvert le terrain après de

lecteurs, en consultent ces alignements, se ra

publiait

d'existence du Canodien:
+

liat, H. Morenz, W. Coutu, W. Bou-

cher, À. Ledue, P. Lépine, R. Paui-

hus, W. Larechelle.
1826-27—8, Mantha. W. Boucher,

A. Leduc, A. Jellat, Art. Gagné, A.
Moran, W. Larechelle, H. Morens, P.

Lépine, H. Gardiner, Gixsy Hart,
Carson Cooper, Geo. Hainsworth.

1927-28—8. Mantha, A. Leduc, M.

Burke, W. Larochelle, A. Joliat, A.

Gagné, H, Gardiner, P. Lépine, H.

Morenz, Lée Lafrance, L.' Gau-

dreault, Chs. Langlois, Gixsy Hart,
Gos. Hainsworth, Pete Palangie.
1928-20—A. Joliat, H. Morens, 8.

Manths, A. Leduc, Art. Gagné, G.

Patterson, P. Lépine, M. Burke, A.
Mondou, L. Gaudresult, G. Carson,
G. Mantha, Ges. Hainsworth.

1929-30—Morens ,P. Lépine. A.
Joliat, W. Larechelle, 8. Manths, N.
Wasnie, A. Leduc, M. Burke, A.
McCatfrey, A. Mendon, G. Mantha,

G. Carsen, Gus Rivers, Ges. Hains-

worth.
1930-31—H. Morens, A. Joliat, J.

Gagnen, P. Lépine, G. Mantha, A.
Ledue, W. Larochelle, N. Wasnie, 8.
Mantha, A. Mendeu, M. Burke, G. Rivers, B. McCaffrey, Art. Lesiewr,
Ges, Hainsworth.

“Lg Petit Journal”, dimanche dernier,
début de janvier 1910.

pelleront, évidemment, de beaux souvenirs, surtout ceux qui suivent le hockey depuis

1981-22—H. Morenz, A. Jetlat, J.
Gagnen, P. Lépine, W. Larechelle,
A. Mendeu, N, Wasnie, 8. Manths,
M. Burke, À Leduc, G. Mantha,
Lesieur, Dune Munree, Art, Alexan-
dre, Gua, Rivers, Ges. Hainsworth.
1932-33—A. Joliat, H. Morens, J.

Gagnen, P. Lépine, W. Larechelle,

8. Mantha, G. Mantha, A. Leduc,
Art, Giroux, G. Carson, M. Burke, L
Gaudreauit, L. Bourgault, A. Mon-

deu, H. Starr, Geo. Hainsworth.
1933-34—L. Chabot, 8. Mantha, À.

Joliat, G. Mantha, W. Larochelle, J.
Riley, 8. Gedin, H. Merens, P. Lé-
pine, M. Burke, J. Gagnen, G. Car-
sen, L. Bourgauit, J. Portland, A.

Mendon. A. Lafrance, M. Raymond.

Joliat, G. Mantha, J. McGill, A.
Mondou, P. Lépine, J. Riley, N.
Crutchfield, Joe Lamb, W. Larcehel-
le, P.-M. Raymond.

1935-26—Wilfrié |Cude, Sylvie
Mantha, Walter Buswell, Aurèle
Joliat, Armand Mondou, Geerges
Mantha, Wilder Larochelle, Pit Lé-
pine, Leroy Goldsworthy, Jack
McGill, Paul Haynes, Johnny Ga-

| gnem, Arthur Lesieur, Jean Pusie,

 

existe depuis trente ans, Le foi est

«| Mondou, Gus Mancuw,

 
  Irvin Frew, Paul Runge,Toa

Con

ture, Joffre Désilels ilyt
Paul Drouin, Toe Blake. ‘
1938-37—WIIL. Cude, Bade seiSylvie Mantha, Walter Bumet)02

rôle Joliat, Armand Mondou,Big
Miller, Howie Morenz. Roger jen.
kins, Pete Lépive, Paul Hayne,
Jack McGill, George Mantha, John.
ny Gagnon, Joffre Deésilets, Tog
Blake, Rod Lorrain, Paul Runge
Bill MacKenzie, Genre Brown,
George Hainsworth.

1937-38—WIM. Cude, Babe vi.
bert, Marty Burke, Buswell, Sota,
Lorrain, Blake, Lépine, Haynes, Clit
Goupille, Mantha Georges. Gagnon,
Désilets. Tony Demers. MacKenzie,

Arman
Raymond, Brown, Drouin. ¢

1938-38—Wilf. Cude, (laude Baur.
que, Biebert, Wentworth, Suswell,
Goupille, Lerrain, Blake, Evans
Herble Cain, Haynes, Bob Gracie,
G. Mantha, Gagnon, Louis Trudel
Drouin, Jimmy Ward, Mondou, Mar-
cel Tremblay, Bill Summerhill,
George Brown. Don Wilson. Des
Smith.

(Tous dorits réserves 1944)

 

   

par Charles Mayer
KILBY MCDONALD, €ont on « parlé comme !s meilleure recrue de l'année,

n'a rien fait d'extraordinaire, jeudi. On a jeit la même constatation pour Al}

Pike, une autre recrue… Le fait est qu'à motre avis, le meilleur joueur des

Rangers, fut Bryan Hextall, le méme Heztall qui a compté 12 buts en 14 parties

de la série des 19 parties sane déjaite des Rangers.
BILL SUMMERHILL a été beaucoup mieux que jamais, jeudi. II semble

avoir démontré qu'il & au piace dens la ligus Nationale... Summerhill « surpris

‘ surtout Phil Watson qu'il & en , EN UNE OCCEFION

VRAIMENT LE CANADIEN s'est montré sous un autre Jour Ou sOUS UR autre

soir, si pons vomiez, jedi lorsqu'il & lierd mae luite vraiment senestionnelle eux

Rangers, ne perdant que per un seni but compté alors qu’il ne resteis que quel-

ue deur minutes de feu...
TOUS LES JOUEURS ont mieur foit que d'habitude à l'exception de Claude

Bourque, Toe Blake et Louis Trudel qui ont été aussi excellents gs d'habitude.

PAUL HAYNES a 16it un retour eu feu ef {i « bien fait. Bleke @ travaillé

moins nerveux à cause de le présence de Paul eu centre. Haynes n'est pes Dien

repide mais son jeu est sou, et les pastes sont metlleures…

CLIFF GOUPILLE a encore joué une grande partie… Le fait est qu'il « été

un des meilieurs sur la giace… Cliff s'améliore à toutes les joutes sons ezeep-

ton... Jl en est maintenant rendu au point qu'il excelle non seulement eur le

déjense mair aussi r monter la rondelle jusqu'à l'autre bout.

CE PAUVRE GÜS MANCUSO n'a pas eu de chances, jeudi. Ce fut Tut qu

toucha Is rondelle de son bâton au-dessus de ses épaules sur le lancer de -

pille, tactique qui empêcha l'arbitre d'accorder le dut. Vers la fin de la joute,
Mancuso manque um filet, au moins, à moitié ouvert.

LESTER PATRICK était presque le voisin de votre observateur, @ssez loin

de Frank Boucher pour me pas intervenir. Lester se leva, vers ie fin de is

foute pour ren aller prés da lg sortie afin de se rendre le plus tôt possible & is

gare pour prendre son train... Votre observateur lui fit remarquer qu’il

encore cing minutes de jeu et qu'il y aursit srobablement du tempe a
menteire… “Non, de répondre Lester, À n'y eurs per de temps supplémentaire;

nos gars vont compter incessemment”… Trois minutes plus tard, les Rangers

avaient un but et c'était œuffisent pour la rictoire…

BILL SUMMERHILL est en frein de se faire une réputation de maurais

sarçon… Il n'a joué que quelques parties pour le clud et 1! a déjà passé neu/

minutes au frigidaire... Bil a &u tempérament. On dtrait d'un petit coq...

GEORGES MANTHA wa pas foué mais ü est dable qu'il pourrs s'aligner

arec ses coéquipiers, jeudi prochain alors que les Canadiens recevront ies Ameri-

cans… Georges ra ressent encore du mal à ia hanche lorsqu'il s'est frappé sur la

bande. dans une pratique, vendred! dernier... QuandMoniheentendre, tnye

pas ute que le club fra beaucoup mieux s a 2 jouent comme
feudti metalÉer sourtre uz re send

sont au repos fusqu' i... Hs ne joueront grant
feudt prochain... Meis (ls ne perdent rien pour attendre. Soudi prochain, is
joueront contre les Amarks qui viendront avec Johnn Gagnon. Sernedi, se
tront fouer à Toronto pour se rendre à Chicago, dimanche. iront, ensuite, 4

à cheveux rour sur Ia défense
New- joueront, mardi, contre les Americans

dus BARONSodaSLRs Canadiens, e et Re: nine
cheveuz roux dans Ja ligue Nationale... y que quelques joueurs aux

ARCHIE WILCOX n fait ses dé-
but comme arbitre des lgnes dans

 ment mauvais et on ne s'est pas

on... C'est une bonne nouvelle pour
les Leafs of une mauvaise pour les
autres clubs...
UN BUT CHANCEUX a été comp-

té par Bingo Kampman, à Toronto.
Jeudi, lorsque les Lesis ont égalisé
les chances contre le Detroit… La
rondelle, lancée par Kampman de is
Ligne bieue, à frappé la barre de fer
en haut des buts pour retomber
derrière Thompson qui s'était jeté
sur la glace croyant que le caout-

des filets...    

 
Les Rangers, héros

conquérants.

 

LE CANADIEN se trouve toujours
en Sème position mais le Detroit,
qui s annulé contre le Toronto,
jeudi, I's rejoint.. Les Americans
sout en dernière place, un seul point
en arrière des Canadiens et des
Red Wings...
DAVE McKAY, un jeune de 19 ans

de l'Université d'Alberta, qui a fait
parier de lui, récemment, lorsqu'il à
compté dix buts dans ume partie,
vient de signer pour les Black
Hawks de Detreit… Bill Tobin, gé-
rant des Hawks, s'est rendu en avion
à Edmonton pour signer le jeune
talent qui se rappertera, l'automne
prochain...
LA VILLE DE BUFFALO n été

mentionnée par Conny Smythe
comme devant peut-être avoir un
club dans Ia ligue Nationale... Smy-
the na pas donné de nom mais on
« cru qu'il s'agissait des Americans
qui ont un gros loyer à payer à
Madison Square Garden. Interrogé
à ce sujet, Red Dutton n'a rien eu
à dire… Conny Bmythe @ peut-être
eu dans l'idée le transfert de la
franchise du Canadien qui, du train
où vont les choses, pourrait bien
finir par disparaître de la métropole

ne...
STAN ROBERTSON, le fameux

joueur de centre dos Fiyers de Corn-
wall, ne deviendra pas

  

| FRAIS SUR LA GLACE:Nouvelles et potins de hockey
+

les amateurs et les professionnels à

Feffet quo ces derniers en peuvent

faire signer des amateurs sans la
du club auxquels lis ap-

partiennent… Tout cela est très bien

mais nous nous demandons pourquoi

le Cornwall refuse do laisser partir
Robertson qui ne s'arrange plus du
tout avee le club...
AU SUJET DE L'ENTENTE, di-

sons que si les Canadiens veulent
obtenir les frères Lemay. Poirier,

 
SOYEZ
% VOUS SOUFFREZ DE:

 
LUL apeès tout. Il y a une entente entre
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Eddie Shore de joue: a.-. ie Cub
dont il est propriétaire. le Spring-
field... En effet, le Boston ne pou-
vait vendre Shore au Springfield
sans demander des waisvi< aans
Ia ligue Nationale. Les ‘lubs. c-
pendant, ont accepté de ne pas æ

prévaloir du privilège du ‘waiver”
afin de permettre à Shore de jouer
dans les parties locales de son club
Il pourra être rappelé par le Bosion

pour les joutes des Bruins à Boston
ou pour les éliminatoires mais ti a
l'assurance que Je Boston ne le rap-
pellera qu'en cas de néce sité ab-
solue...
FRANK BOUCHFR, instracieur

des Rangers, a bien expliqué In

situation lorsqu'il & déclare que le

présent club des Rangers aurail es

raison de nimperte quel club des

Rangers du passé mais que n'impor-

te quel groupe de six joueurs acinels

n'aurait jamais eu de meilleur sur

un groupe de six joueurs du passe-

MI voulait certainement parler de
Péquipe qui aiignait Roach ow Cha-

bot, dans les buts, Ching Johnen

et Talfy Abel sur ia defense. Frank

Boucher, lui-même, au centre, et les

deux Cook sur les ailes.

BOUCHER à aussi raconté qu'il

avait bien failli venir au C«nadien,

il ya 18 ans environ alors que

Dandurand avait commencé les dé-

marches pour obtenir ses services.

(Suite à ls page 53!
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L'influence de l’épouse dans la vie des athlètes
 

  
  

  
   

  

   
   

  
   

 

   

  

    

IVEKERR
fomeux 9

ji débute
urs voyoges
— Il so

L'intiuence de
cortes Un sujet

it
des littérateurs.

EXEMPLE DE KERR
Lex couper eu pl

ous citerons un exemple.
it de l'épouse de Dave Kerr,

ent le gardien des buts

a la plus petite moyenne de

gistrés contre lui et qui

en bonne vois de mériter
ézina.(Georges

phe effet, attribue lui-

tout son  auccès, depuis

5 années, du fait qu'il s'est

J et à ea charmante se.

fait est que Kerr ne fut
brillant

a quelques années, Il eût des

of des baisses depuis
a il gardait les buts pour

AAA. qui fut le dernier club
réal à remporter les hon-

vu la ronpe Allan, cela en  

 

      
  
  
   

  

   

1

vec la plupart de ses collègues,
! au professionalisme, 4

ne 1931. 11 si pour les
ng qui l'envoy si sou

à Windsor, leur ferme, et qui

firent revenir si souvent qu'on
à lui faire ace une

de chemin de fer afin de
ixuer le roût des dépenses.
‘x jour, Andy Aitkewhead,
gardien der Rangers, tomba

. Lester Patrick était à le
he d'un gardien de buts et

pnsa & Dee Kerr. les Ma-
le rendivent avee assez de  Fr

T'antre part. Kerr, fut aux oi-

rofess=

  

ordien des Rongers e, surtout, bien fait depuis qu'il est marié.
nalisme avec los Maroons de Montréal et fit

indsor avant d'être vendu finalement oux Rangers.
marie peu oprès et il ne connut que les succès.

IL AIME SA PIPE ET IL AIME BATTRE LES BRUINS

de l'épouse pour un athlète.
veet eux

vestes et nombreux. bua sujet qui
, d'encre s’il était soumis

couler Mes il n'y e pas de doute

 

 

bien traiter le

par Charles MAYER

IL AIME LA PIPE    
 

Voici Dave Kerr, le célébre gar-
dien de buts des Rangers de
New-York, photographié imme-
diatement après la partie de
jeudi, contre les Canadiens, au
orum. Il n’y a rien que Dave

aime mieux que de fumer une
bonne pipe de tabae après une
partie. Il dit que cela calme ses
nerfs. Il vient d'allumer et il va

que ceux-ci auroient recours à des journalistes
sportifs pour des détails. Aussi, À veut aussi

ne nous étendons pos oussi longuement.
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ATTRIBUE UNE GRANDE PART DE SES SUCCES À SON EPOUSE
 +

sujet nous-même, même si nous

seaux de passer avec les Rangers
et de cesser de voyager. Il se mit
résolument de Ia partie et il vint à
songer à fonder un foyer.
Ordinairement, les gérants w'ai-

ment pas que les joueurs se ma-
rient. Les femmes, disent-ils, peu-
vent provoquer des difficultés et
plus dissenssions que n'importe
ui dans les guerres civiles du
ockey.
Dans le cas de Kerr, cependant,

l'épouse accomplit des merveilles.
La vie d'homme marié fit un bien
énorme à Dave et son jeu, par la
suite, s’en ressentit.

Toujours, Kerr a aimé à fuiner
la pipe Souvent, après une par-
tie, il fume une bonne “pipée”* des
fois pendant une demi heure avant  d'enlever ses jambières. Après les
parties, à New-York, Dave quitte
peut-être un peu plus tôt la pati-
notre pour aller
ment chez lui tout en discutant de
la partie avec son épouse. +

uand on lui parle «il nime la
pipe il vous répond qu'il aime au-
tant la pire que de battre les
Bruins de Boston. Dans les élimi-
natoires du printemps dernier, il
ne put prendre part à la série
contre les Bruins et il en fut cha-
ariné, surtout, quand son club fut
finalement éliminé par le Boston.
Cette année, il espère se reprendre
et faire oublier l'échec d'A y @ un maintenant se reposer un peu.

(Photo “Le Petit Journal”)

)ELANECESSITE DES ECLAIREURS

OMMENT LES RANGERS INSCRIVIRENT LES DEUX LAPRADE
HAWKS ET LES AMERICANS

Al Ritchic, éclaireur des Rangers, à Montréal, cette semaine, nous raconte une histoire
fort intéressante qui prouve la nécessité de Vécloireur de même que l'habileté de celui-

ci. — À Regina, Ritchie télégraphie avant Dutton et Thompson qui étaient présents.

UR LEUR LISTE AVANTLES

     

-

  

 

«À

part

Edgar LA>RADE
bien

A lui sans qu'il en coûte beau-is. la chance ne peut pasfavoriser un club. On en a
ple dans l'édi

adien de cette année, priv quieamprend bratiquement que des

Mais Mais revenons-en aux La-nae. Donc, Ritchie asaistait a uneu , à Regina, le printemps der-i entre les Bear Cats de Port-nr et un club de Regina. J'avaispend ‘U dire que les Laprade étalentst liste de Jack Adams du De-mais j'avais fait des recher-
"1 eL j'avais constaté que, pourXe alson où une autre. .
us Inacrits, , ls n'étaient

hockey d’avoir

 

 

oe On le sait et comment, les fréres Laptade

sont sur la liste de réserves des Rangers. On ne

mait peut-être pas, toutefois, commentils furent
“découverts”et inscrits sur la fameuse liste pour

y demeurer malgré les offres fabuleuses du

président Ernest Savard des Canadiens pour

obtenir le simple droit de transiger avec eux. *

Cette semaine, alors que les Rangers étaient

ici nous avons eu l'ocension de causer avec Al :
Ritchie, éclaireur des Rangers, de même qu'avec

Prank Boucher, l'instructeur, comme on pourra
s'en rendre compte par divers notes et potins

dans la colonne “Frais sur la glace”. :

C'est Ritchie qui nous à expliqué comment
31 N avait fait inscrire les Laprade sur 1a liste des

4 Rangers. Il nous & démontré comment fl
“| avait eu le meilleur sur Paul Thompson, ins-

; tructeur des Black Hawks de Chicago, et sur
Red Dutton, gérant des Americans qui. comme |
lui, amsistalent à la joute à laquelle prenaient

les Laprade.
L'histoire que nous racontons servira égale-

ment à illustrer la nécessité pour un club de :
éclaireurs. Le Canadien en

8 un officiel, depuis quelques jours seulement.

Dans le passé, les choses
bonheur et on peut dire que le Canadien a été

se passaient au

 

an pour aider son cluh à remporter
la roupe Stantey.

petit

umer tranquille-

 

«Suite de la page 52)

Cependant, Léo apprit que Je club
Ottawa était en négociations avec
Boucher et il ne voulut pes inter-
venir. Si Frank n'avait pas signé
avec l'Ottawa, le Canadien aurait
eu une ligne formée de Frank Bou-
cher, Billy Boucher, son frère, et
Auréle Joliat...
MEI SCHMIDT, des Brulus, est

passé sur un pled d'égalité avec
Gordon Drillon, des Leafs, en pre-
mière place des compteurs de la
Hgue Nationale. Art Ross doit être
bien fier du fait car on sait qu’il
est intervenu dans ia discussion au
sujet de Syl Apps, des Leafs, com-
me meilleur joueur de centre, en
disant que Schmidt était le meilleur
sans aucun doute...

HOWIE MORENZ Junior fait
très bien, dit-on, dans la ligue Dave
Rochon… C'est l'échevin Rochon
lui-même qui rapporte le fait… On
dit que le petit Howie a absolument
le style de son père, dans sa jeu-
nesse… C'est bien regrettable que
Howie junior n'ait pas quelques an-
nées de plus… Il serait d'un fier
service aux Canadiens désemparés
totalement.

TOE BLAKE, s'il jouait dans une
des trois équipes qui se disputent la
tête de ia ligue Nationale, serait cer-
talnement le meilleur compteur de
la ligue et il aurait peut-être deux
fois plus de points qwactuellement...
Teile est l'opinion générale et nous
pouvons avancer que cette opinion
est indiscutable. Blake n'a per-
sonne qui soit vraiment digne de tra-

des plus mauvais clubs de la ligue…
C'est par miracle, qui prouve bien
sa grande valeur, qu'il se tient
parmi les premiers compteurs.
RABBIT McVEIGH,ancien joueur

des Americans, a fait son début
comme arbitre en charge du jeu, ici,
jeudi... Il n'a commis qu'une erreur...
C fut quand li envoya Walter Bus-
well au frigidaire en même temps
que Cowiey quand ce fut celui-ci qui
commit d'abord une infraction pour
tenter. ensuite, d'ensager le combat
avec Walter...
LORSQUE HERBIE CAIN a

compilé un but, mardi, il a gagné

une somme de $58 pour son patron

Art, Ross... En effet, Ross et Savard

avaient parié qu'ils paieralent un

bon de $50 dans l'emprunt fédéral
si Cain ou Sands comptait. Il est
malheureux, toutefois, jue l'on n'ait
pas envoyé Sands contre Cain, les
(deux plus intéressés. pour ajouter

un peu à l'attrait de Is partie qui
n’en avait pas tant, surtout. à cause

-lde l'Infériorité évidente des Cana-|
diens...
EN PARLANT DE TOE BLAKE.

Herbie Cain lui a donné un crédit
bien mérité lorsquil a fait la décia-
ration suivante: “Ce gars 1A est a
se faire mourir. 11 diminuera sa vie
de dix ans de ln façon dont,il se
dépense sur la glace mais je crois
bien qu'il ne serait pas heureux sil
jouait autrement. C'est un joueur
de hockey comme cela. Quelle étoile
il serait avec un où l’autre des trois
premiers clubs de la liguel”...
A ST. LOUIS,les cheses sent bien

différentes d'ici. A Montréal, il n’y

perd constamment. À st. Leuis, il
n’y a pas de grandes foules, Appa-
remment, parce que le club gagne
trop seuvent.. Les Flyers ont une
avance de 10 points sur le St. Paul.
Ils ont gagné sept parties de suite et
iis ont gagné 22 parties en 26 jouées.
ART ROSS, gérant des Bruins de

| Boston, a eu 55 ans, samedi dernier... Bert LAPRADE
chanceux d'avoir les joueurs qui ont brillé

J'assistais, je vis donc le jeune Edgar
compter deux buts. cela dans la
première période. Je savais que Paul
Tompeon et Red Dutton étaient
présents. Je pris immédiatement la
décision de les inscrire sur la liste
des Rangers mais il fallait que je
sois plus rapide que Thompeon et
Dutton qui svaient vu ln même
chose que moi.
“Je ne pouveis quitter mon siège

à cause de l'immense foule qui rem-
t in patinoire. Je neæavais que

aire. Puis, finalement, je vis un
messager du télégraphe à quelques
pas de moi. Je l'appelsi. Je lui remis
un pourboire de 50 sous et je lui
demandai de un télé

Je lui dis“a gramme à Lester
la première partie, À laquelle de voir à ce qu'il fasse de son mieux
Po

afin que Patrick ait la
nussitôt que possible.

“Patrick et ses Rangers étaient à
Boston et c'était le soir d’une parte|
des éliminatoires. Il fallait donc que |
je mette de la force dans le télé-

gramme afin que Patrick agisse im-
médiatement. Je fis donc de mon
mieux et les résultats furent ceux
que j'attendais en ce sens que Pa-

trick inacrivit les noms des deux
Laprade assez tôt pour arriver avant

Thompson et Dutton. Les deux
avaient envoyé des télégrammes
après la première période et moi je |
l'avais fait avant la fin des premie-

res vingt minutes C'est cette rapi- |

dité de décision et de moyen qui
Ran-

nouvelle

Lester Patrick l'a défié de montrer

son certificat de naissance. D'après
| Lester, Ross a 57 ans...
| “LESTER PATRICK à nié catégo-

|

 
|

 

vailler avec lui et if joue avee un.

a pas d'assistance parce que le club

FRAIS SURLA GLACE:
| riquemsent qu'il avait reçu une offre
de 320,000 du Canadien pour aveir
Je droit de transiger avec les deux
frères Laprade… I a dit qu'il était
prét à vendre cs droits pour
$11,000...
IL N'Y A PAS DE CRISE DANS

LE HOCKEY... On vient de faire
une revue de tous les clubs de la
Ligue Nationale. On a trouvé que
les Black Hawks, les Rangers et les
Bruins étaient évalués à $330,000,
les Leafs et les Red Wings, A $350,-
000, les Canadiens, & $200,000... Seuls
les Americans sont en mauvaise po-
sition financiére et c'est surtout
parce qu'ils doivent payer un gros
loyer à Madison Square Garden où
ils sont en concurrence avec les
Rangers qui n’ont pes de loyer à
payer. Les Americans doivent ver-
cer 50 pour cent de leurs recettes
comme loyer. A Chicago,il y à aussi
un loyer de 35 pour cent mais les
prix sont élevés et l'assistance est
toujours considérable...
LE NOUVEAU REGLEMENT qui

empêche les champions de la ligue
Américaine d'ebtenir des joueurs des
autres clubs de ce circuit, ne pour-
rait s'appliquer aux Rangers, du
moins... En effet, ce ciub a plus que
les réserves qu’il lui faut.. Comme
exemple, citons le fait que les Ran-
gers ont vendu Carse, Allen et
Cooper au Chicago, ce même club
qui a arrété la série de 19 joutes
sans défaite
DES HUIT VICTOIRES rempor-

tées par les Americans à date, qua-
tre l'ont été par blanchissage...
LORSQUE LES RANGERS ent

perdu à Chicago, dimanche dernier,
c'était Ia première défaite subie à
l'étranger depuis qu'ils furent élimi-
nés par les Bruins de Bosten, le
printemps dernier.
A L'EXCEFTION d'une partie de

0 à 0 et d'une autre à Boston, les
Rangers ont toujours compté les
premiers dans leur série de 19 jou-
tes consécutives sans défaite...
WILFRID CUDE, gardien du

New-Haven, blessé par une rondelle
à la tête, mardi, est rétabli et il sera
dans les filets de son club, dimanche
soir...

Club de Crepaud St-Poul
sux parties ont été Jouées diman-

che dernier dans 1a ligue. Le Hochelaga
n défait le Préfontaine et le Royale
Préfonta:ne a défait le Meilleur. Mar-
cet Roy, du Roya!-Préfontaine a été le
vedette de la journée en jouant Ja pius
grosse le 18.300. et le plus gros
(coup 4.600. Nos félicitations ce vati-
lant joueur. Vo:ci le programme pour
aujourd'hui. 21 janvier: Préfontaine vs
Royal-Préfontaine: St.-Paul ve Hoche-

‘laga: Mellleur su repos. Inf.: Issac Per-
: peau 3681. boulevard Monk, Ville-

mard.

Le hockey à Ste.-Agathe
STE.-AGATHE DES MONTS, 17. — Le

club de Ste -Agnthe reçoit tous les ai-
manches les clubs étrangers ou autres,
(uul ont relevé le défi lancé par ce club
derniérement. Parmi ceux qui ont ré-
pondu à sa provocation, citons: le Mt-
;St.-Louis, le Polytechnique et je St-
{Pierre Claver. Ces trols clubs viendront
à Ste"Agathe, Tespectivement, les 21
janvier, Janvier et 4 février. Les or-
ganiaateurs de ces joutes sont MM, R:-
chard Raymond et Dcc Lacaae. tous
deux da Ste.-Agathe.

 

 

 

 

Jeudi 25 janvier, 8.30 P.M.

AMERICANS vs
CANADIENS

Prix: 50e, $1.00. $1.50, $1.75,
$2.00 et $2.25. Taxe comprise.

| Reservations Wilhank 6131
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LE VERDUN ECRASE LES BOSTONPAR 12 ;
Les Amerks restent en dernière posi
quand ils perdent par 5 à 1 contre Le,
—_—_——————, Ts ’

Malgré le fait que Broda, blessé, doit pren
Stein, les Lesfs obtiennent une victoire docs Place
strong compte le seul but des Amerks.—Les Leaf, jo
dimanche à Detroit et les Amerks à Chicago tondi =

sputeront le lère place aux Ron
New-York.

Les Americans ont perdu une belle occasion d
ationsle. Le fait est qu'ils or

 

Laferce ot Conrad Bourcier réussissent le ‘truc du che-

*’ avec trois buts chacun. — Welker en à doux, ot

Pannes, Merin, Huden, et J. L. Bourcier un checun.—
4,000 spectateurs voient les Bouledegues jeue

Olympics subir leur pire défeite de le

se

VERDUN — 20 — Spécial au “Petit Journal” (par fil direct)

nts Olympies de Boston arrivés en territoire canadien

samedi afin de rencontrer les Bouledogues de Verdun et de triompher

oi possible ont échoué lamentablement comme ile ent subi leur pire
défaite de la aaison se faisant battre

LAFORCE ET C. BOURCIER LES HEROS
M serait beaucoup trop long de décrire tous les buts comptés par

les Bouledogues. Disons simplement quil en comptèrent un à la 1ère,

sept à la 2ème et quatre à la 3ème. E:
edogues et Conrad Bourcier furent les deux grands

héros des Bouledogues comptant chacun trois buts.

Laforce a de plus réussi une assistance et Conrad deux.

Tous les joueurs des Bouledogues se sent distingués, et

teus ont compté. Walker a eu deux buts, et Pennee, Morin, J.-L.

parfaite, et les

 

Les

défense des Boul

et Hudon un chacun.
Guibord et Jeremiah comptèrent pour les

troisième période.
La partie fut rapide et dénuée de rudesse en plus d'être tout à

l'avantage des Bouledogues.

POTINS DE LA JOUTE
Plusieurs visiteurs ent accompagné les

Olympics dans
Mentionnens entre autres: Bob Kvans, an-
aencenr sportif au Peete WBZ do Basten:
J. Wesley du poste WERI; Sam Bregner.
du “Basten Record”: Gordon Campbell.
du ‘Monitor; Harry "Frans
evipt” ainsi que Mme Dick Lewis, Mme
Robert Celby, soeur de Dick Lewis et Mie
Bevery Bambrick ete.

PREMIERE PE?IODE
WALKER COMPTE LE ler BUT
La joute n'est commencée que de-

une minute et demie quand
alker et Laforce .’échappent d'une

attaque en masse. Ils ne peuvent
tien contre Frazier, mais subitement
Laforce, qui avait le disque der-
rière les buts. passe la rondelle à
Waiker qui ia pousse à peine sur
Frazier pour prendre ce dernier par

iv

: DEUXIENE PERIODK
Spain. Thompson ei Guiberd font face

à Walter, Graham et Bell. Bell parvient, Verdon: Laforee (Fennrel

fusqu'à Frasiec mais ce dernier bloque.
Les ligmes changent après deux minutes Verdun: Hudon
ol les deux Beurzier et Movin font du Verdi
beau jeu. Jean Louis est maichsmosnx of ' Bost

ts certaims. II était seul Verdw:  

   

Me sont tous dew
tes. Beurcier et Penace tiennent be fort
pour Verdun.

CONRAD COMPTE LF time
Jousnt quatre contre quatre, los deux

clube jouent predemment. Conrad
Boarcier +" BH

ser 1s glace
pletement par surprise, juste comme
Areand et Lewis reviennent.
Les lignes chançont of Spain, Thompoon

et Guiberd altaquent sass reisede. Pen-
nec et Simea c'échappent, et ce dernier
manque un filet bien ouvert par quelques
pauces Ingram manque à sem Leur fers
que Frasier brille.

PENNEE EN COMPTE UN AUTRE
Les Olymples attaquent sans cesse

mais toujours lon Bouledegues s'éehap-
pent. Apres 12281 mine de belles
passes entre Pennee.
de volent Bernie comp
des Beuledogues sur un lancer ballon.

  

    
Wilkinson administre le plus rude coup

d'épaule de le soirée a Gordmer qui est
temporairement éteurdi. McLelland et
Sensculé par Lamoureux et co derniet
reçoit une mineure.

LAFORCE Y VA A DE SON BUT
Toujours les Olympiques attaquent,

mais il leur en coute cher, Laforce.
qui est be meilleur homme our la pince
ve noie, brise une attaque des visi-
Leurs, ot traverse tout sur con passage
= ee" 4 Frasier pour porter le somp-

9.
1. L. BOURCIER IMITE LES AUTRES

Dens missles plus lard, c'est se
tour de Bearrier. Jean Louis, d'aller
compter. fl necepie une passe de Con-
rad ob déjoue Frazier.

MORIN COMPTE AINNE QUE CONBAI!
Puis en moins d'une minute et

ne tetanus sjoutant trois
res . pour porter comple
5-8 qu'il vnffive de dire que le
d'ensemble des Boulodogues est mer-
voitieux.

AUTRER BUTS
Morin compte d'abord sur le passe

Ge Conrad Beurcier, pulse Coursd
compté sen Téme but sur le passe de
Beb Morin. Enlin Laforee y va de son
Sème but lui ausol et los Bouisdogues
méneni par 5 à & somme le cloche
none.

TROISIEME PERIODE
Lalonde ent puui dès je Gédei of leo

Olymples metient ia , male
à mouveaw, Laforcs n'échappe et lance
sur Fensior pour le déjouer aves Le
some bat.

JRREMIAN SALVE LES SIENS
Les Olympice continuent d'attaquer

ei vont finalement récompensée quant
Jeremiah parvient à déjouer Eley our
des passes de Sullivan et Iseln, pour
smuver le blanchiseags aux ofens, après
clag minutes.

Carvelll ost pres peur aveie lancé
, mais Les Boule-

dogues se contentent de tours
Carvelll revient mnie auouitét

Mudon va à ven tour porter De parut
derrière Prax:er ponr le 10m but des
termes. Ft accepla des pasees Ge Pen-
ve ei La

lenieni toujours de
compier 5,
nvoie faistetooger LatondeLa Boor
- stiaquent

    

  

1 her seesple ume pases de Bel et dé-

leur tournée au Camada. |

'

r une partie

le score écrasant de 12 à 2.

rnest Laforce, l’habile joueur de

resque
rcier

Olympies et cela à la

Joue Frasier pour som téme bul.
Après 14 minutes, Guiberd réuseit a
compter le time but des Olympies,
assisté de Thempeon.

3ème BUT DE BOURCIER
Conrsd Mourcier se distingue encore

cou Séme bat de Is noirée à deux
tes de la fin. Morin 5 assisté our

  

   

m est pani jusie quelques ve-
condos avant que lu cloche vienne
ansoncer la fin de le jouts of ume
vietalre (riomphale Boulodogues
sar les Olympies par 12 à ?. i

PREMIERE PERIODE t
Walker (Lateres .. .. ..

Punition: Stubbe i
DEUXIEME PERIODE

Verdi C. Bourcier _ 0.
Vord: Fennes (Lalonde, Nudes) . TT
Verdun: Laferce .. . 14.

    

Verdun: J.-L. Beureier (C. Boureier,
Mora) .. .. .. 1636

Verdun: Morin (J.-L. Boursive,

    

  

   

. Co « LoL nue
€ Bearcier (Morin) 3 9 we]
Laferes . 1020 187.

lems: Areand. Lewis |
TROISIEME PERIODK Pen

Bestea: Jeremiah (Sullivan. lewis) 5.80
(Prunes. Lalonde: 10.40

Walker (Bell, lagram’ 1844

I

 

POSITION DES EQUIPES
(Parties de samedi comprises)

——

 

LIGUE NATIONALE
J. 6. P. N. P CP

Boston .71 18 6€ 3 88 55 2»
Rangers .. 27 16 ¢ 71 83 80
Toronto PH INN
Chicago 2% 11 13 1 97% 3
Ce tiens . 27 7 17 2 58 77 18
Détroit 2 « 4 71 18
Americans 2 1 58 B17

LIGUE SENIOR
. . N. P C. P.

Concordia . . $70 61 23
Roysis . 748 323
Ottaws . 2 76 2
Cornwall . 1 8 71 19
Verdun 4 61 61 18
Québec .19 4 10 5 45 55 13

LIGUE PROVINCIALE
J. G. P. NF C P'

Sherbrooke 3 17 8 3114 75 3
x-Boston .. .24 14 7 372 WW
St -Hyacinthe. 29 16 12 11351238 5

hin® 0 2 1278488990
Valieyfield 2% 13 13 4100103 28
Verdun 26 11 12 » 3
Shawinigan 3e 1019 1 BIS 21

bec 8 8 17 3 86H49 19
x—A quatre points pour ses victoires

à l'étranger.
——_

TENNIS SUR TABLE

Les vencontres qui se sont désputées
la semaine dernière dans la Ligue Mont.
réai Ont causé un véritable chertvart
dons le classement des équipes aussi
senJue chez les menews indiwiduels,

ry surprises” se sont
produites, Chez les seniors surtout, les
révuilats ont été bouleversante. On en
Le tournoi annuel de la coupe Mont-

réat commenoera dés demain sotr, qu
Fatrmount T. T, P. 272, avenue Fa
mount Ouest. On sait qu'à ce fournot,
sont exclus fous ceux qui ont Géjé dé-
croché un championnat individuel quel-
congue, De ce fait, on s'attend To

n bon nombre daspirents tentent
eur chance. Parmi les favoris. men-
tonnons MM. E. Gélinas, Syd, Feldman
fenaliate l'an dernier, H. Ehkurnik,

| Henrt Ruchon, Berri Simtnovitel A
Cooper, R. Leduc, Y. Taibot, J. Cour-

:iobr et plusteurs autres.
LIGUE DE L'OUEST

Une invitation est faite à tous les ré.

ToSensire que ampionne: "ouest qui dé-
buters le 4 février hein, Les
trées Becvent être données à

Beriring, a1"ueMabe Sameoué,rue Notre-Dame
Te: WE, 2066. ’
TOURNOI INVITATION N. JODOIN

  

 

‘invité & assister à le finale Eu tournoi
invitelion du Rest. Jotoin, qui meitré
ans grises les meilleurs joueurs de
l'Ouest, M, Domingue, A. Menard, M.
Labrie, & Bt.-Georges, en sont’

 

  
 

Brunning fait gagner
los Senalors on
supplémentaire
Après avoir été en désavon-
tage de trois buts, les Se-
netors l'emportent par 4 à
3, sur les Flyers de Corn-
well. — St. Germain, Prott
et Touhey comptent aussi
pour les vainqueurs.
Gardner, Show et Robertson
se sont tout particulière-
ment distingués pour les
Flyers.—5,000 spectateurs.

OTTAWA — 20 — Spécial au
“Petit Journal” (par fil direct)
Les Senators ont pris une

vengeance sur les

 

  les Bruins

 

position de le lig
æials par 5 à 1. C'est dire que les

 

peu des lenders, Bruins ot Rangers.

de son club lorsque Stein fut attei
lu pratique. avant la joute. On a d

Les Leafs ont enregistré qua
sur les efforts couronnés ccén
et Kelly. Dans la 2ème À ong
mais Langelle ajouta

Les

   

 

et les Amerks pour Chicago. Dans 
douce neirée de dimanche, les Bruins vont rencontrer len Rangers, 0p

Flyers qu'ils. qUe 1a lére position est en jeu, les ,

ont défaits par le compte de 4 à 3.! TORONTO — 20 — Spécial ax
Par suite de cette brillante victoi-, “Petit Journal” (par fu direct)
re les Senators ont augmenté à 3
points leur avance sur les Fiyers|
en troisième position dans la ligue

Concordia et
position.

ALIGNEMENTS
TORONTO. — Buts: Broda: défenses:

Kampman et Stanowski; centre; Tay-

. . i lor, ailes: Drillon et Davidson. suds.
Senior de Québec. et ne sont plus Chamberlain. Schriner. Kelly, Langelle.
maintenant qu'à un point des clubs

|

Heron. Marker, Chisholm, McDonald,
Royal en premiére

i
Hamuton.
AMERICANS. — Butz: Robertson: dé.

| fenses: Piel& et Murray; centre: Chap-

Les Senators ont dil opérer um man: ailes: M. Jackson et Carr; subt.

brillant ralliement après que ls
visiteurs eurent pris une avance

 

Conacher, Smith, Armstrong, Sorrell,
| Boll. Anderson, Wiseman et on.
| Arbitre: Mickey fon. juge de lignes:

de 3 buts an milien de la 2éme Heppy Day.
période, grice aux buts de Gard-
mer et celui de Shaw. Le vété:
Ralph St. Germain a compté

 

premier but des locaux vers la fin |
de la Zème période et tout au létuti
de la période finale, Babe Pratt a;
réussi à réduire l'avance des Flye »

  
  

tandis que Bill Touhey égalisait
le compte comme il restait encore
10 minutes à jouer.

'!. BRUNNING FAIT GAGNER
Apris 3 minutes de jeu dams la

périede sunelémentaire, la ligne
Brunning, Shack et Latoski s'est
mise en évidence et Brunning en-
registra le but de la victoire. Du
côté des Flyers, Haggerty, Robert.
sen, Gardner et Shaw ont été le
les en évidence, tandis que Pratt,
lilkinson, Tonhey ot Carthy em

plus de Brumning et Higginbottom
ont été les principales vedettes des
Senators.

Stan Robertson, récemment re-
venu dans les bonnes grâces de la
direction des Flyers, & participé à
deux buis augmentant ainsi som tre dans le concours du saut. ajoutant ui

|

donner un lems *

PREMIERE PERIODE
LES LEAFS COMPTENT AU DEBUT
Après trois minutes sans tacident

à signaler, à l'exception de deur
lencers de loin de Kampman, Ro-
dertsom est en défaut per
Echriner. Ce desnwr était près des
Luis des Amrrke lorsqu'il recul une
longue passe de la ligne dieue de
Chamberlain qut avatt feit une
montée. Sehriner prit son en
zetaut pour le premier dut des
esjs.

Davidson obti-ut un deau lancer de
côté, près des buts der Amerke, mais
Robertson réussit 4 dioquer, cette /ois.
Stewart donne une delle passe à Wise-
man qui lance. Le retour vient en svent
mare Stewart ne peut le prendre et perd
une belle chance de compter,

GILLESPIE ET BOTT
VAINQUEURS AU SKI

Les champions du obi du Dominion sat
demontré lear habileté, samedi après-midi.
« la Cite dos Neiges. Cast Gillespie. du
Laurentian Cress Country Ski Club, s'est
teut particuliérement dintingné lorsan’il a
remporté l'épreuve du Mount Reysl Crees
Country tandia que “Punch” Bett, la
prouvé une foie de plus qu'il était le mai-

 

avance en tête des compteurs de “mire litre à se longue liste de champien-
nats,

ta ligue Senior.
Les arbitres McCalfrey et Cain compile wn teisl do 151.7 poi

ont été trés impopulsires aupres
des 5.000 sapectateurs qui assis-

tandis les Senators n'ont
fait jouer Godin. La jeute a été
remplie de pécivéties des plus inté-
ressantes.
pris une avance de trois peints ont
fai dans la période finale et
ont été impuissants à repounser
dernière poussée des Senators.

5,000 personnes, dont l'hon. Er-
nest Lapointe. ministre de Ja
Justice ont ansisté à la joute entre
Sensters et Flyers.

PREMIERE PERIODE
{Roberteon-

 

  

 

Cornwall — Lardine:
Shaw) . . .
Punitien — Brews,

DEUXIEME PÉRIODE
Cornwall — Gardner . . . . + à
Cornwall — Shaw (Robertson) ..
Ottawa — St.-Glormain

Punition —

10.43
11s
14.22

 

   
OISIEME PERIODE
P (Pouhez-Carthy) 1.59

hey (Grant) . sie
Pu McMahon, ‘Lemeureux,

PERIODE SUPPLEMENTAIRE
(Bhack-

  

 

 

Ottawa — Brenning
Lateski) , +84 05 0 >» SMS

Punltien — Carthy.
Arrota inbattam 20, Maggerty 41.
———OP=

GARDINER REMPLACE
WILF CUDE
NEW-MAVEN. 20. — Le gérant Ward

» décidé de [a ‘enir Bert Gardiner dos

 

Ramis vs do ladelphie remplace!
WHI Cude dans lea ‘ats. ole Pi real
male pes euffisamment pour reprendre non

lore
Le club de hockey Garnier qui fait par-

tie de la lawe du pare Lafontaine. a
remporté deux beflos vietoires. en triom-

da Nord per 3 à 2 et du
Lafontaine par ¢ & 2. solide
de défense du dernierfaiél Pages  a . Donc, venez on fouls oe

soi, x -sok. hus, [ia81.~asquse ouest, en
 

tploda. Sen plus proche rival à été Reddy

Flyers après avoir Royal.

Bett, ajoutant le otvie à la distance. à
. foivant

deuu sauts pratiquement identiques de 144

 

toit, récemment revenu au pays après
:‘taient à Ja joute. Jules Blais mcn-'un sses long séjour aux Etats-Unis. M2-
jquait sur l'alignement des visiteurs let « reusrl un magnifique mut de 139

eds. Au douzième vaut, M révecit 13%
vileds,

| GILLESPIE GAGNE
A prime un mille plus loin. aur le Mont-

anit Gilleaple a démontré pourquel
U était Ie champion du Dominion, term!

 

inant les six milles on 31.5) minutes. I

!

i

' 

fut saivi de Chris Memen ot George Moa. | i de
18 re du McGill. L'épreuve do In clases “Ba

[été remportée par A. Tershell. Vikins. 26BOUCEL,DV,pe =“c, por Beil André,

Doc Romaes quitte
 

 

16.3 je hockey

 

beaucoup de couleur, méme a fot je-
mais un héton dans la farce du mot, vient
d'ennoncer qu'il abandonneit je bocher

de bom. 1 a'agit de Rlwyn “Dee”
nes, joueur de contre des Americans

de Rod Dutton,
Rommnes quitte com eport favori eprèe

une carrière de sept nana qui l'a vu se
dépenser pondant cing années pour les
Black Hawks de Chisage, puis une
aver les Lonfs de Toronte, d'où il v
Americans avec Boll of Jockoon dul
Ford qui envoya Sweeney Sehrin

e.

HOCKEY
RESULTAT FINAL

Hershey 2; Cleveland 2
Indienep. 0; h ;

Providence 1; Springt. |

VALE, 3; Me@IiLL 5
Terente Varisty 15,

Dortmeuth 1
 

   
  

  

  

 

des Black Hawks de Chicago encore plus tout e

Les Leafs. par-dessus le marché, avaient i .
buts. Turk Broda, en effet, souffrant d'une| Kardien Mess dans
a forcé son remplacement par Stein, à dû retourner dans les fj

autre but peu après.
eux clubs sont partis après la joute, lex Leaf pour Det

   
  

  
  

  

 

  
   
  

   

 

  
   
  

   
  
  

  
  

      

  

  

   

  

  

 

  

   

   

   
   

     

 

  

  

  

  

 

  

Am,

is q

gers,

. quitter la de
nl été écrase

hommes de Smythe xe sontHo

n xe rapprochant

blessure au genou

nt par la rondelle, au men. t
A faire quatre points de vind
tre buts dans la première péri
de Schriner, Marker, le jeune T
réussit à complet pour les An,

la 3ème partie au programme de

deux clubs étant égaux,
Chapman conduit sine om

Jackson ci celui: ign =
Broda bioque. dre

SKCOND BUT Di: [Ears
! Après due mic de veu 4Leafs obtinreng

lorique Mar...
Langelle qu
comme 1! eu

 

Après que L
longue paise di.
se dernter rep-
gre boys --

À Cétui-er a
que Drilion re:
choue. Tayl. ;-
pour le Jeme 5. +
Kamnpman

ché. mans
réussir en

 

   
son ut | or

UN QUAIRIÈME BUT
Kelly ajouta nu cute but

tota; des Leare “7e pertes d
Sehoiner et de © ve. > La pe
rode se termit. rev Lraew
avant par € 4 ©

DEUXIEME FLRIODE
Gegnon sr tu: er

aroir pénéli¢ dant
fast une bele pa--

i celuici me peut i+:
jen échec re.
Conacher lance du
venvote la ronde: < 2",
| bloquant.

Les Amerkts on:
dant la puni
son et Lange
ment mals Kod:
lancers.

 
 

 

ARMSTR NC OC 8: TE
Les Lears »-

des Amerke

Anderson sec.
à Broda pou” c-
leur club, ceia aix +
Jeu dana lg Jove
Aussitôt apres

 

 

Gagnon. mare H* °
sensationnele. Ta, *-
lent Robertson (°°
Brodo Le jeu devir

CINQUIEME RUT + <
Après lé minu:e-

gels déjous KR»
ridson Fit toa

le la longuenr €
prit le retour 4.

© som. Il s'agissai: -
Lrais
Bucko McDonaid *

Chapman et Du?i-
‘protester auprés de |
se rend _susqu'à Roh

‘ Marker mai
Amerks bloque le sn"
de pousser lg rou

   

mine alors que ie« A‘

à l'attaque. Le score ©dr > 4 1
TROISIEME FF

Au cours des ni 7
i wy @ rien à von
Kelly, à un momen
fense des Amerks
from de som corps et 1ci ent Se
41 est punt. Corr “ Hovey Smith J)

chappent, peu après man

quele lancer des deus createà

Lev Leafy semdient mates§

ménager en vue de ia partir de ney

she @ Détroit. Les Ameks €

part, sont fatigués par leurs eff

constants pour revenir arnért. po

Lungeiie et Marker se avenue
pendant. tandis que = Amer]

soient la rondelle à lotire S00

bertson fair un bel ar! wh

cer de revers de Scann: Cette

te un autre lencer mar an yn

McDonald enqur une Del

de Meson, Hl Wy cut ren #0

ner après cela cof la soute #

par 5 à 1 pour les Lease

PREMIERE PERIODE

 

  

TORONTO. Schriner, 34
(Chamberlain) ee

TORONTO: Marker. ns
(Lan , Héron) D

TORONTO: Taylor. 1
(Davidson, Druton) tt y

PORTS:Alm
Pun: Rem RIEMr PERIODE

AMERICANS Armoire©
(Anderson | ,

TORONTO: Lengrlie
Davidron

od holm
S'ROPsIEME PERIODE
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* les étudier à l'oeuvre dans des pratiques, d'ici

J
Dimanche dernter, “Le Petit !

Journal”, dans une importante
nouvelle, a annoncé que l'on non-
eait sérieusement à faire signer :

deux le . Poirier et Me-,
romek. La décision officielle de
la direction du Canadien confir-
me entièreme”t ce que nous an-
noncions exclusivement.
Cependant, Ja décision de faire

pratiquer les amateurs en ques-
tion ne signifie nullement que
le Canadien les engagera a coup

Son, on n'ira pars trop vite,
e une fois dans le passé.
a les joueurs en question

à l'œeuvre et ila xeront mis à

l'épreuve dans den pratiques con-

tre les joueurs réguliers du Ca-

madien. Le club pratiquera tous

les joura jusqu'à mercredi inclu-

ÿ brillent xur une ligne d'avant sivement ef, ce jour là, en ners

les Laulois de StHyak. en m:eure de décider si l'en doit

i que de Smylie Mere- offrir des contrats à ceux que

fameux joueur du Verdun l'en préfère et qu'on croit qui

la ligue Quebec Fenior. feront, l'affaire.

pourquoi de la décision du commissaire

Landis, dansle baseball
Ni n'y a par de doute que l'on s'ent demandé. dans ler cercles de

I, quellen étaient jen raisons pour la décinion du commissaire

lersqu'it av libéré quelque 98 jouenvn de baseball. tous der

de Detroit.

Voici ces raisons:

1. — tn club des ligues majeures ne peut avoir qu'un affilié ou

dans un vireuit mineur. Landia n déclaré que le Detroit avait des

ious asec deux clubs dans la Texas League et avec deux clubs dans

Frangeline league.

2—la né le Detroit de “cacher” des joueurs pour le repérhage

ne les inscrivant pas sur len listes.

3. — Au point de vue technique, un club des majeures ne peut

voir sons contrat plus de 40 joueurs. Chaque année. chaque club doit

plis en questionns nous serment à l'effet que sen relations avec

mineures sont en accord avec la loi du baseball. À la fin de la

e annie. i} ¥ efit plunieurn ventes artificielles entre des clubs

mineures of le club des majeuren qui était en charge. Mais le

él ne n'est même pas fatigué à faire des ventes artificielles.

4. — Le Detroit, comme le St. Louis Ca dinal, en 1938, en rénumé,
it d'asoir le meilleur dans le baseball en 2)

sréant sous contrôle un masimum de joueurs à un minimum

el le club en question (ui prix en défaut.

ident Savard, lo gérant

al rénstructeur Lépine, |

 

 

i vil v a des amélio-

saineporter dans le club

‘il faut, en tout cas, senger

oastruire pour l'an prochain.

vest : cauxe de cer deux der-

: Saisons y © la direction du

jen à décidé de mettre, au

, 8 air ateurs à l'essai

fes pratiques du Canadien,

atre amateurs, on les

it agit, en effet des

x frèren Lemay et de Poirier,

   

 

   

   

 

 

 

GRIMES N'AURAIT EU QUUN
CONTRAT D'UN AN APRES TOUT L

C'est cc qui ressort d'une lettre que Grimes lui-même aurait
écrite à Dick Forrington, rédacteur sportif du Soint-Louis

Sporting News.—s
Mn «ou: une au surprendre bien des Inire de 310.004. male I rontensil amen
re se barbell d'ici. of d'aileurn (une clonse qui lui permettait de remeuve-

> times. qui gers mes infertunis [ler son engagement pour
pouvait trouver ame position plus profita-

{ble ailleurs”.

ETF UE QtI ARRIVA...

fare ringlon. l'an des rédne-| ‘Le comirat de 1439 «4 ss

teneel ont. Ni-Leuis Rporting News.

|

nouvellement ciait benne jssau'ss 11 de
prie ben possédée la veal combre 1929, mais quend ‘’Rurlelgh” se-

re 1, à l'assemblée de l'inrinnati, que le
Mic montréatale preferersit un cha

à Mecter Racine

 

 

 

  

  

  

  

      

   

 

   

 

  
  

 

. aan pon
ert vue aver lo Reysl

remit’go gerede1oe . ton! torn on club Montréal, if an convint.
= cont ait] ot s'arranges finalement bion à l'amiable.

Wr une seule saison, — 1999 —, eu en-lavee le propriéiaite de club wn question”.

LE 35ème FESTIVAL ANNUEL DU MONT ST.-LOUIS
AURA LIEU,AU FORUM,LE 17 FEVRIER

Cow samedi, 17 tivrieoer Ss Went Maint-Lauis, À
sers

 

    

  

nde tHe sportive annuelle

 

 

es lew, an Forum Je
git du 334m festi

nombre don évinemenis do rotte grande manifestation spertive. Wy
nuelle entre Tes Polytechnique et Mont Paint-Louis. de

Winter 1 des copreee pour deeliers wr
des courses à rolain, ete, te. On attend

connue. À

    

 

    

x wn mille of à
0a annivié l'aprée-midi de me ou

 

Les Pirates de Pittsburgh recherchent les services
de Gene Sullivan du club de basobail Trois-Rivières

TRO: ——

WARIVIRRES. 30. (Rpiciel on “Pi-

|

veut fait wes popelerics groadicsasie. À
rien mrrnetter

rn

TTR dr Pittsburg [a sigmé en octobre dernier vous he cie
bo tire Kulliomn t à avoir les services

|

Jarksonvifie de ja Home Bally, Floride F1

0% log raie 4 8 Derté pendant (role

|

fut embauché pour ce deraler slub por mis

ve Foliesnevernis probable.

|

Martin, aut: erde

e
e

rtsees.fot
“ , autre
Pie dunn tu tigue Proviaciole où 11) également rerherché per fe même homme.

 —

que nous l'ennonciens cotégoriquement, dimanche dernier, le direc-

flor2 Conadien songe sérieusement à mettre sous contrat les amateurs

tionnés dons notre nouvelle, soit les deux Lemay, Poirier ot Meronek.

ment, on ne veut pes aller trop vite et c'est pourquoi on o décidé

Bouchard sur la liste de réserves.

MANTHA ET LORRAIN JOUERAJENT JEUDI PROCHAIN

| contre doa Br
{

des fermen el en|

|

- encore Gomer

le

29

msvel de cette institution |

aul |pien canadien, au cours
pour

max TÉLEPETIT JOURNAL, 21 jorvier 1940 5S

 

scision & prendre au sujetde ces 4 amateurs

 

I! n’est nullement question de faire venir
Ward pour prendre lo ploce de Lépine

Ka certains milieux, on n laissé entendre, à la blague peut-être,
mais laissé entendre tout de même qu'il pouvait être question de faire
venir, fei, Jimmy Ward, gérant a8 New-Haven, à la place de Pit Lépine
qui deviendrait l'insiructeur des Esyles. Rien de tel n'eut plus faux et
sous nommes en menure d'affirmer qu'il n’est pas question de faire
venir Ww d pas plus qu'il n'est question de remplacer Lépine. On est
trés satisfait du travail de Lépine avee les joueurs qu'il a sous eontrile
comme instructeur dans lex praliques.

Yvon Robert défait
à Philadelphie

BOUCHARD SUR LA LISTE : PHILADELPHIE, 20. — Yvon Rebert. reconnu comme champion

DE. RESERVES mondial, selon la {ommimion de Montréal. à été défait, ici. au cours d'un

. x _ |ecoml meuvementé. II n'y a em qu'une seule chute et Ernie Dueek fut

reque Rppris.enderniér

6

Deu déclaré vainqueur malgré les protesistions de Robert et d'une partie du

d'inserite ner na liste de réser- public. Rebert était à appliquer sa fameuse prise du ciseau de bras lorsgne

ves le jeune joueur de défense l'arbitre constata qu'il avait lex épaules au matelas. L'officiel compis im-

du Verdun, Bouchard. Ce dernier médialement les 3 secondes réglementaires et accorda la chute à Dusek.

a démontré qu'il avail de I'étoffe : ROBERT LUTTERA QUAND MEME, A MONTREAL, LUNDI

el c'est un véritable “prospect”. Interrogé par notre représentant. je matchmaker Quinn 2 dit qu'il

affirme-t-on, partout. avait appris la défaite de Robert par une dépêche. Tl a dit que Je fait

MANTHA ET LORRAIN | nempéchersit pas la rencontre de lundi entre Savoldi ei Robert.

Le Canadien desrait être :
meilleur pour sa prochain {
tie, jeudi. contre les Ameri |
En effet. on apprend que Geor- |
xex Mantha sera probablement | L'apres un voie
suffisamment rétabli pour re- Ë Rangers se

jeudi prochain. —
    

 

Nous ne pouvens que feliciter
Jeu dirigeants du Canadien de
celle décision de faire pratiquer
lens joueurs mentionner qui nont
vraiment fameux avec lex clubs
pour lesquels et contre lesi-uels,
ilu jouent.  
 

  
Les Rangers favorisés pour remporter

la coupe Stanley por les gérants
l'année par um de mos confreres an

pe ta coupe Stanley. Ev
an jure sen propre club. Trois, Jack Adams da Detroit. Red

Dutton des Ameri . ot Paul Thempren des Hawks. cut accordé leurs faveurs aux
Kongers. Duuni et Patrick ent deane leur sole pour Restem tandis que Kmathe + ‘ent

déclaré indécis a cheisir entre Kangers ot Bruins.

       
   prendre son poste tandis que Rod

Lorrain. qui n été opéré récem-
ment, sera probablement en con-
dition de revenir au jeu. Entin.

trsamateurauferaientJeu JOHNNY GAGNON MANIFESTE
C'etPäirequefonot 1e LE DESIR DE DEVENIR COACH

DU CLUB SHAWINIGAN FALLS

 

 

choses d'un meilleur oeil pour le
Canadien et que l'avenir »'an-

nonce un peu Moins triste que ne

le laissaient entrevoir lex évé-

 

           
€ A SHAWINIGAN, 20. De notre ensese pecition n'est i ba

nements des dernières semaines. spécial. ” om = manifeste ni pes vacante,ear catPiatention

_ APY |r toe " des jourure hu sl direstion * club loca) do letesrr à

° re ear récente visite rt rt sein de diri lo clad

DERNIERES NOUVELLES I eeee darenis imetraciour (leral l'hiver prochain, Les succés que le
» remporté depuin le départ de Ma-

». sont um signe manifeste que Robert
Hebert nui de nesvean la conliance de
ses romcitovems.

da clab local l'hiver prochain. Gagne |cl
labandonnersit «a carriére de hockey o'ilDU HOCKEY
* peussit ouver nm poste d'inotrectenr

Red Dutton a fait une nouvelle vitre {dans la P vinciale l'an prochain.

pour lenier d'acheter Eddie Bhote ef Jack

Fortes deBrains.at a Ko pAUL STUART
les sportsYin La NOUS ECRIT

—_— Ben MeCoy. € ;jourur des Tir © de
de Charlie l'enneher qu'il

New-York, 19 sansser 3948. Détroit libéré par le juge Landts, et

    

  

 

    

 

  

‘En raccourci dons

 

   

    

 

  

 

   

  

  
    

   
  

    

        

  

  

“oe M. Maver. deveru si popu'aire depuis, quer ve

Uremin resient. & ; ;
. cesser de l'appeler de toutes paris pas

Mancuse sere en aux Eagles... Art. Je suis ici depuis le mil ele ph -
“ i A zelephone à se demeure de Lille G:an-

Mons est inquiet au sujet de l'appel possi-

|

dernière, je conso de phue © Lilde, Mich .. McCoy à répordu 8i ‘eu-
ble do BH! Uewier. [fam Joueur de  

  

  

    

 

     

      

  
  
  
  
   

vent au telephone. qu'il « déclaré “Je
.recois fant d'eppeis que j'empéche ie
sagaîin géneral d'ici de recrioir i6us
es mppels qui ui soul desi: nes | in
rena que Fou Gehrig me roue pi:

”
peliles chambres

res. deux
    

   

ne,
force »
 

sembie bien gue Joe DiMaggio «ec re-
ut gui demandrra le gras glue «#8
les Fankees . FH: parefl que DiMugy
vusisiéra pour avoir 360.006. ndvie st
1x ne [ut er Offre Que 520006 Ga

cppris de Glace Bay en Noure.e-
en

que je viens fei;

et je suis tres conlent. je vois du
ble. c'est mon goût.
aille de Castilloos et Tews

  

DEUX COUPES
POUR LA LIGUE
QUEBEC SENIOR

On apprend que deux

aportsmen bien connus Hec-

tor Quevillon, offivie]l aux

joutes de la tigue Nationale,

et J.-E. Picard offrivont deux
coupes pour la ligue Senior

du Quebec. La coupe Picard

seva donnée au joueur le plus

utile au Concordia tandis que

Quevillon a offert son tro-

phée pour le meilleur gardien

de la ligue. On s'attend à ce

que le président Slater ac-

cepte ces trophées qui seront
de nouvelles sources d'ému-

“lation.

Castilleux rencontrera

  Ecosse. que PFrani-e Leblanc. «€
vueur du Roya! et des Senators, a

e Sensor, et maiitenant avec ies
naires de Sidney. set frecturd

. mbe lors d'une collisfon uw. ee

n cœur du cud Glace Bay. F:urhie

€ pourra plus jouer cefie saison on

oan cé à Ottawa, que pirtieurs cen-

for ea de Dons tharurs du Damision
claent o'ter* de s'enrôler pour atler

ee Finlandais dang ‘eur ubre

avec ba gauche le: Ours Rovge. Or sait que +
thes de bois” sont des p.us wiles

ae premenien eu Uolisew at: soidats du pays attaque”. He an
|ovationmérent Castitions et d'apres ce vue fu cras. rude joneur de défense du
datratedereal ot le meilleur bescer Retail a perdu trois dents iors de te

i Canad , ° partie Concordra-Roya! mercredi .C 62

“ ° les Echeurts", le président Azane Cte-
“ ques @ elé tellement émoñhonné par

‘ee Iris buts complés par les >oreies

du Royal, en cing minutes, ef ace

* que son club menait par 34 8, qu er

cons. es malede depuis Espéroi cu les

.: sors de Manths jouerout aster Bien

fol champion eeoraienQuam. | Québec aujourd'hui. por quer
8 or Mercredi, J'ai mis lea, li s€ peut que Pau! Armand. gérant 4x

Mer ave | Lachine, soit mis # l'amende pa- le

d'Europe. Tho. | DiTeau de direction de ie 'tgur PF v-
ent on Breaduey

|
"'Icidie parce qu'il aurait ef

pour le rhampion- sable du retrait du club Lachime, d

ndonné sen

|

UNE partie contre ier Caton de ç

NBA reconmait Pace

|

DPC "Les Hornets de Pittsburgh «2
ot In commission de | fcheld Lorne Duguid des Barons de

) Cieveland

=

À la suvte d'rune défaite .u-

 

sportif du
Eh bien. ce dernier don

   

ed
tmpressiennant

  

  

    

 

    

    

 

  

 

  

  

 
  

   

 

    

comme le titul

   

“petit Jour.

|

New-York declarers Is veinquenr de Sallea- maliante par 16 à 2, dix joueurs du cud

cran He hockey Tulse. de l'Association Ar ’-
tiene, ont oté mia 4 lemende

¢ macdl der.

|

Thomas comme champion.
Charley Ge- je

   

    

 
   

peur

 

de
di tée à Nonm-Vork, devant 10.000 spec

satours, aurs l'erracion de ve faire justice

le 19 jamvier prochain. ear il remcentr

eacere Gomer, mais & Torsat
Jack Corrersn,

conclu lo
‘ane stonte bore dispel
Leal tisrdens, #1 qui wera de dix

 

    

        
  

           

             

FESTIVAL DU
APOSTOLATE

GUILD LE 9 FEVRIER

C'est vendredi, le 8 feviier,

ue le sportsman bien connu

Pec Clément présenterale

festival annuel de l'institu-

tion Xavier Apostolate (inild.

T1 s'agit toujours d'un sper-

tacle ‘intéressant dont les

détails seront bientôt defini-

tivement réglés. I! y avra

partie de hockey et autres

événements qui sauront ples

re.

         
a .

regarde baser afin
Charlie Brewn,

 

| Ou se souviendra awe ta malorité des

110.000 specintaurs ne purent s'empéeher de

© le décision don officiels. tore W

lde mardi dernier, et ’
; Villon, lo cou
certes la victei

| Dave aura donc une

 

  

    

Dave, c'est avec Pete.

ve faire festice une auire fois. J'espère demeurer ici ol Pes

CASTILLOUX vs MARQUANT ? combat Armsirong-Montanes an

Cotesran & sanencé en mime tempo qu'il le combat Salica- as, Bi le

avait abandonné ses démarches pour of- Jowslt ei pendant mem séjour. J

frir om moteh Architald-t'actiifen:. pour voir tont probablement. Je vois aller voi |

Ihe at mondial Au Hem do cele. [en Rengers ou "American d Povusre. ear,

(od Conti] 3 frinmphe do Gomer. Coren: |lo Canadien we vient tel que Jo JO. |

ram Poppesera & Billy Marquart cham. Keiuis à low, |
PAI-L BTL ANY

76 Wout $9 freed,
CO Room 65. New Yorb, NV.

 

     
      

 

 an meteb
légera du Dominion.

 



 

 

  

 

 

 

 

 

Décision à prendre pour les Lemay, Poirier, Merone
 

0 Les alignements du
(Voir page 55) 

 

Canadien depuis trènte a
 {Voir page 52)

Comment les Rangers obtinrent les deux Laprac
 

SAVAIT-ON qui L'EQUIPEMENT D'UN GARDIEN
DÉ BUTS COUTE $135.00 ?

  
   

   
    

  

 

 
 

 

  
 

 

  
 

SE
Les clubs de hockey ne peuvent

certainement équiper leurs
joueurs avec des prières. En

effet ni l'on calcule le prix des

différents articles dont a besoin.
par exemple. un gardien de buts.

on en arrive au joli total de

8135.00. Il en coûte pratiquemert

LA VRAIE MANIERE PLAISANTE D'ALLER EN SKI

3
L
[ é

Vous êtes probablement comme
tous les autres (et nous aussi)...
rien De vous fait plus plaisir
que de endre une immense
colline en ski, à fond de train.
tout en connaissant des sensa-
tions et des émotions par mil-
fliers, mais ce n'est pas tout à
fait aussi drôle quand il s'agit
de remonter la pente. Du moirs
ce n’était pas aussi drôle, il y a
à peine quelques années. Main-
tenant, c'est bien différent. Un
peu partout l'on a installé des
systèmes de monte-pentes, etc.
Le plus récent modèle dont vous
voyez ci-dessus un exemple, est
wf ni moins qu’une
très confortable sur laquelle vous
vous assoyez bien à votre aise,
sans quitter vos skis, et qui vous
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PROTECTEURS

o'smunes du. fi

?- CHANDAIL

- @ te
!

PROTECTEUR Ou ||
coms $6.50 
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aussi cher pour un joueur erdi-
naire. Le jomeur que l'on voit.
ici, — vous l'avex reconnu sans

doute — est Claude Bourque. le

fameux gardien des buts du Ca-

nadien. (Photo Rice Studie, des-

sin “Le Petit Journal”).

|

i
remonte au haut de la montagne
à la vitesse d'un mille à |s mi-
nute! Quel confort et aussi ,uelle
nécurité. Il faut un mille de ca-
ble pour ce faire, et vous voyez
par la photo ci-dessus, représen-
tant une jeune fille en train
d'éprouver le téléférique de Port-
land, en*Orégon, qu'il n'y a rien
de bien épeurant dans tout cela.
Pour nous, Canadiens, nous pou-
vons être fiers de posséder au
coeur de nos Laurentides, exac-
tement le même système. C'ent
au Mont Tremblant que vous le
trouverez et ni jamais vous êtes
dans cen parages au cours de la
anison courante. Ne manquez pas

de vous y rendre et d'en faire
l'essai.

 (Voir page 53}

Madame Kerr

etsoninfluence

sur son mari
--- - (Voir page 53) ----

Déjà cinq clubs

dans la

Provinciale
-- - - (Voir page 47) ----

LE VERDUN

ECRASE LE

BOSTON
---- {Voir page 54) - - --

Yvon Robert

défait à
Philadelphie

= -- - (Voir page 55) -- --

 

ENCORE DANS LES
MAJEURES, À 40 ANS

   

  

%

Robert Moses “Lefty” Grove rient de
signer son contrat comme lanceur

pour les Red Sor de Boston. Grote @
eu une excellente saison, l'an der-
nier, et on s'attend à ce Qu'il fasse
encore bien cette année, quoiqu'il

aura 40 ans, en mars prochain. Lefty
a gagné 15 parties pour n'en perdre

que 4 en 23 démarrages, l'an dernier.
1 @ obtenu Ig plus basse moyenne fe
points mérités contre lui chez les
lanceurs réguliers. cels pour le 9ème
fois dans a@ carrière. Grove gartire ie

premier février pour Hot Springs. où
41 fil un séjour l'an dernier et auquel

if attribua le succés du rétabiserr-
ment de son bras. Grove sd qu'il
lencérait indéfiniment qua on lus
a demandé quand I dongesit & |

retraite.

LA PETITE FEMME: À
Conng

Nao

 

\

He

Voici une scène dans le paisible
et heureux ménage de Dave herr,
le fameux gardien des buts des
Rangers de New-York. On voit,

. madame Kerr nllumant le
gigarette de sen mari en train

BIEN REUSS: |

      

de lire les journaux. On dit q

madame berr est prandem

responsable des succès de Dav

herr comme an pourra cn lire

détails en pare 34

DIZZY DEAN A MAL AUX DENTS

Une photo de misère de Dizzy
Dean, lanceur su baseball, entre
autres chonen, pour les Cubs de
Chicago. Dean montre quelques
mauvaises molaires qu'un den-

tinte lai 8 enleve UT

Væ sac i glace 8 pour

nu rétablissement, pas

chose. —— il


